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VIE  D'ALDE   MANUCE, 
DIT  ALDE  L'ANCIEN. 

ALDO  Manuzio  '  naquit  de  i446  à  i^Aj,  mais  pliu 
probablement  dans  cette  dernière  année  :  il  vint  au 
inonde  lorsque  l'art  typographique ,  encore.au  ber- 
ceau, produisoit  à  peine  quelques  feuilles  d'images 
grossièrement  taillées  en  bois,  et  accompagnées  de  peu 
delignes  de  discours  ^  plus  grossièrement  taillées  encore  ; 
de  sorte  que  cet  art  merveilleux,  et  l'un  des  hommes 
qui  dévoient  le  plus  le  perfectionner  et  l'illustrer,  na- 
quirent et  se  développèrent  pendant  les  mêmes  années* 
Quelques-uns  l'ont  cru  né  à  Rome,  parce  quç,  dans 
la  plupart  de  ses  éditions ,  il  se  nomme  Aldus  Romor- 
/tus;  mais  c'est  aussi  dans  plusieurs  de  ses  éditions  que 
se  trouve  positiirement  indiquée  sa  véritable  patrie. 


i  Son  nom  a  été  écrit  de  plnneiirs  manières  et  par  lai  et  par 
ses  descendans,  tantôt  Manntîo  on  Manazio,  Manoccio»  Manucio; 
on  Mannocci. 
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Dans  ThesaurusCorwucopiae,  1496,  dans  le  premier 
et  le  second  vol.  d'Anstote,  1495-97,  il  se  nomme 
Marmtiua  Bassianas,  de  Bassiano,  petite  ville  située 
dans  le  duchë  de  S^monetta,  assez  près  de  Velletri 
et  des  marais  Pontins,  qu'il  ne  &ut  pas  confondre 
avec  BassanO;  petite  ville,  ou  gros  bourg  de  l'état  de 
Venise,  où  MM.  les  frères  Remôndini  ont  leurs  im- 
menses ateliers  d'imprimerie,  de  gravure,  de  pape- 
terie, et  enfin  de  tout  ce  qui  est  relatif  à  la  febrication 
des  livres. 

Cette  explication  du  nom  de  Bassianas,  pris  par 
Aide  dans  les  livres  que  j'ai  cités ,  est  donnée  par  Aide 
le  jeune,  son  petit-fils,  dans  le  n°  4  de  ses  Quaèaitiper 
Epiatolam^  16^6^  în-S^,  où,  s'adressant  au  cardinal 
Niccolô  Gaetano ,  il  loi  dit  que  l'un  des  moti&  qui  l'ont 
déterminé  .à  hd  offrir  ce  traité,  est  que  son  aïeul  Aide 
tiroit  son  origine  d'un  lieu  sur  lequel  s'étendoit  la  ju- 
risdiction  de  la  famille  des  Gaetano  :  «  Quod  autem 
ms^ns,  quamavumexeolococui&miliatuajnsdicit, 
avitoque  imperio  praeses,  œiginem  ducere.  »  Efiecti-^ 
Temei3^  ce  cardinal  étoit  prince  de  Sermonetta, dans 
le  territoire  de  laquelle  ville  je  viens  de  dire  que  se 
trouve  Basrâano. 

Si,  v«:s  l'an  i5oo ,  Aide  quitta,  au  moins  dans  ses 
éditions,  le  surnom  de  BaaeianxM  pour  s'en  tenir  à 
celui  de  Romanua,  qu'il  consarva  toujours  depuis , 
cesX  indubitablementparce  que  Bassiano  n'étant  qu'un , 
petit  endroit  peu  ou  point  connu  ^  il  lui  aura  semblé 
plus  commode  de  désigner  pour  sa  patrie  la  ville  la 
plus  voisine ,  l'une  des  premières  du  monde  entier ,  de 
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laquelle  dëpendoît  ce  bourg,  lieu  de  sa  naissance,  et 
aussi  dans  laquelle  il  avoit  été  ëleyé,  où  il  avoitfiiit  ses 
premières  études. 

Dans  l'édition  Aldine  de  Strabon,  i5i6,  in-folio, 
l'éditeur  Benedetto  Thyrreno,  dit  d'Aide  :  «  De  quo 
praeclare  dicere  possemus ,  quod  de  Augusto  dictum 
accepimus ,  qui  fuerit  urbis  Romae  suae  altricis  atque 
matris,  aureus  partus.  »  Fondés  sur  ce  passage,  plu- 
sieurs écrivains  ont  avancé  qu'Aide  étoit  natif  de 
Rome,  ce  que  j'ai  prouvé  être  une  erreur. 

Jtldo  est  le  nom  qu'il  reçut  au  baptême,  c'est  une 
contraction  de  Theohaldo;  et  comme  en  Italie  c'étoit 
alors,  et  c'est  encore  aujourd'hui ,  la  coutume  d'em* 
ployer  dans  la  société  les  noms  de  baptême  bien  plus 
firéquemment  que  les  noms  de  femille ,  on  l'appeloit 
habituellement  Aldo,  messez  Aldo  :  et  ce  nom,  qu'il 
a  rendu  si  recommandable^  est  celui  sous  lequel  on 
connoit  le  plus  sa  famille  et  ses  éditions. 

Pio  est  le  nom  de  la  &mille  des  princes  de  Carpi  '• 
Aide  avoit  soigné  l'éducation  d'Alberto  Pio ,  prince 
de  cette  maison,  et  l'un  des  hommes  les  plus  sa  vans 
et  les  plus  estimables  de  son  siècle  *•  Le  disciple  conserva 

1  Carpi,  petite  Tille  (rés-peaplée ,  faÎMiit  maintenant  partie  da 
Modenoia,  à  onze  milles  de  Moddne. 

9  Neveu  de  Jean  Pic  de  la  Mirandole.  Ce  prince  fut  dans  la 
saite  cruellement  persécuté  de  la  fortune  ;  enfin  ,  dépouillé  de 
ses  états,  il  Tint  mourir  |à  Paris,  âgé  d'environ  55^  ans.  Voyez 
Ijeandro  Âlberti,  Descritt,  d'Jlalia» 

n  fut  trés-générenx  envers  Aide,  ainsi  que  le  font  connoitre 
les  préfaces  que  celui-ci  lui  adressa  eu  assez  grand  nombre* 
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pour  son  maître  une  vive  reconnoissance  et  Famiti^  la 
plus  sincère.  A  ses  libéralités  qui  furent  assez  considé* 
râbles ,  il  joignit  la  fiiculté  de  porter  son  propre  nom  ; 
aussi  y  depuis  i5o3 ,  Aide  ajouta  toujours  à  ses  noms 
celnide Pio^  et  fut  dès-lors  appelé  Aldo  Pio  Manutio 
Romano,  Aldut  Plus  Manutiua  Romanus» 

Son  nom  de  famille,  Manucio  ou  Manutio,  adonné 
lieu  à  plus  d'une  conjecture  isur  son  origine,  qui  réri* 
tablement  est  restée  inconnue.  Sci{»one  di  Gius.  Man- 
nucd  dans  Le  GlorieéelClusentine,  regarde  la  Ëunille 
d'Aide  comme  originaire  de  Poppi ,  daas  le  Casentino  ^ 
(OÙ.  ce  ni^e  Scip.  Mannucci  avoit  sa  demeure  et  ses 
possessions.  D'autres  écrivains  reprochent  à  Aide 
d'avoir  cherché  à  se  Sûre  passer  fiiussement  pour  être 
descendu  de  familles  plus  ou^moins  anciennes  et  nobles. 
«  H  s'appeloitutf/dlEtf  Aomonutf  (dit  Baillet,  1.  3 ,  pag* 
&49,  Tr.  des  Auteurs  déguisés),  lorsque  la  fantaisie 
lui  vint  de  se  faire  de  famille.  11  n'en  trouva  point  de 
plus&cile,nidepluspropreàlerehausser,  quecelledes 
Mannucci  dont  il  sed<Hma  le  nom ,  etc.  »  Baillet  articule 
ce  reproche  d'après  Marc-Ant.  Majoraggio  :  mais  ce 
savant  vouloit  s'étayer  de  l'exemple  d'Aide  pour  s'ex- 
cuser d'avoir  abandonné  son  véritable  nom ,  qui  étoit 
Anion-Maria  de'  Conti.  Je  ne  relève  point  huit  ou  dix 
erreurs  qui  se  trouvent  dans  le  passage  de  Baillet^  dont 
je  ne  cite  que  ce  qui  vient  à  mon  sujet;  je  me  contente 
de  &ire  sentir  l'absurdité  de  ce  reproche ,  et  d'observée 
qvCjilduê  étant  un  nom  de  baptême ,  et  Ronumus  oti 
Bassianaa,  désignant  seulement  la  patrie  ou  l'ori^ 
jginC;  ilsnepouvoientètrenomsde&mille)  que  si  celui 
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d«.MiaimuceioaToit  étë  pris  par  Aide  iUustraiionU 
causa,  ce  qui  n'auroit  pu  lui  yenir  k  Fidée  que  quand 
ses  impressions  eurent  commence  à  lui  acquérir  quel- 
que réputation,  on  auroit  au  moins  su  quel  ayoit  ét^ 
antérieurement  son  véritable  nom  de  fionille  ;  car  toiv 
jours  quelque  drconstanceimpréyue  trahit  ces  méta^ 
morphoses*  Une  lettre  échappée  à  la. destruction,  un 
acte  public ,  une  anecdote  y  la  plaisanterie  de  quel*- 
qu'écriyain,  enfin  mille  éyénemens  qu'on  ne  peut 
maîtriser,  déc^ent  immanquablement  la  petite yanîté 
de  ceux  qui  yeulent  se  parer  d'un  nom  autre  que  le 
leur  propre.  Les  armes  des  Mannucci ,  bien  connues  à 
Florence  et  depuis  long-temps,  étoient  absolument 
diffél^entes  de  celles  qu'Aide  adopta  pour  lui-même  '^ 
et  rien  dans  ses  lettres,  dans  ses  pré&ces ,  ne  fidt  en-^ 
treypir  cette  petite  et  ridicule  enyie  d?une  iUustratioit 
empruntée ,  dont  au  reste  il  n'ayoit  nul  besoin. 

Aide  le  jeune,  son  petit-fils,  est  le  premier  qui  ait 
Toulu  fiiire  descendre  ses  ancêtres  des  Mannucci ,  an« 
cienne  Ëunflle  noMe  de  Florence,  originaire  de  Vol* 
terre»  Dans  sa  dédicace  à  Jacopo  Mannucci  de  Flo-^ 
rence ,  en  tête  de  la  comédie  d'Annibal  Caro,  Gli 

1  Les  armes  «doptée»par  Aide  n'étoirat  antre  chose  §Qe  l^enh* 
blâme  formé  par  la  réunion  d'nne  ancre  avec  an  dauphin»  qu'il 
toit  sur  le  litre  de  la  plupart  de  ses  livres.  L'empereur  Maximi* 
lien,  accorda  à  PauLManuce  le  droit  d'jr  ajouter  une  sîgle  imp6« 
riale»  faculté  dont  il  ne  se  prévalut  point  sur  »ts  éditions;  les> 
seuls  Bvres  sur  Itesquels  on  trouve  cette  marque  ou  ces  armes ,. 
ainsi  composées,  sont  du  temps  d'Aide  le  jeune.  Voyez ,  page  69 > 
le  n®  5  des  diverses  marques  Aldines. 
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Stracdom,  iinpr.  en  i583,  il  s'exprime  ainsi  :  «Il 
debito  che  ho  aeco  per  ragion  di  parentela ,  di  oui 
era  talmente  invecchiata  la  memoria ,  ch'è  bisognato 
rinuoy arsi  amicizia  e  grande»  »  Et  dans  la  pré&ce  de  La 
f^ita  di  Coaimo  de*  Medici,Bologna,  i586,  in-foL 
«  Nella  quai  parte  d'Italia  (la  Toscana  )  essendo  l'an- 
tico  ceppo  della  nostra  famiglia  de'  Mannucci,  molto 
più  ricca  e  ncunerosa ,  ne'  passati ,  che  in  questi  nostri 
tonpi,  di  fortuna  in  ciô  conforme  alla  sua  patria  Vol- 
terra,  benchè  jo  non  iyi,  ma  in  altra  parte  nascessi, 
essendo  i  miei  maggiori^  ben  più  di  dugento  anni  hà^ 
di  la  partitî.  •  •  •  »  Mais  comme  aucun  des  nombreux 
écrits  de  son  père  ou  de  son  aïeul,  aucune  lettre  de 
Paul  Manuce,  aucune  autre  preuve  enfin  ne  yient  à 
l'appui  de  cette  allégation  isolée,  on  peut  sans  risque 
n'y  avoir  aucun  égard,  et  croire  qu'Aide  le  jeune  aura 
voulu  faire  sa  cour  aux  Mannucci,  ou  plutôt  même^ 
qu'un  mouvement  de  vanité  l'aura  porté  à  se  dire 
l'allié  d'une  famiBe  ancienne  et  très-considérée  dans 
Florence» 

Aide  eut  le  malheur  de  tomber  dans  les  mains  d'un 
pédagogue  ignorant  qui,  au  lieu  de  développer  avec 
habileté  les  heureuses  dispositions  de  son  élève ,  le  fati- 
gnoit  inutilement  en  lui  faisant  apprendre  la  gram- 
maire dans  le  Doctrinale  jilexandri  de  F'illa-Dei 
(de  Ville-Dieu),  ouvrage  inepte  autant  qu'obscur^ 
écrit  en  vers  barbares  et  plats.  «  Aléxandri  carmen 
ineptum  de  arte  grammatica ,  praeceptore  cogente  > 
memoriae  mandabam»  »  Et  telle  étoit  alors  la  disette  de 
livres  élémentaires^  que  les  en&ns  auxquel&on  vouloil 
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donner  nne  éducation  lettrëe,  et  qui  n'avoiènt  pas  le 
bonheur  d'être  confies  à  un  maître  en  ëtat  de  leur 
applanir  lui-même  les  difficultés,  ëtoient  obligés  d'éttH 
dier  et  même  d'apprendre  par  cœur  le  ridicule  et 
inintelligible  galimatias  qu'on  honoroit  du  nom  pom« 
peux  de  Doctrinal*  Aide  n'oubba  point  combien  ce 
malheureux  livre  l'aroit  tourmenté  $  aussi  l'un  de  se» 
premiers  travaux  littéraires  fiit  la  composition  d'une- 
Grammaire  latine  qu'il  imprima  d'abord  en  ySoi ,  et 
dont  il  a  été  fisdt  depuis  une  multitude  d'éditions  tant 
dans  son  imprimerie  que  dans  diverses  autres  villes  de 
l'Europe.  Depuis  la  première  jeunesse  d'Aide ,  il  avrnt 
paru  des  méthodes  latines  moins  mauvaises  que  celle 
de  Ville-Dieu;  mais  la  sienne  acheva  de  £di«  ou- 
blier totalement  cette  triste  rapsodie*  Sans  doute  la. 
Granunaire  d'Aide  n'a  ni  la  précision ,  ni  l'ordre 
analytique  des  meilleurs  de  nos  livres  élémentaire» 
modernes  ;  mais  les  Dumarsais ,  les  G>ndillac ,  les. 
grands  hommes  de  Port-Royal  n^avoient  point  en- 
core paru  :  et  en  ce  point ,  comme  en  ^pographie  ^ 
Aide  a  le  mérite  incontestable  d'avoir,  presque  le 
premier,  travaillé  asses  bien  pour  mettre  ceux  qui 
sont  venus  après  lui  en  état  de  £dre  beaucoup  mieux 
encore* 

n  quitta  ce  maître  ignorant,  et  vînt  à  Rome  rece« 
voir  les  leçons  de  Gaspar  de  Vérone  et  de  Domizia 
Calderino ,  de  la  même  ville ,  tous  deux  célèbres  pro-^ 
iessenrs  de  beUes-lettres ,  et  sous  lesquels  il  fit  les  pro- 
grès les  plus  rapides*  H  conserva  de  leurs  soins  une 
juste  reconnoissance ,  et  dans  plusieurs  endroits  de  ses 
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préfitces,  il  leur  donne  des  témeignages  de  sa  hatite 
ertime  et  de  sa  rënératiott  *; 

n  paroît  que  ses  premières  ëtudes  s'étoient  bornée^ 
à  la  langue  latine,  et  que  ce  ne  fut  que  dans  l'âge  viril 
qu'il  s'occupa  de  la  langue  grecque,  lorsqu'il  quitta 
Rome  pour  se  rendre  à  Ferrare ,  où  il  suivit  les  leçons 
du  câèbre  G*  Batt.  Guarini,  qui  remplissoit  alors  la 
chaire  grecque  dans  cette  ville  d'une  manière  si  distin- 
guée* On  peut  juger  combien  il  profita  sous  cet  habile 
maître,  et  par  les  nombreuses  éditions  grecques  dont 
les  lettres  lui  sont  redevables ,  et  par  sa  Grammaire  eir 
cette  langue,  qui  même  actuellement  est  encore  lue 
avec  quelque  utâité. 

Nous  avens  vu  qu'il  fit  Féducation  Kttéraîre-d' Al- 
berto Pio,  prince  de  CaipL  II  éloit  jeune  encore,  et 
^'acquitta  de  cette  fonction  difficile  d'une  manière  qui 
a  Ëdt  la  réputation  et  du  miâtre  et  du  disciple. 

En  i482 ,  Fenrare  étant  serrée  de  près  par  l'armée 
vénitienne,  Aide  quitta  cette  viUe,  et  se  retira  à  la 
Mirandole ,  cfae^  le  célèbre  Jean  Pie,  quod  et  canaret 
Uieraies  piros,  et  f averti  ingeniia,  ainsi  qu'il  écrit 
en  i485  à  Ang.  Poliaàen.  Quelque  temps  après  ^ 
il  alla  à  Caipi,  auprès  de  son  élève  Alberto  Pio.  Pic 
ne  tarda  point  à  venir  les  y  rejoindre;  et  il  est  probable 
que  ce  fut  dans  les  conférences  littéraires  de  ces  deux 


1  Dans  ML  préface  d'Hésiode,  149 &,  adressée  à  G«  B.Gaaniiî|; 
Gaspar  est  par  lui  appelé  peregrregiuê  gmmmaticiiâ.  Sut  Domîzio 
Calderino,  Toyez  entr'autresla  préface  adressée  i  Musnro ,  en  tête 
de  Orthographia  elfiexue  dtciionwn,  &c.  du  Slt^te,  de  1  boa,  iJi-8^» 
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aavans,  et  d'un  jeune  homme  déjà  bien  plus  instruit 
que  le  comportoit  son  &ge,  car  Alberto  Pio,  né  en 
1475^  avoit  alors  au  plus  douze  ans,  que  fut  conça  le 
projet  de  l'établissement  d'une  belle  imprimerie ,  des- 
tinée sur-tout  à  donner  de  correctes  et  élégantes  édi- 
tions des  meilleurs  auteurs  grecs  et  latins:  et  sans  doute 
ces  deux  princes,  si  passionnés  pour  les  lettres^  firent  les 
premières  dépenses  de  cet  établissement  ;  Aide  n'étant 
pas  assez  opulent  pour  le  former  avec  ses  propres  fonds* 
Venise  lui  parut,  avec  liaison,  par  le  goût  qui  y 
régnoit  pour  les  arts  et  les  lettres,  la  ville  la  plus  con- 
venable à  l'exécution  de  son  projet.  Il  s'y  rendit,  en. 
j488,  un  peu  plutôt  que  ne  le  croit  Orlandi  (  Origine 
deliaSUimpa,  pag.  56  ) ,  ce  que  je  calcule  d'après  l'auto- 
rité df  Aide  lui-même  qui ,  dans  la  préface  ilAriêtoteUë 
Organum,  1496, in-fol.ditque  c'est  laseptième  année 
qu'il  s'occupe  de  la  difficile  et  dispendieuse  entreprise 
de  l'établissement  d'une  imprimerie.  II  débuta  par  le 
petit  poème  de  Musée,  qu'il  publia  en  grec  et  latin  ^ 
in-4'',  sans  date,  mais  indubitablement  en  i494.  Cette 
première  édition  fut  suivie  de  la  Grammaire  grecque 
de  Lascaris,  in-4^,  mise  au  jour  peu  après,  aussi  en 
1494,  dans  le  mois  de  février,  alors  le  dernier  de 
l'année;  ce  qui,  suivant  notre  manière  de  compter , 
répond  au  mois  de  février  i495.  Ni  le  caractère  grec^ 
ni  le  caractère  latin  de  ces  deux  éditions,  ne  sont  les 
mêmes.  Le  grec  du  Lascaris,  mal  aligné  et  assez  inégal 
pour  la  hauteur  relative  des  lettres,  est  bien  inférieur 
à  celui  du  Musée  :  le  latin  est  moins  défectueux;  mais 
Aide  abandonna  également  l'un  et  l'autre  :  ce  qui  me 
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persuade  qu'essajant  d'abord  ses  premiers  caractères 
sur  le  Lascaris,  et  reooimoissant  leur  dëfectuoaitë^  il 
fit  sur  le  champ  grayer  et  fondre  les  deux  autres  arec 
lesquels  il  imprima  et  publia  aussi-tôt ,  pour  spécimen, 
et  avant  le  Lascaris^  le  Musée  que  sa  brièveté  permit 
d'achever  en  peu  de  semaines  :  ce  qui  éclaircit  les  doutes 
qui  ont  eu  lieu  jusqu'alors  sur  la  priorité  de  publi-* 
cation  de  l'une  ou  l'autre  de  ces  deux  éditions. 

Peu  après^  en  i495 ,  il  donna  le  recueil  des  traités 
de  grammaire  de  Theodorus,  ApoUonins  et  Herodia- 
nus;  et  p^idant  ce  temps  il  s'occupa  avec  une  ardeur 
incroyable  à  réunir,  conférer,  corriger  les  écrita* 
d' Aristote ,  non  encore  publiés  en  grec ,  quoiqu'il  en 
ait  été  &it  dans  le  cours  du  quinzième  siècle  un  assez 
grand  nombre  d'éditions  latines.  Pour  se  fidre  une  idée 
de  l'immensité  de  ce  travail,  qu'on  se  r^résente  les- 
nombreux  traités  formant  les  cinq  yolumes  in-folia 
des  (Buvres  d' Aristote ,  alors  tous  inédits ,  et  dont  les 
divers  manuscrits  étoient  ou  presque  illisibles,  ou  défi- 
gurés par  l'ignorance  des  copistes,  ou  mutilés  et  obli- 
térés en  partie ,  et  presque  toPs  présentant  des  leçons 
différentes  ;  tout  ce  monceau  d'écrits  entre  les  maios 
d'un  éditeur  que  nulle  publication  antérieure  ne  pou- 
voit  diriger  dans  son  travail,  et  qui  se  trouvoit  à  tout 
moment  airèté  par  des  doutes  pom*  la  solution  desquels 
il  ne  pouvoit  le  plus  souvent  attendre  de  secours  que 
de  sa  propre  sagacité  et  de  sa  critique  :  qu'on  veuille 
bien  réfléchir  ensuite  que,  non-»seulement  pour  la 
Volumineuse  et  difficile  édition  d' Aristote ,  Aide  a  éXé 
contraint  à  ce  travail;  mais  que,  pour  la  multitude^ 
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innomlHrable  de  ses  éditions  grecques,  il  a  presque  tou~ 
jours  eu  la  même  tâche  à  remplir^  et  on  sentira  com- 
bien il  seroit  injuste  de  lui  imputer  à  faute  quelques 
erreurs  typographiques  qu'il  aura  laissé  échapper  en 
petit  nombre,  ou  quelques  leçons  un  peu  douteuses, 
rectifiées  depuis ,  soit  à  l'aide  de  meilleurs  manuscrits, 
6oit  par  les  ingénieuses  conjectures  d'autres  savans 
venus  après  lui. 

£n  1495  parut  le  premier  volume  de  cette  impor- 
•tante  édition  qui  fiit  terminée  en  1498,  et  dont  la  belle 
et  savante  exécution  plaça  dè$*lors  Aide  au  premier 
rang ,  et  comme  imprimeur ,  et  comme  éditeur. 

Pendant  cet  intervalle,  il  ne  s'occupa  point  du  seul 
Aristote,  et  l'on  vit  sortir  de  ses  presses  un  bon  nombre 
d'autres  éditions,  moins  importantes,  mais  la  plupart 
d'un  grand  intérêt  ;  et  ce  qui  doit  être  remarqué ,  c'est 
le  goût  éclairé  qui  dirigea  ses  choix.  Les  imprimeurs 
ses  confi:*èrea,  soit  de  Vemse,  soit  des  autres  villes^ 
entraînés  par  le  goût  du  siècle ,  ou  sacrifiant  à  di^ 
verses  convenances,  sot-tout  d'intérêt,  n'imprimè- 
rent presque  que  des  ouvrages  de  scholastique ,  des 
livres  mystiques  ou  de  jurisprud^ice ,  et  fort  peu  de 
bons  ouvrages  de  littérature  ou  d'ancienne  philosophie, 
n  étoit  réservé  au  génie  d'Aide  de  changer  la  direction 
des  idées ,  de  donner  ime  impulsion  nouvelle  à  l'im- 
primerie, qui  dès-lors  reproduisit  dans  toute  l'Europe 
beaucoup  'moins  de  ce  filtras  scholastique  :  et  rien  ne 
contribua  d'une  manière  plus  efficace ,  à  £ure  revenir 
universellement  à  l'étude  de  l'ancienne  littérature,  que 
cette  volonté  bien  déterminée  d'un  homme  de  goût^ 
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qui  toute  sa  TÎe  s'appliqua  opiniâtrement  à  en  repro- 
duire et  multiplier  les  elie&-d'oeuyTe.  Concentrés  jus- 
qu'alors dans  les  mains  de  quelques  savana,  ou  ren- 
fermés daxù  un  petit  nombre  de  bibliothèques^  Thucy- 
dide, Aristote,  Platon,  Xénophon,  Homère,  etc.  etc. 
furent  mis  à  la  portée  des  lecteurs  les  moins  opulens  j  et 
l'abondance  des  bons  livres  multiplia  nécessairement  le 
nombre  de  ceux  qui  les  étudièrent* 

Quelques-uns  regardent  Aide  comme  k  premier 
qui  ait  imprimé  des  livres  entièrement  en  langue 
grecque  ;  cette  erreur  est  fondée  sur  un  fait  ^ui  en  lu>- 
mème  est  vrai.  Dans  la  plupart  des  éditions  de  ce 
temps,  les  passages  qui  s'y  rencontrent  en  langue 
grecque  sont  laissés  en  blanc  pour  être  ensuite  ranplifr 
à  la  plume,  parce- qu'ë£Eectiyement  presque  toutes  les 
imprimeries  étoient  encore  dépourvues  de  caractères 
grecs  :  mais  on  connoît  un  assez  grand  nombre  d'édi- 
tions en  cette  langue ,  antérieures  à  toutes  celles  d'Aide» 
et  plusieurs  même  assez  importantes  :  on  peut  citer  la 
Grammaire  de  Lascaris,  Milan,  1476,  in-folio;  l'Ho- 
mère de  Florence,  i488 ,  et  beaucoup  d'auti'es  dont  9 
n'est  pas  de  mon  sujet  de  donner  ici  la  liste.  Mais  ce  qui 
est  incontestable,  c'est  qu'Aide  est  le  premier  qui  aft 
employé  de  beaux  caractères  grecs,  figurés  d'après  les 
meilleurs  manuscrits.  D'ailleurs,  avant  lui,  aucun 
imprimeur  n'avoit  donné  d^éditions  grecques-  qu'en 
petit  nombre ,  à  des  intervalles  éloignés ,  et  comme 
autant  de  productions  péniblement  exécutées  ;  au  coi> 
traire,  il  n'eut  pas  plutôt  monté  son  imprimerie ,  que  ses 
éditions  se  succédèrent  avec  une  rapidité  qui  eût  été 
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alors  étonnante  ^  même  pour  des  liyres  d'mie  impression 
eommmie  et  &cile. 

n  sentit  que  pour  étendre  la  lecture  et  Fusage  des 
liyres  grecs ,  il  étoit  indispensable  de  faciliter  l'étude 
de  cette  langue.  Aussi  yoit-on  que  ses  premiers  soins 
se  portèrent  sm*  les  meilleurs  ouvrages  des  grammai^ 
riens  grecs  anciens  et  modernes.  II  s'étoit  lui-même 
occupé  d'une  Grammaire  en  cette  langue ,  et  il  la  tou- 
loit  publier  dès  les  premières  années  de  son  établis* 
sèment^  mais  d'antres  trayaùx  en  retardèrent  l'achè- 
yement^  et  Ton  sait  qu'elle  ne  fiit  imprimée  qu'en  iSlS, 
après  sa  mort,  par  les  soins  de  Marco  Musuro,  boo. 
ami,  et  Fun  de  ses  collaborateurs  les  plus  distingués. 

Après  arf  oir  publié  un  bon  nombre  d'éditions  grec- 
ques ,  pour  l'exécution  desquelles  il  ayoit  eu  tant  à 
cœur  de  fonder  une  imprimerie,  il  s'occupa  des  chefi- 
d'œuyre  littéraires  de  l'ancienne  et  de  la  nouvelle 
Rome.  Ainsi  qu'il  ayoit  fidt  pour  le  grec ,  il  fit  pré- 
céder par  une  Grammaire  latine ,  les  ouvrages  clas- 
siques qu'il  youloit  publier  en  cette  langue,  et  cette 
Grammaire  fut  son  pr(^re  ouvrage.  Pour  &ire  lire 
fies  livres  par  d'autres  que  par  ks  savans  de  profession , 
€t  ailleurs  que  sur  le  pupître  dans  l'intérieur  des  biblio- 
thèques, il  ^conçut  la  belle  idée  d'ime  collection  de  tous 
les  bons  ouvrages  en  petite  forme ,  in-^8''  (  Enchùidu 
forma)  j  qui,  dans  un  volume  commode  et  portatif , 
réunît  cependaiït  presqu'autant  de  matière  qu'un  ia-4* 
ou  VJBL  în-folio,  et  qui  £àt  aussi,  par  cette  même  raison, 
d'un  prix  bien  plus  modique  et  accessible  à  toutes  les 
£irtnnes.  Four  y  parvenir  ^  il  î^iag^iya  d'abord  un 
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caractère  dont  on  assure  que  l'écriture  de  Pétrarque  lui 
donna  la  première  idée  :  et ,  se  concertant  avec  François 
de  Bologne,  habile  graveur ,  qui  déjà  lui  ayoit  dessiné 
jet  gravé  tous  les  autres  cai*actères  de  son  imprimerie , 
il  lui  fit  exécuter  ce  petit  italique  si  connu ,  le  premier 
qui  ait  été  Ëdt  dans  ce  genre,  et  qui ,  pendant  long- 
temps, fiit  nommé  Aldino,  du  nom  de  celui  qui  en 
avoit  eu  la  première  idée.  Ce  caractère ,  moins  beau 
sans  doute  que  les  lettres  rondes,  employées  ver9 
3.472  par  Vindelin  de  Spire,  Jenson,  etc.  étoit  bien  su- 
périeur au  lourd  et  grossier  gothique ,  auquel  presque 
toutes  les  imprimeries  sembloient  être  revenues  depuis 
une  quinzaine  d'années  :  il  avoit  aussi  le  très-grand 
avantage  de  ressembler  à  une  belle  écriture  minutée  ; 
ce  qui  devoit  beaucoup  plaire  dans  ces  temps  où  la 
plupart  des  livres  étoient  encore  en  manuscrit. 

Dès  1 5oi  parut  son  Virgile  in-8%  le  premier  de  touf 
les  livres  imprimés  avec  ce  nouveau  caractère,  dont 
l'emploi  ne  tarda  point  à  devenir  général.  Doni  et  plu- 
(sieurs  autres  avancent ,  non-seulement  qu'Aide  l'ima- 
gina ,  mais  même  qu'il  le  dessina  et  le  fondit.  Au  con- 
traire, Soncino,  qui  a  publié  à  Fano  et  dans  plusieurs 
autres  villes  d'Italie  des  éditions  estimées  et  devenues 
fort  rares ,  prétend ,  dans  la  prë&ce  de  son  Pétrarque 
de  i5o3 ,  in-S"",  imprimé  aussi  avec  un  italique  de  Fr. 
de  Bologne ,  qu'Aide  se  dit  induement  l'inventeur  de  ce 
caractère ,  dont  tout  le  mérite  appartient  au  graveur.  Le 
reproche  n'est  pas  juste,  puisqu'à  la  tête  du  Virgile  de 
i5oi.  Aide  consacre  les  tâlens  du  graveur,  etlerecon- 
noît  pour  l'auteur  de  ce  caractère.  11  s'y  expiime  ainsi  : 
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In  GralMMatooIiTptab  ulvdbu. 

Qtû  graiis  dédit  Aldiia,  en  laAinis 
Dat  xuinc  grammata  scalpta  daedaleia 
Francûci  mambos  Bonomensis, 

Que  ce  caractère  ait  été  depuis  nomme  jildino,  du 
nom  de  l'imprimeur ,  saua  rappeler  celui  du  graveur, 
c'est  ce  qui  devoit  naturellement  arriver*  U  est  tout 
simple  que  le  public  ait  donne ,  à  des  lettres  dont  la 
fonne  lui  ëtoit  agréable  et  l'emploi  si  utile,  le  nom  de 
l'imprimeur  qui  en  faisoit  un  si  bel  usage,  plutôt  que 
celui  du  graveur  que  rien  dans  les  éditions,  hors  les 
trois  vers  du  Virgile  de  1 5oi ,  ne  rappeloit  au  souvenir 
du  lecteur.  Maintenant  même  que  dans  presque  toutes 
les  parties  de  l'Europe  on  s'occupe  tant  de  caractères 
d'imprimerie,  de  leur  gravure  et  du  perfectionnement, 
de  la  typographie ,  combien  peu  de  ceux  qui  redbier^ 
chent  et  payent  si  chèrement  les  jolies  éditions  des 
EZssevier,  savent  que  ces  caractères,  qui  leur  plaisent 
tant,  sont  l'ouvrage  de  François  Garamond  qui  les 
grava,  cent  ans  auparavant,  à  Paris,  où  depuis  on  n'a 
pas  cessé  d'en  &ire  usage. 

Ce  petit  italique  d'Aide,  a  diSfêrent  du  gothique  ou 
aenoi-gothique,  devoit  fidre  révolution  dans  l'imprime^ 
rie.  Despriviléges  pour  son  emj^oi  exclusif  pendant  dix 
années  furent  accordés  à  l'imprimerie  Aldine,  le  i5 
novembre  i5o3 ,  par  le  sénat  de  Venise  ;  et  le  17  dé- 
cembre de  la  même  année,  par  le  pape  Alexandre  vi. 
Le  privilège  du  souverain  pontife  fut  renouvelé  pour 
quinze  années  par  Jules  n,  le  37  janvier  i5i3,  et 
«noore  par  Léon  x^  le  a8  novembre  suivant.  On 
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trouvera  dans  ce  volume  la  copie  exactedea.  q|uatre  pri« 
vilëgea.  Il  eût  été  plus  juste ,  et  peut-^tre  d'une  utilité 
plus  générale ,  d'accorder  à  l'artiste  qui  avoit  gravé  les 
caractères,  un  privilège  pour  les  débiter  et  en  approvi- 
sionner exclusivement  les  imprimeurs;  mais  par  l'heu- 
reux emploi  qu'il  sut  en  faire.  Aide  justifia  cette  & veur 
singulière,  et  la  fit  tourner  au  profit  des  lettres  :  ce 
qui  est  rarement  VetEdt  des  privilèges  exclusifi* 

Indépendamment  de  ces  privilèges  pour  son  petit 
caractère^  Aide  en  obtint  d'autres  pour  ses  diverses 
éditions.  Le  premier  volume  d'Aristote  (Organum)  de 
2495,  porte  à  la  fin  «  Concessum  est  eidem  Aldo  in- 
Teuton  ne  qms  queat  imprimere  neque  hune  libmm , 
neque  caeteros  quos  îs  ipse  impresserit  ;  neque  ejus  uti 
invento ,  etc.  »  Ces  mots,  inventoria  inpento^  se  rap- 
portent indubitablement  aux  caractères  grecs  dont  il 
ëtoit ,  par  le  privilège,  défendu  de  copier  les  formes. 
Presque  tous  ses  autres  livres,  depuis  ce  volume  d'Aris- 
tote ,  portent  à  la  fin  la  mention  abrégée  d'un  privilège 
du  sénat  de  Vemse  ;  et  divers  souverains  lui  en  accor- 
dèrent ,  à  différentes  époques ,  ainsi  qu'à  ses  successeurs. 

11  s'en  fidlut  cependant  de  beaucoup  que  ces  privi- 
lèges fiissent  universellement  respectés,  puisqu'àFano, 
ville  du  duché  d'Urbino,  ce  même  Soncino ,  dont  j'ai 
déjà  feit  mention,  imprima  dès  i5o3  un  Petrarca ,  et 
ensuite  pinceurs  autres  in-S"*  en  caractères  italiques» 
A  Florence,  PhiL  Giunta  se  servit  aussi  dès  1 5o3,  de  ce 
caractère ,  dont  il  continua  l'emploi  sans  aucune  inter- 
ruption* Au  reste,  la  défense  des  papes  ne  pou  voit  être 
que  spirituelle  pour  quiconque  ne  vivoit  pas  sous  ku< 
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dommadoii;  et  les  Florentins,  quoique  fort  religieux , 
surent  probablement  apprécier  la  valeur  et  l'efficacité 
des  foudres  ecclésiastiques  en  matière  purement  tempo* 
relie  et  de  négoce» 

Dés  i5o3,  des  imprimeurs  lyonnois  contrefaisoient 
les  éditions  d'Aide ,  in-S"" ,  latines  et  italiennes ,  à  me* 
sure  qu'elles  étoient  publiées.  Us  donnèrent  successive- 
ment Virgile ,  Horace,  Dante,  Pétrarque,  Juvénal 
et  Perse,  Martial,  Lucain,  Ovide,  etc.  etc.  Ces  édi- 
tions du  même  format,  &ites  avec  un  italique  assez 
joli,  quoiqu'un  peu  lourd,  étoient  sans  date ,  et  sans 
aucune  espèce  de  marque  ;  mais  on  y  copioit  tout,  jus- 
qu'aux pré&ces  qu'Aide  ou  ses  éditeurs  ont  presque 
toujours  mises  à  la  tète  de  ses  éditions.  Les  premiers 
volumes  donnés  par  les  Lyonnois  étoient  d'une  incor- 
rection vraiment  révoltante,  ce  qu'Aide  eut  soin  de 
faire  remarquer  dans  un  avis  en  forme  de  placard , 
daté  du  i€  mars  i5o3,  que  probablement  il  afficha  et 
distribua  à  ses  acheteurs.  Dans  cet  avis ,  il  exprime  le 
chagrin  que  lui  causent  ces  éditions,  qui  véritable- 
ment sont  frauduleuses,  puisqu'on  cherche  à  les  faire 
passer  pour  Aldines  i  et  qui ,  très-mal  exécutées  et  rem- 
pUes  de  fautes,  peuvent  nuire  à  sa  réputation ,  en  même 
temps  que  leur  circulation  est  contraire  à  ses  intérêts. 
Il  indique  les  moyens  de  les  reconnoitre ,  sur-tout  par 
les  fautes  typographiques  dont  il  désigne  un  assez  grand 
nombre  :  mais  ce  qui  est  assez  piquant ,  c'est  que  les 
Lyonnois,  toujours  alertes  à  veiUer  à  leurs  intérêts, 
tournèrent  à  leur  profit  cet  avis  même  dont  le  but  étoit 
de  nuire  au  débit  de  leurs  éditions.  H  y  est  dit  que  la 
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contraction  4u  Ja¥^«I  portoit  telleg  et  telles  fautes: 
vite  ils  râiAprunèrent  im  Juyënal,  dans  lequel  ces 
£iutes  a'exifitoîent  pkisi  et  ils  pisreiit  ainsi  donner  le 
change  à  beaucoup  de  ceux  qui  se  seroient  guidés  sur 
les  reoseigiieineQS  fourpis  par  l'ëcRt  d'Aide.  J'ai  dans 
les  nuÛQs  ces  dwx  édUioas  Ijonnoises  de  Ju^énal  «t 
Perse. 

Cet  avis  d'Aide ,  dont  les  exeinpluires  se  sont  perdus , 
cûDune  il  en  wAve  presque  toujours  des  feuilles  vo- 
lantes ,  a  été  retreuvé  par  feu  Fabbë  Mercier  deS.  Lëger, 
dans  un  manuscrit  grec  de  la  BihliDtfaàque  nationale, 
coté  5o64 ,  avec  plusieui»  catalogues  Aldina^  et  comme 
ces  pièces  n'exisleat  peut«ètre  plus  dams  aucuii«ntre  en- 
droit, je  donne  dans  ce  volume  la  réimpression  exacte, 
et  de  celles  par  lui  indiquées,  et  d'antres  encore  dont 
il  n'a  fidt  aucune  mentiQU ,  quoiqu'elles  se  tronvent 
dans  le  m6me  recueil  manuscrit. 

Fendant  les  années  i5oi-*5i-»3»4<-5 ,  Fimprimerie 
d'Aide  fiit  en  gnuide  activité ,  et  puUia  suooessive- 
meat  les  meOleiurs  auteurs  grecs,  latins  et  italiens» 
soit  en  inrf<^ ,  soit  en  in-^^ ,  Démosdiine ,  Lucien, 
Dante,  Horace ,  Pétrarque ,  les  Épitres  Ëuaadlières  de 
Cioéron,  Juvénal,  Luoain,  Homère,  Sophocle,  Bu«> 
ripide,  etc.  etc.  chaque  mois  voyoit  parohreau  moins 
nu  volume  :«  MiUe  et  amplius  alicujus  boni  autais 
volumina  singulo  quoque  mense  emittioms  ex  Acade- 
mia  nostra  »  dit*â  dans  sa  pré&oe  d'Buripide,  i5o3 , 
in-8^.  Je  conviens  que  la  plus  chétive  de  nos  imprime- 
ries modernes,  ayant  seulement  deux  ou  trois  pressesà 
son  service ,  expédie  en  apparence  beaucoup  plus  dW«« 
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vrage;  maisquelle  comparakoiiàfiureiKwr  rexécutîea 
typographique  et  pour  les  soins  littéraires,  entré  le 
roman  in-^ia  ou  inriSf  entre  le  pamphlet  ëphëxaère  et 
ces  exceUens  vohixaes,  dont  le  moindre  ièroit  de  nos 
,  jours  la  i^puU^B  d'un  de  nos  ioaprimeursl  Ceux  qui 
s'occupent  d'^tioos  poignées  et  difficiles  savent  com- 
bien elles  s'exécutent  lentement,  même  ayec  le  travail 
de  tous  les  jours  et  l'activité  la  plus  soutenue. 

Tout  étoît  bon  dans  ces  livres  :  quant  à  leur  mérite 
littéraire ,  la  plupart  étoient  che&-d'œuvre  :  si  on  les 
examine  sous  les  rapports  typographiques,  on  y  verra 
une  composition  égale  et  bien  entendue,  un  tirage 
d'une  belle  couleur ,  et  presque  toujours  unifinme , 
avec  une  encre  d^une  qualité  si  excellente ,  «pi'dile  a 
encore  tout  le  brillant  de  son  vernis;  bien  supérieui*e 
en  cela  à  celle  des  rivaux  perpétuels  des  Aide,  les 
Junte  de  Florence,  qui  imprimoietit  sur  un  papier  peu 
collé  *,  avec  une  encre  grise ,  et  si  mauvaise,  qu'après 


^  Depaâ  que  la  fantaisie  du  papiers  rélina  est  deyeuue  près- 
qa'niiiTeraeLLe ,  depuis  que  le  papier  -vtUd  est  deyeaa  un  talis- 
man qui ,  pour  certains  acheteurs ,  rend  estûaable  tel  ouvrage 
dont  la  belle  typographie  est  la  seule  recommandation,  les  édi- 
tions de  luxe  sont^  pour  la  plupart,  des  livres  que  le  moindre 
osage  détériore  sensiblement.  Ce  défaut  n'est  étendant  point 
inhérent  à  cette  sorte  de  p<^ier,  mais  à  la  manière  dont  il  est 
le  plus  souvent  fabriqué.  Quelques  Imprimeui's  s'appercevant 
qu'un  papier  dépourm  de  colle  s'imprimoit  avec  une  certaioe 
facilité,  et  croyant  aussi  qu'il  userott  moins  leurs  caractères, 
oublièrent  qu'un  livre  doit,  avant  tout,  être  fait  pour  l'usage, 
et  crurent  perfectionner   leurs   moyens   dVxéculiun   en   se 


Î36  AL  DE    L'ANCIEK* 

trois  siècles  ^lle  macule  encore  sous  le  marteau  dit 
relieur. 

Aide  ne  se  dissimula  point  que  la  tâche  qu'il  s'étoit 
imposée  excédoit  les  forces  d'un  seul  homme ,  et  que 
son  travail  le  plus  opiniâtre  et  le  plus  assidu  ne  pouvoit 
suf&re  aux  soins  qu'exigeoient  la  coUation  et  la  cor-» 


procurant  des  papiers  n  mou»  qa*oa  peut  à  peine  s'en  Berrir. 
Un  tel  système  de  fabrication  ne  poavoit  qa^étre  adopté  avec 
empressement  par  les,papetiers,  puisqu'il  leur  présentoit  diminu- 
tion de  dépenses ,  et  facilité  de  vendre  plus  chèrement  un  papier 
dont  la  colle  n'a  aucunement  altéré  la  blancheur.  D'ailleurs ,  la 
réputation  des  Imprimeurs  qui  avoient  introduit  une  telle  inno- 
TatioB,  deyoit  faire  loi  pour  la  multitude  :  rien  de  si  naturel.  Ijes 
Papeteries  de  Suisse  et  de  Lorraine  ont  suivi  le  même  exemple  : 
aussi  la  plupart  des  livres  imprimés  sur  papier  vélin ,  soit  dans 
la  Suisse ,  soit  dans  TAUemagne  qui  tire  de  ces  contrées  presque 
tous  MB  papiers  de  luxe ,  sonl-ils  plus  désagréables  encore  que  les 
nôtres,  et  à  peine  plus  solides  que  les  plus  mauvais  papiers  brouil- 
lards employés  aux  livres  allemands.  Aussi  quelle  différence  entre 
tout  ce  luxe  moderne,  et  les  bonnes  et  usuelles  éditions  de  nos  Aide» 
des  Bstienne ,  des  Elzevier ,  celles  dites  variontm ,  et  tous  les  clas- 
siques in-4^  et  in-folio  du  bon  temps  de  la  typographie  hollan- 
doise !  Cependant  ces  éditions,  si  justement  renommées,  ont  élé 
souvent  faites  sur  du  papier  de  France.  On  voit  la  marque,  Frn 
(Tjingoumoû ,  dans  les  meilleurs  volumes  des  Elzevier ,  et  sur 
plus  d'un  in-4"  et  d'un  in-folio  hoUandois  du  siècle  dernier.  Ainsi 
les  élégans  volumes  qui  ont  fait  la  réputation  des  Elsevier  éloient 
fabriqués  sur  du  papier  de  France  que  leur  fournissoit  Angon* 
lème ,  sur  des  caractères  de  France  qu'ils  tiroient  de  Paris  ;  qui 
Mit  môme  slls  n'employoient  pas  aussi  de  celte  excellente  encre 
de  France  que  les  étrangers  sont  encore  à  présent  si  empressés  à 
se  procurer,  quoique,  dans  ces  derniers  temps,  des  AngloiA  soient 
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rection  de  tant  de  textes  diffërens,  presque  tous  publies 
d'après  des  manuscrits,  dont  le  dé&ut  le  plus  ordinaire 
ëtoit  d^ètre  presque  toujours  peu  d'accord  entre  eux» 
Trop  habile  homme  pour  ne  pas  connoitre  toute 
rétendue  de  ses  devoirs,  et  trop  modeste  pour  chercher 
à  paroitre  £dre  tout  à  lui  seul ,  il  sut  s'entourer  des 


Tenus  an  milien  de  Raris  établir  an  dépôt  d*encre  angloûe  ^  quUIa 
annonçoiènt  comme  la  meilleare  possible ,  mais  dont  les  échan- 
tillons que  ;'ai'  tus  me  font  douter  qulls  aient  trouvé  ici  na 
grand  débit» 

La  Finance  pent  faire  aussi  bien  et  mieux  que  les  étrangers  : 
elle  peut  faire  du  papier  aussi  solide  que  celui  que  Bodoni  a  le 
bon  esprit  de  préférer  pour  ses  magnifiques  éditions;  elle  peut 
n'avoir  pas  à  envier  aux  Anglois  leur  excellent  et  trea-4)eau 
papier  dé  fTheUmann.  A'ngouléme  fait  maintenant  des  papiers 
non  moins  solides  et  plus  beaux  que  ceux^ue  depuis  un  temps  im- 
mémorial elle  fournit  à  TEurope  entière  :  hea  fins  ordinaires,  tels 
que  celui  qui  est  employé  pour  cet  ouvrage,  sont,  àious  égards , 
les  meilleurs  en  ce  genre.  Ses  papiers  vélins  ont  presque,  le  bel 
apprêt  et  la  solidité  des  papiers  anglois  de  Whatmana;  et  leur 
blanc  naturel  et  sans  azur  est  plus  pur  et  plus  ami  de  l'œil.  An^ 
nonay  a  aussi  conservé,  plâsque bien  d'autres  Papeteries,  une 
certaine  solidité  dïns  se»  papiers  de  luxe.  Les  autres  ftibricans 
François  ne  sont  ni >moins «industrieux,  ni  plus  dépourvus  de 
tout  ce  qui  peut  les  conduire  à  la  perfection.  Qu'ils  consentent 
à  abandonner  une  méthode  de  fabrication  qur,  pour  être  du  goût 
de  quelques-uns  desconsommateurs.de  leurs  papiers,  n'en  déplaît 
pas  moine  au  public,  parce  que  le  public  veut  des  livres  pour 
les  lire,  et  que  le  nombre  de  ceux  qui  amassent  des  éditions  de 
luxe ,  plutât  comme  meubles  précieux  que  comme  objet  d'ins- 
truction, est  et  sera  toujours  le  moindre;  que  d!ailleurs  ceux-là 
même  it'eD  seront  que  plus  satisfaits,  lorsque  ces  volumes  d'un 
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plus  aatrans  hommes  <k  son  siècle  qai,  à  Fenyi,  s'em- 
pressèrent de  l'aider  &  ouvrir  le  sanctuaffe  des  kttres  , 
pour  le  rendre  accessttde  k  k  multitude  des  leeteors^ 
LesiinS;  pourleseolfdaisirdeservirleur  soni,  venoient 
le  seconder  dans  ses  tttiles  et  pénibles  traTanic  ^  d'antres 
tetàer^eai  ttn  honorake  eonTemi  |  quelques-viBs  même 
Ti  voient  dans  sa  maison ,  entièrement  dë&ay  es  par  lui» 
La  réunion  de  ces  savans  distingués  fiit  appelée  uildi 
Neacademiay  ncHn  qull  lui  avoit  donnée  lui-même» 
A  des  jours  fixés,  tous  se  rassembloient  danjs  sa  maison 
pour  traiter  d'intéressantes  questions  littéraires,  et  sur- 
to«il  poor  s'oeciqper  d«  nueilleiir  choix  poenble  de» 
livres  k  kapriaier,  des  manixscrits  k  consulter,  des 
leçons  à  préférer  parmi  plusieurs  qui  présentoient 
quelque  incertitude.  Formée  vers  l'an  i5oo,  cette 
académie  dura  seulement  quelques  années,  et  pendant 
ce  court  intervalle,  eQe  servit  efficacement  les  lettres» 
Comme  e'étott  «ne  simple  société  de  saTaz»,  et  non  pa» 
un  établissement  en  forme,  dans  leqtiel  les  morts  ou  les 
absens  fassent  aussî-tôt  remplacés,  elle  se  trouva  natu- 
rellement et  promptement  dissoute  par  la  mort  ou  la 
dispersion  accidentelle  de  ses  meml«*es.  Aide  conser- 
voit  dan»  êofa  cœur  le  pfais  vif  denr  d'en  f(»mer  une 

trè»-graiséla!xe,  nécttauiiret  à  letûrstoubsonceA,  réaniront  l'éclat 
k  \à  Mlidfté.  Déjà  beaucoup' de  lectettrs  ont  pris  en.  ararrion  le 
papier  vétin*;  et  Feffet  inéritaMa  d^atte  mauvaise  fabrication 
eonptinaée  seroit  de  dégoûter  folaVement  de  cette  sovte  de  papier 
qui  réf  ittibleittettt  eftt  lré»»agréable ,  et  dont  ta  vente  sera  d*antant 
plus  «ssarée  am  fabricans  Françfois ,  qw'Ss  se  seront  attachés  à 
kd  donner  une  sapériorilé  plos  réelle. 


nouvelle ,  ma»  i)  mourut  sans  aroir  pu  réaliser  sou 
projet  chéri* 
Le»penomiefrquicomposDienteetteacadëmieëtcdentt 
Aide. 

Andréa  Naragero^  •âiateur  téliitien» 
(klro  Bembo,  depuis  cardinal. 
Daiiiello Ritiieri^  sénateur  yénitien ,  et  depuis  pro- 
curateur de  &  Marc* 

Marino  Satrato ,  historien  habile  et  sénateui"  ténl- 
tien. 
Angelo  Gabbriéli,  sénateur  tënitlen. 
Scipîone  Forteguerri  (ou  Fortiguerra),  dît  Càrte- 
Tomaeo,  de  Fistoie<  • 

Urbano  Valeriana  Boizeacà,  de  BeUono,  religieux 
de  Toidre  des  Mineurs. 
Did.  Erasme  9  de  Rotterdam» 
Girolamo  Ataniio,  de  Vérone* 
Benedetto  Ramberti,  yénitieil* 
Pietro  Alcionio,  aussi  vénitien. 
GioT.  Battista  Egnatio^  professeur  d'éloquence  à 
Venise ,  sa  patrie. 

Alessandro  Bondino  qui,  dans  divers  de  ses  ou- 
vrages y  se  nomme  en  grec  jigathemeron. 

Marco  Musuiti ,  de  Candie  ^  depuis  lecteur  nello 
studio  di  Padoa,  et  ensuite  archevêque  di  Malposicu 
Marc-Ant.  Cocchio  Sabellico^  de  Vicovaro^  dans 
la  Campagne  de  Rome. 
Benedetto  lîrrcno ,  ou  Thyrreno. 
Alberto  Fîo,  prince  de  Carpi,  qui  ne  dédaigna  pas 
de  prendre  souvent  part  à  ces  iiïtéreasans  entretiens. 
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Andréa  Torresano  d'Asola,  beau-père  d'Aldô# 
Federico  et  Francesco  Torresano ,  fils  d'André. 
Outre  les  membres  de  cette  réunion  littéraire,  et 
aussi  après  leur  dispersion ,  Aide  eut  encore  beaucoup 
d'autres  habiles  coopérateurs  qui  le  secondèrent  d'une 
manière  brillante ,  et  avec  lesquels  il  fut  uni  par  les 
liens  d'une  constante  amitié.  Demetrius  Chalchon- 
dyle,  venu  de  Grèce  vers  le  temps  de  la  ruine  de 
l'empire  d'Orient  et  la  prise  de  Ck>n5tantinople  par 
les  Turcs  ^  soigna  plusieurs  de  ses  éditions  grecques* 
GiroL  Aleandro  fut  quelque  temps  occupé  chez  Aide  ^ 
n'étant  encore  que  dans  les  Mineurs  (in  minoribua)  et 
n'en  rougit  pas ,  lorsque  depuis  il  fut  fait  cardinal*. 
Erasme ,  au  contraire ,  fut  dans  la  suite  très-choqué 
de  passer  pour  avoir  été  correcteur  aux  gages  d'un. 
Imprimeur.  Il  prit  beaucoup  de  peine  à  assurer  que 
jamais  chez  Aide  il  n'avoit  revu  que  ses  propres  ou- 
vrages, ou  des  éditions  desquelles  il  s'étoit  entièrement 
chargé  comme  éditeur^  et  non  pas  comme  simple  cor- 
recteur. Dans  son  apologie  intitulée  Cafxilogus  om^ 
nium  Eraami  Lucubrationum,  il  dit  :  «Moliti  sumus 
simile  quiddam  apud  Aldum,  post  édita  Proverbia, 
in  Comoedias  Terentii  et  Flauti  omnes,  in  Tragoedia» 
Senecae,  in  quibus  non  pauca  féliciter  mibi  visus  sum 
restituisse,  non  sine  praesidio  veterum  Codicum  :  exem» 
plaria  reliquimus  Aldo,  permittentes  illius  arbitrio 
quid  de  ilHs  statuere  vellet.  »  Effectivement,  le  Plante  , 
qui  ne  parut  qu'en  1 52  2 ,  est  annoncé  par  Fr.  Asolano , 
comme  imprimé  sur  un  exemplaire  corrigé  par  Aide , 
et  ensuite  par  Erasme.  Ailleurs,  Erasme  va  plus  loiiL 
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encore.  Alberto  Pio  lui  objedtoit  qu'il  ayoit  trayaillé 
pour  de  l'argent  chez  Aide  :  «  Ipsum  Aldi ,  heri  sui, 
of&cinae  ministrasse  y  et  ibidem  quaeslum  fecisse.  «^ 
An  iUe  minister  est  officinae ,  rëpond  Erasme  y  qui 
proprio  adest  operi?  Neque  enim  aliam  operam  Aldo 
addixeram.  Officina  mihi  potius  erat  ministra.  y^  C'est 
se  débattre  beaucoup  pour  bien  peu  de  chose;  comme 
s'il  étoit  avilissant  d'avoir  reçu  des  honoraires  d'un 
Imprimeur,  pour  contribuer  à  la  perfection  de  se& 
éditions! 

'  Ces  deux  sayans  ayoient  £dt  connoissance  d'une 
manière  assez  singulière.  Erasme  étant  à  Bologne, 
avec  l'intention  de  publier  son  recueil  d'Adages,  écrit 
à  Aide,  et  lui  mande  qu'il  désire  faire  imprimer  cet 
ouvrage  chez  lui.  Aide  accueille  sur  le  champ  la  pro* 
position  \  Erasme  arrive  à  Venise ,  et  son  premier  soin 
est  d'aller  visiter  le  savant  Imprimeur  qui  l'a  voit  appelé 
avec  un  empressement  aussi  obligeant.  Étranger ,  et  par 
conséquent  inconnu  dans  la  maison ,  il  fut  obligé  d'at^ 
tendre  assez  long-temps  avant  d'être  introduit.  Alde^ 
occupé  dans  son  imprimerie,  ne  se  pressoit  pas  d'ad-* 
mettre  ce  visiteur,  qu'il  croyoit  être  quelqu'importun 
de  la  ville.  Enfin ,  ayant  su  que  c'étoit  Erasme ,  il 
accourut  lui  faire  ses  excuses ,  et  le  reçut  comme  un 
homme  pour  lequel  il  avoit  déjà  conçu  la  plus  haute 
estime* 

Il  ne  tarda  pas  à  s'occuper  de  l'impression  du  recueil 
d'Adages ,  dans  la  préface  duquel  il  dit  qu'il  avoit  sus^ 
pendu  l'impression  des  auteurs  grecs  et  latins  pour 
publier  plus  promptement  cet  excellent  ouvrage.  Tel 
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fixt  le  commeneemeât  d'une  amitië  qui ,  après  avoir 
ëtë  très-^tive,  «e  changea  en  un  él^gn^ment  que  l'on 
pourrok  appeler  de  la  haine.  Quelquee^ufiA  prétendent 
que  la  manière  de  vitre  5obre  9  et  pammonieuse  petit  >> 
dtre,  de  ritaUen^  déptot  au  HoDandok^  habitue  à 
la  chère  dea  AUemands»  et  que  &é^  Aide  qu'A  a  eu 
en  Toe  dam  l'im  de  ses  Colloquet^  intitule  de  Opur- 
lenHa  êordida,  où  il  introduit  un  Allemand  fitisant 
de  griBideB  plaintes  sin:  la  vie  misérabk  et  mesquine 
qu'il  avoit  menée  chez  un  Italien  où  il  avoit  pensé 
périr  d'inanition*  La  brouiUcrie  fut  sons  doute  com- 
plète, car  Akte  et  ses  successeurs,  lorsqu'ils  eurent 
occaskm  de  réimprimer  quelqu'opnsctile  d'Ekt^sme ,  le 
AonuBèreot  presque  toujours  TranêafyinuB  quidam 
AoMu>  j  ce  qui  ne  marque  pas  une  grande  considération* 
La  préface  de  GregoruNananiéniOraiionety  i5i6^ 
m-8%  pourroit  donner  k  croire  que  lé  gouvernement 
vénitien  intervint  attsn  dans  l'étabHssement  d'Aide,  et 
chargea  M.  Musuro,  l'un  des  académiciens,  d'y  exer- 
cer une  sorte  d'inspection,  non  pas  de  police  comme 
de  nos  )oun ,  mais  simplement  littéraire,  et  dans  la 
vue  de  le  c<mserver  sur  un  pied  d'autant  plus  respec* 
table)  et  que  même,  pour  cesfonetions,  il  fitt  assigné 
it  M  «  Musuro  un  traitement  annud.  VoyeiK  le  pa»- 
sage  de  cette  préface,  à  l'autre  volume,  page  i^8. 
Au  reste,  ce  fidt  n'est  pas  suffisamment  prouvé  ni 
éclairaL. 

Le  concours  de  tant  d'hommes  habiles  CMtribua 
&  la  perfection  des  éditions  Aldines,  et  bien  loin  de 
diminuer  la  gloire  du  conducteur  de  ces  difficile» 


taiTanx^  dk  Fétendît  an  c^vilnm^  «t  la  rendit  plus 
ÊcXàg.  Le  public  sat  repartir  um  estime^  et  en  mime 
tempd  qu'il  distuiguoit  Itt  mvaaà  éààttvM  qui  rendoient 
plus  &dk  la  lecture  des  dieik-d'oeuTre  dé  l'ancienne 
littérature^  il  n'oublknt  pat  Flmprimeor  laborieux  et 
ëdaâré  qui,  halnfe  éditeur  lui-inètne/âirigeovt  tout 
l'ouvrage,  et  contribuoit  n  ^ficacement  à  adn  exeel* 
lente  esfiératioii. 

Toujours  Aide  eut  win  de  payer  à  chacun  ëon  tribut 
de  remercîmens  et  d'ëlogei*  Ses  préfaces  mentionnent 
arec  distinction  ceux  qui  l'ont  aôdë,  c«i  &  qui  il  doit 
d'intëressàna  nenseignemens,  des  manuscrits  plus  cor- 
reets  ou  inédits»  Frëdsëment  pacroe  qu'il  faisoit  beau- 
coup, il  n'ambitîonnoit  pas  la  réputation  de  ne  rien 
derobr  aux  talens  des  autres  ^  aussi  le  public  lui  a  tenu 
compte  y  autant  des  traraux  qu^il  a  si  bîm  dirigés,  que 
de  ce  qu'il  a  &it  par  lui^nème;^ 

A  l'impression  des  Myto  greca,  latins  et  itAbens,  i! 
Vouknt  joindre  ceUedealivres  hébraïques*  Instruit  dans 
les  langues  oiientjdes^  et  notamment  dons  la  langue 
sainte,  il  aroit  déjà  donné,  dam  sa  Grammaire  latine 
de  i5oi ,  mm  Iniroductiù  perbreins  ad  hehraicam 
linguean^  souvent  réimprimée  arec  cette  mime  Gram- 
maire et  ayee  celle  de  Lascaris*  Ce  premier  essai 
n'étoit  que  le  prâode  d'une  entreprise  bien  plus  con- 
sidérable et  d'une  haute  importance  pour  ces  temps-là. 
Il  Tculoît  donner  le  texte  de  l'Écriture  sainte  en  trois 
langues,  en  hébreu,  en  grec  et  en  latin,  sur  trois  co* 
lonnes,  de  fermât  grand  in-felioc  Dans  une  de  ses 
lettres,  écrite  à  Venise^  Nonia  Julii,  l5oi>  à  Cur^ 
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rado  Celta  et  à  Vincenzio  Longino  (  la  vingt-deimème 
de  la  ceatarie  de  Melchîor  Goldast) ,  on  lit  :  «  Vêtus 
et  noTum  Testamentum  graece  y  latine  et  hebraice 
nondiun  impressi ,  sed  parturio.  »  En  tète  du  PjKiutier 
grec,  sans  date^  mais  certainement  imprime  de  1^:97 
à  1498  y  J.  Decadyiuâ ,  dans  sa  prâace  à  ses  compa-^ 
triotes,  annonce  que  bientôt  on  verra  réalisée  la  pro- 
messe d'Aide,  par  la  publication  de  la  Bible  en  hébreu, 
grec  et  latin.  De  ce  vaste  projet,  il  n'a  été  exécuté 
qu'une  feuille  de  modèle,  présentant,  sur  une  page  de 
format  iu-foUo,  le  texte  dans  le&  trois  langues  en  trois 
colonnes.  Cette  page  dont  on  conserve  dans  le  manus- 
crit de  la  Bibliothèque  nationale,  n°  3o64,  déjà  cité, 
un  exemplaire,  le  seul  peut-être  échappé  à  la  destruc* 
tlon,  est  d'une  grande  beauté,  tant  pour  le  caractère 
latin ,  le  même  que  celui  de  Bemhi  Aetna,  que  pour 
le  grec  et  l'hébreu  5  et  il  fait  regretter  vivement  que  le 
malheur  des  temps  et  les  tracasseries  qu'Aide  annonce 
hû  avoir  été  suscitées  par  des  envieux,  l'aient  empêché 
de  réaliser  son  projet,  et  d'ajouter  à  sa  gloire celled'avoiv 
le  premier  donné  une  Bible  polyglotte  :  il  auroit  de- 
vancé celle  qu'on  imprima  à  Complute  en  i5 1 4^i  S-iy, 
par  les  soins  et  aux  frais  du  savant  cardinal  Ximenès, 
qui  dut  peut-être  à  la  feuille  d'essai  &ite  par  Aide ,  la 
première  idée  de  cette  réunion  de  l'Ecriture  sainte  en 
plusieurs  langues  sur  une  même  page. 

Vers  i5oo.  Aide  épousa  la  fille  d'André  Torresano, 
natif  d'Asola  ^,  qui,  depuis  vingt  ans,  imprimoit  à 

^  Châleaa  de  Télal  yénitien  dont  F;  ^unbo  fait  xneuûoii;  dm». 
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Venîse  avec  quelque  réputation,  et  dont  j'aî  cru  à 
propos  d'indiquer  les  diverses  impressions  dans  une 
liste  si^ccincte  qu'on  trouvera  vers  la  fin  de  ce  volume* 
Aide  trouva  des  secours  pécuniaires  auprès  de  son 
beau-père  qui,  plus  opulent,  lui  fournit  les  moyens 
d'étendre  ses  entreprises.  La  préface  de  YOrig'ene^de 
i5o3 ,  in-folio ,  citée  page  71  des  Annales,  dit  que  ce 
volume  étoit  publié  alteriuê  impensisy  doctrina  alte- 
riuê  €ic  studio  y  ce  qui  prouve  leur  concours  pour 
rimpression  de  ce  livre.  Au  reste,  cette  prélace,  la 
première  où  il  soit  question  de  liaisons  commerciales 
entre  le  beau-père  et  le  gendre,  n'indique  pas  encore 
«ne  association  positive ,  mais  une  ample  réunion  d'in- 
térêts pour  une  entreprise  particulière  5  et  on  voit  uu 
livre  fait  l'année  suivante ,  en  1 5o4 ,  par  André  d' Asola 
et  à  son  seul  nom,  CepollaeConsilia  ^in-to^o.  Lèpre» 
mier  ouvrage  qui  donne  la  preuve  d'une  association 
complète  est  l'édition  des  Lettres  de  Pline ,  in-8' ,  impri* 
mée  en  i5o8 ,  menée  nopembri,  in  Aedibua  Aldi  et 
Andreae  Aaulani  soceri;  car  il  ne  faut  point  parler 
du  Juvénal  de  i5oi ,  in  Aedibus  Aldi  et  Andreae 


ses  Asolani,  feuillet  a  iiii  derédition  de  i5o5.  ccAsoIo  vago  et 
piacevole  castello  posto  ne  gli  atreml  gioghi  délie  nostre  AIpi 
topral  TrÎTÎgiano ,  è  (si  corne  ogniano  dee  sapere)  arnese  delU 
Reina  di  Ctpri.»Ces  decniers  mots  signifient  simplement  que  cet 
endroit  dépend  de  la  reine  de  Chjrpre ,  chez  laquelle  il  suppose 
qu'eurent  lien  les  entretiens  contenus  dans  son  livre  :  quelques 
écrivains  s'étant  mépris  sur  ce  mot,  ont  cru  qu'il  étoit  question 
de  VéniM,  et  que  Bembo  avoit  voulu  par-U  faire  d*Asola  l'éloge 
le  plus  complet,  en  disant  qu'il  appartenoit  à  la  reine  de  la  beauté. 
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4oceriy  avec  l'ancrç  Aldiiie.  CeUe  édition  »  qui  a  &ît 
croire  la  société  d'Aide  avec  son  beau«*père,  existant 
dès  1 5oi ,  n'est  qu'une  copie  de  la  véritable  édition  de 
cette  année  y  époque  i  laquelle  Aide  n'employoit  pas 
encore  l'ancre;  et  il  est  à  oNHre  que  cette  réimpres9iony 
qui  même  est  asses  peu  canJSiHrme  à  l'autre  édition , 
doit  être  rapportée  à  i5i3  ou  i5^4* 

En  i5o6y  lagaeITequidés<4oituxlepartiede^Ba«- 
rope  ,  et  sur-tout  l'Italie ,  mit  Aide  dans  la  nécessite 
de  quitter  Venise ,  et  par  conséquent  de  suspmdre  les 
travaux  de  son  imprimerie.  U  s'étoit  vu  dépouiller  de 
biens  de  campagne  asses  considérables ,  et  cette  année 
fut  consumée  en  démarches  pour  les  recouvrer  ;  mais 
tout^  ses  sollicitations  £urent  inutiles ,  et  comme  il 
revenoit  à  Venise  après  avwr  été  à  Milan,  où  l'a  voient 
appelé  divers  savans  distingués,  il  eut  ^acore  la  dis* 
grâce  d'être  arrêté  par  un  parti  de  soldats  du  du^  de 
Mantoue  qui,  le  prenant  poiur  quelqu'espion,  ou  au 
moins  homme  suspect  et  ennemi,  le  conduisir^it  en 
prison  à  Caneto ,  viUe  du  ducbé  de  Mantoue.  I^es  bons 
offices  et  la  pressante  intercession  de  Jaffinedo  Carolo  ', 
vice-chancelier  du  sénat  de  Milan,  l'un  de  ceux  qui 
l'avoient  sollicité  à  faire  un  voyage  dans  cette  ville, 
firent  promptement  cesser  cette  nouvelle  vexation;, 
et  enfin  Aide  regagna  ses  pénates,  plus  pauvre  encore , 
et  plus  dénué  que  quand  il  les  avoit  quittés  un  an  aupa* 
ravant. 

1  DanA  Ul  préffca  do  aea  Horace  ds  1609,  U  tsmoisne  à  Jifo 
fredo  Carolo  «a  recoiiBaïusaiLce  poar  le  aerrios  qfa'ii  Iw  rendit  k 
cette  occaûoa. 
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n  est  probable  que  cette  perte  de  la  plus  grasde 
partie  de  ses  bieas,  et  le  préjudice  que  lui  causa  une 
aussi  loDg^  absence  »  auro«it  été  ]m  pimeipales  causes 
de  son  aaiocîatioii  avec  Amdrë  d' Aïola  y  dont  1m  seconxB 
pécuniaires  lui  étoient  derejuis  plus  nécessaires  que 
jamais.  Ëa  i5o7  il  aura  repris  ses  travaux»  mais 
d'une  manière  pénible  et  avec  oet  «mbarras  qui  naSl 
du  manque  de  fi^ids^  et  Taunée 4'cqurès ,  son  beau-pére 
l'aura  enfin  tiré  de  peiné»  ^i prenant  tout4-&ii  porta 
son  comoii^cew 

Les  années  ]i5io  et  i5ii  ne  vireni;  paroitre  aucune 
édition  Aldine  ;  les  trois  ou  quatre  qm  ont  ^  citées  par 
^vers  BiUiogi^apbes  sont  démontrées  cbiménques^  et 
par  la  falsificatîoa  des  dates  dans  les  exemplaires  pro*- 
duits  comme  preuves  »  et  par  le  témoignage  d'Aide  lui- 
même  dans  la  pré&ce  de  son  Piadare,  i5i5»  in'^^ 
Voyçz  page  98  des  Annales. 

Les  désastres  de  la  guerre,  dans  laquelle  plnneim 
potentats  de  l'Europe  s'étoient  ligués  contre  la  seule 
république  de  Venise  ,  le  forcerait  à  cette  longue  et 
ruineuse  inaction*  Son  imprimerie  fiit  enfin  rouverte 
en  i5i3  »  année  de  la  naissance  de  son  troisième  fils , 
Paul  Manuce,  Pridie  Iduê  lunii  ^  Il  «ut  trois  autres 
en&ns,  l'aîné,  Manutio  de'  Manutii,  qniftit  prêtre,  et 


1  Cette  date  est  prouvée  par  celle  c]'u«e  lettre  latine  de  Paul 
Kanuce  à  Gugl.  Paccio ,  la  cinquantième  du  livre  i v.  Venetiit 
M,  i>.  XXXTTJ, pridie  Id.  ion.  qui  mihiprinMB  dles  est  annixxi, 
Unger  se  trompe  su  d^amat  à  Aida  un  ^^tnàme  fiia ,  nommé 
François. 
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Tëcut  à^  Asola ,  dans  le  patrimoine  de  sa  famille  %  chéri 
de  son  frère  Paul ,  qui  se  dëroba  plusieurs  fois  aux 
travaux  de  son  imprimerie  pour  l'aUer  TÎsiter ,  et  no- 
'tanunent  en  155/  et  i565*  Le  second,  Antoine,  cul^^- 
tivales  lettres ,  etfut  quelque  temps,  sinon  Imprimeur, 
comme  quelques-uns  l'ont  avancé ,  au  moins  certaine- 
mentLibraire  àBologne,  où  il  publia  plusieurs  éditions 
indiquées  pages  296, 3o2  et  5o3  des  Annales,  et  mourut 
dans  cette  ville  de  i558  à  iSSg.  On  ignore  les  dates  de 
leur  naissance,  ainsi  que  de  celle  de  la  fille  d'Aide, 
dont  le  nom  est  pareillement  resté  inconnu ,  et  dont  on 
sait  seulement,  par  une  lettre  de  Paul  Manuce,  la  hui- 
tième du  liv.  5,  qu'elle  épousa  un  nommé  JuUo  Catone, 
de  Mantoue ,  et  en  eut  un  fils  du  même  nom. 

On  ignore  aussi  le  nom  de  l'épouse  d'Aide ,  mais 
celui  de  sa  belle-mère  nous  a  été  conservé  dans  une 
épitaphë  placée  par  André  d'Asola,  son  époux,  dans 
l'église  de  San  Stefano  de  Venise ,  et  rapportée  par 
Giorgio  Palfero,  page  io5  d'un  de  ses  manuscrits* 

liAMBERTINAB 

UXORI  OPTIMAS  £T  CA8TIS8IMAE 

CVM  QVA  VIXIT  ANN08  XL  BINS  UTE 

ANDREAS  TVaiSANVS  AB  A80LA 

lilBRABIAS  ARTIS  INSTAVRATOR 

P.  M.  M.  D.  XX.  IDIBV8  TWIAX. 

Aide  publia  beaucoup  d'éditions  eni5i3eti5i4; 
il  en  préparoit  un  plus  grand  nombre  encore,  lorsqu'eu 

^  On  montre  encore  a  Asola  une  vieille  maison  qu'on  dit 
avoir  été  celle  de  la  famille  d'Aide. 
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,i5i5  la  mort  Tenleva  aux  lettres  et  à  sa  fimûlle,  à 
l'âge  de  près  de  soixante-dix  ans.  Ses  quatre  enfans, 
restés  en  bas-&ge,  furent  éleyés  par  leur  mère  à 
Asola,  et  non  pas  à  Domo  d'Ossola ,  comme  l'ont  cru 
quelques-uns,  sous  la  tutelle  de  leur  aïeul  qui  prit  la  di- 
rection de  l'imprimerie,  etla  conduisit  avec  ses  deux  fils, 
FKmcescoetFederico,ju8qu'à«,mortarriyéeeni529. 

B  est  difficile  de  se  fiiire  une  idée  de  la  passion  avec 
laquelle  Aide  s'occupa  de  la  reproduction  des  che&- 
d'œuyre  de  la  littérature  ancienne.  Dans  ces  temps  de 
la  renaissance  des  lettres,  et  voisins  de  l'origine  de  l'im- 
primerie, la  plupairt  des  bons  livres  anciens  n'étoient 
pas  encore  imprimés,  et  par  conséquent  ils  étoient 
rares  et  très-chers.  Aide  découvroit-il  quelque  part  un 
manuscrit  encore  inédit,  ou  pouvant  rendre  meilleur 
un  texte  déjà  imprimé,  il  ne  lâchoit  pas  prise  jusqu'à 
ce  qu'il  l'eût  en  sa  possession»  Dépenses,  sollicitations , 
voyages ,  tout  étoit  mis  en  œuvre  :  aussi  eut-il  la  satis- 
Ëiction  de  Voir  que  de  tous  côtés  on  s'empressoit  de 
concourir  à  ses  vues,  en  lui  communiquant,  les  uns 
à  titre  gratuit,  les  autres  à  prix  cf argent,  la  quantité 
innombrable  de  manuscrits  précieux  qui  servirent  à 
ses  travaux  :  de  pays  très-éloignés,  de  la  Pologne  et 
de  la  Hongrie,  il  lui  en  fot  envoyé  sans  même  qu'il 
en  eût  fait  aucune  demande. 

Indépendamment  de  tout  ce  qu'il  fit  comme  impri- 
meur et  comme  éditeur ,  outre  les  pré&ces ,  les  disser- 
tations écrites  en  très-bon  latin ,  et  quelques-unes  même 
en  grec,  qu'il  plaçoit  à  la  tête  de  ses  éditions,  Aide  a 
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laissé  beaucoup  d'ouvrages  bien  plus  que  su£Bsaii9 
pour  fonder  ia  réputation  littéraire  la  mieux  motÎTée. 
En  i5oi ,  il  publia  la  Grammaire  liatine  dont  j'ai  déjà 
parlé,  non  pas  la  première  qui  ait  été  faite,  comme 
Sallengre  et  quelques  autres  l'ont  mal4-propos  avancé , 
mais  la  meilleure  et  la  plus  utile  qui  ait  été  publiée  juâ*- 
qu'alors.  La  Grammaire  grecque  dont  il  s'occupa  long- 
temps devoit  paroitre  même  avant  la  latine,  mais  il  ne 
put  y  mettre  la  dernière  main  ;  et,  comme  je  l'ai  dit 
plus  haut,  elle  ne  parut  qu'en  i5i5,  après  sa  mort, 
par  les  soins  de  M.  Musuro,  son  ami,  qui  la  retoucha, 
et  y  mit  une  préface  fort  curieuse  que  j'ai  réimprimée 
en  entier  dans  le  volume  des  Annales,  page  121  • 

Four  sa  seconde  édition  d'Horace,  1609,  il  fit  un 
excellent  traité  de  Metria  Horatianis ,  sur  lesquels 
on  n'a  voit  pas  eu  jusqu'alors  des  notions  assez  précises 
et  des  idées  assez  déterminées.  H  mit  tant  de  clarté 
dans  ce  petit  écrit,  qu'on  l'a  réimprimé  nombre  de  fois 
depuis,  même  dans  le  cours  du  siècle  qui  vient  d'ex- 
pirer ,  et  notaroment  dans  la  grande  édition  de  Combe , 
Londres,  1792, 2  yol.  in-4**. 

n  promettoit  des  notes  sur  Oppien  et  sur  Virgile , 
mais  £1  ne  les  a  point  données.  Son  premier  ouvrage 
avoit  été  l'Alphabet  grec,  imprimé  en  i495,  en  sup- 
plément à  la  Grammaire  grecque  de  Lascaris,  et  sou* 
vent  depuis,  avec  quelques  augmentations  et  son  In- 
troduction à  l'étude  de  la  langue  hébraïque.  Un  plus 
important  ouvrage  est  son  Dictionnaire  grec  et  latin, 
par  ordre  alphabétique,  avec  la  traduction  latine^ 
imprimé  d'abord  en  1497,  in-folio,  avec  plusieurs 
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petits  traités  curieux  de  grammaire,  et  ensuite  en  1 524, 
aussi  in«folio,  avec  un  plus  grand  nombre  de  ces  petits 
traites,  et  beaucoup  d'augmentations  dans  le  corps  du 
Dictionnaire,  par  les  soins  de  Fn  d'Asola. 

Ce  liyre ,  que  d'autres  lexiques  et  meilleurs  et  bien 
plus  complets  ont  depuis  remplacé ,  n'est  plus  recherché 
que  comme  rareté  typographique  ^  mais  il  faut  se  repor- 
ter au  temps  où  il  fiit  imprimé ,  et  ne  pas  oublier  que  ce 
fut  le  premier  vocabulaire  usuel  en  cette  langue  ^  Suidas^ 
Hesychius,  YEtymologicum  magnum,  ne  pouvant 
aervir  qu'aux  personnes  à  qui  elle  est  déjà  £miilière. 

Aide  a  traduit  en  latin  la  Grammaire  grecque  de 
Lascaris,  la  Batrachomyomachie  attribuée  à  Homère , 
les  Sentences  de  Phocylide,  les  Vers  dorés  qui  portent 
le  nom  de  Pythagore.  La  version  latine  d'Esope  et  de 
Gabrias,  imprimée  dans  sa  très-rare  édition  de  i5o5 , 
in-folio,  est  aussi  son  ouvrage,  de  même  que  celle  de 
la  vie  d' Arattts ,  qu'il  a  placée  dans  le  recueil  des  anciens 
astronomes,  1499,  in-folio.  On  a  encore  de  lui  un 
petit  traité  De  vitiata  pocalium,  etDiphthongorum, 
protatione,  qui  se  trouve  avec  l'ouvrage  de  son  petit- 
fils,  Orihographiae  Ratio ,  i566,  in-8^  Dans  Rei 
n^^^cae^i^^oretfjimpr.  en  i5i4  et  en  i533,  un  opus- 
cule de  six  pages,  De  duobus  dierum  generibus. 

Dans  le  Stace  imprimé  en  i5o3 ,  et  une  seconde  fois 
en  1 519 ,  est  un  traité  de  lui,  intitulé  Orthographia 
et  flexua  dictionum  graecarum  omnium  apud 
Statium,  cum  accentibua  et  generibua  ex  variis 
utriuaque  Unguae  autoribua  ;  avec  une  préface  à 
M.  Musuro,  dans  laquelle  il  lui  rend  grâce  des  secours 
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qu'il  en  avoit  reçus  pour  i'achéYement  de  cet  op'us-» 
cule  y  et  il  ajoute  :  «  Non  est  moris  nostri  fraùdare 
quenquam  sua  laude.  •  •  •  »  11  a  encore  &it  une  vie 
d'Ovide,  ex  ipaius  libria  excerpta,  placée  dans  Tédi- 
tioh  de  i5o3,  au  volume  des  Métamorphoses ,  et  en 
tète  des  Lihri  Amatorii  dans  les  deux  suivantes  d« 
i5i5-i6  et  1535-54. 

L'édition  de  i5e2 ,  contient  des  notes  sur  Ovide 
et  des  tables  assez  amples ,  aussi  de  lui ,  mais  qui  n'ont 
pas  été  conservées  dans  les  deux  suivantes. 

De  la  quantité  innombrable  de  lettres  résultant  de 
sa  correspondance  continuelle  avec  la  plupart  des 
savan&  de  l'Europe ,  il  n'en  a  été  imprimé  que  quelques- 
unes  \  la  première  à  Angelo  Foliziano ,  parmi  celles 
de  ce  dernier,  1.  vu,  ep.  7  %  une  autre  dans  les  £pie^ 
tolae  clarorum  virorwn  ad  JReuchlinum,  Melchior 
Goldast,  dans  son  Recueil  de  Lettres  philologiques,  en 
-a  publié  une  que  j'ai  déjà  citée,  page  27.  Dans  la  vie 
des  jurisconsultes  allemands,  à  l'article  de  Conradus 
«MinudanusRuffiis,  jurisconsulte  de  Gotha.,  Melchior 
Adam  en  a  insâ^  une  du  33  février  i5o6,  ad  Hein- 
ricum  Urbanum  S.  Bemhardi  sacerdotem.  Fred. 
Heckel ,  Recueil  de  Lettres  choisies.  Manipule  primo, 
pages  3 1-23 ,  en  donne  une  de  i5i4 ,  adressée  ad  Gre^ 
*forium  Spalatinum$  et  enfin  Bandini  .(Co//ec<.  f^e» 
ierum  Monumentorum)  en  a  récemment  publié  une 
du  38  octobre  1499,  à  Marcello  VirgiUodegUAdriani  y 
auteur  d'une  traduction  inédite  de  Dioscoride ,  et  d'une 
•de  Demetrius  Phalereus,  împr.  pour  la  première  foi« 
à  Florence,  1738,  in-8< 


^\ 
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Il  existe  sans  doute  encore  <Ies  lettres  inédites  d'Âlde 
Tancien,  siur-tout  dans  lès  bibliothèques  d'Italie,  soit 
publiques,  scât  particulières.  J'invite  les  personnes  qui 
en  poaséderoient  quelqu'une,  non  publiée,  à  vouloir 
bien  m'en  donner  communication,  ou  au^motns  à  m'en 
indiquer  l'existence. 

U  paroit  incroyable  qu'Aldeait  pu  résister  à  tant  de 
£itigue  et  conduire  ai  la  fois  tant  de  travauxt  A  peine 
arrivé  à  Venise ,  il  s'étoit  chargé  de  lire  et  expliquer* 
publiquement  à  une  nombreuse  réunion  de  jeunes 
auditeurs ,  les  meilleurs  écrivains  grecs  et  latins  an* 
dens  ;  et  il  continua  pendant  plusieurs  années  cette 
espèce  de  cours  public,  même  lorsqu'il  fût  le  plus 
<x}cupé  par  ses  impressions^  Aussi  n'avoit-il  pas  un 
moment  de  relâ&he;  et  un  avis  qui  se  trouve  au  verso 
du  feuillet  yiiii  de  la  Grammaire  de  Lascans,  édition 
de  i5is,  contient  un  témoignage  assez  naïf  de  son. 
assiduité  au' travail. 

«  •  •  •  •  Vix  credas  quam  sim  occupatus  :  non  habea 
certe  tempus,  non  modo  corrigendifl,  ut  cuperem*, 
diligentius,  qui  excusi  emittuntur  libris  cura  nostra-^ 
summisque  die  nectuque  laboribus ,  sed  ne  perlegendis 
^uidem  cnrsim;  id,  quod,  si  videres,  nûseresceret  te 
Aldi  tui.  •  •  •  cum  sœpe  non  vaoet  vel  cibum  sumare^ 
vel  alvum  levare.  Interdum  ita  distinemur,  utraque 
occupatamanu,atquec(H:am,  idexpectantibusimpres- 
soribus,  quod  habetur  in  manibus ,  tum  importune:^ 
rusticeque  instanlibus,  ut  ne  nasum  quidem  liceat 
emungere.  O  provinciam  quamdm*issimam....«  )>• 

Sa  réputation  lai  attiroit;  conune  à  tout  savant  di»- 
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finguë,  une  foule  de  "visiteurs,  les  uns  pour  s'entretenir 
utilement  avec  lui,  mais  beaucoup  d'autres  aussi  pour 
satis&ire  une  vaine  curiosité ,  tuer  le  temps  pendant  une 
heure,  et  le  questionner  impitoyablement  sur  ce  qu'il 
faisoit ,  sur  les  éditions  qui  étoient  sous  presse ,  sur  celles 
qu'il  se  proposoit  d'imprimer.  Tout  cela  s'accordoitpeu 
avec  ses  occupations  si  multipliées  ;  et  pour  ne  point 
s^exposer  au  désagrément  de  congédia  peu  ciyilemenl; 
telle  ou  telle  personne  dont  la  yisite  lui  devenoit  im- 
portune ,  il  prit  le  parti  de  placer  sur  la  p<»te  de  son 
cabinet  un  avis  en  forme  d'inscription ,  qu^  nous  a 
conservé  dans  sa  préface  à  André  Navagero,  en  tête 
de  Ciceronis  Libri  Oratorii,  i5i4,  in-4®,  préface 
copiée  dans  les  deux  éditions  suivantes  de  1 52 1  et  1 535* 

Voici  comme  il  s'y  exprime  à  ce  sujet. 

a  Mihi  duo  sunt  praeter  sexcenta  alia  quibus  studia 
nostra  assidua  interpellatione  impediuntur  :  crebrae  sci» 
licet  liter»  virorum  doctorum  quœ  undique  ad  me 
mittuntur,  quibus  si  respondendum  sit,  dies  totos  ac 
noctes  consumam  scribendis  epistolis  :  et  ii  qui  ad  nos 
veniunt  partim  salutandi  gratia,  partim  perscrutaturi 
.  si  quid  novi  agatur  y  partim,  qusB  longe  major  est  turba, 
negotii  inopia.  Tune  enim,  eamus,  aiunt,  ad  Aldum» 
Veniunt  igitur  fréquentes  y  et  sedent  oscitabundL 

Non  misKura  cutem  nisi  pleaa  crooris  hirudo. 

«  Mitto  qui  veniunt  recitaturi ,  aHi  carmen  ,  alii 
prosa  oratione  aliquid,  quod  eiiam  excusum  typi» 
nostris  publicari  cupiant,  idque  rude  et  incastigatum 
plerumque.  •  •  • 

«  A  quibus  me  cœpi  tandem  permolesUs  interpella- 
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toribtu  vindicare.  Nam  ils  qui  ad  me  scribunt ,  yel 
nihil  respondeo ,  cum  quod  scribitur  non  magni  intex^ 
ait  ;  yel ,  si  iatersit ,  laconice,  Quam  quideni  rem ,  quo* 
niam  nulla  id  a  me  fit  superbia,  nullo  contemptu  ;  aed 
Qt  quicquid  est  olii,  consumam  edendis  bonis  libris^ 
rogo  ne  quîs  grayius  ferat,  neye  aliorsum  atqne  ego 
Ëicio»  accipiat.  £o6  autem  qui  yel  salutandi,  yel  qua- 
cunque  alia  causa  ad  nos  yemunt,  neposthac  molestî 
esse  pergant;  neye  importuni  interpellent  labores  et 
lucubrationes  nostras^  curayimus  admonendos  epi* 
grammaté ,  quod  quasi  aliquod  ediotum  yidere  licet 
supra  januas  cubiculi  nostri,  his  yerbis  :  QyiSQyis 

B8  ,  ROGAT  TE  ALDVa  ETIAM  ATQyB  ETIAH  :  VT^  SI 
QyjD  EST  y  QyOD  El  Sfi  YELIS  :  PEKPAYCIS  AOAS  r 
DEINDE  ACTVTYH  ABEA8  :  KI8I  TANQVAH  HBRGVLES^ 
DEFE880  ATLANTE  :  VENERIS  8VPPOSITVRV8  HYSEE*- 
ROS.  8EMFER  ENIM  ERIT  :  QYOD  ET  TV  AGAS  :  ET 
QVOTQVOT  HVC  ATTVLERIKT  FEDE8  '.  » 

Uniyersellement  estime  et  jouissant  d'une  rëputa^ 
lion  si  justement  acquise ,  Aide  ne  fut  cependant 
pas  à  l'abri  de  la  critique  ;  et  de  son  temps  comme 
de  nos  jours,  plus  d'un  sayant  lui  a  &it  des  reproches 

t  Jean  Oporin ,  habile  imprimeur  i  Bâle ,  daiu  le  milieu  du 
êeiziéme  siècle,  et  Zach.  Ursin  (Béer),  célèbre  théologien  ré* 
formé,  du  même  temps,  mirent  sur  la  porte  de  leur  cabinet  on 
avis  à-peu-prèt  semblable.  Celui  dlJrsin,  qui  lui  donna  la  répn» 
talion  d*ua  homme  dur  et  peu  obligeant ,  étoit  ainsi  conçu  : 
«  Amice,  qnisqni*  hno  renis ,  aut  agito  paucis  ,  aul  abi ,  aut  me 
laborantem  ad;ay««  »  Voyez  Melch.-  Adam  in  Vilis  Theolog. 
page  540. 
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dont  quelqnes-uns  sont  jusqu'à  un  certainpoint  mëntâ» 
Dès  la  fin  du  quinzième  siècle ,  le  savant  et  malheureuis 
professeur  de  Bologne^  Urceus  Codrus ,  qui  mourût  en 
1 5oo ,  se  plaignit  de  ce  qu'Aide  laissoit  des  fautes  dans 
ses  éditions  grecques^  ;  il  le  reprend  aussi  de  ce  qu'il 
vendoit  ses  Hyres  trop  cher,  et  leur  donnoit  de» marges 
trop  grandes  et  inutiles.  Qu'eût-il  dit  de  la  pluparC 
de  nos  éditions  luxueuses  de  ces  dernières  années? 


1  Dans  une  lettre  qu'il  écriVit  à  Fun  de  ses  amis ,  SapHata 
Palmanb,.  avec  prière  de  là  communiquer  i  Aide,  mais  lui  en« 
joignant  aussi  dé  ne  la. laisser  voir  à  aucun  autre. 

Dès  Tannée  y^^S,  dans  sa  préface  d*Hésiode,  adressée  à  Bap* 
Guarini,  Âlde  avoit  é(é  au-devant  de  ce  reproche  d'incorrection^ 

a  Si  qua  tamen  legea  incastigata ,  magîster  doctissime ,  tam  hic  , 
qnam  in  ceteris  libris ,  qiios  ego ,  ad  communem  studiosomm- 
omnium  udlitatem ,  euro  imprimendos  (  nam  esse  aliqua  non  eo- 
inficias  ) ,  non  mîhi  imputes,  sed  eïemplaribus.  Non  enim  reci-^ 
pio  me  emendaturum  libres,  liam  in  quibnsdam  Oedipo  con* 
jectore  opus  esset,  ita  enim  mutilali  sunt,  et  inversi,  u(  ne  iUe 
quidem ,  qui  composuit ,  si  revivisceret,  emendare  posset  :  aeA 
curaturum  summo  studio,  ut  vel  ipso  exemplari  imprimanlnr 
correctiores.  Sic  în  Apollonio  grammatico  fecimus.  Sic  in  hoc 
libre,  in  iis,  quae  addidimus  eclogis  :  rati,  satius  ene  aliquid^ 
iiabere,  quam  nihil.  Qnod  incorrectum  est,  silateat,  rare,  vei' 
potîus  nunquam ,  emendetur.  Si  vero  prodit  in  publicum,  erunt 
mulli,  qui  castigent,  sallem  longa  die.  Sic  in  FabioQuintilianOy' 
sic  in  Plinio  Nepote,  sic  in  nonnullis  aHis  factum  videmus,  qui* 
qnotidîe  emendantur,  quotidie  prîstinae  elegantiae  et  candori 
propius  accedunt.  Sed  periniqui  sunt  ;  et  ingrati ,  si  qui  sunt  qui 
me  accusent.  His  ego  nihil  imprecarer,  nisiut,  quemadmodum 
ego ,  ita  et  ipsi ,  curarent  aliquando  imprimendos  graecos  libros.^ 
Sentirent  certe  longe  aliter.  «  f .  »  , 


ALDE    L^ANCIEH*  4' 

Quant  au  prix ,  les  livres  d'Aide  bien  imprimes  et 
sot  très-bon  papier,  dévoient  sans  doute  se  payer 
plus  chèrement  que  les  éditions  négligées  de  beaucoup 
de  ses  confrères;  et  d'aîUeurs  le  peu  de  fortune  qu'il 
laissa  à  ses  en&ns  prouve  l'injustice  du  reprochai 

Gruter,  dans  ses  notes  sur  les  Lettres  de  Pline, 
reproche  à  Aide  trop  de  licence  dans  ses  conjectures* 

J.  A.  Emesti ,  dans  la  pré&ce  de  son  excellent  Ho- 
mère, 1759-64,  5  voL  in-8*,  prétend  que  les  trois 
éditions  Aldines  d'Homère ,  et  sup-tout  la  dernière  ' , 
sont  incorrectes  et  fiâtes  sans  beaucoup  de  discerne- 
ment. Dans  la  préfiice  de  son  Tacite,  il  va  plus  loin 
encore,  et  c'est  ici  qu'il  devient  injuste  :  «  Observatum 
est  a  viris  doctis  Aldum  saepe  priores  editiones  non 
auxisse,  nisi  vitiis  operarum.  »  On  pourroit  renvoyer 
une  partie  de  ce  mauvais  compliment  à  ce  savant  et 
très-habile  éditeur,  dont  l'Homère  est  loin  d'être  sans 
Ëiutes;  dont  l'édition  de  Tacite,  tout  estimable  qu'elle 
est  (celle  de  1772),  est  beaucoup  trop  incorrecte^  et 
dont  enfin  l'édition,  par  lui  augmentée,  de  la  Biblioth. 
latine  deFabricius,  1775-74,  3  vol.  in-8®,  est  telle- 
ment fiiutive,  qu'on  ne  peut  en  fidre  usage  sans  une 
extrême  circonspection.  Tant  il  est  vrai  qu'il  est  bien 
plus  aisé  de  trouver  à  reprendre  dans  les  autres,  que 
de  rester  soi-même  exempt  de  tout  blâme. 

Gasp.  Barthius,  Advers.  xxyi,  c.  27 ,  dit  :  «Aldus, 
gusque  asseclae,  ut  non  raro  corruperint  auctores 

1  CeUe  troisième  édition,  de  i594,  fat  faite  par  André  d'AsoU 
et  sei  &U,  et  non  par  Aide,  mort  dés  i5i5. 
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audacia  corrigendi,  ila  tamen^  ut  optimomm  Italiae 
codicum  (die  et  praecipue  Galliae)  suhsidio  nixi,  nobis 
recensentibus  enucleate  omnia,  non  sint  plane  insuper 
habendi.  »  Quoique  Gruter  recenauerU  enucleate  omn 
nia,  ainsi  qu'il  a  soin  de  s'en  yauter,  ceux  qui  sont 
Tenus  après  lui  l'ont  souvent  aussi  trouvé  en  &ut;e,  et 
toujours  il  en  arrivera  de  même  ;  la  diffîrence  ne  sera 
que  du  plus  au  moins. 

Il  est  cependant  vrai  que  les  éditions  grecques 
d'Aide  sont  en  général  moins  correctes  que  celles  qu'il 
a  données  en  latin  et  en  italien.  11  est  vrai  aussi  qu'il 
n'a  pas  été  toujours  heureux  dans  le  choix  de  ses 
leçons,  dont  quelques-unes  n'ont  pu  être  justifiées;  et 
enfin  que  plusieurs  de  ses  éditions  sont  faites  sur  dea 
textes  évidemment  mauvais.  Celle  des  Opuscules  de 
Plutarque,  1609 ,  in-folio,  n'est  pas  bonne;  mais  il 
manqua  de  bons  matériaux.  11  faut  passer  condamna-!» 
tion  sur  l'édition  de  Lucien,  i5o3,  in-fi>lio,  bien  infé- 
rieure à  celle  de  Florence,  légS  :  mais  pour  juger  saine* 
ment  et  sans  prévention ,  il  faut  considérer  et  les  temps^ 
et  l'état  où  étoient  alors  les  restes  de  l'ancienne  littéra- 
ture. Lorsqu^Alde  pouvoit  réunii*  plusieurs  manus- 
crits, il  les  conféroit  entr'eux;  mais  combien  de  fois 
ne  lut-il  pas  obligé  d'imprimer  d'après  un  seul  exem- 
plaire ,  et  vicieux  et  tronqué.  Parce  qu'il  n'avoit  qu'un, 
seul  et  mauvais  manusmt  d'Hesychius,  devoit-il  re- 
noncer à  publier  cet  excellent  Lexique,  dont  mille 
événemens  imprévus  pouvoient  détruire  le  seul  exemr 
plaire  qui  en  existât,  le  seul  qu'on  connoisse  même 
aujourd'hui ,  et  nous  priver  irrévocablement  de  ce  livre 
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û  nécessaire  pour  rintelligence  des  auteurs  grecs  ?  Com- 
bien de  livres  de  l'antiquité  se  seroient  perdus ,  si  l'on 
ne  se  fiit  empressé  de  reproduire,  par  l'impression, 
les  premiers  fragmens  presque  méconnoissables  qu'on 
en  découTroit  dans  la  poussière  des  vieilles  bibUothè- 
ques  !  Si  M*  Haiter ,  qui  maintenant  travaille  à  dérouler 
à*  Naples  les  manuscrits  qu'on  a  trouvés  à  Hercula- 
num  ' ,  parvient  à  découvrir  dans  ces  rouleaux  char- 
bonnés  et  presque  détruits ,  quelqu'un  de  ces  mor- 
ceaux précieux  dont  nous  regrettons  la  perte ,  ou  même 
quelqu'excellent  ouvrage  entièrement  nouveau  pour 
nous,  ne  doit-on  pas  désirer  qu'il  livre  sans  délai  & 
l'impression  les  fragmens  par  lui  recueillis ,  si  décousus 
et  si  mutilés  puissent-ils  être  :  les  efforts  successifi  des 
savans  pourront  ensuite  améliorer  et  rendre  plus  cor- 
rects ces  restes  tronqués ,  mais  toujours  faudra-t-îl 
conserver  d'abord  par  l'impression  ce  qu'on  aura  eu 
le  bonheur  de  recouvrer.  Et ,  pour  continuer  la  com- 
paraison, aimerons-*nous  mieux  que  M.  Haiter ,  con- 
tent d'avoir  déroulé  et  déchifiré  un  seul  de  ces  manus- 
crits, passe  sa  vie  entière  à  en  examiner  et  réviser 

1  On  aMare  qo'fl  a  défi  découvert  nu  traité  grec  d*£picnre , 
aur  sa  philoéophie. 

Le  roi  de  Naplea  vient  tout  récemment  d'envoyer  en  présent 
au  Goavernement  françois  quelques-uns  de  ces  manuscrils  : 
eapérona  que  Tingénieuse  industrie  de  nos  concitoyeus  saura 
promptement  nous  révéler  ce  que  contiennent  ces  vénérables 
restes,  échappés  i  une  imjnense  destruction.  Les  manuscrils 
sur  lesquels  travaille  M.  Haiter  ont ,  dit-on,  élé  donnés  au  prince 
de  Galles  par  le  roi  de  Naples. 
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minntieuBement  le  texte ,  plutôt  que  de  travailler  saâi* 
relâche  à  arracher  à  la  destruction  le  plus  qu'il  pourra 
de  ces  restes  dégrades  et  près  d'être  anéantis  pour  jamais? 

Quant  à  la  correction  typographique^  nul  doute, 
qu'elle  ne  dépende  de  l'Imprimeur  j  mais  on  conyiendra 
qu'elle  est  bien  plus  diflScile  à  obtenir  pour  les  éditions 
grecques  que  pour  toute  autre  langue  plus  générale-' 
ment  connue  ;  et  qu'elle  est  sur-tout  plus  difficile  ^ 
d'après  des  copies  manuscrites,  que  d'après  des  impri- 
més déjà  revus  avec  soin.  Au  reste,  qu'on  mette  ce» 
légères  taches  en  comparaison  avec  les  travaux  de  toute 
la  vie  d'Aide,  et  qu'on  réfléchisse  qu'ordinairement 
des  hommes  devenus  célèbres  on  cite  quelques  bons 
ouvrages,  quelques  actions  éclatantes,  en  passant  soua 
silence  tout  le  reste  de  leur  vie  ou  de  leurs  écrits; 
taudis  que  pour  trouver  faute  en  celui-ci ,  les  critiques 
ont  été  réduits  à  chercher,  dans  la  foule  de  ses  éditions  ^ 
quelques  volumes  sur  lesquels  puissent  tomber  leurs^ 
reproches^  on  conviendra  qu'à  tous  égards,  il  occupe 
et  occupera  long-temps,  et  sans  aucune  excepti(»i,  le 
premier  rang  parmi  tous  les  Imprimeurs  anciens  et 
modernes*       *  v 

Presque  toutes  les  éditions  Aldines,  les  grecques^ 
sur^tout,  ont  été  consultées  utilement  par  les  éditeur» 
les  plus  habiles,  même  dans  ces  derniers  temps,  et 
après  un  grand  nombre  d'éditions  postérieures  et  très- 
soignées  des  mêmes  ouvrages.  Je  pourrois,  entr'autres^ 
autorités ,  citer  celle  du  savant  Brunck ,  .à  qui  on  n'a. 
pas  à  reprocher  une  trop  grande  indulgence..  Dans  se^ 
éditions  grecques  d'Aristophane;  de  Sophocle ,  etc.  il 
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donne  à  cdles  d'Aide  des  ëloges  non  suspects ,  et  les 
déclare  la  base  nécessaire  de  toute  édition  future. 
Voyez  le  vol.  des  Annales,  pages  23  et  53* 

Le  reproche  d'une  trop  grande  licence  dans  les  cor- 
rections, &it  à  Aide  et  ejua  asaeclis,  est  plus  mérité 
par  ses  successeurs  immédiats ,  André  d' Asola  et  ses 
deux  fils.  Sayans  aussi  y  mais  cependant  beaucoup 
moins  habiles ,  ils  ont  donné  plus  d^une  édition  insi-- 
gnifiante  et  médiocre ,  sur-tout  en  grec.  L'Oppien  de 
iSi^,  etqudques  autres  de  leurs  livres,  prouvent  que 
s'ils  n'eussent  pas  pris  la  suite  des  travaux  d'Aide,  ils 
n'auroient  pas  obtenu  un  rang  aussi  distingué  parmi 
leslmjj^rimeurs.  Leurs  éditions  ne  sont  cependant  pas 
à  dédaigner,  et  à  très-peu  d'exceptions  près,  elles  mé- 
ritent les  suffrages  des  savans ,  en  même  temps  que  leur 
trè»-grande  rareté  et  leur  belle  exécution  les  rendent 
précieuses  pour  les  amateurs  des  raretés  de  l'ancienne 
littérature.  ^« 

Parmi  ceux  qui  recherchent  les  éditions  Aldines , 
quelques-uns  donnent  une  préférence  exclusive  à  ceUes 
d'Aide  l'ancien ,  et  négligent  toutes  les  suivantes.  D'au- 
tres vont  jusqu'en  1639 ,  époque  de  la  mort  d'André 
d'Asola  ;  mais  un  plus  grand  nombre  d'amateurs ,  in- 
dépendanmient  de  la  très^grande  estime  qu'ils  accor- 
dent à  presque  toutes  les  éditions  de  ces  trente-six: 
premières  années,  recherchent  aussi  avec  empresse- 
ment la  plupart  de  celles  que  Paul  Manuce  publia 
jusque  vers  i563 ,  et  seulement  quelques-unes  de  celles 
qui  furent  données  depuis  ce  temps  par  le  même 
Paul  Manuce ,  ensuite  par  Aide  le  jeune ,  son  fils , 
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et  finalement  par  Nice.  ManaBsi,  avec  Tancre  Âldine, 
et  dans  la  même  maison  d'imprimerie,  jusqu'en  iSg/, 
époque  de  la  mort  d'Aide  le  jeune*  Ces  derniers  sont 
les  plus  fondés  en  raison.  Nul  doute  que  les  éditions 
d'Aide  l'ancien  ne  soient,  presque  sans  exception,  bien 
plus  rares  que  celles  dont  la  date  est  plus  récente  ;  elles 
sont  d'ailleurs  assez  généralement  d'une  plus  belle  im- 
pression et  sur  un  bien  meilleur  papier  :  elles  ont  encore 
ce  mérite  tout  particulier  que ,  faites  presque  toutes 
immédiatement  d'après  des  manuscrits  qui  depuis  se 
sont  perdus,  elles  nous  représentent  l'état  au  vrai  de 
ces  manuscrits  dont  elles  tiennent  en  quelque  façon  la 
place  :  elles  en  sont  des  copies  plus  fidelles  que  les  édi- 
tions du  quinzième  siècle ,  la  plupart  feites  par  des 
éditeurs  moins  savans,  quelques-uns  même  beaucoup 
au-dessous  de  leur  travail ,  tels  que  le  bon  évèque 
d'Aleria  :  mais  cependant,  s'il  est  question  d'une  plus 
par&i^  révision  des  textes,  il  est  rarement  vrai  que 
les  plus  anciennes  des  éditions  Aldines  soient  celles  qu'il 
&ille  préférer.  Je  conviens  que  Polyphili  Hypnero-^ 
tomachia,  de  1^99  y  est  au  rang  des  livres  les  plus 
précieux,  tandis  que  la  réimpression  de  1545  n'a 
qu'une  bien  moindre  valeur;  ceci  est  vrai,  à  considérer 
les  Uvres  comme  raretés  typographiques;  mais  pour 
les  classiques,  latins  sur-tout,  qui,  après  avoir  été  im- 
primés par  Aide ,  l'ont  encore  été  par  son  fils  Paul 
Manuce ,  presque  toujours  les  dernières  éditions  ont 
été  supérieures  aux  premières;  et  c'est  ce  qui  a  dû  né- 
cessairement arriver,  tant  que  le  savant  Paul  Manuce 
leur  a  donné  lui-même  ses  soins.  Les  quatre  volumes 
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^e  Gicéron  de  i5o2,  i5i2,  i5i3,  i5i4,  sont  des 
carioâtës  très-piquantes  pour  quiconque  aime  les  livres 
rares;  ils  sont  même  tellement  introuvables,  que  très- 
peu  d'amateurs  ont  réussi  à  les  réum'r  en  totalité  : 
mais  ce  n'est  plus  dans  ces  rares  volumes  qu'il  faut 
lire  Cicéron,  tandis  qu'on  peut  encore  très-utilement 
Ëdre  un  usage  habituel  des  éditions  multipliées  que 
Paul  Manuce  a  données  des  divers  ouvrages  de  ce  père 
de  l'éloquence  latine. 

Quant  aux  éditions  des  dernières  années  de  Paul 
Manuoe,  et  de  son  fils  Aide  le  jeune,  elles  sont  beau« 
coup  moins  estiimables,  soit  pour  l'exécution  typogra-* 
phique,  soit  pour  la  correction;  trop  souvent  même 
elles  portent  des  témoignages  évidens  de  la  négligence , 
comme  aussi  de  la  parcimonie  avec  lesquelles  elles  ont 
été  &briquées.  Les  productions  de  cette  imprimerie 
commencent  d'ailleurs  à  redeyenir  ce  qu'étoient  géné« 
ralement  presque  toutes  celles  de  la  fin  du  quinzième 
siècle.  Elles  consistent  presqu'entièrement  en  livres 
mystiques  ou  de  jurisprudence ,  en  longues  et  pesantes 
dissertations,  et  fort  peu  de  haute  littérature.  Ainsi 
donc  quiconque  n'a  pas  la  manie  coUigeante ,  n'a  pas 
un  grand  nombre  de  livres  à  acquérir  dans  ceux  des 
trente  dernières  années  de  cette  imprimerie  \ 

^  Depoû  long-temps  je  m'applique  à  réanir  toutes  ces  éditions, 
Vonnes  ou  mauTaises,  rares  ou  communes;  mais  j'ai  été  déter- 
miné à  former  celte  difficile  collection  par  le  désir  de  metli'o 
moins  d'inexactitude  dans  les  notices ,  que  depuis  beaucoup 
d'années  j'ayois  le  projet  de  publier  sur  tontes  les  productions  de 
cette  imprimerie  célèbre. 
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Les  éditions  d'Aide  et  la  plupart  de  celles  d' AndrS 
d'Asola,  ainsi  qae  de  Paul  Manuce,  ont  encore  un 
mérite  réel  qui  leur  est  commun  ayec  celles  du  bon 
temps  des  Estienne  ;  c'est  que  l'exécution  typogra- 
phique en  est  à-peu-près  aussi  bonne  pour  toutes.  Les 
livres  des  mêmes  années  portent  la  même  physiono- 
mie, et  font  voir^que  tout  l'atelier  étoit  monté  pour 
ti'availler  régulièrement  bien  ;  tandis  que  dans  beau- 
coup de  nos  imprimeries  modernes,  trop  souvent  à  la 
suite  d'une  édition  magnifique ,  et  digne  d'être  placée 
dans  les  collections  les  plus  riches ,  on  voit  paroître 
quelque  chétîf  volume,  sur  mauvais  papier,  et  d'une 
impression  trop  négligée.  A  mon  avis ,  c'est  là  que 
commence  l'abus  et  même  le  ridicule  du  luxe  typo- 
graphique. Pour  qui  travailloient  avec  tant  d'ardeur 
les  Aide ,  les  Estienne ,  les  Plantin ,  les  Elze viér  ?  pour 
le  commun  des  acheteurs  :  leurs  impressions  étoient 
bien  un  peu  plus  ckères  que  le  volume  mesquin  et 
négligé  de  tel  imprimeur  leur  voisin  ;  mais  toujours 
étoient-elles  d'un  prix  accessible  à  la  plupart  des  lec- 
teurs, et  c'est  ainsi  qu'un  habile  Imprimeur  se  rend 
véritablement  utile.  Les  livres  qu'il  fabrique  à  grands 
frais,  et  dont  il  exige  un  très-haut  prix,  doivent  le 
mettre  à  même  de  pouvoir  tout  imprimer ,  non  pas 
avec  un  luxe  inutile,  mais  avec  goût,  netteté  et  cor- 
rection ,  disons  même  avec  une  certaine  élégance  ; 
soit  qu'il  imprime  pour  son  propre  compte,  soit  qu'il 
exécute  un  ouvrage  qui  ne  devra  pas  être  vendu  chez 
lui ,  ce  qui ,  dans  ces  derniers  temps,  est  trop  souvent 
une  cause  de  négligence.  Sans  cette  influence  néce»- 
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saire  des  che&^d'œuyre  de  la  typographie  sur  la  meil- 
leure Ëibrication  des  livres  usuels,  le  luxe  typogra- 
phique n'est  pas  en  soi  plus  recommandable  que  le 
seroit  une  Ëibrique  de  draps  qui,  au  lieu  d'en  donner 
de  bons  pour  quelques  écus  par  aune,  en  feroit  d'ad- 
mirables au  prix  de  deux  ou  trois  cents  ëcus ,  pour 
habiller  les  puissans  de  la  terre ,  mais  n'auroit  plus 
ensuite  à  nous  offiîr  pour  notre  usage  que  des  tissus 
grossiers  et  mal  febriquës. 

De  tout  temps  les  Imprimeurs  qui  ont  eu  un  certain 
talent  dans  leur  art,  ont  pris  plaisir  à  tirer  de  quelques- 
unes  de  leurs  éditions  un  ou  plusieurs  exemplaires  sur 
yélin.  Ces  curiosités  typographiques,  d'une  Ëibrication 
difficile  autant  que  dispendieuse,  ne  peuvent  être  ac- 
quises que  par  les  amateurs  les  plus  opulens;  et  on 
pourroit  même  ajouter  que  presque  jamais  volume  im* 
primé  sur  vélin  n'a  véritablement  servi  à  la  lecture  : 
mais  leur  exécution  n'en  tourne  pas  moins  à  l'utilité 
commune ,  en  ce  qu'elle  rend  les  ouvriers  imprimeurs 
plus  habiles,  et  qu'en  même  temps  elle  procure  au  chef 
un  excédent  de  bénéfice ,  une  espèce  de  prime  d'en- 
couragement qui  lui  permet  de  soigner  d'autant  plus 
l'ensemble  de  l'édition.  Aide  a  tiré  sur  vélin  des  exem- 
plaires de  beaucoup  de  ses  livres ,  et  les  amateurs  les 
payent  des  prix  excessifi*  Je  n'en  connois  aucun  de 
ses  successeurs  immédiats  ^  mais  Paul  Manuce  a  quel- 
quefois fait  revivre  dans  son  imprimerie  cette  sorte  de 
luxe,  n  a  été  tiré  aussi,  mais  plus  rarement,  des 
exemplaires  sur  papier  plus  grand  et  plus  fort,  ou  sur 
papier  bleu  {charta  caeruha).  Dans  le  cours  de  la 
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liste  des  édilioiis,  )'ai  noté  avec  soin  toutes  ces  pardca* 
larîtës,  qui  ne  soni  nen  il  est  rrai  pour  la  science,  mais 
qui  n'en  sont  pas  moins  recueillies  avec  ayidité  par 
ceux  qui  s'mtëressent  aux  succès  de  Fart  de  la  typo- 
graphie 9  et  mettent  leur  jouissance  à  en  rassemUer  les 
plus  rares  productions. 

Ayant  Aide,  les  caraolères  grecs,  eoncentnjs  dans 
quelques  imprimeries ,  étoient  d'une  mauvaise  forme 
et  taillés  avec  rudesse  :  il  fut  le  premîw  qui,  examinant 
avec  soin  la  configuration  des  lettres  sur  les  phis  beaux 
et  les  pk»  anciens  manascrits,  sut  monter  son  impri- 
merie en  caractères  bien  plus  agréables  à  l'œil,  et 
d'après  lesquels  ou  a  exécuté,  sauf  plus  ou  moins  de 
corrections ,  tous  les  Imhis  caractères  grecs  qoi  ont  été 
&its  depuis.  Quant  aux  lettres  latines,  on  sait  que  Jen« 
sonet  YindeUndeSpire,  aprèsavoiffemployéversi473 
ces  belles  lettres  rondes,  qui  ont  &it  leur  réputation , 
furent  obligés  de  revaaôr  à  des  caractères,  soit  gothi- 
ques, soit  semi*gothiques^  pour  complaire  au  grand 
nombre  des  lecteurs,  aceoutunsé  à  l'usage  des  anciens 
manusmts;  de  même  que  la  plupart  des  Allemands 
préfèrent  encore  aujourd'hui  les  £N*me8  rudes  de  ce 
gothique ,  à  la  configuration  plus  nette  et  plus  élégante 
des  lettres  romaines*  Aide  ne  voulut  rieai  de  gothique 
dans  ses  caractères:  il  ch^^cha bien  à  imiter  les  manas- 
crits ,  mais  ceux  de  la  pkis  belle  écriture  courante  ou 
curaive;  et  c'est  dans  oeux^  qu'il  prit  l'idée  de  son 
petit  italique  doab )'ai  d^à  parlé  plus  haut,  page  i4« 
Ses  caractères  romuns&rent  taillés  à-peu^près  dans  les 
formes  que  Vîndelin  de  Spire  avoit  d'abord  pi^rées. 
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Les  deux  pi'emiers  alphabets  furent  très^impar&its , 
mais  le  troisième  estd'une  grande  beauté,'  et  bien  supé- 
rieur dans  son  genre  à  beaucoup  de  bons  caractères 
modernes*  Une  partie  nécessaire  de  Phistoire  de  cet 
honune  célèbre  est  peut-^tre  l'indication  détaillée  des 
divers  caractères  employés  par  lui  et  par  ses  descen'* 
dans*  Cette  énumération,  qu'on  ne  trouvera  point 
déplacée  dans  un  ouvrage  du  genre  de  celui«ci,  fera 
voir  mieux  encore  la  suite  et  le  progrès  de  ses  travaux 

« 

typographiques  y  qui  sont  nécessairement  liés  à  ses 
travaux  littéraires. 

i«  Son  premier  grec  est  cdui  du  Lascaria  ,  légé-S* 
Ge  caractère,  sans  alignement,  de  formes  incorrectes, 
de  lettres  inégales  et  mal  calibrées,  montre  évideitk^ 
m^nt  le  tâtonnement  d'un  premier  essai.  U  ne  fut  em-> 
ployé  à  aucun  antre  ouvrage. 

3.  Le  second  est  celui  dont  le  MuèMua  est  le  9pe^ 
cimeru  II  a  imprimé  tous  ks  m-fi[dio  grecs  qu'Aide 
publia  dans  les  dernières  années  du  quinzième  siècle. 
On  voit  qu'il  est  formé  sur  les  mêmes  modèles  que 
celui  du  Lascaris,  mais  avec  bien  plus  de  régularité 
et  d'amélioration  dans  la  plupart  des  lettres,  dont 
cependant  quelques-unessont  conservées.  On  le  trouve 
dé)à  usé  dans  le  Theod.  Gcuta  de  x^5 ,  ce  qid  fait 
présumer  qu'alors  on  employoit  pour  la  fonte  de  ces 
caractères  une  matière  très-peu  forte,  et  qui  n'étoit 
presque  que  du  plomb  ^. 

»  Un  écrîraân»  contemporaàa  d'Aide ,  cité  ptr  Muttaire,  dit 
qiril  poussa  Tamour  de  son  art  au  point  de  faire  fondre  des 
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S»  Grec  plus  fin ,  mais  dans  le  même  goût ,  employé 
d'abord  pour  la  Grammaire  grecque  de  Bolzani , 
1497 ,  in-4'',  et  le  Dictionnaire  grec,  1497 ,  in-folio, 
de  la  même  annëe;  ensuite  pour  les  préliminaires  du 
PaaUerium  graecum ,  in^%  sans  date ,  mais  imprimé 
de  1497  à  1498  \  enfin  pour  les  Scholies  d'Aristo- 
phane, 1498,  in-folio^  EpisL  Graec.  Collectio,  1499, 
in-4°;  Astronemici  veterea,  1499,  in-folio;  Dioèco^ 
rides,  1499,  in-folio. 

4.  Grec  à-peu-près  de  la  grosseur  du  précédent , 
mais  bien  plus  maigre.  On  le  voit  dans  le  Nonnua, 
in-4%  sans  titre  ni  date ,  imprimé  en  i5oi ,  et  qui  pro- 
bablement en  fut  l'essai  on  le  spécimen;  dansPoeiae 
Christiani  peteres  ,  i5oi-2  ,  in-4''5  Philostratus  y 
i5oi-2-4,  in-folio.  11  est  à  remarquer  que  de  plusieurs 
des  premiers  caractères  d'Aide  l'ancien,  on  trouve 
d'abord  un  petit  volume  qu'il  imprimoit  pour  essai, 

caractères  en  argent.  Un  antre  prétend  qne  le  pape  avoit  prooiia 
à  Panl  Mannce  des  caractères  d*argent ,  tirgentei  lypL  Si  jamais 
Aide  a  tenté  de  faire  faire  -des  caractères  de  ce  métal ,  il  aura 
dès  les  premiers  essais  reconnu  qne  TexcessÎTe  dépense  n*étoit 
même  pas  le  plus  grand  obstacle  qui  s'opposât  à  son  emploi.  Mais 
je  crois  plutôt  que  ces  deux  écrivains  auront  imaginé  cette 
circonstance  de  caractères  d'argent  pour  embellir  leur  récit; 
ibtiuront  cru  qu'une  très-belle  impression  ne'pouvoit  avoir  été 
faite  qu'avec  une  matière  plus  précieuse  que  le  plomb  ;  de  mémo 
qne  depuis  »  on  a  prétendu  que  la  petite  Bible  de  i656,  dite  de 
Ricbelien,  étoit  aussi  imprimée  en  caractères  on  d'argent,  t>u  aa 
moins  dans  lesquels  il  étoit  entré  une  forte  portion  de  ce  métal. 
Il  falloit  dire  qu'ils  étoient  d'or»  l'aneodote  en  eût  été  plus 
piquante. 
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et  sans  date  :  Muaaeua  pour  le  second  grec  et  le 
second  latin,  Diaria  de  bello  Carolino  pour  le  troi- 
sième latin,  et  Nonniia  pour  ce  quatrième  grecr 

5.  De  la  grosseur  de  celui  de  Nonnus,  mais.mieux 
faOlé ,  plus  ëgal  et  mieux  aligne.  Je  crois  que  c'est  le 
même,  mais  mieux  fondu,  dan& des. matrices  mieux 
ajustées,  et  avec  un  certain  nombre  de  lettres  refaites 
à  neuf.  Au  surplus,  en  examinant  attentivement  ceux 
de  ces  caractères  qui  sont  analogues  entr'eux ,  on  y 
reconnoit  un  singulier  mëlange  de  formes- toutes  di& 
férentes  dans .  les  mêmes  lettres ,  ce  qui  prouve  que  y 
pendant  plusieurs  année»,  Aide  fit  continueUement 
rètoueher  ses  caractères,  et  que  plus  d'un  poinçon 
fiit  recommencé  plusieurs  fois  de  suite ,  dans  l'espoir 
d'obtenir  une  plus  grande  perfection. 

Ce  caractère,  employé  d'abord  dans,  le  Thucydide 
et  l'Hérodote  de  i5o2 ,  in-^folio ,  le  Pindare  de  i5i5i, 
in-S"",  Erotemata,  i5iâ  et  iSiy,  in^S'',  et  dans  tous 
les  in*folio  publiés  par  Aide  depuis  i-5o3 ,  et  par  ses  suct- 
cesseurs  immédiats,  et  le  caractère  suivant,  n^  6 ,  em- 
ployé dans  le»  in-8® ,  sont  les  deux  dont  les  Aide  ont  fiut 
l'usage  le  plus  continu ,  et  sont ,  avec  le  gros  grec  (n^  s  ) 
de  l'Aristote  ,'les  caractères  grecs  des  Aide  les. mieux 
coniiusà  quiconque  a  fait  quelqu'usage  de  leurs  éditions. 
&  Plus^fin  que  les  précédens,  employé  d'abord  pour 
le  Sophocle  de  i5o3  et  l'Euripide  de  i5o3 ,  et  ensuite 
sans  interruption  dans  les  in-8^,  concurremment  avec 
le  n^  5  qui,  plus  fort,  servoit  pour  les  in-4''  et  inr 
folio;  ee  qui  dura  jusqu'en.  iS^q,  que  Paul  Manuce 
adopta  les  deux  caractère»  suivân&i 
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7«  Ce  grec  n'est  guère  plus  fin  que  le  n*^  5,  mais 
3  est  plus  serre  :  je  ne  le  Tois  employé  que  dans 
Etymologicum  magnum,  iSig,  in-folio. 

8*  De  la  même  hauteur  que  le  n®  7  ;  mais  plus 
maigre  et  portant  trop  peu  de  blanc  entre  les  lignes, 
ce  qui  en  rend  la  lecture  pénible.  Il  a  serri  pour  T  Aris- 
tote  y  le  Démosthène ,  et  autres  éditions  faites  de  i55o 
&  i554  par  les  fils  d'Aide,  pour  Federic  Turrisan,  et 
en  société  avec  loi.  De  tous  les  grecs  des  Aide,  celui-ci 
est,  dans  son  ensemble,  le  plus  désagréable  à  Fœil, 
quoiqu'il  soit  néanmoins  grayé  avec  plus  de  correction 
que  les  précédais. 

9.  Ce  grec ,  le  dernier  que  je  remarque  dans  le» 
éditions  Aldines,  est  d'une  grosseur  qui  tient  le  milieu 
entre  le  fin  des  in-8^,  n"*  6 ,  et  l'autre  plus  gros,  n^  5» 
n  est  incontestablement  £dt  sur  le  beau  grec  de  Gara- 
mond,  mais  avec  moins  de  ligatures,  ou  lettres  liées^ 
et  la  Grammaire  grecque  deLascaiis,  de  i557,  ^1*^% 
'dans  laquelle  il  paroit  neuf  et  employé  pour  la  pre* 
mière  fois,  est  un  des  liTxes  grecs  des  plus  éléganset  de& 
plus  agréables  à  lire. 

La  fiibrication  des  lettres  latines  ne  fiit  pas  moin» 
loignée  par  Aide,  qui  n'hésita  point  à  &ire  recom- 
mencer plusieurs  fois  de  suite  ses  premiers  alphabets^ 
et  à  les  remplacer  successiyement  par  d'autres  de 
fermes  et  meilleures  et  plus  correctes. 

1.  Le  premier  caractke  latin  d'Aide  est  celui  qu'il 
employa  dans  le  Lascaris,  14^4-5,  iii-4^^  c'est  un 
romain  de  la  grosseur  du  S.  Augustin  :  il  est  lourd 
et  peu  agréable,  mais  d'une  égalité  par&ite;  et  l'un 
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des  mieux  fendus  qai  exisbent;  bien  aupërienr  en  cela 
au  grec  du  même  livre,  qui  a  siuMsottt  le  dëlaut  d'être 
inégal  et  mid  aligaë.  Les  poizil»  des  i'sout  figurés  par 
un  trait  oblique,  tiré  de  droite  à  gauche,  dans  le  même 
sens  que  l'accent  aigu.  On  ne  le  revoit  plus  que  sur  le 
titre  de  Tbeod.  Gaea,  1496,  iB*£blio,  et  sur  le  dernier 
£e:uiUet  du  premier  Tolume  d'Aristote,  de  ia  même 
année* 

3.  Un  peu  plus  haut  que  celni  qui  précède  >  auquel 
il  est  bien  infàieur  :  aussi  fot-il  promptement  rebuté  ;  et 
je  ne  le  vois  employé  dans  aucun  autse  livre  que  dans 
le  Mu&aeuê,.  dont  il  est  le  premier  et  le  dernier  essai» 

5.  En  tons  points  supérieur  aux  deux  précédens, 
qui  véritablement  n'étoîent  que  des  essais  défectueux. 
Cdui-ci  réunit  la  beauté  des  formes«à  la  correction  de 
la  gravure;  et  le  P.  Bembi  Aetna,  iigS ,  dans  lequel 
il  est  employé  absolument  neuf,  est  d'une  beauté 
achevée.  H  a  été  depuis  employé  sur  le  titre  d'ATe- 
sioduê,  i^Sy  in-folio,  et  ensuite  pendant  plus  de 
soixante  années  dans  toutes  les  occasions  où  un  carac- 
tère aussi  gros  pouvoît  être  d'usage» 

4u  Plus  fin  et  d'une  forme  assee  mauvaise  :  on  le 
voit  dans  le  nodnce  et  rare  volume  de  Leonicenuê  de 
Morbo  GalUco,  1497,  in-i"",  et  dans  la  pré&ce  du 
Dict.  grec  de  la  même  année.  Ce  caractère,  assesi 
inférieur ,  paroît  avoir  été  promptement  remplacé  par 
le  suivant,  de  la  même  grosseur,  mais  d'une  coupe  plus 

régulière^ 

5«  On  voit  celui-Hîî  d''abord  dans  lîe  Lnerèce ,  i5oo  ^ 
m-4°,  Poetae  Chriêtiani,  i5oi-d,  in-é*";  mais  il  y 
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figure  mal,  parée  que  les  lignes  sont  trop  serrto^  et 
cjue  rimpression  de  ces  deux  rares  éditions  est  lourde 
et  beaucoup  trop  chargée  d'encve*  H  reparoit  dans 
,u4esopu8j  i5o5,  in-foUo,  avec  quelques  lettres  refaite», 
et  un  peu  plus  de  blanc  entre  les  lignes,  dont  trenter- 
quatre  occupent  la  même  place  que  trente-sept  ,ia 
Lucrèce*  De  cette  façon ^  il  fait  un  très-bon  effet,  et 
l'édition  est  fort  jolie. 

6.  Le  fameux  italique,  nommé  si  long-temps  jàl- 
dino.  On  sait  qu'il  fut  d'abord  employé  pour  le  rare 
Virgile  de  i5oi,  in-8®,  sur  lequel  yoyezleS' Annales, 
page  39 ,  et  ci-dessus ,  page  i4  \.  et  succesaÎTement  dans 
la  multitude  ^resqu'innombrable  des  éditions  Aldines, 
in-8®,  in-4**  et  in-folio,  qui  furent  imprimées  jusqu'à 
l'année  1 558,  que  P«  Manuce  lui  substitua  celui  qui 
est  indiqué  au  n''  i4^ 

Cet  italique  est  rempli  de.  lettres  liées,  manum 
mentieniea,  ainsi  que  les  nommoit  Aide  l'ancien^,, 
qui  les  aimoit  beaucoup  et  les  ayoit  fût  £iire  pour 
mieux  imiter  l'écriture:  mais  P.  Manuce  débarrassa, 
avec  raison,  son  imprimerie  de  toutes  ces  inutiles  liga^- 
tures,  qui  multiplioient  à  l'excès  les  sortes  de  carac- 
tères nécessaires  à  la  composition ,  sans  ayoir  aucun 
agrément,  ni  aucune  utilité  pour  le  lecteur. 

7*  Italique  dans  le  genre  du  précédent,  mais  plus 
fin  :  employé  seulement  pour  quelques  tables  ou  som^- 
maires. 

8.  Italique  de  grosseur  de  S.  Augustin  :  caractère 
assez  bizarre  :  je  le  vois  pour  la  première  fois  employé 
à  la  courte  préface  de  Medici  Antiqui  Latini^  1  S'ij  ^ 
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ia-felio,  et  ensaîte  seulement  sur  quelques  titres,  ou 
dans  des  avis  de  peu  d'étendue» 

9.  Romain ,  plus  fin  que  le  n°  5 ,  et  assez  joli  :  à-peu- 
près  une  philosophie  :  employé  pour  le  texte  de  Medici 
jintiqui  Latini,  où  il  semble  entièrement  neuf. 

10.  Italique  de  cicéro  :  dans  Pétri  Poêchalii  Oro 
*M>^i548,in-8\ 

1  i.  Italique  de  petit-romain  :  sur  le  titre  du  même 
ouvrage. 

12.  R(»nain ,  petit-romain  :  neuf  dans  Tractatus 
deNuUitatibuaprocesauum,  i554,in-8°  :  assezbon, 
mais  cependant  inférieur  à  l'excellent  caractère  de 
Medici  jirUiquL 

1 3.  Romain ,  petit-texte  :  dans  des  tables,  vers^  1 558 
et  années  suivantes. 

i4.  Italique,  de  grosseur  de  philosophie  :  substitué 
par  Paul  M anuce ,  en  1 5  58 ,  à  l'ancien  italique  Aldino  , 
employé  depuis  i5oi.  Ce  nouveau  caractère  est  plus 
correct^  mais  comme  il  est  un  peu  épais,  et  employé 
serré ,  sans  espace  suffisant  entre  les  lignes,  il  n'est  pas 
agréable  à  l'œil  ;  et  dans  les  éditions  des  derniers  temps, 
où  il  est  usé  et  imprimé  sans  beaucoup  de  soin  ,  il  est 
extrêmement  pénible  à  lire.  Paul  Manuce  am*a  voulu 
un  caractère  moins  fin ,  qui  cependant  condnt  près- 
qu'autant  de  matière  dans  le  même  espace  ;  et  c'est  ce 
qui  lui  aura  fait  trop  diminuer  les  blancs  \  faute  qu'il 
fit  aussi  pour  le  grec  de  1 55 1 ,  n®  8 ,  et  dans  laquelle  bien 
d'auti*es,  même  de  nos  jours,  sont  tombés  après  lui  '. 

^  Trop  ou  trop  peu  d'écart  enlre  les  ligues,  trop  ou  trop  peu 
de  marge  autour  de  l'ijnpressioD ,  et  enfin  une  dimension  excès- 
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Je  ne  pousse  pas  plus  loin  ce  recensement  analy- 
tique des  caractères  Aldins  :  mon  but  a  été  de  &ire 
Toir  quels  furent  les  progrès  d'Aide  dans  rétablisse- 
ment de  son  imprimerie ,  et  arec  quelle  persëTérance 
il  s^attacha  à  la  munir  de  toat  ce  qui  lui  étoit  néces- 
saire pour  mériter  ses  succès*  Je  ne  présente  de  modèle 
gravé  d'aucun  de  ces  caractères ,  parce  qu'il  n'en  est 
guère  dont  on  ne  puisse  avoir  l'occasion  de  fidre  l'exa- 
men dans  quelqu'une  des  nombreuses  productions  de 
rimprimerie  Aldine,  toaîtes  rares  que  soient  la  plupart 
d'entr'elles. 

Je  crois  avoir  indiqué  tous  les  caractères  grecs  qui 
y  furent  employés  :  quant  aux  caractères  latins  ou 
romains 9  après  la  liste  de  ceux  des  bonnes  années,  je 
m'arrête,  parce  que  cette  nomenclature  devient  sans 
intérêt,  lorsqu'il  ne  s'agit  plus  que  de  caractères  et 
d'éditions  ressemblant  à  tout  ce  qui  se  faisoit  dans  les 
autres  imprimeries  du  même  temps,  sauf  un  peu  plus 
ou  un  peu  moins  de  soins  dans  l'exécution. 

Quant  aux  caractères  hébraïques,  leur  emploi  se 
borne  à  peu  de  chose.  On  en  voit  une  ligne  dans 
PoUtiani  Opéra ,  1498 ,  in»&lio ,  clu  83  des  MiaceJf 
lanea  :  une  colonne  dans  l'essai  in-£>lio  de  la  Foly- 

Biremeni  grande  donnée  à  dec  liTre« ,  daxu  lesquels  tout  ce  qai^ 
y  est  contenu  anroit  trés-conTenablemeot  troaré  place  snr  des- 
pages  qai  n*auroient  pas  excédé  la  demi-feuille  de  grand  in-folio, 
sont  des  excès  également  désagréables  aux  lecteurs,  el  dans  lesquels- 
on  tombe  bien  fréquemment ,  quoiqu'il  soit  si  facile  de  les  éviter» 
Un  lÎTre  démesurément  grand  n'en  est  point  plus  beau  ,  il  n'est 
qu  incommode* 
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glotte,  dont  il  a  ëtë  question  plus  haut»  Cet  essai  peut 
être  rc^^porté  à  Fan  1 5oo  environ  :  le  caractère  est  dana 
la  proportion  d'un  gros-romain ,  très-beau ,  et  a?ec  les 
points.  A  raTant-demière  page  de  la  ieuiUe  b  de 
Polyphili  Hypnsrotofnachia  ,  1499 ,  in-fi>lio,  on  en 
trouve  encore  deux  lignes,  d'un  caractère  plus  petit,  et 
aussi  en  lettres  mobiles,  quoique  Maittaîre  les  croye 
gravées  et  non  fondues.  Un  autre  caractère,  de  même 
sans  les  points,  delà  même  grosseur,  mais  plus  correct 
que  ce  ccnut  essai,  reparoSt  dans  le  rare  v<dume  Re^ 
cognitio  VeierU  TeêtamenU,  i529,  in-4*,  ainsi  que 
dans  les  mêmes  deux  lignes  de  Polyphili  Hypnero^ 
tomachia,  réimpression  de  i545» 

Aide  ayant  muni  son  imprimerie  d'un  nombreux 
assortiment  d'excellens  caractères  grecs  et  latins,  et 
l'ayantmise  en  pleine  activité ,  crut  convenable  d'adop- 
ter une  marque  particulière  à  sa  maison,  pour  en 
décorer  la  première  ou  la  dernière  page  de  ses  livres, 
et  souvent  l'une  et  l'autre.  Cette  marque ,  qu'on  sait 
être  une  Ancre  entortillée  d'un  dauphin ,  est  devenue 
justement  câèbre  dans  les  fastes  de  la  typographie, 
sous  la  dénomination  d!  Ancre  Aldine.  C'est  la  mieux 
choisie  peut-être  de  toutes  celles  qu'aucun  Imprimeur 
ait  jamais  adoptées,  et  die  convenoit  sur-tout  à  l'ha- 
bile homme  qui,  le  premier,  imagina  d'en  décorer  ses 
éditions  '•  Le  dauphin  désigne  la  vitesse,  à  cause  de  la 

1  Orou  9on  Recaeil  d'AcUges,  Chiliad.  H,  cent,  i,  Erasme  dil 
de  la  marque  d'Aide  :  «  Non  cymliolum  hoc  tum  iUusUrius  fuisse 
crediderim ,  cnm  inscalplum  Imperatorio  Bumisxnati^  negotiaio* 
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rapidité  avec  laquelle  il  fend  les  ondes.  L'ancre  est, 
au  coDtraii^e  ^  une  marque  de  repos  et  aussi  de  solidité  t 
ce  qui  exprime  avec  beaucoup  de  justesse  y  que  pour 
travailler  solidement  et  avec  finiit,  il  faut  travailler 
sans  relâche ,  mais  cependant  avec  une  lente  réflexion; 
mettre  toute  la  lenteur  nécessaire  dans  la  formation  de 
ses  plans,  mais  toute  célérité  dan»  leur  exécution  ^  :  ce 
qui  est  aussi  très-bien  exprimé  par  cet  Adage  latin, 
Festina  lente*  On  prétend  qu'Auguste  avoit  adopté 
cette  devise;  et  il  existe  une  ou  même  plusieurs  mé- 
dailles de  Vespasien,  ayant  d'un  côté  son  effigie ,  et  de 
l'autre  une  ancre  entortillée  d'un  dauphin.  P.  Bembo 
fit  présent  à  Aide  d'une  de  ces  médaillés  en  argent, 
ainsi  qu'Erasme  nous  l'apprend  dans  ses  Adages  y 
et  il  paroît  qu'Aide  eut  assez  long-temps  l'idée  de  cette 
marque  avant  de  l'adopter,  car  dans  la  préface  de  la 
version  latine  de  Procli  Sphaera^  à  la  fin  du  Recueil^ 
des  Anciens  Asti'onomes,  i4:99,  in-foUo,  il  dît  au 
prince  de  Carpi  :  «  Sum  ipse  mihi  optimus  tesds,  me 
semper  habere  comités,  ut  oportere  aiùnt,  Delphinum 
et  Anchoram.  Nam  et  dedimus  multa  cunctando ,  et 
damus  assidue.  »  A  la  page  d  7  d'e  PofypTUli  Hypne» 

rum  manibus  lerenduin,  circamferretUr,  quam  nunc,  cnm  ubîque 
gentiiim ,  vel  ultra  Cbristiani  Imperiî  termiuof,  una  cam  omni- 
genis  utriuBque  lioguae  voluminibus  propagatuF ,  agnoscitur  « 
lenotar,  celebratar  ab  omnibas  qai  liberalium  stadiorum  colani 
sacra  :  prae^ertîm  iis,  qui  fastidita  barbara  ista  pinguique  doc- 
trma,  ad  veram  atqae  antiquam  aspirant  eruditioaem....  » 

X  Autequam  incipias,  codauUo  ;  ubi  consulaens»  matare  £acta 
opas  est.  Sallust.   CakiL  /. 


«,'5 
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rotomackia,  1499,  in-folio,  dans  le  bas  d'ane  des 
singnlières  gravures  en  bois,  dont  est  rempli  ce  livre 
extraordinaire,  on  trouve  ce  même  emblème,  qu'il 
fit  exécuter  depuis  pour  sa  marque ,  dont  il  ne  fit 
cependant  usage  que  quelques  années  après  ^  puisque 
les  premiers  livres  où  on  la  voie  sont,  Philostratua ^ 
i5oi-3-4, uX'içMo'^Sedulius,  i5o2,  in-4^;  Herodotua,. 
i5o3,  in-folio,  etc.  Quant  au  Juvénal  de  i5oi  avec 
l'Ancre,  comme  il  est  bien  reconnu  pour  êti'e  une 
réimpression  postérieure  au  moins  de  dix  à  douze, 
années,  il  ne  peut  être  cité  comme  le  premier  livre  où 
cette  marque  soit  employée. 

L'ancre  étoit  accompagnée  de  son  nom  divisé , 
ainsi  qu'on  le  voit  à  la  copie  exacte  que  j'en  ai  fait 
fiiire,  et  qui  est  ici  sous  le  n""  i.  Dans  quelques-uns  de 
ses  livres  des  premières  années  du  seizième  siècle ,  la 
même  marque  est  encadrée  d'un  filet^  et  sur  les  grands 
Tolumes  elle  est  d'une  plus  grande  dimension,  avec  ou 
sans  encadrement,  mais  toujours  semblable  à  ce  n^  i. 

Cette  marque  futlong-temps  employée  telle  qu'Aide 
l'ancien  l'avoit  d'abord  fidt  exécuter.  Ses  fils  s'étant , 
en  i54o ,  séparés  de  ceux  d'André,  ne  la  changèrent 
point  encore;, et  avec  leur  nouvelle  formule  apud 
jildifiliosy  ils  se  contentèrent  de  regraver  l'ancienne 
ancre  d'une  manière  un  peu  plus  soignée ,  ainsi  qu'on 
la  voit  sous  le  n^  2.  Enfin,  en  1 546  «sa  forme  simple 
éprouva  un  changement  plus  considérable,  et  elle  fut 
remplacée  par  celle  du  n®  3,  dans  laquelle  les  mois 
jildifilii  furent  aussi  substitués  au  mot  Aldvs. 

Là  plupart  des  livres  imprimés  de  i546  à  i554 
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portent  cette  nouvdle  marque ,  que  Paul  Manuce 
abandonna  en  1555,  probablement  à  l'époque  à  la- 
quelle il  devint  seul  maître  de  l'imprinierie.  Il  revint 
alors  à  Fancre  simple  du  n""  3 ,  que  dans  les  années  sui- 
vantes il  entoura  quelquefois  d'un  ornement  ovale 
dont  il  eut  de  deux  sortes  ;  l'une  est  ici  représentée 
sous  le  n^  4. 

Le  n^  5  dcmne  la  figure  des  armes  accordées  à  Paul 
Manuce  par  l'empereur  Maximilien.  Aide  le  jeune  les 
adopta  pour  la  marque  de  ses  livres  quand  il  conduisit 
seul  l'imprimerie,  peu  avant  le  temps  de  la  mort  de 
son  père.  Il  en  continua  l'emploi  jusqu'en  i58i  ^  sans 
avoir  cependant  renoncé  entièrement  à  l'ancre  du  n**  2 , 
qu'on  trouve  sur  plusieurs  éditions  de  ces  mêmes  temps^ 
et  quelquefois  sans  le  mot  Aldpê.  La  fiimille  des  Tur- 
risan  conserva  aussi  cette  marque,  n^  3 ,  sur  ses  im- 
pressions, et  même  sur  celles  qu'elle  fit  depuis  i563, 
hors  de  l'imprimerie  Aldine ,  et  portant  sur  le  titi*e 
les  mots  :  Ex  Aldina  Bibliotheca» 

Nous  avons  vu  qu'Aide  le  jeune,  mécontent  de  la 
concurrence  de  ses  cousins ,  avoit  imaginé  de  distin- 
guer ses  éditions  par  cette  marque  très-K^ompliquée 
du  n^  5 ,  au  verso  de  laquelle  il  ajoutoit  quelquefois  le 
portrait  en  bois  de  900  aïeul,  avec  un  avis  portant  que 
cette  édition  étoit  réellement  Manutienne  :  quelque- 
fois aussi,  au  lieu  de  l'ancre,  il  mettoît.sur  le  titre  ce 
même  porti*ait  d'Aide  l'ancien.  On  voit  le  sien  propre 
0ur  le  titre  de  PauUi  Manutii  AntiquiUitum,  Liber 
deSenatUy  i58i ,  in-4^ 

Après  i58i ,  ou  ne  voit  plus  que  l'ancienne  Ancre., 


n°4 
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n^  ayet  Nie.  Manam,  qtii  probablement  fut,  à  dater 
de  i585,  miâtre  de  l'imprimene ,  continua  de  rem- 
ployer encore  après  1697 ,  anuëe  de  la  mort  d'Aide 
le  jeone ,  puisqu'on  la  retrouve  sm^  un  volume  de  1 6 1 9 , 
Ragionamento  spirituale  di  Ant.  Antonii^  in-4^ 
Si  on  ne  l'apperçoit  pas  sur  d'autres  éditions  par  lui 
publiées  entre  1697  ^^  ^^^9»  ^'^  ^^  peut-être,  se 
contentant  d'exploiter  le  fonds  d'Aide,  Manassi  n'aura 
point  &it  imprimer,  ou  au  moins  qu'il  n'aura  fait 
aucune  édition  qui  ait  mérité  d'échapper  à  l'oubli. 

Dans  le  Recueil  des  Marques  typographiques  ^  publié 
par  Roth.  Scholtz,  à  Nuremberg,  en  i75o-52 ,  in- 
folio,  je  trouve  ,  sous  le  n^  38 1 ,  la  marque  d'Aide 
le  jeune  que  j'ai  donnée  an  n^  5,  mais  d'une  plod 
gi*ande  dimension^  et  renfermée  dans  un  ovale  foiTotS 
d'un  amas  d'omemens  allégoiîques  d'assez  mauvais 
goût,  telle  qu'on  la  voit  sur  le  titre  du  Cicéron,  i583  ^ 
10  vol.  in-foL  L'éditeur  a  mis  au  bas  Aldus  Manth- 
tiua,  junior  y  J^enetiia  1610  :  aura-t-il  copié  cette 
B[iarque  sur  quelque  volume  publié  par  Manas^  en 
1610,  c'est  ce  que  je  n'ai  encore  pu  vérifier;  mais  il 
n'est  pas  à  présumer  que  Scholtz  ait  mis  cette  date 
précise  sans  l'avoir  trouvée  sur  son  modèle. 

Bernard  on  Bernardin  Turrisan ,  frère  d'André  et 
de  Jér^ne ,  et  fils  de  François  ou  Federic ,  mit  l'Ancre 
Aldine  et  les  mots  In  Aldina  Biblioiheca  ^  sur  toutes 
les  éditions  qu'il  fit  à  Paris,  de  i554  à  i568,  soit  seul, 
soit  en  société  avec  Guill.  Morel.  On  en  trouvera  la 
liste  dans  le  cours  de  ce  volume*  Après  lui,  Rob.  Co^ 
lombel  ou  Coulombel  employa  la  même  marque  qu'on 
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voit  ayec  son  nom  et  les  mêmes  mots  In  Jlldina 
Biblioihecay  d'abord  sur  Alex,  ab  Alexandro  Genior 
lium  dierum  Ubrisex,  1579,  in-8%  et  encore  en  1601, 
sur  un  autre  in-8°,  PaachaUi  Censura  animi  ingratL 

Bien. avant  ce  temps,  T Ancre  d'Aide  avoit  attiré 
l'attention  de  plusieurs  Imprimeurs,  dont  les  uns  cru- 
rent donner  du  relief  à  leurs  éditions,  en  y  mettant 
avec  leur  nom,  ou  la  copie  exacte  de  cette  marque,  ou 
quelqu'autre  marque  analogue.  D'autres,  moins  déli- 
cats, la  contrefirent  frauduleusement,  et  cherclièrent 
à  yendi-e  leurs  éditions  comme  étant  de  l'imprimerie 
des  Aide.  Je  puis  citer  Strozzii  Carmina,  in-8%  sans 
date,  avec  l'Ancre, 'mais  imprimé  à  Bâie  par  J.  Opo- 
rin,  yers  i545;  l'Ovide  desGiunti,  de  i5i9,  dont  on. 
voit  des  exemplaires  avec  l'Ancre,  le  nom  d'Aide  et  la 
date  de  1 5 1 5  ^  la  Grammaire  latine  d'Aide ,  contrefaite 
par  les  mêmes,  ainsi  que  Fr.  d'Asola  s'en  plaint  aveo 
raison  dans  la  pré&ce  de  son  Tite-Live  de  1 5 1 8 ,  in-S**. 
et  in-folio ,  en  ces  termes  : 

<(••••  Ëxtremum  illud  est,  ut  admoneamus  studio- 
siss.  quéq;  Florétinos  quosdam  impressores  cum  uide- 
rent  diligentiam  nostram  in  castigando ,  &  imprimenda 
non  posse  assequi ,  ad  artes  côfiigisse  solitas ,  hoc  est 
Grammaticis  îostitutionibus  Aldi  necessarij  nostri  in 
sua  officina  formatis,  nota  Delphini  Ancorœ  inuoluti 
nostrâ  apposuiase.  Sed  ita  egerunt  ut  quiuis  mediocriter 
uersatus  in  libris  nostrœ  impressionisanimaduertat  illos 
imprudenter  fecisse,  nam  rostrum  Delphini  in  partem 
sinistram  uergit,  cum  tamen  nostrum  in  dextram 
totum  demittatur.  •  •  «  » 
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n  ne  paroît  pas  que  cet  avis  ait  fait  graade  impres- 
sion sur  les  Giunti,  puisque  Tannée  suivante  ils  mii*ent 
encore  l'Ancre  et  le  nom  (TAlde  sur  l'Ovide  dont  jo 
viens  de  pailer. 

Thierry  (  Theodoricua)  Martin,  d'AIost,  associé  de 
Jean  de  Westphalie,  qui  avoit  porté  l'imprimerie  à 
Ltfouvain,  vers  i^y^ky  a  mis  une  Ancre  sur  plusieurs 
de  ses  livres  :  quelquefois  aussi  il  emploie  une  double 
Ancre,  comme  dans  l'Odyssée  en  grec,  de  i523 ,  in-4% 
arec  ce  distique  : 

Ne  tempestatum  vis  auferat,  Anchora  sacra» 
Qao  menlem  figaa ,  est  jacienda  tibi. 

Ce  Th.  Miurtin  imprima  beaucoup,  et  sur-tout  de 
bonnes  éditions  grecques  qui  sont  devenues  rares.  U 
mourut  à  Alost  en  i533.  Erasme  qui  avoit  fait  impri- 
mer chez  lui  plusieurs  ouvrages,  a  &it  son  épitaphe  y 
dans  laquelle  il  fidt  allusion  à  son  Ancre. 

En  i547,  Nicolas  Le  Riche  (Nicolaus  Dipes), 
imprima  à  Paris  plusieurs  livres,  avec  un  fort  joli  ita- 
lique imité  de  celui  d'Aide ,  tout  aussi  rempli  de  ces 
lettres  liées  qui  lui  plaisoient  tant ,  et  gravé  aux  frais 
de  Jean  de  Gaigny,  chancelier  de  l'université.  Le 
Riche  prit  pour  marque  deux  Ancres  en  sautoir,  avec 
ce  vers  autour  : 

Non  satis  una  tenet  ceratas  Anchora  pappes. 

Au-dessous,  on  lit  ces  quatre  autres  vers  : 

In  GxiriNAM  Anohoram. 

Fondabat  satis  Aonias  una  anchora  poppes , 
Dum  tanlum  Ausoniis  mu;»a  nalarel  aqui^, 
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Nnnc  quoin  PaUadÙB  lolcant  maria  omnia  naoea. 
Visa  ^  {guod)  nna  pamm  eat  anchora,  facla  duplex. 

Le  premier  livre  imprimé  ayec  cet  italique,  et  sur 
lequel  Le  Riche  ait  mis  la  double  Ancre,  eat  :  «  Psalmi 
Dayidici  septvaginta  qvinqve ,  in  Ijrricos  versvs  re- 
dacti,  &c.  authore  IJoan.  Ganeio,  &c*  in-^8^*  »  Aa 
Terso  du  titre  est  Tavis  suivant  : 

«  Habes  tandem,  Lector  optime,  Domini  loannb 
Gaignei  in  75  psalmos  odas  diu  desideratas,  quot  olim 
illi  per  aulicos  tumultus  edere  licuit.  Nunc  enim  plu»- 
culum  otîi  nactua,  «  tibi  non  dîsplicere  intellexerit 
institutum  suum ,  pergit  in  reliquos  psalmos*  Illi  au- 
tem  uni  acceptnm  ferre  debes  quod  aut  mortui,  aut 
diu  in  Italia  latitantes  Aldini  typi  in  Galliis  rerixerint. 
Nam  hosce  typos  proxime  Aldinos  referentes  impen* 
sis  suis  sculptO0  per  me  in  pnblicum  studiosorum  gratia. 
exire  voluit,  amplamque  bonorum  tibi  librorum  su« 
pellectîlem  tum  paiturit ,  tum  a  viris  excerptos  doc- 
tissimis,  tibi  parât  his  nostris  typis  prope  diem  excu- 
dendos.  •  •  •  » 

Je  n'indiquerai  point  les  autres  livres  imprimés  par 
le  m£me  Le  Riche ,  avec  cet  italique  et  la  double 
Ancre,  parce  que  ces  détails  ne  sont  pas  de  mon  sujet. 
Je  me  contenterai  d'observer  que  ses  éditions,  appro- 
chant de  rélégance  de  celles  d'Aide ,  correctes ,  sur  bon 
papier,  et  devenues  rares,  n'ont  cependant  pas  attiré 
lattention ,  et  sont  peu  connues  :  ce  qui  arrivera  tou- 
jours aux  éditions  de  livres  secondaires  ou  d'un  intérêt 
de  circonstance.  Aussi  l'imprimeur  qui  vise  à  quelque 
réputation  doit-îl  s'attacher  sur-tout  à  &ire  de  bonnes 
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écfitÎQDs  des  ouTrages  qui  seront  lus  dans  tous  les  temps 
et  par  tous  les  peuples*  De  nos  jours,  en  f<Vance,  et 
plus  encore  peut-être  chez  nos  Toisins,  on  a  trop  pro-* 
digue  le  luxe  typographique  à  des  brimborions  sans 
mérite,  à  de  chëtives  productions  que  leur  magnifique 
impression  ne  pourra  sauver  d^vm.  juste  oublL 

A  Venise,  en  i555,  Hieronimo  Scoto  prenoit  une 
Ancre  entre  deux  arbres,  avec  ces  mots  In  tenebrU 
Jidget,  et  trop  d'accessoires  pour  être  détaillés  icL 

A  Brescia,  yers'  i565,  Francesco  e  Pier-Maria 
Marchetti  mirent  sur  leurs  éditions  une  ancre  et  un 
dauphin,  nuùs  eh  sens  contraire  de  ceux  des  Aide* 
Leurs  impressions  ne  sont  point  remarquables* 

Jean  Oespin  de  Genève  a  employé ,  sur  son  joli 
Homère  grec  et  latin,  in-i3,  de  1560-67,  et  proba- 
blement encore  sur  d'autres  éditions ,  nne  ancre  entor- 
tillée  d'un  serpent,  et  tenue  par  deux  mains  sortant 
des  nuages,  avec  les  deux  lettres  L  C« 

Dans  la  même  rille.  Entache  Vignoa,  qui  peut* 
être  posséda  la  même  imprimerie  après  J*  Qrespîn, 
prit,  vers  1.578,  la  même  marque  sans  les  deux  lettre» 
initiales^  quelquefois  il  y  ajouta  au-dessous  une  mer , 
dans  laquelle  on  voit  des  monstres  et  hommes  marins , 
ayec  ces  vers  aux  deux  côtés: 

Anchon  Mcra  Mari  jactatot  unica  Chriato 
Fandatf  et  «al  fimnl  tempore  sola  aaliM. 

Dans  la  même  ville,  on  yoit  l'ancre  AUine sur  de9 
livres  imprimés  par  Pierre  Aubert,  en  1626,  en- 
tr'autres  sur  la  Relation  de  Pétat  de  la  Religion,  par 
Edwin  Sandîs^  1626  j  xa-8^;  et  enfin  en  i638,  scor  un 
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Nouveau  Testament  en  grec  vulgaire ,  in-4® ,  que  Le 
Long  croît  imprimé  par  Pierre  Chouet.  Je  suis  porté 
.  à  croire  que  c'est  toujours  la  même  imprimerie  qui  , 
de  J.  Crespin ,  passa  à  Vignon,  ensuite  à  Pierre  Au- 
bert,  et  enfin  dans  les  mains  de  Pierre  Chouet, 

Sur  le  titre  des  Recherches  et  Antiquités  de  la  pro- 

,  vînce  de  Neustrie ,  depuis  Normandie ,  etc.  par  Charles 

de.  Bourgueville^  à  Caen,  de  Timprimerie  de  Jeaa 

.  Lefevre,  i588,  in-8*^,  est  une  ancre  tenue  par  deux 

mains,  et  entourée  d'un  serpent. 

En  1607 ,  Evangelista  Duchino ,  à  Venise ,  prenoit 
deux.ancres  avec  ces  mots  His  sitffulta. 

A  Anvers,  vers  1619 ,  Gérard  Wolfifchat  a  voit  une 
ancre  tenue  par  deux  mains  sortant  des  nuages,  et  au- 
dessus  le  mot  CoNCORDiA  ^  sur  le  bas  de  l'ancre  est 
écrit  Anchoba  sacra  Deus  :  le  haut  forme  ime  croix 
et  en  même  temps  un  P  et  un  X  avec  les  deux  lettres 
grecques  A  o  sur  les  deux  bras  de  la  croix, 

J.  R,eppiu8,  quiimprimoit  à  Strasbourg  vers  i642, 
a  voit  pour  marque  une  ancre  renversée,  dont  la  tige 
étoit  entourée  d'un  serpent,  et  sur  le  haut  étoit  perché 
un  oiseau. 

J.  Phil.  Mulhius,  dans  la  même  ville,  avoit^*en 
i643 ,  une  marque  semblable ,  mais  posée  sur  un 
socle. 

On  voit  l'ancre  Aldine  sur  le  livre  suivant,  in*-folio  : 
«  Le  Lettere  farnihari  di  Cicérone  e  d'altri  auttorj , 
Commentale  in  lingua  volgare  da  Giov.  Fabrini  da 
Fighine,  &.c.  In  Kenetia,  a  648,  appriesso  Ogniben 
Claêserù  »  On  la  voit  aussi  sur  quelques  livres  peu 
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importans,  imprimés  à  Rome  dans  le  commencement 
du  seizième  siècle- 

En  i65i ,  à  Copenhague^  la  marque  de  Pierre  Hau- 
l>oldtreprésentoit,  en  un  médaillon,  une  femme  tenant 
à  la  main  une  horloge  ou  autre  instrument  que  je  n'ai 
pu  bien  reconnoître  ;  au-devant  d'elle  est  une  ancre  , 
et  autour  du  médaillon  on  lit  ces  mots,  Sat  cito  ai  sat 
bene  :  au  bas  un  P  et  un  H  liés. 

J'ai  vu  plusieurs  livres  imprimés  à  Paris ,  par  Sebast. 
Cramoisy,  de  i64i  à  1652,  dans  la  marque  desquels 
est  à  la  partie  supérieure  une  très-petite  ancre  dans 
un  médaillon,  et  surmontée  de  trois  étoiles. 

En  1700,  Théophile  Ludewig,  à  Wirtemberg, 
prenoit  l'ancre  Aldine  avec  l'exergue  FeaUna  lente  y 
dans  un  très-petit  médaillon  porté  par  deux  anges  ou 
génies  ailés  et  habillés ,  avec  beaucoup  d'autres  acces- 
soires. 

Enfin ,  dans  ces  derniers  temps,  m'occupant  de  l'his- 
toire des  Aide,  j'ai  cru  pouvoir  me  permettre,  non 
pas  de  me  parer  induement  de  leur  marque  typogra- 
phique ,  mais  d'en  adopter  une  qui  eût  au  nioins 
quelque  rapport  à  la  leur  :  elle  est  sur  le  titre  de  ce 
volume  et  de  tous  les  livres  que  j'ai  fait  imprimer 
depuis  1802,  année  dans  laquelle  je  l'ai  employée  pour 
la  première  fois^ 


PAUL   MANUCE. 

Ju  A  mort  du  chef  ne  ralentit  point  aennblement  les 
travaux  de  cette  imprimerie.  Andrë  d'AjMtla^  qui 
8'ëtoit  charge  de  la  tutèle  des  quatre  jeunes  enfiins 
d'Aide  y  reprit  toutes  les  afllaires  par  lui  délaissées  et  les 
conduisit  arec  beaucoup  d^actirité ,  aidé  de  ses  deux 
fils  Francesco  et  Federico.  Remplis  d'ardeur  et  de  la 
plus  louable  émulation ,  ils  donnèrent  tous  trois  les  pin» 
grands  soins  aux  impressions,  s'appliquèrent  d'ab(»nd 
à  terminer  celles  qui  étoient  commencées,  tirèrent  des- 
portefeuilles  de  leur  parent  toutes  les  révisions  et  col- 
lations dont  il  laissoit  un  grand  nombre,  et  eurent 
l'attention  d'indiquer  dans  leurs  pré&ces  celles  des 
éditions  auxquelles  il  avoit  contribué  par  des  travaux 
anticipés.  Quoiqu'inférieurs  pour  la  science  à  Aide  et 
à  son  fils  Paul  Manuce,  la  plupart  des  éditions  qu'ils 
ont  publiées  prouvent  que  cependant  ils  étoient  habile» 
littérateurs.  En  grec,  Pausanias,  Strabon,  la  Bible 
grecque  des  Septante,  Artemidore,  les  Vies  de  Plu^ 
tarque,  divers  Commentaires  d'Aristote,  Apolloniu» 
Rhodius,  Eschyle  j  Xénophon,  Galien,  Hippocrate^ 
^ginète ,  publiés  pour  la  première  fois  i  en  latin  ^ 
Térence ,  Tite-Iive ,  Plante ,  Pline ,  Cebe,  Macrobe  y 
Priscien,  Silius  Italiens ,  Valerius  Flaccus,  Claudien, 
Justin,  Quinte -Ciu*ce,  Suétone^  Ausone,  et  une 
foule  d'autres  ouvrages  en  grec,  latin  ou  italien,  la 
plupart  aussi  imprimés  pour  la  première  fois,  rem- 
plirent leur  laborieuse  carrière;  et  les  sa  vans  du  temps 
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se  plnrent  à  leur  rendre  la  justice  qu'ils  mëritoienU 
4c  Sed  quid  ego  dicam  quanto  studio  Franciscain  Asu* 
lanum.  tibi  addictissinmm  feceris  ;  qui  haereditaxiaut 
laudem  Aldi  secutus ^  nihil  non  egit,  ni  bonae  lil-^ 
terae,  cum  graecae,  cum  latinae,  in  dies  majorenv 
recipiant  eoltum ,  »  dit  enIr'autreB  Ëgnado  dan» 
aa  préface  à  l'édition  de  Celse,  adressée  an  cardinal 
Herc.  GcKDzaga.  Toutes  leuers  éditions  ne  sont  cepen- 
dant pas  également  bonnes.  Dans  F  JSschy le ,  le  texte 
de  deux  pièces,  Agamenmon  et  lés  Coephores,  est 
mutilé  et  étrangement  con&ndu  :  l'Oppien  est  fait 
sur  un  mauTais  texte,  et  cependant  ils  avoient  sous  la 
main  une  bien  meilleure  édition,  donnée  à  Florence , 
en  i5i5,  par  les  soins  de  M.  Musuro»  Lé  Galien  est 
knn  d'avoir  été  publié"  arec  autant  de  discernement, 
^ue  FAristote  de  1495*98  y  auquel  on  peut,  en  quel- 
que sorte ,  le  comparer,  an  moins  pour  la  multitude 
des  traités,  l'immensité  de  Fouyrage  et  le  manque 
absolu  d'éditions  grecque»  antérieure»,  avec  la  même 
multiplicité  d'éditions  latines^ 

B  paroit que  ces  trois  hommes  réùnis&ent  une  grande 
&ute  qui  influa  considérablement  sur  toutes  leurs  pu- 
blications.  Aide  ayoit  appelé  les  secours  de  quantité 
de  sarans ,  et  eeux-ci  ks  négligèrent.  Us  commen* 
Gèrent  par  se  brouter  aTee  le  savant  M.  Musuro ,  l'un 
des  meilleurs  amis  d'Aide  ^  et  mèîme ,  dans  lenrOppien 
de  1 5 1 7 ,  ils  s'escriment  sur  son  compte  d'une  manière 
aussi  désobligeante  qu'elle  étoit  peu  méritée.  Aide  vou- 
loit  que  tout  se  fît  le  mieux  possible ,  ceux-ci  voulurent 
peut-être  que  tout  fut  fait  ou  censé  fait  par  eux,  et 
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crurent  mal-à-propos  leurs  forces  égales  à  la  tâche  dont 
ik  se  chargèrent  :  aussi,  à  ti'ès-peu  d'exceptions  près, 
François  et  Féderic  se  trouvent  indiqués  comme 
éditeurs  de  toutes  leurs  éditions*  Etoit-ce  économie 

• 

mal  entendue  ou  présomption  littéraire;  toujours 
est-il  vrai  que  s'ils  eussent  suivi  l'excellent  plan  de 
conduite  de  leur  habile  prédécesseur ,  quelques  savans 
employés  à  propos  leur  eussent  été  fort  utiles.  Avec 
les  conseils  de  quelques  amis  éclairés,  François  d'Asola 
eut  été  moins  hardi  dans  ses  conjectures  ;  il  eût  évite 
plusieurs  erreurs  de  fait,  comme  lorsque  dans  son 
Claudien  il  donne  pour  inédites  des  pièces  déjà  impri^ 
mées  depuis  treize  ans.  Son  Homère  de  i524  auroit 
pu  être  supérieur  aux  deux  précédens  de  i5o4  et 
1617,  qui  valent  beaucoup  mieux  sous  tous  les  rap-> 
ports.  Enfin ,  avec  cette  modestie  éclairée  qui  sait  ne 
pas  repousser  d'utiles  secours ,  ils  auroient  peut-être 
acquis  une  réputation  égale  à  celle  du  fondateur  de 
l'imprimerie  qu'ils  dirigèrent.  Quoi  qu'il  en  soit,  leurs 
éditions  sont  belles,  presque  toutes  rares,  et  en  général 
elles  jouissent  de  beaucoup  d'estime.  Les  amateurs  des 
livres  anciens  et  précieux  les  placent  avec  empressement 
dans  leurs  collections  ;  les  éditeurs  les  consultent  sou- 
vent avec  fruit  j  et  à  dé&ut  d'un  Aide  ou  d'un  Paul 
Manuce,  nous  aurions  encore  à  souhaiter  que  quel- 
que homme  aussi  habile  que  les  trois  Torregiani  ' 

^  Dans  leurs  éditions  ils  employèrent  rarement  leur  nom  de 
famille  Torregiano  ou Torresano  (T^irriâonus),  presque ton;oi]r8 
iU  se  bornent  à  leur  nom  de  baptême  «  suivi  de  celui  du  lieu  de 
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d'AsoIa  voulût  s'appliquer  sérieusement  à  faire  à  Paris 
de  bonnes  éditions  gi*ecques ,  et  réussit  à  rendre  à  la 
Fi-ance  cette  suprématie  en  ce  genre,  qu'après  le  temps 
d'Aide ,  les  Eslienne ,  les  Tumèbe  et  les  Morel  lui 
avoient  acquise,  et  surent  lui  conserver  pour  long- 
temps. 

Pendant  ces  années  de  la  gestion  d'André  d' Asola , 
les  fils  d'Aide  passoient  leur  première  en&nce,  et  leur 
éducation  s'avançoit.  Le  temps  qu'ils  restèrent  à  Asola , 
arec  leur  mère,  ne  leur  fut  pas  d'un  grand  secours 
pour  leur  éducation  littéraire  :  ce  qu'ils  y  apprirent 
leur  auroit  été  plus  nuisible  qu'utile ,  et  n'auroit  fait 
que  leur  gâter  le  goût,  s'ils  n'eussent  été  de  bonne 
heure  amenés  à  Venise,  où  Paul  sur-tout  fut  accueilli 
€t  aidé  par  les  honmies  de  mérite  en  tous  genres  de 
littérature  qui  abondoient  dans  cette  ville ,  alors  le 
séjour  des  arts  et  des  lettres,  et  qui  tous  a  voient  été 
sincèrement  amis  de  son  père.  P.  Bembo,  Sadoleto, 
Sonamico,  Reg.  Polo,  etnotanmient Ben.  Bamberto, 
et  Gasp.  Contarini  le  formèrent  par  leurs  conseils ,  et 
lui  applanirent  la  route  des  connoissances  littéraires. 
Dans  sa  préface  aux  Ep.  famil. ,  Paul  reconnoît  sur- 
tout avoir  de  grs^ides  obligations  à  G.  B.  Egnatio. 
«  nie  mihi  primum  ad  eas  artes  iter  oslendit  a  quibus 
bene  beateque  vivendi  ratio  proficiscitur  ». 

L'ardeur  avec  laquelle  il  se  livra  à  l'étude  de  l'élo- 
quence influa  tellement  sur  sa  constitution,  déjà  trèsr 


leur  naissance.   Andréa  d'Âsola^  Andréas  Asalanus ,  Francesco 
e  Federico  dAsola,  Franciscus  et  Federicus  Asulanas^ 
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foible ,  qu'il  tomba  dans  une  maladie  dont  l'efiet  lui 
fut  d'autant  plus  d^gréaUe  y  que  les  médecins  lui 
défendirent  l'usage  des  livres.  Enfin  y  au  bout  d'une 
couple  d'années,  sa  santé  devint  meilleure >  et  il  reprit 
ses  études* 

A  peine  échappé  à  la  maladie,  il  éprouva  des  con* 
trariétés  d'une  autre  natm*e ,  et  non  moins  afiBîgeantes  , 
qu'il  appelle  Im-m&me  doTne3tica8  controveraiaa  :  JEp^ 
Saulio  /^  ^.  Il  ne  s'explique  pas  davantage  ;  mais  par 
rînactivité  de  l'imprimerie  pendant  les  années  qui  sui- 
virent la  mort  d'André  d'Asoia ,  arrivée  en  iSsg ,  il 
par  oit  que  ce  furent  des  démêlés  de  &mille,  occasion- 
nés par  les  discussions  relatives  au  partage  de  la  dou* 
ble  succession  d'Aide  etd' André,  dont  les  intérêts,  dans 
l'imprimerie,  étaient  peut-être  jusqu'alors  restés  in— 
divis.  n  est  aussi  très*-naturel  de  penser  que  les  deux, 
oncles  Francesco  et  Federico,  habitués  à  régir  en^ 
maîtres  depuis  quatorze  années,  a  nommer  jusques 
dans  leurs  pré&ces  cette  imprimerie  nostra  officina, 
à  s'en  croire  peut-être  même  les  propriétaires  exclusifi, 
voyoient  de  mauvais  œil  les  jeunes  héritiers  d'Aide  y 
qui,  de  leiui*  côté ,  se  regardoient  à  bien  plus  juste  titre 
comme  les  propriétaires  naturels  de  cette  imprimerie, 
fondée  par  leur  père*  De  tout  ceci,  il  résulta  beaucoup 
de  querelles  qui  durèrent  jusqu'en- 1553 ,  année  dana 
laquelle  Paul  Manuce ,  &gé  seulement  de  yingt-un  ans, 
rouvrit  l'imprimerie  fermée  depui»  i53g ,  et  montra 
dès-lors  cette  supériorité  qui ,  dans  les  hommes  de  tous 
états ,  littérateurs ,  artistes ,  guerriers  ou  princes ,  an- 
nonce dès  leur  jeunesse  ce  qu'ils  seront  en  état  de  faire 
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on  jour.  L'imprimerie  fut  rëgie  par  lui ,  au  nom  et 
au  profit  des  héritiers  réunis  d'Aide  et  d'André,  In 
uietUbus  haeredum  Aldi  et  Andreae  Aaulani  soceri, 
mais  cette  association  dura  peu  d'années.  Les  démêlés 
entre  les  deux  Ëunilles  n^avoient  été  qu'assoupis,  ils 
recommencèrent  en  i55'/,  et  l'imprimerie  Aldine  fut 
encore  inactive  pendant  cette  année  et  les  deux  sui* 
Tantes.  Enfin,  en  i54o,  la  société  se  rompit  pour 
recommencer  au  nom  des  seuls  fib  d'Aide,  AldifiUi: 
et  à  dal^  de  cette  année ,  on  ne  voit  plus  le  nom  des 
Turrîsan  sur  aucune  édition  Aldine,  excepté  sur 
quelques  exemplaires  des  premier  et  second  volumes 
du  Pline  de  i536-37 ,  portant  le  titre  et  la  souscription 
avec  une  date  rajeunie,  de  1 54o.  On  les  voit  plus  tard 
sur  divers  livres  grecs,  mais  plus  comme  co-proprié- 
taires  de  l'établissement  :  Expenaiê  Fed.  Turrisanù 
Paul  Manuce ,  devenu  chef  de  la  maison  à  un 
âge  aussi  peu  avancé ,  s'appliqua  sans  relâche  à  suivre 
les  glorieuses  traces  de  son  père;  et  dès-lors  tout  son 
temps  fiit  employé  à  ses  travaux  littéraires  ou  typogra- 
phiques. Pour  la  publication  des  livres  grecs  inédits,  le 
champ  étoît  presque  moissonné,  aussi  se  livra*t*il  de 
préférence  à  la  littérature  latine;  et  dans  toutes  ses 
nombreuses  réimpressions ,  on  est  assuré  de  trouver 
toujours  quelque  amâiorati<ni,  soit  daaaa  le  texte,  soit 
dans  les  accessoires,  comme  notes ,  scholies,  et  tables 
sur-tout  dont  il  sentit  bien  la  grande  utilité.  Passionné 
pour  les  ouvrages  de  Qcéron,  il  s'appliqua  sans  cesse 
à  former  son  style  sur  celui  de  cet  admirable  écrivain  p 
aussi  ses  lettres  et  préfiices  latines  sont*elles  au  rang  de 


76  PAULMANUCE. 

ce  qui  nous  reste  de  mieux  écrit  en  cette  langue ,  depuis 
la  renaissancedeslettres.  Le  premier  livre  qu'il  imprima 
fut  un  ouvrage  de  ce  père  de  l'éloquence,  qui  occupoit 
toutes  ses  pensées ,  Ciceronis  libri  Oratorii  y  iô33  , 
in-4^.  Ce  ne  fut ,  il  est  vrai ,  que  la  réimpression  soi- 
gnée des  précédentes  éditions  de  i5i4  et  1621,  mais 
dès-lors  il  s'occupoittout  entier  de  la  révision  des  Lettres 
familières  dont  il  donna  vers  la  fin  de  cette  même 
année. i533  [mense  octobri),  une  édition  bien  supé- 
rieure aux  précédentes  Aldines  de  i5o2 ,  i5i  2  et  i522^ 
et  de  là  datent  ses  premiers* travaux  Cicéronien», 
auxquels  il  consacra  si  utilement  pour  la  littérature 
la  plus  grande  partie  de  sa  vie.  Dans  l'intervalle  de  la 
publication  de  ces  deux  volumes,  il  a  voit  donné  la 
cinquième  Décade  de  Tite-Live,  //  Corùegiano,  H 
Petrarca^  Pontani  Carminum  tonius primua  ^  sim- 
ples copies  d'éditions  antérieures ,  mais  faites  avec  soin , 
et  d'une  correction  scrupuleuse.  Trompé  par  un  passage 
de  la  préface  de  Manuce  à  l'édition  des  Lettres  fami- 
lières, Zeno  a  cru  ce  volume  le  premier  fruit  de  ses 
travaux  :  mais  si  dans  cette  préface  on  lit  :  «  Primos^ 
labores  et  vigilias  nostras  ad  emendandas  Ciceronis 
Epistolas,  quas  familiares  vocant,  conferrevolui,  »il 
ajoute  plus  loin  qu'il  a  employé  huit  mois  à  conférer 
le  texte  surdouze  manuscrits ,  tandis  que  dans  la  préface 
des  Libri  Oratorii  y  fldit  clairement  :  «  Hane  primam 
industriam  in  excudendo  nostram ,  »  ce  qui  caractérise 
bien  une  première  production  typographique  :  d'ail- 
leurs les  dates  de  mars  et  octobre  que  portent  les  deux 
livres^  tranchent  la  question  sans  laisser  d'incertitudet 
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A  l'exemple  de  son  père ,  Paul  Manuee  aima  sur- 
tout à  requérir  l'aide  des  hommes  les  plus  savans. 
G.  B.  Egnatio,  G.  P.  Valeriano ,  Lazzaro  Bonamico» 
Ben.  Lampridio,  et  autres  personnages  non  moins 
habiles,  ramenèrent  dans  sa  maison  les  beaux  temps 
d'Aide^  et  dès  les  premières  années  de  l'établissement 
do  Paul  Manuee,  les  éditions  Aldines  reprirent  la 
supériorité  que  son  père  avoit  su  lem*  donner,  en 
même  temps  que  les  conseils  et  la  fréquentation  de  tant 
d'hommes  de  mérite  formèrent  son  goût,  lui  furent 
une  occasion  continuelle  d'instruction,  et  préparèrent 
ses  succès  comme  éditeur  et  comme  typographe. 
«  Dans  cette  année  i533 ,  et  dans  le  cours  de  la  sui- 
vante, il  donna  un  assez  grand  nombre  d'éditions 
latines  et  italiennes,  qui  toutes  sont  renommes  pour 
excellentes  ;  et  sa  première  édition  grecque  fut  celle 
de  Themistius  que  suivirent  bientôt  Isocrate  et  Aetius 
Amidenus,  éditions  bien  faites  et  qui  prouvent  ses 
connoissances  dans  cette  langue.  L'année  suivante ,  en 
i535 ,  il  fut  appelé  à  Rome  :  «  Ecce  me  nescio  quîs 
(dit-il,  dans  une  Lettre  à  SauUo,  la  troisième  du  livre 
premier  ) ,  homo  certe  satis  fortuna  felix  praemiis  com- 
motum ,  et  blanditiis  captum  atque  irretitum  Romam 
abduxit,  ubi  cum  aliquot  menses,  non  in  iis  quae 
scmper  amaveram  litterarum  studiis,  sed  inani  ofBcio- 
rum  génère  consurapsissem  ;  et  ille  j  quèm  secutus 
eram,  montes  aureos  poUicitus,  vix  minime  praesta- 
ret  ;  coliegi  ipse  me  ;  neque  solum  studionmn  meorum , 
quae  intermiseram  potius ,  quam  dimiseram ,  verum 
etiam  rei  familioris,  cui  nisi  consulerem,  ipsa  qiioque 
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jaœre  studia  necease  erat ,  habendam  mlhi  rationèm 
duxî;  quo  consilio  in  patriam  reTersoSy  retuU  me 
omoino  ad  veteres  meas  tam  legendi^  tum  scribendi 
exercitationes.  »  On  ignore  qui  induisit  ainsi  Paul 
Manuce  en  erreur;  mais  ce  voyage  ne  fiit  cependant, 
pas  tout-à^Ëiit  une  fiiuBse  démarche ,  car  il  lui  procura 
des  connoisaances  précieuses.  H  s'y  lia  d'amitié  arec 
Marcello  CeiTino^  qui  depuis  fut  pape  quelques  jours 
sous  le  nom  de  Marcel  n,  et  avec  Bem.  MaffeL 
Cest  aussi  à  ce  temps  qu'il  &ut  rapporter  le  com« 
mencement  de  ses  liaisons  arec  Annib.  Caro ,  avec 
lequel  la  con&rmité  de  génie  et  d'inclination  pour  les 
lettres  lui  fit  contracter  une  amitié  toute  particulière  ; 
ce  que  prouve  une  lettre  qu'il  lui  écrivit  le  i5  février 
i555 ,  dans  laquelle  il  commence  ainsi  :  «  Benchè  la 
nostra  amicizia,  la  quai  hebbe  principio  hcra  è  il 
ventesimo  anno.  • .  •  »  C'est  l'avant-demière  du  1. 5. 

Revenu  dans  sa  patrie,  il  reprit  aussi-tôt  sa  tâche 
d'éditeur,  et  continua  ses  travaux  littéraires  avec  une 
assiduité  telle  qu'en  i556  il  écrivoit  à  G.  Selva,  que 
depuis  vingt  ans  il  n'avoit  point  laissé  passer  un  seul 
jour  sans  écrire  quelque  chose  en  latin. 

Extrêmement  occupé  et  des  lettres,  et  de  son  impri* 
mené,  et  de  ses  affidres  domestiques ,  car  il  s'en  fidloit 
de  beaucoup  qu'il  fût  opulent,  il  se  chargea  encore  du. 
soin  d'instruire  douze  jeunes  gens  nobles;  réunion  que 
dans  une  de  ses  Lettres  à  SauUo,  déjà  citée ,  la  troisième 
du  liv.  premier ,  il  nomme  une  académie.  •  • .  «  Eru* 
dienda  duodedm  nobilium  adolescentium  Academia 
per  triennium  occupatus..*.  »  On  ignore  les  noms  de 
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ces  jeunes  gens,  mais  il  est  à  présumer  que  de  ce 
nombre  iurait  Math.  Senarega ,  le  traducteur  des 
Lettres  à  Atticua,  que  dans  sa  préface  aux  Ep*  fkmil. 
il  dit  avoir  reçu  dans  sa  maison ,  et  instruit  dans  les 
letti^es  et  Pëtude  de  l'éloquence  ;  et  Paul  Contarini,  à 
qui  il  écrit ,  lib.  i,  ep.  xi.  «  Mecum  in  iisdem  aedibus 
per  triennium  fere  yixisti;  qui  quicquid  es,  de  meo-» 
rumconsiliorumpraeceptorumque  forte  fiuxisti;  cujus 
a  laude  mea  laus  quodammodo  pendet.  •  • .  »  Pour- 
quoi il  nomma  cette  réunion  déjeunes  gens  académie  y 
c'est  probablement  en  mémoire  de  celle  qu'aroit  for* 
znée  son  père ,  et  dans  le  désir  de  renouveler  cette 
intéressante  et  solemnelle  assemblée  de  sayans  qui  ser- 
virent si  utilement  Aide  dans  la  publication  de  ses 
difficiles  éditions  grecques  et  latines* 

Au  bout  de  trois  années ,  en  1 558 ,  dégagé  dn  soin  de 
cet  enseignement ,  et  ennuyé  peutrètre  par  quelques  tra- 
casseries de  ses  oncles,  Paul  Manuce  quitta  de  nouveau 
Venise,  et  employa  un  certain  temps  à  parcourir 
d'anciennes  bibliothèques,  dans  l'intention  d'y  re- 
cueillir des  matériaux  et  des  secours  pour  ses  éditions 
futures.  Und  lettre  que  lui  écrivit  Annib.  Caro  en 
décembre  de  cette  année,  contient  des  reproches  obli- 
geans  de  ce  qu'il  s'étoit  soustriut  fiulivement  à  ses 
amis  pour  aller  s'enterrer  dans  la  bibliothèque  de 
Césène.  U  passa  efiEectivement  plusieurs  mois  daiis  la 
bibliothèque  des  Franciscains  de  cette  ville ,  occupé  à 
ccMifronter  les  excellens  manuscrits  laissés  à  ce  couvent 
par  Malatesta  Novello.  Vers  ce  même  temps,  deux 
chaii'es  d'éloquence  lui  furent  offertes;  celle  de  Venise , 
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occupée  par  son  ami  J.  G.  Egnatio ,  devenu  trop  âgé 
pour  en  continuer  les  fonctions,  et  celle  de  Fadoue, 
vacante  par  la  mort  de  Bonamico  :  mais  sa  mauvaise 
santë,  et  plus  encore  sa  passion  pour  la  profession  qui 
avoit  tant  illustré  son  père,  le  déterminèrent  à  refuser 
ces  emplois ,  dans  lesquels  il  lui  étoit  si  facile  de  se 
distinguer,  et  lui  firent  préféi*er  la  vie  péniblement 
laborieuse  qu'il  mena  jusqu'à  sa  mort. 

En  1 54o ,  il  se  sépara ,  comme  je  l'ai  dit  plus  haut , 
des  frères  Torresani ,  et  imprima  dès-lors  pom*  son 
compte  et  pour  celui  de  j^es  frères,  ApudAldifilioé. 
Pour  cette  nouvelle  société,  il  changea  l'ancienne 
marque  Aldine,  et  prit  celle  dont  la  représentation 
exacte  est  plus  haut ,  page  61 ,  n®  3. 

Les  éditions  continuèrent  à  se  succéder  rapidement. 
Vii'gile,  Pétrarque,  les  meilleurs  autem*s  modernes, 
et  toujours ,  et  par-dessus  tous ,  Cicéron,  furent  l'objet 
de  ses  b^avaux  non  interrompus.  On  en  voit  la  très- 
longue  liste  dans  l'autre  volume  de  ces  notices.  Il  fit  à 
Rome  un  second  voyage -qui  fut  assez  court,  et  en 
i546  il  épousa  Margherita  Odoni,  fille  de  Girolamo, 
et  sœur  de  Carlo  et  Rinaldo.  Ce  dernier  fut  ecclésias- 
tique et  même  assez  lettré  :  on  a  de  lui  un  Discours 
philosophique  sur  l'inunortalité  de  l'ame,  imprimé 
par  Paul  Manuce,  en  i557 ,  in-4**. 

Ces  deux  frères  eurent  ensemble  quelques  dififérends 

f 

qui  furent  appaisés  par  l'intervention  amicale  et  le» 
bons  offices  de  Paul  Manuce ,  qui  les  chérissoit  tous 
deux  également. 

Le  premier  enfant  de  P.  Manuce  fut  Aide,  né  le 
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jour  des  Ides  de  février  1 5^7 ,  ainsi  qu'il  l'apprend  lui- 
Biéme  dans  diverses  préikces  de  ses  éditions  y  entr'autres 
à  la  fin  de  celle  du  Censorinua,  qu'il  date  ainsi  :  Ve- 
netiisj  Idib.  Fehr.  oo  d  xxc  qui  mihi  primua  est 
dies  anni  3S;  et  dans  celle  du  traite  de  Gicéron ,  De 
optimo  génère  Oratorum,  tome  second  de  l'ëdition  in- 
folio:  yeneiiia,  Idib.  Febr.  CI3ID  xxcui  more  Ve^ 
Tieto  :  quo  ego  die  XXXI IX  ingredior  annum.  A  ces 
témoignages  on  peut  ajouter  celui  de  Paul,  qui ,  dans 
une  lettre  à  Sim.  Thomas,  d'avril  i55o,  parle  d'Aide 
-comme  lui  étant  né  trois  ans  auparavant.  Il  lui  donna 
ce  nom  par  un  tendre  respect  pour  la  mémoire  d'Aide 
L'ancien,  et  aussi  dans  l'espoir  d'amener  son  fils  à  se 
pénétrer  des  obligations  que  ce  nom  lui  imposoit* 

U  eut  trois  autres  en&ns ,  Girolamo  qui  mourut  en 
iSSg,  âgéden^uf  ans,  à  Raguse,  où  il  l'avoit  confié 
aux  soins  de  Paul  Bosio  ^  une  fiUe  dont  il  parle  plu- 
Âeui»  fois  dans  ses  lettres,  et  qu'il  maria  en  1573.  Je 
ne  trouve  d'autre  mention  de  son  troisième  fils  que 
dans  les  deux  lettres  qu'il  écrivit  à  P.  Bosio  et  à  l'ar- 
chevêque de  Raguse ,  à  l'occasion  de  la  mort  de  Giro- 
lamo ,  et  dans  lesquelles  il  dit  :  «  Mi  restano  tre  figliuoli, 
due  mascc^ ,  «  una  femina.  »  Ce  fils,  dont  je  ne  vois 
ailleurs  aucune  mention,  mourut  sans  doute  aussi  en 
ba»-àge. 

P.  Manuce  ne  seb<»mapoint  à  imprimer  d'excellentes 
éditions  ;  et  plus  d'un  ouvrage  utile  est  le  fi:iiit  de  ses 
savantes  veilles.  U  se  livra  sur-tout  à  l'étude  de  l'an- 
tiquité ,  et  cette  étude  devoit  lui  plaii*e ,  parce  qu'elle 
se  trouvoit  liée  à  l'intelligence  et  à  l'éclaircissement  des 
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auteurs  anciens.  Sans  cesse  relisaitt  les  ouTrages  de' 
Cicëron,  Virgile ,  Tite-Iive»  Slg.  l'un  de  ses  premiers 
pro^ts  littéraires  fut  un  Traité  des  Antiquités  ro- 
maines; il  s'en  occupa  dès  l'an  iSéy^  ainsi  qu'il  nous 
l'apprend  au  commencement  de  son  traité  De  Legir- 
busj  imprimé  pour  la  première  Sois  en  i5S7 ,  in-folio» 
Ses  amis  l'encouragèrent  fertement  à  ces  travaux  y  1% 
fameux  Silvestre  Aldohrandin  entr'autres,  s'appJi^ 
qua  k  lui  &ire  sentir  combien  la  gloire  littéraire  étoît 
plus  réelle  et  plus  durable  que  tout  le  rain  brillant 
des  richesses  et  des  dignités;  et  combien  il  lui  impcar- 
toit  de  ne  devoir  son  Inen-ètre  et  sa  r^utation  qu'à 
lui  seul  et  i  ses  ouvrages  :  moyen  plus  sur  et  plus 
honorable  en  même  temps  que  la  trop  souvent  trom* 
peuse  protection  des  heureux  du  siècle.  «  Non  vorrei  > 
lui  écrit-il  le  8  janvier  i548,  che  v^gannasse  una 
certa  falsa  apparentia  délie  cose  del  mondo,  &  di 
una  populare  opinione  ;  ma  da  savio  consideraste , 
quanti  Vesoovi,  quanti Cardinalt,  quanti  Signori  tem- 
poral! son  vivuti  in  somma  fislicità ,  vivente  l'onorato 
padre  vostro  :  i  quali  per  la  maggior  parte,  se  non 
tutti,  sono  sotterrati  in  un'  etemo  oblio,  e  dimenti^ 
canza  de  gli  huomini  :  dove  quella  virtuosa  &  hono- 
rata  memoria  di  M.  Aldo  vive ,  e  viverà  sempitema- 
mente....  finchè  saraono  in  pregio  le  buone  lettere.«.)> 
(Voyezfol.  74dut4nne3*deUeLetterevolgari,  i564, 

Paul  Manuce  conserva  cependant  le  désir  d'un  éta- 
blissement à  Rome.  L'accueil  qu'il  y  avoit  reçu  en  1 555, 
et  plus  récemment  dans  un  court  voyage ,  en  1 545 ,  lui 
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fidsoit  espérer  d'y  trouver  un  sort  plus  avantageux  qu'à 
Venise ,  où  probablement ,  avec  beaucoup  de  rëputa- 
tioUy  il  entassoit  dans  ses  magasins  une  multitude 
d^ëditions  qui ,  tout  excellentes  qu'elles  ëtoient,  ae  ven-« 
d<Hent  peut-être  assez  lentement ,  et  ne  le  récompen« 
soient  point  de  ses  peines  infinies  et  de  ses  avances  con- 
aidé]:ables  K  C'est  œ  qui  n'arrive  que  trop  en  librairie  : 


*  La  lettr«  suivanle,  écrite  par  Fa  al  Mannce  à  Marc-Ântoine 
N'alla,  à  l'occasion  de  soil  livre  J}e  Deo,  imprimé  ea  i5ôg, 
in-folio  y  montre  avec  quelle  bonne  foi  il  traitoit  lea  affaires 
de  son  négoce  «  et  sur-tout  aussi  fait  Toir  que,  phis  réritablement 
littérateur  que  négociant,  il  aavoit  trés-4nen  faire  d'excellentes 
éditions,  mais  n'avoit  pas  réuaai  à  donner  a  sa  maison  de  com- 
merce l'activité  nécessaire  pour  favoriser  le  prompt  écoulement 
tle  tous  les  bons  livres  qu'il  fabriquoit  Ce  n'étoit  pas ,  il  est  vrai  « 
la  meilleure  route  pour  arriver  à  la  fortune;  mais  tout  ami  des 
lettres  conviendra  néanmoins  avec  moi  que  Paul  Idannce,  à 
Texemple  de  Marie ,  avoit  cboisi  la  meilleure  part  :  Optiinam 
parient  elegerat* 

«  Adeone  erravi»  &  lapsus  snm  in  subdacenda  rattone,  nt  de 
foliis  quinquaginta  conjecerim»  quae  nunç  octuaginta  fore  video  7 
padet  indiligentiae  moae.  Verum ,  ut  ut  est ,  conunodo  meo  rem 
suscipere  non  possum ,  nec  audeo  recusare  ;  ne  mea  fides  in 
dubium  apud  te  veniat.  Itaque  peto  a  te ,  ut  cum  tua  rations 
meam  qooque  docas,  nec  exigas  a  me  plus,  quam  res  et  forlunae 
meae  patiantur.  Nam,  qnod  ais,  redituram  ad  me  pecuniam 
eom  fenore,  libro  vendito  :  vîdellcet  communi  quadam,  aan 
propria  ne  régula  metiris.  Non  enim  ego ,  ut  aliî ,  qui  libroa 
imprimunt,  habebo  statim  certos  homines,  qai  eos  divendant» 
et  longinquas  in  urbes,  regionesque  disséminent  Vendunlur  hio 
statim  a  meis  omnes  ita  parvo  prelio,  ut  lucri  quidem  mini- 
mum, sed  miuimo  simul  labore,  minima  molestia  fiât.  Meum 
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combien  d'éditions,  tout  particulièreinent  estimées, 
devenues  chères,  et  recherchées  avec  avidité,  s'écou- 
I^nt  avec  une  extrême  loiteur ,  et  firent  le  désespoir 
de  leur  propriétaire,  qmjamais  ne  devait  voir  la  tardive 
justice  qu'enfin  le  puMic  viendroit  à  leur  rendre!  £a 
i55o,  P.ManuceécritàGir*  Dolphin  que  dans  le  mois 
de  février  il  quittera  Venise  pour  aller  à  Rome,  mais 
pour  y  rester  seulement  jusqu'au  milieu  de  mai,  et  pat* 
amitié  pour  Béni*  Maffei  et  Ottavio  Pantagatho.  Il 
paroît  cependant  que  ce  voyage  n'eut  pas  lieu  avant 
i553,  au  moins  cette  dernière  excursion  est -elle 
prouvée  par  une  de  aes  lettres  à  Fr«  Coccio  de  la  fin 
de  cette  année,  dans  laquelle  il  lui  mande  avoir  passé  à 
Rome  envii'on  deux  mois  de  Fêté  précédent. 

Sa  mauvaise  santé,  qui  dès  sa  jeunesse  avoit  con- 
trarié son  amour  pour  l'étude ,  dérangea  souvent  ses 
travaux  littéraires*  En  i554,  une  fièvre  tierce,  suivie 
d'une  incommodité  bien  plus  fâcheuse  pour  im  homme 
de  lettres,  une  humeur  acre  qui  se  jeta  sur  ses  yeux , 
vint  le  tourmenter,  et  pour  long-temps.  Il  n'en  fut 
entièrement  guéri  que  vers  la  fin  de  iSSg^  par  les 
soins  de  l'habile  Gabr*  Falloppe,  dont  il  dit  dans  une 
lettre  à  J.  B.  Pigna  (la  quarante-cinquième  du  liv.  4), 
«•••  Cui  viro,  quanti  hanc  lucis  usuram,  id  est. 


ergolibrom  itidem,  inquia^  veiideB.  De  doclrîna  libri  lui,  de 
elegaatia  poMum  ego  facile  judicare  :  de  venditione  quis  prae- 
stal?  An  nescis,  libres  lalinos,  optimos  Teleres,  ita  nunc  jacere, 
ut  paene  sordium  în  génère  putentur;  vix  jam  Ciceronem 
ipaam,  Caesarem ,  Sallastiam  legi,  a  mullis  etiam  ne  legi  qiù« 
d«m,  planeqae  conlemni  ?«..>»  li.  ni  «  £p.  3i« 
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quanti  yitam  &cio^  quanti  etiam  praeclara  litteraruni 
studia  milii  sunt,  quibus  vix  ipsa  yita  pluris  est^  uni 
plane  totum  acceptum  r^ero*  »  Pendant  le  cours  de 
cette  longue  maladie,  les  mëdecinslui  ayoient  défendu 
tout  tcayaîl,  znais  c'étoit  la  seule.pmation  à. laquelle 
il  lui  fut  impossible  de  se  soumetli'e  :  «  Quae  yaletudini 
nocent  omnia  fugio ,  studio  excepto.  »  Sa  mauvaise 
santé  ne  fit  pas  plus  languir  les  travaux  de  son  impri- 
merie, car  de  i554  à  x558  nous  voyons  une  &ule- 
d'éditions  toutes  bonnes  et  soignées  par  lui.. 

En  1 555  y  dans  un  temps  où  ses  yeux  le  faisoient  un 
peu  moins  soufirir ,  il  alla  à  Bologne  pour  y  voir  son 
frère  Antoine,  qu'une  affiiire,  dont  oq  ignore  les  détails,, 
et  que  dans  une  de  se&lettresP.  JManuce  nomme^uv^n- 
tutU  erratum,  avoit  forcé  de  quitter  Venise ,  et  qui,  y 
étant  revenu  après  avoir  assoupi  cette  afi^e,  avoit  été 
peu  après  obligé  de  s'expatrier  pour  jamais,  par  l'efifet 
d'une  loi  nouvelle,  abrogeant  toutes  amnisties  anté- 
rieures. S'étant  mis  en  route  en  assez  mauvaise  santé ,  à 
son  arrivée  à  Bologne  P.  Manuce  se  trouva  bien  plus 
malade  encore ,  et  fut  obligé  de  rester  assez  long-temps. 
dans  cette  ville,  où  il  fut  vivement  sollicité  à  venir  se 
fixer  entièremait  avec  sa  famille»  Les  BoLonois  lui 
ofifroient  un  traitement  aussi  avantageux  qu'honorable, 
trois  cent  cinquante  écus  par  an,  avec  divers  autres 
émolumens,  sans  autre  obligation  que  celle  d'imprimer 
de  bons  livres  dont  la  publication  pût  servir  les  lettres^ 
et  faire  honneur  à  la  ville  d'où  ils  seroient  sortis.  Ces 
conditions  ne  furent  cependant  pas  aussi  t-tot  acceptées  l 
Paul  Manuce  fit  quelques  autres  demandes;  Taffiiire 
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traîna  pendant  une  coaple  d'années,  et  «fin  îl  n'en 
fat  plus  question.  Paul  Manuce,  à  qui  sa  t^adresse 
pour  son  frère  Antoine  avoit  pu  fiiire  un  instant  sup^ 
porter  Tidëe  d'un  établissement  i  Bologne,  ne  put  néan- 
moins se  l'ésoudre  à  quitter  Venise,  sa  patrie.  Au 
reste ,  s'il  n'alla  poittt  se  fixer  chez  les  Bolonois ,  il 
n'en  resta  pas  moins  reconnoissant  pour  ce  témoignage 
qu'ils  lui  avoient  donné  de  leur  estime  y  et  dans  une 
lettre  à  Muret,  il  dit  de  leur  ville  :  Civitaa  ad  humor- 
nitatem  nulla  propenêior.  De  Pâ:^U8e  on  lui  avoil 
aussi  £iit  des  propositions-  non  moins  avantageuses  v 
enfin  il  accepta  des  ofBnes  qui  lui  fiirent  fidtes  par  le 
cardinal  Hippolyte  d'Est,  et  alloit  se  rendre  auprès  de 
cet  illustre  Mécène,  lorsqu'il  en  fiit  détourné  par  une 
maladie  contagieusequi  se  manifesta  dans  le  pays  habité 
par  ce  prince ,  et  encore  par  le  mauvais  état  de  sa  propre 
santé,  toujours  aussi  languissante» 

En  1&56,  Feder.  Badoaro,  l'un  des  sénateurs  les 
plus  distingués  de  la  république  de  Venise,  forma  le 
pi'ojet  de  fonder,  dans  sa  propre  maison,  une  académie 
dont  le  plan  étoit  si  vaste ,  que  si  un  particulier  très~ 
opulent  put  le  concevoir  et  Fexécuter,  il  fSadloit  un 
souverain  pour  le  rendre  durable.  Cette  académie 
fut  ncmimée  Accidemia  F'eneùana,  et  aussi  délia 
Fama,  parce  que  sa  devise  étoit  une  Renommée  avec 
ces  mots  :  lo  volo  al  ciel  pet  npoêarmi  in  Dio* 
Elle  étoit  composée  d'envixr^n  cent  personnes,  les  plus 
habiles  dans  toutes  les  branches  de  la  littérature  et  des 
sciences;  à-peu-près  sur  le  même  plan  qu'a  été  depuis 
établi  rinstitut  national  de  France,,  sauf  les  améliora- 
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tioos  rësulteates  du  progrès  des  crninoissances  et  de  la 
plus  jorte  direction  des  idëes.  On  s'y  oocupoit  de  théo- 
logie ,  de  philosophie  naturelle  et  morale  ^  de  poésie , 
d'antiquités,  de  musique,  8cc  &c.  Ebfin  l'intention 
du  fondateur  étoit  qu'aucune  partie  des  connmssances 
humaines  n'y  f&t  négligée.  Selon  Quadrio  et  Zeno ,. 
le  chancelier  ou  garde  des  archives  et  registres  fut 
Bemardo  Tasso,  père  de  Torquato  Tasso,  avec  deux 
cents  ducats  d'appointemens  ;  mais  ceci  n'est  prouvé 
par  aucune  lettre,  ni  aucun  autre  écrit  contemporain* 
Aux  divers  établissemens  de  cette  académie  fiit  jointe 
une  imprimerie  qui  véritablement  devoit  ^1  être  le 
principal^  le  projet  de  Badoaro  étant  que  son  académie 
donnât  d'excellentes  éditions  des  meilleurs  ouvrages 
existans ,  et  suivtout  d'ouvrages  non  encore  impri- 
més; son  plan  étant  aussi  d'engager  les  académiciens  à 
en  composer  sur  les  siçets-  les  plus  intéressans  de  la 
littérature  et  des  sciences.  P.  Manuoe,  outre  la  chaii\^ 
de  l'âbquence,  ent  la  direction  de  Fimprimerie ,  qui 
fiit  entièrement  montée  avec  des  fontes  neuves  de  ses 
propres  caractères  ^  et  i!  avoit  sous  ses  ordres  divers 
autres  imprimeurs,  tous  gens  habiles,  l'un  desquels 
étoit  Domenico  Bevilaequa*  Pendant  les  années  i55& 
et  1559,  cette  imprimerie  publia  une  quinzaine  d'édi- 
tions, dont  aacune  n'est  volumineuse,  maisqui  n'étoient 
que  le  prélude  de  travaux  beaucoup  plus  considérables , 
U-avaux  dont  il  fut  pnUié  ime  espèce  de  programme 
en  un  Catalogne ,  dont  il  y  a  deux  éditions ,  Fune  ita- 
lienne et  l'autre  latine*  Toutes  ces  éditions  sont  d'une 
exécution  pai*£iiie  ^  elles  sont  devenues  fort  rares,  et  les 
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amateurs  des  bonnes  impressions  du  seizième  siècle  les 
acquièrent  avec  empressement»  On  en  trouve  la  liste 
dans  le  volume  des  Annales ,  pages  5i  i  et  suivantes^ 
où  cependant  j'en  ai  qmis  deux  qui  n'étoient  pas  en-» 
core  venues  à  ma  connoissance;  les  voici  : 

Federici  Delphini  de  fluxu  et  refluxu  aquae  maris 
Dîsputado.  Ëiusdem  de  motu  Octavae  Sphaerae.  i  SSg,. 
in-folio. 

In  AristoteUs  Topica  nova  Ezplanatio^  iSSg^^in* 
folio. 

L'académie  avoît  aussi  sa  bibliothèque  particulière» 
Une  lettre  de  Sigonio,  du  9  octobre  i558,  fait  men* 
tion  de  son  ouverture  :  «  La  Libbreria  deU'  accademia 
s'aperse  Lunedi  passato  con  gran  fasto.  » 

Un  tel  établissement  composé  des  littérateurs  les 
plus  habiles  de  Fltalie,  faisoit  concevoir  les  plus  hautes 
espérances*  Des  souverains  s'étoient  empressés  à. 
l'honorer  de  leur  protection  et  à  lui  accorder  divers 
privilèges.  Sa  durée  fut  cependant  éphémère  :  dès 
i562  il  n'en  restoit  plus  aucune  trace,  et  à  peine 
s'appercevroit-on  de  sa  courte  existence,  sans  lea 
livres  exécutés  dans  son  imprimerie  par  les  soins  et 
sous  la  direction  de  Paul  Manuce. 

La  véritable  cause  de  sa  destruction  n'est  pas  posi* 
tivement  connue.  Une  lettre  de  L.  Contile ,  l'un  des 
académiciens,  du  4  février  i56o,  feroit  croire  que 
Badoaro  se  rendit  coupable  d'une  honteuse  malver- 
sation :  a  Nell'  accademia  si  è  ritrovato  Messer  Fede- 
rigo  Badoaro  haver  fatto  sotto  il  nome  di  questa 
honoratissima  adunanza ,  cosa ,  che  gli  torrà  per 
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gînstitia  l'honore ,  &  forse  la  yita.  Et  promettovi  essere 
stata  al  mondo  gran  perdita  y  che  in  si  brutta  maniera 
ri  sia  amrallata ,  perciocchè  le  tante  opère  promesse 
publicamente  sarebbero  senza  alcun  fallo  condotte  in 
Ince.  »  Quel  peut-être  ce  délit,  si  ce  n'est  d'avoir  spolié 
la  caisse  de  l'académie?  c'est  au  moins  l'avis  de  Maz- 
zuchelli  qui  assure  que  ce  £dt  lui  a  été  attesté  par  une . 
personne  digne  de  foi. 

L'académie  ne  fut  cependant  pas  encore  dissoute  ; 
car  le  même  Gontile,  dans  une  autre  lettre  du  2  avril 
de  la  même  année,  raconte  que  Gonzalvo  Ferez  avoit, 
dés  l'année  précédente,  ofifert  à  l'académie  sa  traduc- 
tion d'^Homère,  en  vers  espagnols,  afin  qu'elle  la  fît 
imprimer,  mais  que  rien  n'étoit  encore  décidé  sur  cet 
objet.  Le  di  koût  suivant,  une  troisième  lettre  de. 
Contiie  &it  voir  que  la  déroute  de  Badoaro  étoit  alors 
consommée,  et  rendue  publique  :  «  Il  fallimento  de' 
Badoari,  dogliomi,  chenefiiiprofeta,  &comereggente 
délia  scienza ,  ch'  jo  era ,  me  ne  levai,  &  quello  anti- 
veder  mio  mi  darà  quel  credito  ch'  jo  deridero.  »  Il 
&nt  cependant  présumer  que  Badoaro  parvint  peu 
après  à  rétablir  momentanément  ses  affaires  ;  car  l'an- 
née suivante  il  fut  nommé  par  la  République  pour 
aller  faire  une  visite  d'inspection  dans  les  domaines 
publics  et  même  particuliers  de  la  plupart  des  pro- 
vinces de  la  domination  vénitienne  ;  et  avant  de  partir 
de  Venise,  il  fit  son  testament,  qui  a  été  depuis  im-. 
primé,  dans  lequel,  entr'autres  disporitions,  il  prescrit 
à  Gianluigi  et  à  Giustiniano  Badoaro,  ses  neveux,  et 
la  manière  dont  ils  dévoient  pourvoir  à  la  conservation 


go  PAULMANUCB. 

de  Tacadémie ,  et  les  dépenses  qu'ils  auroient  à  faire 
pour  son  administration  :  il  donne  aussi  la  liste  des 
académiciens  qui  la  composoient  alors»  Ce  calme  ne 
dura  pas  long-temps  ;  et  Mazzuchelli  assure ,  d'api^ 
des  mémoires  manuscrhs  qui  lui  ont  été  commimiqués, 
que  le  19  août  i562 ,  Badoaro  iîit  arrêté  et  mis  en 
prison  pour  le  fait  même  de  cette  académie ,  qui  dès- 
lors  fut  dissoute  par  un  décret  public.  On  ignore 
combien  dura  la  détention  de  Badoaro  ;  mais  il  ne 
mourut  qu'en  iSgS,  et  depuis  1662  il  ne  fut  plus 
emjdoyé  i  aucune  fonction  publique. 

Il  est  très-probable  que  la  mauvaise  admînisiration 
fut  la  cause  immédiate  de  la  ruine  de  cet  établissement 
littéraire,  mais  un  vice  inhérent  à  sa  formation  ne 
contribua  pas  moins  à  accélérer  sa  destruction»  Badoaro 
avoit  youlu  tout  réunir  dans  son  académie ,  et  il  en 
forma  un  ensemble  composé  d'élémens  trop  discor- 
dans.  L'antiquaire  s'y  trouvoit  sans  doute  déplacé  à 
côté  du  muâcien,  qui,  de  soncôlié,  devoit  se  soucier 
fort  peu  d'entendre  la  lecture  de  sayans  JoiénKHres  sur 
Platon  ou  sur  Aristote;  et  le  poète,  nourri  de  la  lec- 
ture de  Virgile  et  de  Pétrarque ,  ne  prenoit  pas  un 
intérêt  bien  yif  à  la  discussion  de  quelque  passage  de 
l'un  des  conunentateurs  de  l'Écriture  sainte.  Qui  sait 
même  si  tous  ces  académiciens,  occupés  d'études  si 
différentes,  ne  faisoient  point  réciproquement  très-peu 
d'estime  de  tout  ce  qui  étoit  hors  de  la  sphère  de  leurs^ 
connoissances  personnelles?  Moins  vaste,  le  grojetdu 
fondateur  eut  reçu  une  exécution  plus  durable  ;  et  les* 
malversations  de  Badoaro  n'auroient  peut-être  point 
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•mène  la  destruction  entîire  de  cette  académie ,  n  elle 
eût  pu  submter  sans  des  dépenses  excessives.  Un  désir 
inconsidéré  da  mieax  possible  entraîna  au-delà  des 
bornes ,  et  toni  fut  perdu. 

Dégage  des  soins  qu'exigeait  de  lui  cette  impri- 
merie, Paul  Maonce  reçut,  en  mars  i56i ,  des  lettres 
du  card.  Seripandi ,  qui  lui  témoignoit  le  vif  désir  du 
pape  Pie  nr  de  voir  publier  arec  soin  et  exactitude, 
tant  les  Livres  sacrés  que  les  ouvrages  des  Peines  de 
l'église,  vel  hominum  incunay  vel  improbitaie  cor^ 
ruptoê  «•  il  lui  annonce  que  Sa  Sainteté  ayant  jelé  les 
yeux  sur  lui ,  il  étoit  invité  à  venir  s'occuper  de  cet 
important  travail.  Le  projet  m'étoit  pas  nouveau.  Dès 
1 559 ,  deux  hommes  d'un  grand  mérite ,  les  cardinaux 
Marcello  Cervino  et  Aless.  Famese  avoient  eu  l'idée 
d'établir  à  Rome  une  magnifique  imprimerie;  ils 
avoient  choisi  l'habile  Antonio  Blado ,  d' Asola ,  qui 
étoit  veau  i  Venise  pour  acquérir  de  Paul  Manuce 
des  fontes  de  ses  beaux  caractères.  «  Magna  enim 
optimae  vdnntatis  documenta  saepissime  dedistis ,  » 
écrit  P.  Mannoe  4  Marcel  Cervino  (1.  i^flp*  vii.), 
«  majora  etiam  dare  cogitatis,  cum  quidem  ut  Anto- 
nins  Bladus  ad  me  detulit ,  pulcherrimam  rem ,  et  vobis 
digmssimam  aggressi ,  omnes  libros  graece  scriptes , 
qui  nunc  in  bibliotheca  Palatina  conditi  asservantur , 
praelo  sobjicere  cogitetis;  ut,  multiplicatis  exempla- 
ribus,  per  orbem  tenrarum,  in  usum  omnium  gen- 
tium,  omniumq.  saeculorum,  divulgentur  :  cui  se 
muneri  ffiadus  a  te  esse  praepositum  aiebat  :  itaque 
Tenisse  ad  nos,  ut  &  eos  typos,  quibus  atramento  illi- 
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tis  charta  imprimitnr,  conflandos  curaiet,  &,  sî  qua 
praeterea  sunt  ad  opus  necessaria ,  maturareU  »  Les 
intentions  des  deux  cardinaux  ont  été  en  partie  rem- 
plies, et  Blado  a  honoré  son  nom  par  diverses  belles 
impressions  grecques  et  latines,  parmi  lesquelles  on 
distingue,  sur- tout  l'excellent  Homère  d'Eustathe, 
i542-5o,  4  vol.  in-folio. 

Les  conditions  proposées  à  Paul  Mannce  de  la  part 
du  souverain  pontife  étoient  aussi  avantageuses  qu'ho- 
norables. 11  ne  put  cependant  se  décider  sur-le-champ. 
11  ne.s'agissoit  de  rien  moins  que  d'abandonner  sa 
patrie,  sa  maison,  ses  études  particulières;  enfin  de 
s'arracher  à  tous  ses  goûts,  de  renoncer  à  toutes 
ses  habitudes.  U  accepta  néanmoins  après  quelque 
hésitation.  Ses  affidres  domestiques  n'étoient  pas  dans 
une  situation,  brillante ,  et  le  traitement  qu'on  lui 
offiroit  devoit  lui  donner  les  moyens  de  &ire  cesser  ses 
embarras  pécuniaires.  «Laborabamdomestidsincom- 
modis,  fratrum  meorum  culpa  :  nec  spes  erat  emer- 
gendi,  nisi  nova  consiUa  caperentur  :  »  écrit-il  depuis^ 
à  J.Cratotf,  en  novembre  1570,  dans  une  longue  lettre 
où  il  lui  rend  compte  des  moti&  qui  l'avoient  déter-- 
miné  à  ce  déplacement*  Sa  gène  datoit  de  plusieurs 
aimées;  car,  dès  iJSg,  une  af&ire  sur  laquelle  il  ne 
s'explique  pas ,  mais  qui  étoit  peut-être  relative  à  quel-» 
ques  dettes  de  son  négoce,  avoit  été  sur  le  point  de  le 
forcer  à  s'expatrier.  En  février,  c'est-à-dire,  à  la  fin  de 
cette  aruiée  i559 ,  il  écrit  à  Muret  :  «  Del  înio  caso  ai. 
saprà  l'awenimenito  o  Lunedi  prossimo,  o  sabato  :  gli 
amici  mi  danno  speranza  di  sainte  ;  ma  io  temo  forte- 
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menbedel  contrario.  Benchènonroglioperô,  chequesto 
caso  mi  affUgga ,  corne  per  av ventura  si  stima  ;  in  ogni 
luogo  ai  vive ,  e  poca  robba  mi  basta  y  havendo  av  vezza 
la  mia  fiuniglia  alla  firugalità.  »  Et  à  la  fin  de  la  même 
lettre  :  «  Son  kora  per  mia  àcurezza  in  S*  Gio  Polo^ 
uelle  stanze  del  nostro  humaniâsimo  fi*a  Sisto;  ma 
presto  per  mutar  luogo  y  anderè  da  un  amico  in  fino 
alla  fine  del  gludicio.  »  Quelle  fut  l'issue  de  cette  afiaii'e  : 
une  lettre  écrite  au  même,  le  25  du  même  mois,  pour- 
roit  Élire  présumer  qu'elle  lui  fiit  très-désagréable, 
et  qu'il  eut  à  craindre  d'être  obligé  d'abandonner 
Venise*  «  E  perche  debbo  io  dolermi  y  vedendomi  già 
cbiamato  a  Bologna  &  a  Roma,  e  potendo  haver  in 
una  solitudine  non  molto  di  qua  lontana  un  ocio 
tranquillissimo ?. .  •  »  Et  cependant  sa  correspondance 
prouve  qu'il  étoit  encore  à  Venise  dans  les  années  i5  59, 
i56o  et  i56i. 

n  accepta  donc  les  propositions  du  pape  y  aux  condi- 
tions fixées  par  le  cardinal  Seripandi.  Son  voyage  et 
le  transport  de  l'imprimerie  dévoient  être  aux  fi:*ais  du 
S.  Père  y  et  les  appointemens  à  raison  de  six  cents  écus 
par  an,  suivant  Zeno,  et  de  cinq  cents  seulement,  à 
en  juger  par  une  de  ses  lettres.  Il  se  rendit  à  Rome 
vers  le  mois  d'août  i56i ,  précédé  par  une  grande  répu- 
tation, n  y  fiit  accueilli  avec  le  plus  vif  empressetnent, 
et  ce  fut  à  qui  obtiendront  la  &veur  de  faire  imprimer 
chez  lui  quelique  ouvrage.  Se  voyant  si  agréablement 
étabh  dans  cette  ville,  pour  laquelle  il  avoit  toujours 
eu  une  prédilection  particulière ,  il  ne  tarda  pas  à  y 
faire  venir  sa  femme^  sa  fille,  et  sur-tout  son  fils,  dont 
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il  avoit  extrêmement  à  cœur  de  diriger  lui-même  les 
ëtudes. 

Les  preinières  poblicatioiis  de  cette  imprimerie  nou- 
Telle  dévoient  être  la  Bible,  en  latin,  et  les  ouvrages 
de  S.  Cyprienr  mais  par  divers  obstacles,  ces  impre»* 
sions  furent  retardées^  le  S.  Cyprien  ne  parut  qu'en 
i565,  et  la  Bible  seulement  au  bout  de  vingt-huit 
années,  en  iSgo.  Paul  Manuce  débuta  par  un  petit 
écrit  du  card.  Polo^  "De  Concilie,  eê  de  Reformatione 
Angliaey  1 562,  in-4%  qui  est  devenu  fort  rare.  Diverses 
autres  impressions  peu  considérables  suivirent  ce  pre- 
mier volume,  jusqu'en  i564,  que  Paul  Manuce  paroit 
avoir  nus  ses  travaux  en  pleine  activité.  La  principale 
production  de  cette  année  fut  le  Recueil  des  Décrets 
du  Concile  de  Trente,  pour  Fimpression  desquels  le 
souverain  pontife  aroit  le  plus  désiré  l'érection  de 
cette  imprimerie.  P*  Manuce  en  fit ,  dans  cette  m^e 
année,  plusieurs  éditions  différentes  $  son  fils  qui  étoit 
retourné  à  Venise,  où  déjà  il  domioit  des  soins  à 
l'imprimerie  que  s<m  père  y  aroit  conservée ,  les  im- 
prima aussi  plusieurs  fois  arec  la  même  date  de  i564« 
Cette  multiplicité  d'éditions  de  la  même  année  a  occa- 
sionné une  confiision  que  je  crois  avoir  &it  cesser  par 
les  détails  dans  lesquels  je  suis  entré,  page  S46  et  suiv. 
de  l'autre  volume.  La  date  de  ce  livi'e ,  In  Aedibua 
Populi  Romani  j  nous  fait  connoitre  que  l'imprimme 
de  Paul  Manuce  fut  placée  dans  le  Capitole ,  où  elle 
resta  même  après  son  départ ,  jusqu'au  temps  où  Six  te  V 
fonda  l'imprimerie  Valicane ,  qui  devint  depuis  si 
célèbi'e. 
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L'édition  de  S.  Cyprien  fut  faite  a^ec  toute  l'atten- 
tion qu'elle  mérîtoit^  nombre  d^excellens  manuscrite 
furent  chei*chés  de  tons  côtes  et  consultés  avec  soin  ; 
plusieurs  pièces  inédites  assez  importantes  fiirent  pu- 
bliées^ etl'éditeur  de  la  dernière  édition  de  Paris,  1726, 
in-folio,  rend  ce  témoignage  que,  depuisoelle-ci  et  celle 
de  Morel,  i564,  dans  laquelle  sont  aussi  quelques 
nouvelles  pièces ,  rien  n'a  été  découvert  qui  puisse  être 
attribué  à  S.  Cyprien» 

P.  Manuœ  fut  aussi  '  chargé  de  remettre  en  meilleur 
latin  le  Catéchisme  du  Concile  de  Trente ,  confié 
d'abord  à  trois  théologiens  pour  ce  qui  ccmcenioit  la 
doctrine*  U  l'imprima  en  i566,  in-folio,  et  plusieurs 
fois  depuis ,  soit  à  Rome ,  soit  à  Venise ,  in-4''  et  in-S"". 
Beaucoup  d'excellentes  éditions  occupèrent  succes- 
sivement ses  presses ,  Hieronymi  EpUtalae ,  Salt^î- 
niuê,  et  quantité  d'autres  dont  le  détail  se  trouve  dans 
le  volume  des  Notices ,  par  ordre  chronologique. 

Tant  de  travaux  n'étoient  pas  convenablement 
récompensés.  Pendant  que  Paul  iv  vécut ,  P.  Manuce 
n  eut  cependant  pas  absolument  à  se  plaindre  :  s'il  n'eut 
pas  l'occasion  de  s'enrichir,  au  moins  pouvoit-il  vivre 
et  soutenir  sa  &mille  ;  mais  après  la  mort  de  ce  pon- 
tife ,  sa  âtuation  ne  tarda  pas  à  empirer  ;  à  grande 
peine  pouvoit-il  se  faire  payer  de  ses  appointemens  : 
sa  santé  devenue  plus  mauvaise  ajouta  à  ses  chagrins , 
et  lui  fit  désirer  de  revoir  sa  patrie ,  de  retourner  dans 


>  Ceci  est  contesté  par  le  P.  Lagomarsini.  V.  Foggian,  Ep* 
vol.  III ,  pag.  99. 
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son  ancien  domicile.  Enfin,  en  septembre  iSyo,  il 
quitta  Rome  après  y  avoir  passé  neuf  années  sans 
aucun  firuit,  et  arec  beaucoup  de  trairail  et  de  peines 
d'esprît  de  toute  espèce.  «  Nunc  demum,  écrit-il  à  un 
de  ses  amis  le  20  novembre  suivant,  exoriri  mibi 
videor ,  et  quasi  post  multam  noctem  lucem  adipisci  ^ 
reversus  post  annos  decem  in  patriam  ab  urbe  Roma 
(  il  n'étoit  cependant  resté  à  Rome  que  neuf  ans)  unde 
me,  laborem  nullum  pro  publica  re  communique 
commodo  recusantem,  gravis  morbus  ac  diuturnus 
extrusit.  )» 

De  ces  plaintes,  comparées  avec  quelques  lettres 
écrites  dans  les  années  précédentes ,  dans  lesquelles  il 
paroitsatisfisdt  du  bon  accueil  et  désavantages  defortune 
qu'il  trou  voit  à  Rome ,  quelques  écrivains ,  et  entr'au- 
très  le  P.  Lazzeri,  ont  conclu  que  son  mécontentement 
fut  injuste,  et  uniquement  fondé  sur  son  humeur  exi- 
geante, et  tant  soit  peu  bizarre.  Cette  contradiction 
apparente  dans  sa  conduite  disparoîtra  aux  yeux  de 
quiconque  prendra  la  peine  de  considérer  que  ce  fut 
précisément  parce  qu'on  changea  de  manièi*e  d'agir  à 
son  égard ,  qu'il  se  dégoûta  de  Rome ,  où  il  se  trouva 
bien  tant  qu'il  y  fiit  honoré  et  convenablement  salarié  ^ 
que  s'il  se  plaignit  ensuite  si  vivement,  si  le  séjour  de 
cette  viUe  lui  devint  insupportable,  c'est  qu'il  n'y 
trouvoit  plus  la  considération  qui  lui  étoit  due,  et 
la  juste  indemnité  de  ses  travaux. 

Pendant  son  séjour  à  Rome,  son  imprimerie  de 
Venise  n'étoit  point  restée  inactive.  Chaque  année  avoit 
Vu  paroître  un  nombre  d'éditions,  parmi  lesquelles 
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on  compte  plusieurs  de  ses  propres  ouvrages  ^  et  dans 
les  derniers  temps  elle  étoit  conduite  par  Aide  son  fils, 
qui  en  dirigeoit  les  travaux  arec  une  capacité  bien  au- 
dessus  de  son  ftge  si  peu  avancé. 

Paul  Manuce  ayant  enfin  quitté  Rome  après  une 
maladie  de  neuf  mois,  s'occupa  du  soin  de  sa  santé,  peu 
ou  point  de  son  imprimerie,  et  chercha  à  la  campagne 
le  repos  dont  il  avoit  un  si  grand  besoin.  D  se  retira 
d'abord  à  Piove  del  Sacco  ;  et  en  octobre  1 67 1  il  résolut 
de  fidre  une  excursion  dans  l'Italie  i  il  alla  à  Gênes ,  à 
Re£|gio  ,  enfin  à  Milan ,  où  il  passa  l'hiver  chez  Bart« 
Capra ,  l'un  de  ses  amis,  dans'sa  société  et  celle  d'Otta- 
viano  Ferrari,  avec  lequel  il  n'étoit  pas  moins  hé. 
Quoique  sa  santé  fôt  plutôt  mauvaise  que  bonne ,  ainsi 
qu'il  l'écrit  lui-même ,  il  ne  put  renoncer  à  ses  anciennes 
études,  et  tout  le  temps  qui  ne  fut  pas  donné  à  ses  amis 
fiit  consacré  à  son  Commentaire  sur  les  Oraisons  de 
Cicéron.  Cet  ouvrage  avoit  été  commencé  deux  ans  au- 
paravant à  Piove  del  Sacco,  d'où  il  écrivoit  le  vi  desIdes 
de  noT.  1 570,  à  Ottaviano  Ferrari.  «  Nullis  hic  angi- 
mur  curis,  nullis  implicamur  negotlis  :  Ucet  id,  quod 
antea  numquam  hcuit,  prorsus  nihil  agere,  si  volu- 
mus.  • .  •  Sed  in  hoc  tamen  vitae  génère  Ubros,  com- 
munes delicias  nostras,  abjecisse  me  penitus,  nolim 
existimes  :  nobiscum  ubique  sunt,  comités  numquam 
molesti ,  loquentes ,  silentes ,  cum  volumus ,  quoad 
volumus  :  et  quamquam  veteris  morbi  rehquiae  quae- 
dam  supersunt,  et  vires  adhuc  languent,  quiddam 
tamen aggredi  sumausus;  quod  si,  utspero,  absolvam, 
vel  a  te  probabitur ,  vel...»  Locus  ipse  me^  vacuus  inter- 
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peilatoribns,  et  liaec  Yivendi  arbitratu  meo^  remm 
omnium  dolclssima  j  optata  antea  potius  ^  quam  spe- 
rata  libertas  invitavit,  ut  ordirer  id,  quod,  nisi  aedem 
hic  statuo,  aat  certe^  mai  ia  hoc  secessu^  et  in  hac 
paene  solitudine.*.*  majorem  aniii  partem  consump- 
seroy  yereor ,  ne  sero  adnodum ,  fortaâse  etiam  per^ 
texere  numquam  liceai  :  opuâ  est  nec  temporis,  nec 
laboiriâ  exigui.  » 

En  mai  1573 ,  il  revint  à  Venise ,  d'où  il  ne  tarda 
pas  à  repartir  pour  Rome.  Lorsqu'il  aroit  quitté  cette 
ville,  en  1570,  il  y  avoit  laisse  sa  fîUe  dans  un  couvent 
pour  y  achever  son  éducation*  La  voyant  en  lige 
d'être  mariée,  il  voulut  la  ramener  à  Venise  dans 
la  maison  paternelle*  Ce  voyage  ne  devoit  être  que 
de  quelques  semaines  ^  mais ,  écrit-il  à  Cam.  Paleotto, 
en  septembre  1672  :  «  •••  Jam  sareinulas  collège- 
ram  ut  in  viam  me  darem.  •  •  •  sed  vicit  consiiium 
meumCardinaliam  voluntas,  quorum  opéra  est  effi&c- 
tum.  ut  Gregorius  xm  Pont.  Max.  •  •  honorifico  me 
stipendio  retinendum  putaverit.  Hic  îgitur  cogimur 
consisbere ,  Ubenter ,  ul  Romae ,  in  summa  celebritate , 
et  amicorum  copia. ...»  Et  ce  qui ,  dans  son  état  de 
langueur,  devoit  loi  rendre  encore  plus  précieuses 
les  libéralités  du  saint  Père ,  c'étoit  de  pouvoir  en 
jpuir  dans  un  repos  absolu,  sans  aucune  charge  ni 
obligation.  Entouré  de  ses  livres,  et  trouvant  au  milieu 
d'une  grande  ville  ton» les  avantagés  de  la  solitude,  il 
y  continua  son  Commentaire  sur  les  Oraisons  de  Cicé- 
ron ,  et  ne  mit  dans  son  travail  d'autre  interruption 
que  celle  qu'y  apportoit  forcément  son  état  presque 
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habitael  de  maladie.  En  trois  mois  il  interpréta  et 
commenta  dix  Oraisons;  et  l'ouvrage  fut  achevé  pour 
toutes,  à  l'exception  de  celles  Pto  Ligario.tX  Pro 
DejotarOy  dont  il  s'occupa  ensuite.  Le  Commentaire  sur 
l'Oraison  Pro  jirchiapoeta  fut  imprimé  séparément 
à  Rome,  apud  Joaephian  de  Angelia ,  ^^7^9  ^vec 
une  préface  de  P.  Manuce  à  G.  Boncompagno. 

En  février  1 575 ,  il  maria  sa  fille  à  un  jeune  homme 
de  bonne  famille,  et  jouissant  de  quelque  réputation 
dans  la  profession  d'avocat.  J.  Imperiali,  Mus*  Hiam 
toric.  page  io8,  copié  par  Bayle,  page  2667  de  son 
Dictionnaire,  prétend  que  la  fiUe  de  Paul  Manuce 
eut  les  mœurs  les  plus  dissolues ,  et  que  son  père  fut 
conduit  au  tombeau  par  le  chagrin  que  lui  causa 
le  dérèglement  de  sa  fille,  et  par  les  tristes  restes  d'une 
maladie  honteuse  qui  le  minoit  depuis  Icmg-temps» 
Quand  un  éciivain  se  permet  de  flétiîr  la  mémoire 
de  personnes  qu'aucun  autre  témoignage  n'accuse,  on 
est  bien  fondé  à  rejeter  ses  odieuses  imputations,  et 
sur*  tout  lorsqu'il  ne  prend  pas  même  le  soin  de  les 
appuyer  de  la  moindre  preuve.  Certes ,  si  F«  Manuce 
avoit  eu  de  telles  plaintes  à  faire  sur  le  compte  de  sa 
fille,  parmi  tant  d'écrivains  qui  eurent  avec  lui  de 
continuelles  relations  littéraires  et  d'amitié ,  il  seroit 
échappé  à  l'un  d'eux ,  je  ne  dis  pas  même  d'indiscrètes 
révélations,  mais  au  moins  l'expression  de  quelques 
regrets  pour  les  tourmens  que  ce  malheureux  père 
auroit  éprouvés.  Lui-même  dans  ses  lettres  à  ses  amis, 
qui  connoissoient  très^bien  sa  famille,  auroit-il  pu 
s'exprimer  ainsi  en  annonçant  le  mariage  de  sa  lille  : 
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4(  Uaicam  filiam  (  écrit-il  à  Cam»  Paleotto ,  lib.  xii , 
^.  4.)  inter  sacras  yirgînes  educataiïi,  non  hebetem 
ingenk)  ^  necpaucia,  niai  me  fallit  amor ,  i>irtutibua 
instructam,  jureni  optimo,  satis  honesli  loci,  haud 
postremi  ordinis  in  jure  civili,  addo  etiam ,  quod  faodie 
potissimuni  requiritur ,  a  fortunae  bonis  non  imparato , 
meis  reclamantibos^  de  sententia  tamen  fidelium  ami- 
oonim  despondi.  »  Quant  au  honteux  i^proche  qui 
loi  est  personnel^  sa  vie  entière  y  répond  suffisam- 
ment  :  un  honune  aussi  continuellement  occupé ,  aussi, 
passionnément  ami  de  l'étude ,  avoit  autre  chose  à 
penser  qu'à  ^  hrrer  aux  excès  qui  conduisent  à  l'état 
déplorable  où  l'on  suppose  qu'il  fut  réduit.  Pour  peu 
qu'il  eût  été  enclin  au  libertinage,  avec  une  cons* 
titution  aussi  foible  que  le  fut  la  sienne,  et  une  vie 
aussi  occupée  par  l'étude ,  une  telle  maladie,  s'il  en  eût 
été  atteint ,  ne  l'auroit^-elle  pas  fait  succomber  bien 
avant  sa  soixantième  année?  Mais  c'est  trop  m'arrèter 
i  r^ousser  des  inculpations  dont  tous  les  écrivains 
honnêtes  ont  été  indignés ,  et  qu'ils  n'ont  pas  hésité 
à  traiter  de  méchantes  calomnies. 

Paul  Manuce  sembloit  n'avoir  plus  qu'à  goûter  le 
repos  qu'il  desiroit  depuis  si  long-temps.  Accueilli  et 
estimé  dans  la  première  ville  du  monde,  le  séjour  des 
lettres,  n'ayant  à  penser  qu'à  ses  études  chéries  et  à  ses 
amis,  vivant  avec  son  gendre  et  sa  fille,  qu'il  paroit 
avoir  tendrement  aimés,  il  ne  lui  restoit  pour  être 
complètement  heureux  sur  la  fin  de  ses  joui^,  que  de 
VCNu^  se  prolonger  de  quelques  années  une  manière 
d'exister  aussi  conforme  à  ses  goûts  :  ce  bonheur  lui  fut 
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rsfusë;  dès  lé  mois  de  septemfire  de  i575,  année  du 
mariage  de  sa  fille,  sa  santé  devint  plus  mauvaise, 
«ncore.  Trois  mois  après,  il  se  crut  beaucoup  mieux , 
mais  il  lui  restoit  une  grande  foiblesse  de  reins,  et  un 
violent  mal  de  tête  qui  toi  ôtoit  quelquefois  l'usage  de 
ta  parole.  Divers  remèdes  furent  inutilement  em* 
ployés,  et  son  mal ,  empirant  de  jour  en  jbvr ,  le  mit 
au  tombeau  le  6  avril  1 5^  é.  Il  fut  inhumé ,  sans  aucune 
insciîption  fiinéraire,  dans  l'église  des  Dominicains  i 
la  Minerve.  D  avoit  vécu  soixante-un  ans,  neuf  mois 
et  vingt-six  jours.  D  expira  dans  les  bras  de  son  fila 
qui,  à  la  premîex^e  nouvelle  de  son  état  alarmant , 
ëtoit  accouru  de  Venise  pour  le  ramener  dans  cette 
ville,  et  y  être  plus  à  portée  de  lui  donner  des  soins, 
mais  qui  n'arriva  que  pour  recevoir  ses  derniers, 
soupirs; 

Ainsi  vécut  et  mourut  Paul  Manuce,  l'honneur  de 
son  art  et  de  sa  famille  ^  universellement  regretté  parce 
qu'il  étoit  universellement  estimé.  Il  fut  en  grande 
&  veur  auprès  des  grands ,  et  ne  reth:a  que  de  très-foible» 
avantages  de  leur  protection,  dbnt  il  reçut  néanmoins 
pendant  toute  sa  vie  les  assurances  les  plus  multipliées. 
U  eut  un^  grand  nombre  d'amis  sincères ,  beaucoup 
d'émulés  et  quelques  envieux.  Fr.  Robortello,  l'éditeur 
d'.^ï!schyle,  et  ennemi  juré  de  Sigonio,  fut  assez  long- 
temps le  sieiK,  mais  ib  furent  enfin  réconciHés  par  les 
bons  offices  du  cardinal  Silv.  Seripando. 

On  ignore  si  Manutio  de'  Manutij ,  son  frère,  lui 
survécut.  Quant  à  Antoine,  on  a  vu  plus  haut  qu'il 
mourut  à;  Bologne  de  i558  à  iSôg.  Quoique  toujours 
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en  bonne  intelligence  avec  lui ,  ses  deux  fipères  lui  don- 
nèrent de  yiis  sujets  de  plainte;  leur  conduite  lui  causa 
de  cuisans  chagrins ,  et  ne  contribua  pas  peu  à  jeter 
de  rembarras  dans  ses  afi^es  domestiques.  Il  paroît 
que  rainé  fut  de  tout  temps  très-insouciant  sur  ce  qui 
n'étoit  pas  lui,  et  qu^il  passa  commodément  sa  yie  en 
chanoine  y  à  Asola ,  dans  le  patrimoine  de  sa  &mille. 
Quant  à  Antoine,  d'un  caractère  impétueux,  nous 
avons  vu  qu'une  grande  faute  de  jeunesse  le  contrai- 
gnit de  s'expatrier.  Il  cultiva  les  lettres  avec  quelque 
succès  :  on  lui  doit  le  tome  second  Délie  Lettere  vol- 
gari,  publié  en  i545,  dont  Paul  avoit  recueilli  le 
premier,  paru  en  i543.  Il  fut  aussi  l'éditeur  d'un 
recueil  de  voyages  faits  par  divers  Vénitiais,,  f^i^ggi 
alla  Tanay  in  Persia,  &c.  i545 ,  in-8%  et  réimprimé 
en  i545«  Il  aida  Ënea  Vico  et  Golzio  dans  leurs  tra- 
vaux numismatiques.  On  peut  consulter  à  son  sujet 
Fouvrage  de  Foscarinî,  DeUa  Letàera$ura  Vene- 
ziana.  H  se  maria,  mais  on  ignore  le  nom  de  sa 
femme,  et  il  ne  paroît  pas  qu'il  ait  eu  des  en&ns* 
Quant  à  l'imprimerie  qu'on  prétend  qu'il  éleva  à 
Bologne,  je  crois  avoir  démontré,  pag.  296  du  volume 
des  Notices ,  que  cette  opinion  est  mal  fondée,  et  que  le 
petit  nombre  de  livres  très-peu  volumineux  qui  por- 
tent son  nom ,  ont  dû  être  imprimés  les  uns  à  Venise 
chez  Paul  Mauucc,  les  autres  chez  quelqpi'imprimeur 
de  Bologne. 

Les  productions  littéraires  de  P.  Manuce  sont  nom- 
breuses, et  sur-tout  remarquables  par  une  diction  élé- 
gante et  pure,  formée  sans  l'afiFectatîon  qu'on  reproche 


PAUL     MANUCE.  I05 

à  quelques sayanfl  de  son  temps,  surlestyledeCicéron, 
dont  il  fit  toute  sa  vie  une  constante  ëtude  ^  par  une 
érudition  claire  et  lumineuse ,  et  par  une  justesse  de 
critique  peu  commune,  arguiwn  judicis  acumeny 
qui  le  distingue  éminemment  de  la  multitude  .des  édi- 
teurs et  des  commentateurs. 

Le  Recueil  de  ses  Lettres  latines  et  des  pré&ces 
dans  la  même  langue  qu'il  avoit  successivement  mises 
à  la  tète  de  ses  diverses  éditions^  est  au  rang  de  ce  que 
nous  avons  de  mieux  écrit  en  latin  moderne.  La  pre* 
mière  édition  est  de  i5â8,  in- 8^,  in  jicademia 
F'eneia.  La  seconde,  de  i56a>  in-8^,  est  plus  ample,, 
et  les  lettres  y  sont  divisées  en  quatre  livres*  Chacune 
des  suivantes  de  i  SGi-Gg-^i-^S  a  quelqu'augmentation 
nouvelle,  et  enfin  celle  de  i58o,  copiée  en  1690,  est 
la  premièi^  complète^  elle  contient  beaucoup  plus  de 
préfiices ,  et  douze  livres  de  lettres. 

Ses  Lettres  italiennes,  recueillies  de  même  en  un 
volume,  sont  écrites  avec  autant  de  soin,  mais  d'un 
style  pent-èixe- moins  élégant  que  les  Lettres  latines;, 
elles  ont  été  imprimées  en  i556,  in-8^,  et  ensuite  en 
i56o.  Cette  dernière,  augmentée  d'un  livre,  est  la 
meilleure,  et  elle  est  rare. 

Les  travaux  de  P.  Manuce  sur  Cicéron ,  indépen- 
damment d'une  très-habile  révision  du  texte  entier, 
consistent  en  Commentaires  sur  presque  toutes  91^ 
parties  :  \\  Sur  les  Lettres  fiunilières  :  dans  leur  pre- 
mière édition  de  i54o ,  ce  n'étoit  qu'un  livret  de  qua- 
rante feuillets,  imprimé  à  la  suite  du  texte  :  il  les 
augmenta  dans  les  réimpressions  successives^  au  point 
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que,  dam  cdle  de  iSyg,  ils  forment  arec  le  tocte  un 
gros  Yolume  in-folio  de  plus  de  600  pages^ 

a^.  Sur  les  Lettres  à  Attieus;  publiés  en  iS^f,  en 
un  gros  in-8°  ;  augmentés  successivement  jusqu'à  la 
dernière  édition  de  i583 ,  in-folio  y  non  moins  toIu* 
mineuse  que  celle  des  Lettres  &milières« 

3^«  Sur  les  ^Lettres  ad  Brutum  et  ad  Quintum 
fratrem;  publiés  en  i557,in-8**,  tek^qu'ils  furent  réim- 
primés en  i562 ,  in^"*,  et  enfin  en  i583^  à  la  suit& 
des  Lettres  à  Atticns,  in-folio. 

4*^.  Quelques  SchoUes  sur  les  Livres-Oratoires  et  sur 
les  Livres  Philosophiques. 

5*^.  Enfin  le  plus  important  de  ces  Commentanres  est 
celui  qu'il  fit  sur  les  Oraisons,  et  qui  ne  parut  en  entier 
qu'après  sa  mort,  en  1578-7»,  3  vol.  in-foHo,  par 
les  soins  de  son  fils.  Il  avoit  donné,  en  i556,  in-8''^ 
le  Commentaire  sur  l'Oraison  Pro  Sexiio;  et  à  Rome, 
en  1673 ,  in-4%  celui  de  l'Oraiseo:  Pro  ArchiaPoetxu, 

U  a  donné  aussi  de  courtes  notes  sur  Virgile,  mais: 
ces  notes  sont  pour  la  plupart  extraites  de  celles  d& 
Servius. 

On  a  de  lui  quatre  traités  sur  les»  Antiquités  ro- 
maines. 

1^  De  Legibue,  iS&/,  in-folio^  ouvn^ge  critiqué 
par  Cujas ,  mais  dont  beaucoup  de  savans,  ses  contem-* 
porains,  firent  grand  éloge. 

2°.  De  Senatu,  faisant  suite  au  précédent,  et  publié 
seulement  en  i58i ,  in-4:^,  par  Aide  le  jeune. 

5°.  De  Comiiiis,  à  Bologne,  i585,  in-folio,  selon 
le  catalogue  Imperiali^  et  in  8**,  selon  Maittaire. 
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4?*  De  Cipitate  Romana^  imprimé  à  Rome,  i585 , 
m-4^  Foscarini  Hiat.  Idtter.  Venet.  dit  que  P.  Ma- 
nuce  ayoit  écrit  sur  beaucoup  d'autres  sujets  de  l'anti- 
quité ;  mais  on  n'en  a  yu  rien  paroitre*  Il  a  traduit  eit 
'  trè&^bon  latin  les  Philippiques  de  Démosthène,  et  les 
a  imprimées  deux  fds,  en  i549  et  i55i ,  in-4^ 

A  la  suite  d'une  lettre  à  Ottaviano  Ferrari ,  la  trei- 
zième du  livre  premier ,  il  lui  adresse  un  discours  ita- 
lien d'une  dixaine  de  pages,  sur  les  devoirs  de  l'oratem*  ; 
et  à  la  fin  d'une  autre  lettre  à  Phil.  Gualdi ,  la  dernière 
du  même  livre,  se  trouve  un  autre  morceau  de  sis 
pages ,  SuUe  cinque parti  delPOratore*  Vers  la  fin  de 
la  première  de  ces  deux  lettres,  il  dit  à  son  anû  :  «  Ho 
qualche  capriccio,  se  haverà  sanità,  et  otio,  di  spie- 
gare  l'arte  délia  retorica  per  via  di  discorso ,  e  sopra 
tutto  la  materia  dello  imitare  :  nella  quale  ho  ghiri- 
bizzato  gran  tempo  ;  e  parmi  di  havérvi  trovato  di 
molti  segreti,  i  quali  fin'hora  il  volgo  non  conosce.  » 
Mais  il  ne  paroît  pas  qu'il  ait  rien  exécuté  de  ce  projet. 

Paul  Mannce  voulut  s'essayer  dans  plus  d'un  genre. 
En  1 557 ,  il  donna  un  petit  traité  Degli  Elementi,  e 
de'  loro  notahUi  effeiti,  in-4^.  Mais,  plus  habile  à 
interpréter  Cioéron  qu'à  étudier  la  nature,  il  ne  fut 
pas  même  aussi  bon  physicien  qu'on  pouvoit  Tètre 
de  son  temps;  et  son  opuscule,  compilé  des  anciens 
auteurs,  est  maintenant  autant  oublié  qu'il  méiîte  de 
l'être. 

Pendant  son  dernier  séjour  à  Rome ,  il  avoit  été 
chargé  par  le  pape  Grégoire  xin  de  revoir  et  corriger 
les  Recueils  d'Adages  et  d' Apophthegmes  formés  par 
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Erasme,  pour  en  retrancher  tout  ce  qui  ne  seroît  pas 
assez  orthodoxe*  Les  Apophthegmes  ainsi  corriges  et 
révisés  sur  Tavis  des  théologiens,  furent  imprimés  en 
i577,  par  son  fils,  en  un  petit  in-12  ;  et  les  Adages, 
à  Florence,  en  iSy5,  in-folio,  ches&  les  Giunti,  à  qui 
P«  Manuce  les  ayoit  adressés  de  son  vivant*  U  est,  au 
reste,  assez  douteux  que  la  révision  de  ce  dernier 
Recueil  soit  son  ouvrage  ;  et  il  est  plus  probable  que 
cette  théologique  expédition  fut  &ite  par  un  certain 
Thom.  Manriquez  qu'il  consulta ,  ou  même  qui  lui 
fut  adjoint  pour  ce  travaiL 
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il  OU 8  ayons  yu  qu'Aide  fut  le  premier  enfant  de 
P.  Manuce,  et  naquit  le  i3  février  i547^  ce  qu'il 
apprend  aussi  lui*nième  dans  la  préface  de  son  tL*aitë 
De  Veterum  notarum  explanatione ,  qu'il  termine 
ainsi  :  Venetiis,  M  D  LXVI.  Idibus  Febr.  qui  mihi 
primua  dies  est  anni  Xix*  Cette  date  est  encore 
prouvée  par  des  indications  du  même  genre  dans  le 
Censùrinus ,  1 58 1 ,  et  ailleurs. 

Son  père  qui  ne  desiroit  rien  tant  que  d'en  fiiire  un 
habile  et  savant  imprimeur,  donna  les  plus  grands  soins 
à  son  éducation,  dont  il  s'occupa  continuellement  lui- 
même  dès  qu'il  le  vit  hors  de  la  première  enfance.  H 
savoit,  par  l'expérience  de  sa  vie  entière,  quelles 
longues  études  sont  indispensables  pour  exercer  avec 
quelque  distinction  cette  profession,  dans  laquelle  il 
est  si  difficile  de  s'élever  au-dessus  de  la  médiocrité  } 
et  la  réputation  qu'il  avoit  su  y  acquérir  lui  fit  désirer 
d'autant  plus  vivement  de  voir  son  fils  profiter  de  son 
exemple  et  suivre  glorieusement  ses  traces. 

Aide  fut  ce  qu'on  appelle  un  en&nt  prématuré  ;  et 
dès  ses  premièi'es  années  il  montra  une  facilité  à  s'ins* 
truire  qui  véritablement  faisoit  augurer  qu'il  laisseroit 
bien  loin  derrière  lui  son  père  et  son  aïeul.  Muret  en 
avoit  ainsi  jugé  dans  une  visite  qu'Aide  encore  enfant 
faii  fit  à  Padoue,  accompagné  de  son  maître;  et  il  en 
écrivit  en  ces  termes  à  P.  Manuce  :  «  Nihil  iUo  puera 
festivios,  nihil  ingeniosius,  nihil  amabilius,  nihit 
ardentius  in  studio  virtutis  ac  litterarum^  quanta  in 
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sermone  suavitas,  quanta  indoles  in  ipso  yulta ,  ac  moln 
corporis  ^  ut  in  sununa  ingenii  celeritate  parem  modes- 
tiam  &cile  agnoscas.  Itaque  feras  hoc  aequo  animo  : 
spero  eum  aliquando  et  pâtre  et  ayo  majorem  et  cde- 
briorem  faturum  :  ne  yiyam ,  si  non  ex  animo  loquor.  y^ 

A  l'âge  de  onze  ans ,  il  publia  son  recueil^  Eleganse 
délia  lingua  toacana  e  latina..  Cet  ouyrage,  que  je  ne 
puis  croire  entièrement  de  lui,  eut  le  succès  le  plus 
complet.  Imprimé  deux  fois  en  i558 ,  il  le  fiit  encore 
l'année  suivante,  et  très-souyent  depuis^  ayec  diverses 
augmentations  et  corrections* 

En  1559^,  Paol  Manuce  fit  une  édition  nouyelle  de 
la  traduction  italienne  des  Epîtres  familières  de  Cicé- 
ron,  qu'il  ayoit  déjà  impiimée  en  i545  et  en  i552.  Ce 
volume  contenant  une  grande  quantité  de  corrections 
très-heureuses,  porte  sur  le  titie  quoêi  in  infiniU 
luoghi  corrette  da  Aldo  Manulio»  Je  ne  relèye 
point  l'erreur  de  ceux  qui ,  trompés  par  l'énoncé  da 
titre ,  ont  cru  Aide  auteur  de  la  traduction^  imprimée 
pour  la  première  fois  deux  ans  avant  sa  naissance^ 
mais  pour  ce  qui  concerne  les  corrections  de  cette 
nouvelle  édition ,  je  ne  puis  que  m'en  rapporter  à 
ce  que  j'en  ai  déjà  écrit  au  volume  des  Notices,  page 
335  ^  et  je  doute  très^fort  qu'un  en&nt  annoncé  dans 
ce  temps-là  même  par  une  lettre  de  son  père  imbecil» 
him  corporCy  et  oui  dictandum  ait  inciaim,  etpaene 
ayllahatim,  ait  été  en  état  de  compiler  seul  et  sans 
aide  le  recueQ  fort  bien  Eût  des  Eleganze  latine  e  toa^ 
cane,  et  de  revoir  et  améliorer  aussi  sensiblement  la 
traduction  entière  des  Epîtres  familières  de  Ciçéron.  U 
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€11  sera  arrivé  de  ces  deux  ouvrages,  et  de  ce  jeune 
auteur  comme  de  tant  d'autres.  L'enfant  y  aura  con- 
tribué en  quelque  chose^  ce  qui  pour  son  âge  étoit  dyjk 
une  espèce  de  phénomène  ;  et  le  père  y  ayant  &it  tout 
le  reste ,  aura  cependant  mis  tout  le  travail  sous  le  nom 
de  son  fils,  dont  il  commençoit  ainsi  la  réputation 
littéraire.  Je  conviens  qu'Aide  soutint  cette  réputa- 
tion^ il  continua  ses  travaux  avec  une  persévérance 
▼raùnent  étonnante  pour  son  &ge  ;  et  en  i56i ,  c'est- 
à-dire  à  quatorze  ans,  il  fit  paroitre  son  Orthographiae 
JRcUio,  ouvrage  qui  a  le  très-grand  mérite  de  présenter 
un  excellent  système  d'orthographe  latine,  fondé  sur 
les  monumens,  et  notamment  sur  les  inscriptions,  les 
médailles  et  les  manuscrits.  En  i563 ,  Aide  appelé  à 
Rome  auprès  de  son  père,  profita  de  son  séjour  dans 
cette  ville  pour  visiter  les  bibliothèques ,  les  musées  : 
il  ne  négligea  aucun  des  monumens  antiques  qui  y 
sont  réunis  en  si  grande  quantité ,  et  dont  la  connois- 
sance  étoit  si  nécessaire  pour  les  études  auxquelles  il  se 
livroit  y  et  sur-tout  pour  le  perfectionnement  de  son 
ouvrage  sur  l'orthographe.  Aussi  l'améliora-t-il  con- 
sidérablement :  il  put  copier  sur  les  originaux  une 
fi>ule  d'inscriptions  qu'il  n'avoit  connues  que  dans  des 
livres,  ou  sur  des  copies  manuscrites  plus  ou  moins 
inexactes.  Ces  secours  le  mirent  à  portée  d'en  donner 
en  i566  une  autre  édition  qu'il  augmenta  de  toutes 
ces  inscriptions,  et  d'une  Dissertation  sur  les  Abrévia- 
tions  des  anciens  monumens  :  De  veterum  notarum  ex* 
planatione.  11  y  ajouta  l'ancien  calendrier  romain 
que  Paul  Manuce  avoit  publié  pour  la  première  fois 
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en  i555,  d'après  un  aûcien  marbre,  ayec  nu  com- 
mentaire, et  un  opuscule  d'Aide  l'ancien.  Enfin ,  en 
1.575,  il  imprima  un  abrëgé  de  ce  même  traité  d'or-- 
thographe,  sans  les  inscriptions*  Cet  ouTrage,  très- 
bien  fait  et  le  finit  de  savantes  recherches,  est  encore 
même  actuellement  fort  utile  à  ceux  qui  veulent 
écrire  en  latin,  ou  au  moins  imprimer  des  livres  en 
cette  langue.  Non  pas  que  le  système  d'Aide  soit 
bon  en  tous  points,  qu'il  fiiiUe  orthographier  préci- 
sément comme  lui,  ni  avoir  une  confiance  illimitée 
dans  ses  inscriptions,  qu'on  accuse  de  n'être  pas  toutes 
très^fidèlement  rapportées ,  ce  que  je  n'ai  pas  entre- 
pris de  vérifier.  Mais  la  plupart  de  ses  observations 
sont  fondées  en  raison ,  et  un  très-grand  avantage  qu'on 
retire  nécessairement  de  la  lecture  de  ce  livre,  est  d'y 
prendre  l'idée  d'un  système  quelconque ,  mais  régu- 
lier, d'orthographe  latine;  ce  qui  est  beaucoup  trop 
négligé  par  la  plupart  des  écrivains  et  éditeurs.  U 
peut  être  très-indiflférent  en  soid'écrire/irae/iamou 
proelium,  Tnaeror  ou  Tnoeror^  nunquam  ou  num'-* 
quant  y  quidquid  ou  quicquid;  mais  ce  que  les  sayans 
ne  devroient  jamais  perdre  de  vue,  c'est  d'écrire  les 
mêmes  mots  toujours  uniformément,  au  moins  dans 
le  même  ouvrage.  Je  me  rappelle  avoir  vu ,  dans 
l'une  des  meilleures  éditions  in-4®  données  par  Bur- 
mann,  deux  lignes  se  suivant  immédiatement,  et  con- 
tenant deux  fois  les  deux  moXspraâlium  et  numquam, 
chacun  écrit  de  deux  manières  diflFérentes  ;  irrégularité 
que  rien  ne  peut  excuser. 

Après  Touvrage  d'Aide,  Dausquius,  Cellarius,  et 
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d'autres  sayaus,  ont  écrit  gar  le  même  sujet;  mais 
ils  n'ont  point  fidt  oublier  l'ouvrage  d'Aide ,  et  sur- 
tout son  Epiêome  qui  est  peut-être  ce  qu'il  a  écrit 
de  plus  véritablement  utile* 

En  i565  j  pendant  le  séjour  d'Aide  à  Rome,  parut 
dans  l'imprimerie  de  son  père  un  Salluste  avec  les 
firagmens  réunis  par  lui,  et  quelques  notes.  11  y  ajouta 
une  dédicace  aux  jésuites  de  cette  ville ,  dédicace  qui 
ne  se  tit>uve  pas  dans  des  exemplaires  datés  de  Venise, 
i563,  qui  probablement  sont  de  la  même  édition. 

P.  Manuce  vojoit,  avec  une  satisfaction  bien  vive, 
son  fils  occuper  sa  jeunesse  de  travaux  littéraires  qui 
lui  fidsoient  tant  d'honneur,  en  même  temps  qu'ils 
perfectionnoient  son  instruction,  et  le  préservoieut 
des  dangers  auxquels  l'eussent  exposé  la  dissipation  et 
l'oisiveté. 

On  peut  croire  que  dès-lors  les  ouvrages  annom^^r* 
comme  étant  d'Aide  sont  véritablement  de  lui.  Fixé 
à  Venise,  il  ne  pouvoit  plus  être  que  dirigé  de  loin 
par  son  père,  que  nous  avons  vu  êti*e  resté  à  Rome 
jusqu'en  1670  :  d'ailleurs,  en  avançant  en  âge,  ilavoii 
acquis  d'autant  plus  de  connoissances.  Le  témoignage 
de  Paul  Manuce  lui-même  nous  prouve  que  ce  n'étoit 
plus  le  temps  où  son  fils  ne  pouvoit  marcher  sans  guide , 
que  jusqu'alors  il  avoit  dirigé  ses  travaux,  mais  que  de 
ce  temps  il  l'avoit  confié  à  ses  propre  forces ,  <^  filins 
meus....  Mea  voce  jam  qua  quotidie  fere  ejus  aures 
aatea  personabant,  in  discendo  non  utitur.  Sic  enim 
in  utraque  versatur  lingua,  ut  suo  jam  studio  potiàs^ 
quam  aostra  proficiat  induslria.  » 
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On  ne  peut  savoir  au  jusle  combien  de  temps  Aide 
resta  à  Rome  auprès  de  son  père,  mais  il  est  certain 
qu'en  iâ65  il  étoit  à  Venise  de  retour  de  ce  premier 
voyage;  car  P.  Corrado  s'étant  adresse  à  Paul  Manuce, 
avec  prière  de  lui  procurer  quelques  livres,  et  sur- 
tout des  grammairiens  anciens,  enreçut ,  le  8  novembre 
i565,  une  lettre  contenant  l'assurance  que  toutes  re- 
cherches seroient  faites  pour  lui  procurer  les  ouvrages 
qu'il  desiroit,  et  cette  lettre  est  ainsi  terminëe  :  «  Quam 
vellem  filius  adesset ,  qui  Venetias  profectus  est  :  prae- 
staret  aliquid,  opinor*  Haec  enim  stndia  tractât  navi- 
ter;  et  Grammaticos,  de  Orthographia  cum  scriberet , 
evolvit  omnes.  » 

Pendant  le  séjour  de  Paul  à  Rome,  l'imprimerie  de 
Venise,  en  quelque  sorte  conduite  par  son  fils,  pro- 
duisit peu  d'ouvrages  neu&  ;  elle  fiit  sm^tout  occup<^ 
&  la  réimpression  des  principaux  livres  qui  déjà  for- 
moient  le  fonds  de  Ubralrie  de  cette  famille.  Je  n'entre 
dans  aucun  détail  sur  ces  diverses  pubUcations,  dont 
la  liste  se  trouve  au  volume  des  Annales  :  je  me  bor- 
nerai à  observer  que  les  presses  Aldines  furent  presque 
continuellement  occupées  sur  les  ouvrages  de  Cicéron  ; 
et  il  est  à  remarquer  que,  de  i54o  à  1 575  il  ne  se  passa 
aucune  année  qui  n'ait  vu  paroitre  ou  quelque  volume 
de  Cicéron ,  ou  au  moins  quelque  commentaire  sur  l'un 
de  ses  ouvrages* 

En  1571,  Aide  donna  un  f^elleius  PcUerculus  que 
sa  famille  n'a  voit  pas  encore  imprimé ,  et  que  Fr« 
d'Asola,  lors  de  la  première  édition  faite  à  Bâie  en 
i520  par  les  soins  de  Beatus  Rhenanus^  avoit  cru 
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mal-à-propos  un  ouvrage  ou  moderne  y  ou  de  beau- 
coup postérieur  aux  temps  d'Auguste.  Dans  sa  préface 
au  Tite-LÂve,  i5i8,  il  s'exprime  ainsi  :  t( Basileeiises 
impressores  aliud  genus  sceleris  commiserunt  :  hi  enim 
historiam  quamdam  rerum  Romanarum  sub  nomine 
Faterculi  ediderunt ,  cum  nihil  fere  latinum  in  ea  lega* 
tur,  quod  Augusti  tempora  redoleat,  quibus  illum 
floruisse  ainnt.  » 

Le  savant  CL  Dupuis  avoit  communiqué  à  Aide 
des  notes  qu'il  avoit  faites  sur  Paterculus  :  au  lieu  de 
publier  ce  travail  après  en  avoir  préalablement  obtenu 
l'autorisation  de  son  auteur ,  Aide  en  prit  ce  qui  lui 
convenoit)  ajouta  des  notes  de  sa  façon,  fit  à  son  gré 
des^corrections  au  texte ,  s'écarta,  souvent  sans  aucun 
motif,  de  l'édition  première  de  Bâle,  i52o ,  et  donna 
le  tout  comme  son  propre  ouvrage  :  bien  différent  en 
cela  de  son  père  et  de  son  aïeul,  qui  se  fidsoient  un 
devoir  de  nommer  tous  les  savans  dont  les  travaux 
avoient  été  utiles  à  leurs  éditions.  Cette  supercheiîe 
littéraire  fit  d'autant  plus  de  tort  à  celui  qui  s'en  étoit 
rendu  coupable ,  que  presque  tout  ce  qu'il  avoit  mis 
du  sien  étCHt  mauvais.  «  Plurima  satis  etiam  temere , 
ex  ingenio  immutavit ,  sed  nûnimam  partem  eruditis 
approbare  potuit. . .  •  et  indignationem  eruditorum 
meruit  Aldus,  qui  typographus,  nec  ad  patemae  eru- 
ditionis  laudèm  aspirans,  criticus  etiam  ambitiose  exis- 
timari,  et  iis ,  quae  a  Cl.  Puteano  acceperat ,  insuper 
habitis,  sua  venditare  yoluit.  »  (Burmann,  Praef.  ad 
Paterc.  17^4,  in-S**.  )  «  Depravata  lectione  insequenti* 
bas  editoribuâ  labores  et  multas  disputationes  moluit 
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In  notis  saepissime  iiiqitaâ^  et  îndoctas,  et  imperitas 
proposait  conjectura».  ••  •  Inter  has  tamen  ineptias, 
quas  ingenium  et  doctrina  modica  in  emendandi 
atadio  affectato  procréant ,  bona  nonnulla  atinlit.  •  • . 
(  Prolegom.  ad  Palercul.  in  Jani  ^  Krauae  editione  , 
Lîp».  ijSoo,  in-8^)Quicquid  bonaefrugis  Akfae  Nepos 
(PcUerculo)  attulit^  Puteano  sublectum  ease,  Aidi 
ignayia  credibile  fiicit.  Sed  ut  iste  ab  avita  patemaqne 
virtute  desd vit ,  ita.  •  •  •  (  Rhunk*  Fraef.  ad  Paiercul. 
1779  >  in-8^)  CL  Dopuisy  mëoMttent  dn  mauvais 
procédé  d'Aide,  songea  pendant  quelque  tonps  à 
donner  un  Paierculasavec  ses  propres  nodes  ;  il  mou- 
rut cependant  en  1594,  sans  avoir  réalisé  œ  projet: 
mais  enfin,  en  1608,  CL  Aubert,  à  la  fin  de  son 
excellent  Tacite,  in-folio,  accompagné  des  notes  de 
beaucoup  de  savans,  imprima  Paterculus  avec  toutes 
celles  qu'a  voit  laissées  Dupuis;  et  dès-lors  on  put  v<»r 
à  quoi  se  réduisoit  le  travail  d'Aide  sur  cet  auteur. 

Zeno  £dt  mention  d'un  discours  d'Aide  Intomo 
àir  ecceUen^a  délie  RepuèbUche,  qu'il  dit  avoir  été 
imprimé,  en  iSya,  de  format  in-é".  Je  ne  l'ai  point 
vu  de  cette  édition ,  mais  on  le  retrouve  sans  nom 
d'auteur  i  la  fin  de  l'ouvrage  de  G.  Contarini  Délia 
Republica  di  Venetiay  1691 ,  in-8^ 

Dans  cette  même  année  1573,  Aide  épousa  Fran- 
cesca  Lucreaûa ,  de  la  &mille  des  Giunti,  de  Florence, 
dont  une  branche  étoit  depuis  long-temps  établie  à 
Venise ,  et  y  exerçoii  l'imprimerie  avec  distinction. 

Devenu ,  en  1674,  par  la  mwt  de  son  père,  maître 
de  l'imprimerie  que  depuis  long-temps  il  conduisoit 
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seul.  Aide  n'interrompit  point  ses  travaux  particu- 
liers ,  et  en  1576  il  publia  Le  Lùcutioni  deltEpiatok 
di  Cicérone,  in-8%  Epitome  Orthogtnpkiae ,  iii-8^, 
abrégé  plus  usuel  que  le  recueil  entiei^^  et  il  mit  i  la  fin 
une  petite  dissertation  J9ei^M/o/^9>  adressée  à  Muret, 
qu'il  y  appelle  amicorum  Mf  u^ £ior  •  A  ce  volume  n'est 
plus  l'ancre  simple,  mais  un  écusson  armorié,  sur 
l'emploi  duquel  voyes  ci-dessus,  page  62 ,  n^  5  dei 
marques  Aldines» 

L'année  suivante,  i5^6,  il  donna  un  Commentaire 
enr  l'Art  poétique  d'Horace ,  et  un  petit  volume  tré^ 
savant,  De  Quaesitieper  Epiêtolam,  dans  lequel  11 
discute  trente  questions  d'antiquité  ;  dissertations  qui 
ont  été  réimprimées  depuis  dans  divers  recueils.  Gabr. 
Barri ,  dans  une  lettre  du  premier  août  1 57  7 ,  adressée 
à  Pier^Vettori,  accuse  Aide  le  jeune  de  s'être  indue- 
ment  dit  l'auteur  de  ce  livre.  Selon  lui,  P.  Manuce, 
qu'il  nomme  avU  implumie  etfurax  insignis,  tot 
du  card.  Seripandi  un  ouvrage  de  J.  Parrhasio,  gendi^ 
de  Demett.  Chalcondy le ,  sous  ce  même  titre ,  divisé  en 
vingt-cinq  livres,  et  traitant  plusieurs  questiotis  d'an»- 
tiqnité.  Il  ajoute  que  P.  Manuce  eut  en  même  temj^ 
les  Commentaires  dii  même  Parrhasio  sur  les  Lettrés 
à  Atdcus,  et  qu'il  ne  rougit  point  de  les  publier 
c<Hnme  étant  de  sa  composition^  que  pour  l'autti^ 
ouvrage  il  se  contenta  d'en  piller  quelques  morceauit , 
et  donna  le  reste  à  son  fils,  que  le  même  Barri 
gratifie  du  nom  de  contacchia  apennala  (  corneille 
déplumée),  afin  qu'il  en  fît  son  profit  $  qu'effeclive- 
meut  Alde^  à  peine  sorti  de  l'enËince;  morcela  le 
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tout  en  petites  parties  qu'il  dédia  à  divers  catdi*- 
naux^  et  le  publia  comme  ^en,  sous  le  même  titre 
qu'avoit  adopté  Parrhasio.  Barri  répète  cette  accu- 
sation dans  son  lirre  De  Situ  et  Antiq.  Calabr. 
L II,  c.y*  Mais ,  comme  l'observe  très-judicieusement 
Tiraboschi,  cette  accusation  n'est  mise  en  ayant  que 
par  le  seul  Barri ,  et  les  &its  prouvent  eux-mêmes  sa 
fausseté.  L'ouvrage  de  Parrhasio  fut  publié  en  1567^ 
à  Paris,  par  Henry  Estienne  ;  îl  n'a,  avec  celui  d'Aide^ 
f)aru  en  1576 ,  d'autre  rapport  que  la  ressemblance  du 
titre.  Les  deux  recueils  réunis  ne  formeroient  qu'.ua 
volume  peu  considérable,  et  une  bien  foible  partie  d<^ 
^and  ouvrage  dont  Barri  suppose  l'existence.  D'aile 
leurs,  si  Aide  eût  donné  comme  étant  de  sa  compo*- 
sition  une  .portion  quelconque  d'un  écrit  qui  eût 
/appartenu  à  Parrhasio,  il  se  seroit  au  moins  gardé 
d'en  copier  le  titre ,  d'autant  mieux  qu'il  n'étoit  plus 
un  enfant,  comme  l'annonce  Barri,  puisque  né  en 
i547 ,  il  avoit  en  1576  près  de  trente  ans. 

Vers  ce  temps,  U  fut  nommé  professeur  de  belles- 
lettres  et  lecteur  dans  les  écoles  de  la  chancellerie,  où 
a'instruisoient  les  jeunes  gens  qui  aspiroient  aux  fonc- 
tions de  secrétaires  de  la  République;  et,  en  i57^, 
Bemardo  Rottario,  ambassadeur  d'Ëmm.  Philibert, 
duc  de  Savoie,  auprès  de  la  République,  étant  venu 
à  mourir ,  il  fut  chargé  de  &ire  son  oraison  funèbi^ , 
qu'il  composa  en  moins  de  trois  hernies,  et  qu^il 
.prononça  le  4  décembre  dans  l'éghse  de  S.  Jean  et 
.S.  Paul.  Elle  est  imprimée  in-4%  sous  ce  titre  :  «  Oratio 
in  funexe  Bemardi  Roitarii^  Emmanuelis  Fhiliberti 
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Dcrcis  Sabaudiae  apud  Venetam  Remp.  Legati,  habiU* 
ab  Aldo  Manutio  Panlli  F.  Aldi  N.  in  aede  DD.  lo. 
&  PauUi,  iv.  Nom  Dec.  M  d  lxxiix.  Elle  est  sans  nom. 
de  lieu  ni  d'imprimeur,  quelque  sans  doute  de  l'im- 
primerie d'Aide,  ce  que  je  n'ai  pu  vérifier,  ne  l'ayant 
pas  encore  rencontrée ,  et  n'en  Ëdsant  mention  que 
d'après  Zeno« 

En.  i 580-,  il  réimprima  ses  Eleganze,  &o.  avec 
beaucoup  d'augmentations.  La  préface  qu'il  y  adresse 
àGir.  Boncompagno,  jeune  enfant  de  douze  ans,  est 
beaucoup  trop  longue^  et  pourroit  être  réduite  à  très-^ 
peu  de  chose.^ 

Le  Censomnus  qu'il  donna  en  i58i ,  avec  sespropres 
notes ,  est  très-médiocre ,  parce  que ,  n'ayant  que  de 
mauvais  manuscrits ,  avec  beaucoup  de  travail  il  ne 
put  donner  qu'une  édition  fort  imparfaite ,  quoique 
cependant  moins  manvaise^ue  les  précédentes.  L.  Car* 
non,  pourvu* d'un- meilleur  manuscrit,  fit  à  Paris,  en 
i585 ,  une  nouveUe  édition  de  cet  ouvrage ,  beaucoup 
i^ectifié,. et  présenté  sous  une  nouvelle  division  des 
ehapitres,  division  qui  fut  suivie  dans  toutes  les  éditions 
subséquentes,  dans  lesquelles  on  rétablit  cependant 
quelques-unes  de&  leçons  d'Aide,  avec  la  plupart  de 
aes  notea.^ 

t7n  petit  voyage  qu'il  fit  S  Milan  en  1 583 ,  où  il  fiit 
seçu  et  accueilli  par  le  card.  Charles  Borromée,  lui 
donna  aussi  l'occasion  de  se  lier  d'amitié  avec  Goselini 
qui,  dans  une  de  ses  lettres,  dit  qu'Aide  après*  l'avoir 
quitté  passa  àPerrare ,  où  ilvit  l'infortuné  Torq.  Tasso 
dans  L'état  le  plus  dé{)lorable^  «  non  per  lo  senno^  del 
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qaale  gli  parve  al  lango  ragionare  ch'egli  ebbé  seco^ 
intero  e  sano ,  ma  per  la  nude^za  e  famé ,  ch'  egli  patiy  a 
prigioue,  e  priyo  délia  sua  Uberti,  etc.  » 

En  i583>  Aide  publia  son  ëdition  complète  de 
Cicëron,  lo  voL  in-fi)Uo,  avec  de  très-amples  com- 
mentaires. C'e^  TouTrage  le  plus  volumineux  qui  soit 
sorti  de  cette  imprimerie  ;  mais  il  faut  bien  se  garder 
^e  le  croire  une  production  de  cette  seule  année. 
Pepuis  1578,  divers  ouvrages  de  GcërcHi  a  voient  été 
successivement  imprimés  de  format  in-folio,  et  en 
1 585  il  n'y  manquoit  plus<}ue  1^  livres  philosophiques 
et  oratoires.  Aide  acheva  dans  cette  année  lés  quatre 
volumes  qui  contiennent  ces  traités ,  et  mit  des  titrea 
nouveaux  aux  six  autres  pour  en  £edre  un  corpa 
complet  sous  une  date  uniforme* 

I^a  chaire  d'éloquence  et  de  belles -lettres  qu'il 
occupoit  à  Venise  ne  laissoit  pas  de  lui  attirer  un 
certain  nombre  d'auditeurs,  parmi  lesquels  étoient 
de  jeunes  nobles  vénitiens.  Pour  kur  usage,  il  fit  un 
petit  traité  intitulé  //  PerJeUo  Geniiluomo,  qu'il  int* 
prima  en  i584,  temps  vers  lequel  il  fut  pourvu  de 
l'emploi  de  secrétaire  du  sénat. 

Avec  ces  emplois  réunis  il  pouvoit  vivre  honorable- 
ment dans  sa  patrie  de  leurs  émolumens,  et  du  revenu 
modique  qu'il  auroiC  continué  à  retirer  de  son  impri« 
merie ,  toute  languissante  qu'elle  étoit  dans  ces  d^rmères 
années;  mais  l'espoir  d'une  meilleure  fortune  le  déter- 
mina, en  i585 ,  à  abandonner  sa  maison,  son  impri» 
merie,  et  à  dire  à  sa  patrie  un  éternel  adieu.  C.  Sigonio,. 
qui  avoit  occupé  si  long-temps  et  avec  tant  de  distinc- 
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iion  la  chmre  d'ëto^enceà  Bologne ,  yeno^t  d'y  mourir 
l'annëe  précédente*  Les  Bolonois  jetèrent  les  yeux  sur 
Aide,  qui  yéril!aUein«it  ëtoit  bien  en  état  de  devenir 
êoa  saccesseur.  On  loi  offrit  de  bons  appointemens ,  et 
€»  réussit  à  l'attirer  dans  cette  yille.  Par  la  première  de 
aesljeiiere  volgari,  du  35  mai  i585^  adressée  à  Mon-* 
sîg.  Gio.  Angelo  Papio  de  Saleme,  qui  s'étoit  beaucoup 
envoyé  dans  cette  occasion ,  il.  est  prouvé  qu'à  cette 
date  Aide  étoit  déjà  arrirë  à  Bologne* 

Le  dernier  ouvrage  qu^  avoit  publié  à  Venise  étoit 
•on  recueil  intitulé  Locutioni  di  Terentio,  i585^ 
m^^'j  auteur  dont  il  avoit  fiiit  une  étude  Itongue  et 
aj^rofondie  ;  et  le  premier  qu'il  fit  paroître  à  Bologne 
est  on  Commentaire  sur  l'ode  d'Horace ,  De  Laudibu» 
Vitae  ruaticae,  i586,  in^"*,  qu'il  dédia  à  Julies,  fils 
de  George  Contarini- 

Dans  la  même  année,  il  fît  imprimer,  avec  beau- 
coup d'élégsu&ce,  dis  format  in-folio,  La  I^iia  di 
CosUno  de*  Medici,  le  premier  des  grands-ducs  de 
Toscane;. et  il  la  dédia  au  roi  d^Eapagne,  Philippe  ii* 
Zeno  fiu^  de  cet  ouvrage  le  plus  grand  éloge,  et  dit 
que  la  puUteîtza  f  la  eleganza,  e  laproprietà^  avec 
laquelle  sont  décrites  les  actions  du  grand-duc  Cosme , 
font  voir  que  les  soins  que  l'auteur  avoit  donnés  à 
la  lai^e  latine,  ne  lui  avoient  cependant  pas  fait 
négliger  l'étude  de  sa  propre  langue* 

Il  paroit  que  cet  ouvrage  fut  très-agréable  à  Fran- 
çois de  Médicîs ,  duc  régnant ,  et  fils  de  Gosme  le  Grand , 
et  que  ce  fut  à  sa  publication  qu'Aide  dut  VoSre  que 
loi  fit  ce  prince  de  la  chaire  de  belles-lettres  dans 
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l'uni versitë  de  Fise  y  ofiGre  accompagnée  de  conditions 
si  avantaigeuses  9  qu'il  crut  ne  pouvoir  les  refuser» 
Mais  à  peine  eut-il  accepté  cette  nouyeUe  place,  qu'il 
lui  Tint  de  Rome  une  autre  invitation  non  moins 
honorable  :  c'étoit  sa  nomination  à  la  chaire  qu'avoit 
occupée  avec  une  réputation  si  brillante  et  si  méritée 
le  fameux  Marc-Ant.  Muret,  constant  ami  de  ^n 

É 

père  et  le  sien,  et  qui  étoit  mort  en  juin  i585  dans  sa 
soixantième  année.  Déterminé  à  se  rendre  à  Fise, 
Aide  refusa  l'ofifre  fidte  par  les  Romains  :  mais  telle 
étoit  alors  la  réputation  dont  il  jouissoit ,  et  l'estime 
qu'on  faisoit  de  ses  talens  et  de  sa  personne,  que^  bien' 
qu'il  eût  refusé,  son  nom  fut  inscrit  dans  la  liste  des 
professeurs,  et  la  place  restée  vacante  ne  fut  donnée  à, 
aucun  autre. 

En  avril  1587,  il  prît  congé  des  BoIoncHs,  et  se 
rendit  à  Florence,  de  là  à  Fise,  d'où  sa  première  lettre 
est  datée  du  4  mai.  Il  y  prit  le  grade  de  docteur  irh 
lUroque  jure ,  et  en  novembre  suivant  y  prononça 
réloge  funèbre  de  François ,  duc  de  Toscane,  mort  le 
i4  octobre  précédent*  On  l'a  imprimé  sous  ce  titre  r 
((  Oratio  de  Francisci  Medices  Magni  Etruriae  Ducis. 
laudibus ,  habita  ab  Aldo  Mannuccio  in  augustis- 
sima  aede  Fisana  xii.  Kal.  Decembris,  1587,  in-4*'.  »- 
Je  n'ai  point  noté  cette  pièce  dans  les  Annales^ 
parce  qu'elle  n'étoit  pas  encore  venue  à  ma  connois»^ 
sance.  Vers  ce  temps,  il  fut  reçu  à  l'académie  de 
Florence ,  et  invité  à  y  faire  un  discours  public  aa 
prochain  carnaval,  ce  qu'il  exécuta  le  28  février 
i588  dans  le  salon  de  Médicis^  et  son  discours  qui 
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traite  de  la  poésie  a  ëtë  aussi  imprimé.  Je  n'en  ai  va 
aucun  exemplaire.  L'automne  suivant,  il  alla  passer 
le  temps  des  vacances  à  Lucques,  et  pour  son  plaisir^ 
et  plus  encore  afin  d'être  à  portée  d'y  recueillir  les 
matériaux  nécessaires  pour  la  vie  du  fameux  Cas- 
Iruccio  Castracani  qui,  vers  le  commencement  du  qua- 
torzième siècle,  fut  souverain,  tyran  si  Ton  veut,  de 
Lucques  et  pays  environnans.  Aide  fit  aussi  imprimer 
dans  cette  ville  une  comédie  latine  en  prose,  qu'il  crut 
•d'un  ancien  auteur  comique  du  nom  de  Lepidus. 
Trompé  par  l'indication  du  manuscrit  d'où  il  l'avoit 
tirée ,  il  la  donna  sous  ce  titre  :  «  Lepidi  Comici 
Veteris  Philodoxios  Fabula  ex  antiquitate  eruta  ab 
Aldo  Mannuccio.  Lucae,  i588,  in*8^  » 

D'autres  savans  ont  été  dupes  de  pareilles  fraudes 
littéraires,  mais  pour  des  ouvrages  qui  véritablement 
a  voient  du  mérite  :  la  satyre  De  Lite^  du  chance- 
lier de  l'Hôpital ,  que  Z.  Boxhom  crut  d'un  auteur 
ancien;  le  livre  De  Consolatione ,  que  Sigonio  sou- 
tint être  de  Cicéron,  si  toutefois  par  une  double 
fraude  il  n'en  étoit  pas  lui-même  l'auteur,  pouvoient 
laisser  quelques  doutes  à  un  érudit;  mais  la  comédie 
attribuée  à  Lepidus  est  tellement  au-dessous  du  mé- 
diocre ,  qu'Aide  n'auroit  pas  dû  s'y  laisser  prendre. 

Nous  avons  vu  que  la  chaire  vacante  à  Rome  depuis 
juin  i585  par  la  mort  de  Muret,  offerte  depuis  à  Aide , 
avoit  été  sur  son  refiis  laissée  vacante  dans  l'espoir 
qu'il  se  détermineroit  à  l'aller  occuper  ;  enfin ,  après 
être  resté  deux  ans  à  Pise,  appelé  par  ses  amis  et 
même  par  Sixte  v,  il  prit  le  parti  d'accepter  cet  emploi 
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dont  les  honoraires  ëtoient  bien  plus  considérables,  et 
dans  Texercice  duqiidl  il  pouToit  siir-*toat,  phis  qu'à 
Pise,  espérer  d'étendre  sa  répatati<Mi.  Le  4  Hoy^nbre 
i58S,  il  prévint  de  sa  réscdution  8<mi  ami  intime 
P.  Angelo  Rocca ,  l'un  des  sayans  ehai^és  de  revoir  la 
Bible  latine,  qui  s'imprimoit  alors  dans  l'imprimerie 
du  Vatican,  par  les  ordres  de  Sixte  v« 

Arrivé  à  Rome ,  le  nouveau  professeur  ne  tarda  pas 
&  y  publier  deux  opuscules  de  sa  composition ,  déjà 
achevés  depuis  quelque  temps.  L'un  est  :  «  Irastruttione 
pplitîca  di  Cicérone  seritta  in  una  pistola  a  Quînto  il 
fratello  nuovamente  tradotta  in  Kngua  volgare*  In 
Roma,perilSantiecompagni,  i588,in*i2»,  »c^us- 
cule  dédié  à  Alessandro  di  Sangrow  L'autre  contient  : 
«  Varie  descrittiom  di  V^l^  di  C.  Plinio  secc^ido,  vol-> 
gariazate  da  Aldo ,  a  pefcizione  di  Camille  Psiteotto.  » 
C'est  Zeno  qui  me  fournit  la  notice  de  ces  deux  pièces. 

Établi  à  Rome,  où  son  intention  fut  de  se  fixer  défi- 
nitivement, il  songea  à  y  faire  transporter  de  Venise, 
et  non  de  Vérone ,  comme  l'écrit  à  tort  Teissier  dan» 
sesËloges,  la  savante  et  nombreuse  bibliothèque  fi>rmée 
par  son  aïeul  et  son  père ,  et  que  lui-même  avoit  aussi 
beaucoup  augmentée.  ^  On  a  écrit  qu'il  étoit  tellement 


.1  Gian-Vittorio  De'  Komî  âams  so»  ouTitige  intitulé  :  Pinaco^ 
iheea  Uluatrium  imaginum,  «onaU  d<md  sapp^  d«  lanm  Nwiuê 
Erythraeuâ.  Le  morceoa  relatif  à  Aide  n'étant  point  loqgy  je  le 
rapporte  ici  en  entier;  on  aura  d*aatant  plus  de  facilité  pour 
apprécier  sea  allégations  et  la  réfutation  de  Zeno. 

•ce  Aldus  reliquum  familiae  ManuUae ,  Sixto  Quinte  Pont. 
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génë^  et  ayoit  si  peu  de  ressoureea  pëcuniaires,  que^ 
pour  le  aeul  transport  de  sa  hibliothèque,  il  lui  &llut 
emprunter  &  grt»  intérêts  une  somme  assez  Sorte ,  qui 
l'obéra  beaucoup  y  et  dont  il  ne  fit  le  paiement  qu'avec 
une  extr&Q^e  difficulté*  Zeno,  dans  ses  Noiizie,  s'élèye 
contre  cette  allégation,  qu'il  appelle  une  fausseté  mani- 
feste; et  à  cette  occasion  il  entre  dans  la  réfutation 
d'autres  aaoertions  plus  importantes^  contenues  dans  le 
même  ouvrage^  Il  s'appuie  du  témoignage  d'Angelo 
Rocca,  de  Mus.  Panza,  pour  conclure  que,  pemr  le 


Romam  Tenit,  adeo  modicis  facultatibcif  »  Qt  illi  iieoeaBe  fnerit, 
aliqaot  cenlena  aiireorum  foeuof  i  suinere .  ^  quod  est  gravÎBai- 
naiiiyiiaara  oentesima,  qma^  pro  yactura  bibliotbecae  suaeaolYe- 
ret;  qnam  VenedU  uaque  adveliecidani  asporiandainque  cara- 
Teràt  Qao  ex  aère  alieoo  »  tam  jwslaaa  ob  cauaan  facto ,  ut  ipae 
in  qoadam  aiia  ad  SilTium  AntonianuiQ  »  tum  Pon<i6cia  Clemen* 
tis  VII,  cabicull  praefectum ,  epi«tola  indicare  Tidetur,  Tix 
lunqaam  liberare  ae  putuit.  Ae  priinum  nmlierem ,  quam  in 
Biatrimonio  babebat«  tamquam  contra  leges  dùclam,  dimiait; 
idque  maledlci  niilla  alla  ralione  ab  îpao  factom  diTulgaverant» 
quam  ut  pinguî  aliqao  aarerdotio  aublevare  eam^  qua  tam 
premebatur^  îiiopîam  poaaet.  Tum  advenienli  hospitinm  &  quo- 
tidlanua  cîbus  in  aedibna  Vaticania  est  praebitus.  Sed  cum  aaepîua» 
atudia  aua  jacere,  ingenîum  lauguere,  eas  artea»  quibua  aponte 
aqa>  &  palria  diligentîa»  operam  omnem  dediaaet,  nulliua  utilhati 
&  oommodo  cedere  quereretur  ;  bumaniorea  literaa  in  gymnaaio 
Romanp  publiée  doceudi  proTinciam ,  Thomae  Coraei  morte , 
magiatro  deatitutam  ac  vacuam  »  aumma  omnium  Toluntate  atu- 
dioque  obtinuit,  quae  eaael  quasi  tbeatrum  illius  ingenii,  ac  yocia 
eruditae  ac  Remania  anribusdiguae.  Sed  tum  licuit  admirari»  Tel 
poUna  deplorare  abjeclam  depreasamque  bonarnm  artium  condl* 
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transport  de  sa  bibliothèque  y  Aide  principum  Ubera^ 
litate  adjutuafuit,  trouya  des  secours  dans  la  mum^ 
ficence  de  quelques  Mécènes ,  et  qu'il  ne  fut  nullement 
obërë  par  la  dépense  qu'occasionna  ce  transport. 
Ceci,  au  reste,  est  assez  peu  important  en  soi,  ainsi 
que  la  laideur  de  yisage  reprochée  à  Aide  par  le 
même  écrivain.  Zeno  s'emploie  sérieusement  à  prouver 
qu'Aide  n'étoit  point  laid  5  il  auroit  peut-être  observé 
avec  plus  de  justesse  qu'un  'écrivain  qui  va  jusqu'à  re- 
proches  la  laideur  du  visage^  prouve  évklemment  sa 


iionem;  tam  licuit,  sed  non  aine  fletu,  aspicere  humaBanim 
lileramm  précis,  quae  olim  releres  ferebant  in  coelnm,  juventu-' 
\Ï9,  ^aae  tam  erat,  aestimatîone  sic  concidisse.  Ëtenim  comiUi 
olîm  eloquentiae  adispiscendae  gratia,  maria  transmitlerent ,  Ion- 
giasimas  peregrinationes  sttBciperent,  Graeciae  Asiaeque  ciyi- 
tates  obirent,  ut  ecquisitos  in  eis  dicendi  magistros  ioTcnirent, 
adirent,  salntarent,  atque  eorum  ex  ore,  tamquam  ex  fonte, 
eloqaentiae  pmecepta  haurirent  ;  contra  isti,  qnemsine  itinerun» 
molestia ,  sine  sompla ,  sine  labore ,  kabere  polerant ,  Graecae 
Latinaeque  eloqaentiae  doctorem  eximiam  ac  singalarem ,  con- 
tempserunt  ;  neque  eidem  ,  utriosqae  linguae  copiam  pollicenti , 
aares  admoTere  volaerant.  Nam ,  qua ,  hora ,  dificipulomm 
multitudîni ,  eloqaentiae  praecepta  tradenda  erant,  acoronade* 
relicttts  ,  anie  scholae  oatiam  oum  uno  aut  altero  obambalabat. 
Kulk  Ciceronia  operam  pars  est ,  quam  ille  con>mentariis  vel 
notis  non  illastrarit.  Scripsit  de  qaaesitis-  per  Epistolam  libros 
ires,  Orthographia» ,  notas  ad  Censorinum  de  die  natali ,  malta* 
quepraetereaaliaEtrosco  sennone.  Fait  pedibus  praeter  modum 
enormibus,  capite  magno,  facie  oblonga,  ore  illepido  &  inve^ 
nnsto,  barba  horrida,  cajusmodi  in  statuis  philosophorani 
antiqui»  &  imaginîbas  cernimus»- 
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partialité,  ou  tout  au  moinfl  son  extrême. iaconsé- 
^nence>,  et  fidt  à  juste  titre  soupçonner  de  &u5selé  ses 
aulres  allégations. 

Zeno  nie  formellement  qu'Aide  ait  répudié  sa  femme 
4amquam  contra  legea  ductam,  et  qu'il  l'ait  pu  faire 
dans  l'espoir  d'obtenir  quelque  bénéfice  ecclésiastique. 
Rossi  et  Zeno  manquent  également  de  preuves  pour 
ou  contre  ce  fait  3  mais  Zeno  en  le  niant ,  observe 
avec  raison  qu'Aide  n'auroit  pas  eu  le  prétexte  de 
l'irrégularité  pour  &ire  annuler  un  mai*iage  oon-> 
^acté  du  consentement  du  père  de  son  épouse,  en  face 
jie  l'église ,  et  sans  aucun  empêchement  quelconque. 
Ce  neùt  d'ailleurs  pas  été  sous  Sixtie  V  qu'il  eût  élé 
utile  de  recourir  à  un  pareil  expédient,  pour  arriver 
aux  dignités  et  aux  bénéfices  ecclésiastiques. 

Quant  à  ce  que  raconte  le  même  Rossi ,  qu'Aide 
arrivé  à  Rome  fut  heureux  d'y  trouver  un  logement 
et  la  table  dans  le  palais  du  Vatican  ;  qu'enfin  Thom« 
Correa  ayant  par  sa  mort  laissé  vacante  la  chaire 
d'humanités  qu'il  occupoit ,  Aide  fut  enfin  pourvu  d'un 
emploi  :  Aide ,  plus  croyable  en  cela  qu'un  étran-^ 
ger ,  dit  positivement  qu'il  étoit  allé  occuper  la  chaire 
délaissée  par  Muret  :  d'ailleurs  Correa,  portugais,  non- 
seulement  n'étoit  pas  mort  en  i588,  mais  dès  i586 
avoit  quitté  Rome  pour  passer  à  Bologne,  où  il  pro-i 
fessa,  sans  interruption  jusqu'à  sa  mort,  arrivée  eix 

Aide,  continue  le  même  Rossi,  voyoit  ses  leçons 
publiques  si  peu  fi:*équentées,  que  souvent  il  passoit  le 
temps  des  classes  à  se  promener  devant  la  porte  de  la 
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salle ,  en  attendant  les  auditeui^s  qui  n'arriroient  paa» 
Une  telle  anecdote,  qu'on  a  pris  plaisir  à  répéter  parce 
qu'elle  est  épigramma tique,  a  besoin  pour  être  crue 
d'un  témoignage  un  peu  plus  grave  que  celui  d'un 
écrivain  déjà  reconnu  inexact  et  inconsidéré  dans 
d'autres  assertions  relatives  i  la  même  personne.  Aide 
ayoit  professé  avec  succès  à  Venise ,  à  Bologne  et  à 
Pise;  il  avoit  été  jugé  digne  de  remplacer  à  Bologne  le 
savant  Sigouio  j  et  à  Rome  il  venoit  occupa  une  chaire 
illustrée  par  Marc-AnL  Muret.  Est^il  à  croire  que 
dans  une  ville^  alors  le  centre  des  arts  et  des  connoi»- 
sances  en  tout  geni^e,  les  auditeurs  auroient  subitement 
déserté  des  leçons  données  par  un  professeur  si  avan* 
tageusement  connu ,  et  qui  succédoit  à  un  homme  auM 
justement  célèbre? 

On  sait  que  Castruccio  Castracani ,  de  simple  par- 
ticulier,  réussit  à  se  rendre  souverain  de  Lucques.  Son 
histoire  avoit  été  écrite  en  latin  par  Nie.  Tegrimi  >  et 
en  italien  par  Nie*  Machiavelli.  Aide,  peu  satisfait  de 
ces  deux  ouvrages,  avoit  depuis  plusieurs  années  forthé 
le  dessein  d'écrire  sur  le  même  sujet.  Nous  avons  vu 
qu'en  i588  il  avoit  dans  cette  intention  &it  un  voyage 
à  Lucques ,  où  il  trouva  dans  les  archives  publiques  et 
auprès  de  Bernardo  Antelminelli ,  l'un  des  descendans 
de  cette  famille ,  d'amples  documens  dont  l'exactitude 
ne  pouvoit  lui  être  suspecte.  Muni  de  ces  secours,  il 
publia  une  histoire  de  cet  homme  extraordinaire  que 
les  uns  ont  appelé  un  grand  prince ,  et  les  autres  un 
perfide  et  cruel  usurpateur.  Elle  parut  à  Rome  chez 
Gio.  Gigliotti^  iSgo,  in-i"*^  sous  ce  titre  :  «Le 
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Azîoni  di  Caatruccio  Castracaoe  degli  Antelminelli, 
aignore  di  Lucca,  con  la  genealogia  délia  &miglia, 
estratta  daUa  nuova  descrittione  d'Italia,  di  Aldo 
Mannucci.  »  De  Thou  la  eite  avec  grand  ëloge  ;  il 
£ut  remarquer  qu'Aide  reprend  vivement  Machia- 
velli  d'avoir  avance  que  Castruccio  fol  trouvé  exposé , 
et  s'attache  i  prouver  qu'il  étoit  de  bonne  fiunille^  et 
que  sa  mère  étoit  une  Antelminelli*  Ce  volume,  déjà 
rare  du  temps  de  De  Thou  p  l'est  encore  plus  aujouiv 
d'huL  Je  n'ai  pas  eu  jusqu'à  présent  la  satis&ctiou 
d'en  rencontrer  on  exemplaire. 

Après  la  mort  de  Sixte  y,  arrivée  en  1690,  Aide 
continua  les  fonctions  de  son  emploi  $  mais  son  sort 
s'améliora  peu  après  sous  Clément  viu,  qui  lui  confia 
la  direction  de  l'imprimerie  du  Vatican ,  précédem- 
ment fondée  par  le  ministèi'e  de  Domen*  Basa,  bon 
imprimeur  vénitien,  auquel  Aide  fut  donné  pour 
collaborateur*  Zeno  observe  que  pendant  toutes  ces 
dernières  années ,  les  presses  d'Aide  à  Venise  ne  res- 
tèrent pas  oisives,  et  continuèrent  à  travailler  sous  la 
conduite  de  Nie.  Manassi  et  autres  habiles  préposés  ; 
mais  je  crois  fermement  que  cet  établissement  a  du 
devenir  la  propriété  de  Manassi ,  soit  précisément  en 
i585 ,  année  dans  laquelle  Aide  dit  le  dernier  adieu  à 
Venise ,  soit  un  peu  après ,  ou  même  un  peu  a  vaiit  celte 
époque.  Le  style  des  préfeces  de  Manassi,  la  manière 
dont  lui  écrivoient  les  savans  qui  étoient  en  rapport 
avec  lui,  prouvent ,  ce  me  semble,  qu'D  étoit  proprié- 
taire et  non  régisseur.  Dans  la  pré&ce  de  l' Agricoltura 
di  C*  Ste&no,  i58i  ^  in-i"*,  H.  Cato^  le  traducteur, 
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^'exprime  en  ces  termes  :  «  Délibérai  di  fai*yi  Ubero 
dono  di  questa  traduttione,  accioche  con  le  vostre 
polite,  &  acennate  stampe  con  le  quali  dilettate,  & 
giovate  continuamente  al  mondo  \  possiate  infi^a  l'al- 
tre  impressioni  di  libri  di  molto  maggior  impor* 
.tanza ,  che  ogni  dl  escono  da  quelle ,  fare  uscire  in 
luce  anche  queste.  •  •  •  e  quando  considère  le  qualllà 
che  concorrono  nella  persona  vostra.  •  •  •  OItre  i  nobUi 
e  gentiU  costximi....  yoi  trahete  antica  origine  da 
parenti  cosi  nôbili ,  e  generosi  délia  città  di  Scutari , 
Metropoli  dell'  Ëpiro.  •  •  •  »  Ensuite  il  célèbre  les  hauts 
faits  de  divers  M anassi,  ancêtres  de  Nicolas.  •  •  •  et  plus 
loin.  •  •  «  Con  l'haver  voi  dedicato  con  spirito  più  man- 
sueto...»  a  esercitare  nobilmente  la  mercatura,  ëc 
massime  nella  incetta  délie  stampe  di  libri. •••  andate 
non  meno  degnamentc  conservando  gli  antichi  carat- 
teri  délia  yostra  nobiltà.  »  Ce  n'est  pas  ainsi  qu'on  parle 
an  contre-maître  d'un  établissement;  et  je  suis  porté  à 
croire  que,  même  avant  son  départ  de  Venise ,  Aide 
n'étoit  plus  au  moins  le  seul  propriétaire  de  son  impri- 
merie. 

Un  homme  de  lettres,  qui  a  de  grandes  connois- 
sances  en  histoire  littéraire,  me  dit  un  jour  qu'il  regar* 
doit  Manassi  comme  le  fils  naturel  d'Aide.  J'ignore  sur 
quoi  il  fondoit  cette  conjecture ,  si  ce  n'est  peut-être 
sur  ce  qu'il  trouvoit  quelque  rapport  entre  les  deux 
noms  Manucci  et  Manassi  :  mais  comme  ce  dernier 
conduisoit  déjà  l'imprimerie  en  i58i ,  il  est  aisé  de 
voir  qu'il  ne  pouvoit  être  le  fils  d'Aide,  alors  âgé 
seulement  de  trente-trois  ans^  et  être  déjà  lui-^même  en 
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êiat  de  diriger  uue  imprimerie,  à  moins  d'être  un  de 
ces  phénomènes  littéraires  dont  les  savans  du  temps 
auroient  parlé  avec  les  plus  grands  éloges*  D'ailleurs 
la  pré&ce  que  je  viens  de  citer  fait  une  mention  suffi-» 
.saute  de  l'origine  de  Manassi. 

En  1593  f  Aide  publia  à  Rome  ses  Lettere  volgari^ 
presêo  il  Sanii  e  compagnie  in-4^,  et  les  dédia  à 
Lodovico  Riccio,  gentilhomme  Milanois*  Sieno  dit  de 
ces  lettres  qu'elles  sont  d'un  style  très-soigné,  .i^cri/^ 
con  moUa  pidiiçzza,  et  qu'elles  mériteroient  d'être 
plus  connues,  comme  modèle  entre  Iç  style  antique  et 
le  style  moderne  ;  qu'elles  sont  remarquables  par  I9 
choij^  et  la  propriété  des  expressions,  et  donnent  l'idée 
la  plus  avantageuse  de  leur  auteur,  juste  quand  il  parle 
des  autres,  et  toujours  très-modeste  quand  il  est  ques^ 
tion  de  lui-même» 

Scaliger  juge  Aide  tout  différemment,  au  moins  4 
en  croire  ce  qui,  se  lit  dans  le  Scaligerana,  page  25^» 
«  Aldus  filius ,  miserum  ingenium ,  lentum  :  quae  dédît 
valde  sunt  vulgaria....  patrem  imitabalur*  »  Il  r^d 
néanmoins  quelque  justice  à  ses  lettres  latines*  «  Splas 
epistolas  bonas  habet  :  sed  trlvît  Ciceronem  diu,  »  On 
sait ,  au  reste ,  avec  quelle  aigreur  ce  savant  /s'expri- 
moît  sur  le  compte  de  la  plupart  des  gens  d^  mérite  ses 
contemporains. 

Dans  le»  cinq  dernières  années  qui  s'écoulèrent 
jusqu'à  sa  mort,  Aide  ne  pubUa  aucune  production 
nouvelle  $  il  ne  s'occupa  guère  que  de  ses  leçons 
publiques  et  des  soins  qu'exigeoit  l'imprimerie  du 
y ^ticai^ ,  dpi;t  il  partageoit  la  direction  avep  (>ome* 
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aico  Basa.  Seulement  en  1 596,  imprimant  mi discours 
d'Auielio  Lâppo  Brandolini ,  mort  depuis  un  siècle, 
il  mit  en  tète  une  dédicace  adressée  à  Angelo  Rocca , 
flonami^  devenu  prélat,  et  êocriala pontificio.  Voici 
le  titre  de  cette  pièce  :  «  Oratio  de  rirtutibus  D.  N« 
Jesu  Christi  in  ejns  Passione  ostensis,  Ronue  ad 
Alexandrum  vi  P«  M.  in  Parascevé  habita,  &c« 
Ronuie,  ex  tjrpographia  Dominici  Basae,  iSgS, 
in~4  •  ii^ 

Enfin,  pour  terminer  la  liste  de  ses  nombreux 
QHyrages,  j'ai  encore  à  en  indiquer  un  qui  ne  parut 
qu'après  sa  mort,  en  i€oi ,  appresso  GugliebnoFac* 
cioUo.  <(  Venticinque  DÎKorsi  politici  sopra  livio  délia 
seconda  guerra  Cartaginese,  in*8^  »  Il  se  proposoit 
de  donner  une  édition  de  Plante,  soigneusement  revue, 
et  avec  des  commentaires ,  ainsi  qu'une  très-exacte 
description  de  l'Italie,  avec  le  plan  figuré  de  chaque 
T31e  i  ouvrage  qui ,  suivant  son  projet  exécuté  en 
aftier,  en  eàt  été  aussi  une  histoire.générale  et  parti- 
culière. La  vie  de  Castmccio  Castracane  qu'il  avoit 
purUiée  depuis  quelques  années  étoit  on  morceau  déta- 
ché de  cette  histoire ,  dont  il  s'occupa  en  Toscane,  et 
ensuite  dans  les  derniers  temps  à  Rome,  mais  dont 
oependfloit  3  n'est  resté  aucune  autre  portion. 

Dans  la  dixième  année  de  son  séjour  à  Rome,  le 
98  octot««  i%7>  S  mourut  à  l'ftge  de  cinquante  ans, 
huit  mois  et  vingt-deux  jours.  En  lui  finit  une  finnille , 
l'honneur  des  lettres  et  de  la  typographie,  et  dont  la 
réputation  ne  peut  périr  tant  qu'il  existera  un  seul  des 
nombreux  et  excellens  volumes  qu'elle  a  imprimés 
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durant  k  long  espace  d'un  âdcle.  Aide  le  jeune  avok 
eu  plusieurs  enfims,  et  notamment  une  fille,  dont  il 
fait  mention  dans  une  lettre  i  M.  Senarega,  du  5i 
mars  1590*  «  Già  Paolina  mia  figliuola  risuona  il  nome 
di  V.  S  9  e  a^tta  di  godere  la  memoria ,  ch'  ella 
flcrire.  »  Mais  tous  moururent  en  bas  âge,  et  il  ne  lui 
resta  d'autre  postérité  que  ses  écrits. 

Précédé  par  un  père  et  un  aïeul  qui  furent  vérita- 
blement des  hommes  d'un  mérite  extraordinaire ,  il 
eut  de  son  yivant  une  très-grande  célébrité  qu'il  dut 
peut-être  autant  à  celle  dont  ils  avoient  joui  qu'à  son 
mérite  personnel.  Sa  jeunesse  ayoit  été  brillante,  et  k 
trop  grand  succès  de  quelques  productions  littéraires 
de  ses  premières  années  lui  fit  une  réputation  pré- 
maturée qui  le  détourna  de  prétendre  ides  succès  d'un 
autre  genre ,  dont  son  amour-propre  eût  peut-être  été 
moins  flatté ,  mais  qui  eussent  été  plus  réels  et  plus 
durables*  Il  céda  au  plaiôr  de  composer  des  livres,  et 
négligea  la  profession  qui  avoit  tant  honoré  son  père 
et  son  àïeuL  Aussi  au  lieu  de  tenir  comme  eux  le  pre* 
mier  rang  parmi  les  imprimeurs ,  il  nefiit  qu'unhomme 
de  lettres  éclipsé  par  tant  d'autres,  et  plus  savana  et 
meilleurs  écrivains.  D  fimt  cependant  convemr  qu'Aide 
l'ancien  et  Paul  Manuce  fiirent  beaucoup  mieux  que 
lui  servis  par  les  circonstances»  Aide  l'ancien  étoit 
venu  dans  un  temps  où  presque  tous  les  bons  ouvrages 
en  littérature  ancienne  attendoient  encore  qu'une  main 
habile  et  kboriense  vint  les  sauver  de  la  destruction* 
Avec  un  grand  savoir  et  non  moins  de  persévérance,  il 
imprima  beaucoup ,  et  trouva  tout  le  monde  savant 
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aempressë  à  acquërir  ses  éditions.  Paul  Mannce  n'avoil 
plus  autant  d'anciens  écrits  À  publier;  la  littérature 
grecque  étoit  presque  épuisée,  mais  le  ohamp  des 
révisions  lui  étoit  ouvert,  et  cette  foule  d'éditions 
qu'il  publia ,  curia  secundis  et  iteratis ,  avec  des 
améliorations  si  importantes  dans  les  textes,  ne  reçut 
pas  moins  d'accueil  que  celles  qu'avoit  données  son 
père,  en  surmontant  des  difficultés  d'un  tout  autre 
genre.  Aide  le  jeune  vintaprès  eux;  il  lui  sembla  plus 
à  propos  et  plus  utile  peut-^e  d'écrire  sur  ces  clie&- 
d'œuYTe,  si  souvent  réimprimés  par  ses  pères,  qued'en 
faire  de  nouvelles  éditions,  qui  probablement  n'étoient 
pas  encore  nécessaires  pour  approvisionner  les  lecteurs 
moins  nombreux  qu'aujourd'hui,  parce  qu'alors  les 
lectures  étoient  plus  difficiles,  et  exigeoient  plus  d'ins* 
truction  préalable.  Il  paroît  aussi  qu'Aide  eut  vérita- 
blement moins  de  génie  que  de  facilité  à  meubler  sa 
tète  et  sa  mémoire  de  connoissanees  acquises,  ce  qui 
explique  les  tours  de  force  de  sa  première  jeunesse* 
Il  aveit  les  qualités  qui  constituent  l'érudit ,  bien  plus 
que  celles  d'un  homme  de  goût;  au  moins  dans  ses 
travaux  littérai]>es  manqua-t-il  souvent  de  ce  juge- 
ment et  de  ce  tact  fin  que  possédoit  si  éminemment 
Paul  Manuce.  Lesdivers  événemens  de  sa  vie  semblent 
aussi  prouver  qu'tme  certaine  inconstance  d'esprit 
l'empêcha  de  se  trouver  long-temps  heureux  et  con  • 
tent  dans  le  m^^e  endroit,  et  de  se  fixer  long-temps 
aux  mêmes  travaux  et  au  même  genre  de  vie  ;  aussi 
l'avons-nous  vu  imprimeur,  secrétaire  du  sénat,  pro- 
fefl^ur  de  belles-lettres ,  et  successivement  établi  à 
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Venise,  à  Bologne ,  à  Pise  et  à  Rome,  quoique  cepen- 
dant il  soit  mort  dans  un  âge  peu  avance. 

Ses  ouvrages  sont  pbur  la  plupart  ceux  d'un  savant 
et  sur-tout  d'un  grammairien,  connoissant  bien  et 
ce  qu'il  ëcrit,  et  la  langue  dans  laquelle  il  écrit;  mais 
quelle  différence  néanmoins  de  son  style  avec  celui 
de  Paul  Manuce,  non  moins  correct  et  toujours  plus 
élégant  ! 

Le  sort  de  la  savante  et  nombreuse  bibliothèque 
qui  lui  a  voit  été  laissée  par  ses  pères,  et  qu'il  avoit 
aussi  augmentée  lui-même,  a  beaucoup  occupé  leff 
savans,  et  a  donné  lieu  à  divers  récits  plus  ou  moins 
contradictoires.  Mais  Tiraboschi,  d'après  Foscarini 
(  Letterat.  Veneziana  ) ,  6te  toute  incertitude  à  ce  sujet.- 
Zeno,  dit-il ,  incEine  à  croire  qu'après  la  mort  d'Aide 
sa  bibliothèque  fot  dispersée ,  comme  il  en  arrive  de 
*  presque  toutes  les  bibliothèques  particulières.  De  bons- 
mémoires  manuscrits  de  Giov.  Delfino ,  qui  étoit  alors 
à  Rome,  ambassadem*  auprès  de  Clément  yin,  mé- 
moires conununiqués  à  Foscarini  ',  apprennent  qu'Aide 
étant  mort  à  l'improviste,  per  troppa  crapula,  par 
suite  d'une  vie  peu  réglée ,  et  sans  avoir  aucunement 
mis  ordre  à  ses  affaires,  ses  effets  furent  saisis  par  l'au* 
torité  publique  (la  Caméra)  et  par  ses  nombreux 
créanciers;  et  qu^enfiu  sa  bibliothèque  fut  partagée 
entre  ceux-ci  et  ses  neveux,  c^rès  avoir  été. préala- 
blement visitée  et  dépouillée  d'un  certain  nombre 
d'articles  par  ordre  du  pape ,  qui  sans  doute  n'enleva^ 
pas  les  moins  précieux.  Les  mêmes  mémoires  ajoutent 
que  ce  u  étoit  pas  à  l'université  de  Pise  qu'Aide  avoit 
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ta  l'intendon  de  légasr  cette  btbliothèqoe ,  nuis  à  h 

r^pub%iie  de  Venue,  ainai  que  le  prouvent  une  de  ses 

lettres. 

On  peut  encore  lire  sur  ce  sujet  la  sarante  disser- 
tation sur  la  Biblioth.  de  S.  Marc,  par  M'.  J.  Morelli 
de  Venise. 
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PRIVILÈGES 

Accordes  k  Aide  Tancien  par  le  SéxM  d»  Yemae 
et  les  Souverains'  Poodfea» 

BXEXPLVM   PaiVILBGII   ALOO 

BO.   GONGB8SI    AD   BBIP. 

LITBRAaiAB  YXI*- 

LITATEX..* 

LsoKARBTs  Lauredamis.  Bai  gratia  Dos  Venetia- 
vum ,  &c.  Vniuerflû  et  aingalis,  ad  quos  pnesentes  adue- 
nerint'  salutem^  et  difectionit  afiectum.  Cam  diu  in  hao 
Vrbe  nostra  décrit  Aldus.  Manutius  Romanus  uir 
sîngalari  uirtute,  et  doctrin»  pneditus*^  diuino'q;  auxilia 
qiiatn  pIuriniDs  et  gnecoa^  et  ktînos  libros  summa  cura, 
et  diligentia  castigatos-  ûoprimendcM  ,  publicandos'q; 
cumuerit  characteribuS'  utriusq;  lingute  ttc  ingenioae 
effictû,  &  collîgatift*  ut  comcripti  calamo  esse  uideantun 
quœ  res  studiosorum  omnium  animos  mirifice  delectauit* 
Vt  possit  emendandis  libris  et  latinis^  et  grecis  uacare  in. 
dies  melius*  eos'q;  nd  communem  Hteratorum  omnium 
Qtflitatem  accurate  in  suisasdibus^impressos^  publicare** 
suppliciter  petijt  ne  alius  quis^in  dominio  nostro  queat 
gnecas  literas  facere  contrafacere  ue*  aut  grsece  imprime- 
re*  nec  lalinarum  quid«n  literarÔ  cfaaracteres^quos  uulgo 
cursiuos^et eancellarios  dicunt* facere^  contrafacere  ue, 
aut  imitari,  curare  ue  faciendos*  nec  ipsis  cfaaracteribus 
libros  excudere^  uel  aUbi  impressos  uenun  dare*  nec 
q^aae  ipse  typis  et  antehac  excudenda  curauit  uolumina, 

^  Ce  priTÎlége  est  oopié  du  tome  premier  de  TOvide  de  i5o2«. 
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et  poBlhac  curaBIt'  posait  alioa  quis^  impane  excndere* 
aut  excujsa  formb  in  terris ,  et  locis  alienis  in  dominiâ 
nostrum  adferre  nenalia  hinc  usq;  ad  annos  decem  sub 
pœnâ  aitiittendi  operis^  et  artifidj*  aut  libtorûm^  ac 
ducentorum  aureorum  numum  quoties  quia  contrafacer» 
ausus  fueril'  Cuius  pœnae  pars  tertia  spectet  ad  Orpha-' 
notrophium  pietatis  huiusce  utbis  nostlrse*  alia  tertia  ad 
rectores^  et  magistraius  nostros^  ad  quoa  delatum  fuerit' 
alia  ilem  tertia  sit  delatoris.  Nos  autem  bene  audita^  opti*-^ 
me'q;  consyderata^  et  perpensa  ipsiuB  Aldi  petitione*  ac 
intellecto  et  quantum  profueril*  «t  prodesse  possit  studiosi» 
omnibus'  et  qui  sunt*  et  qui  post^  aCjs  erunt  in  annia* 
quantos'q;  assidue  pdasua  tabores  fuerit  lam  multos  ann6s 
ijsdem  utriusq;  lingute  e^araoteribus  inueniendia,  effin- 
gendia'q;  ut  optimi  acriptoria  manujn  imitarentur*  Gognito 
etiam  quantum  et  quanttf  diligentia  inaudauerit  impri-* 
mendia  libria*  ut  ^  emendatissimi  exirent  in  manua  ho- 
minum*  nec  non  quantum  înUpenderit  impendat'q;  in 
ipsa  magna  admodû ,  et  digna  aua  prouincia*  ut  posait  > 
quemadmodum  cœpit*  perseuerare*pereuntiq;  reip*  lit&« 
rarise  opem  ferre  in  bac  urbe  noatra-  in  qua  diuino 
adiumento  iam  uel  Neacademiam  babet*  quam  petijt 
gratlam  autoritate  aenatua  noatri  RogatorUm  liberaliter 
ipai  Aldo  conceaaimus*  et  praeaentium  tenoï*e  concedi-' 
mua.  Quare  uolumua  et  uobia ,  ac  unicuiq;  iteatrum  effi- 
caciter  imperamua*  ut  gratiam ,  et  conceaaionëm  ipaanr 
noatram  obaeruetia^  curetia'q;  obaerUandâ  inuidabiliter 
iuxta  ipaam  eiuadem  Aldi  petitionem*  Quam  omnibus 
impoaitia  conditionibua  cum  prasfato  Senatu  admiaimilar- 
£t  ai  publicandam  in  Cimlatibua,  terria^  et  locia  noatrâ 
ipae  Aldua^  aeu  eiua  procuratorea  oportere  cenauerint*  eat 
noatra  intentio*  ut  eam  in  locia  conauetÎB^  atq;  ubi  oppor- 
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tiintinl  fuerit  sine  uUa  penitus  contradictione  publi- 
candam  curetis*  quemadmodum  in  uestra  obedientia 
maxime  confidimus*  et  de  Amicorû  beneuolentia  plena 
speramus.  Datas  in  noAlro  ducali  palatio  Die  xiui.  No^ 
uemb.  indictione  sexta.  m.  dit. 
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ALEXANDER   PAPA  VI.  ' 

VniveAsis,  &  singuUs  ptaesentes  literas  inspectnrî» 
salutem,  8c  apostolicam  bén.  Quoniam  dilectus  filius 
Aldus  Manutiufl  Romanns  ad  communfem  doctorum 
iitilitatem  nouis  excogitatis  characterum  formis ,  assiduam 
dperam  libris  emendandis^  imprimendis'q;  impendit, 
magnos'q  in  ea  re  laboi^es/sumptus'q;  facit,  ueretur'q; 
ne  insurgente  inuidia,  aemulatione'q;  excitata,  aliqui 
sumpto  de  eius  characteribus  exemplo,  ad  eandem  for- 
mam  libros  imprimant,  de'q;  alterius  inuenio  nouum 
aibi  lucrum  quaerant,  Iccirco  nobis  fecit  humiliter  suppli* 
cari,  nt  eius  indemnitali  de  opportune  remedio  proui- 
dere  dignaremujp.  Nos,  quoniam  ea,  quse  ad literatorum 
commoditatem  spectant  libenter  annuimus,  huiusmodi 
supplicationibus  inclinati,  ut  ingénia  ad  plura,  melio- 
ra'q;  in  dies  inuenienda  excitentur^  libri'qj  sublata 
omni  semulatione  diligenlius  prodeant  impressi,  et  emen- 
dati ,  confidentes  de  dilîgentia  dicti  Aldi,  de  cuius  doc-^ 
trina,  et  in  libris  emendandis  studio  fide  dignorum  testi-» 

^  On  trouve  les  trois  privilèges  suivans  à  la  tête  de  PeroUi 
CornucopUie ,  i5i3,  in*folio,  et  ensuite  dans  plusieurs  éditions 
subséquentes. 
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monîo  ikcfti  «umiu  oertioret,  omnibui,  flc  angnIiB  ini» 
preMoribusy  et  artem  ipaam  in  ItaUa  exeroentibiu  tab 
excommunicatioiiis  ^  illia  autem^  <}ui  in  Aima  nrbe 
nostra,  et  term  nobia  médiate^  uel  immédiate  aabiectîi 
moranlur^  sub  eadé,  &  confiacationîa  librorom  imprea- 
aoram  pœnis^  quaa  contrafacientes  absq;  alia  déclara* 
fione  eo  ipso  incurrere  uolumus^  districtiiia  inhibemas^ 
ne  per  spatium  decem  annorum  à  tempore  cnîoma 
Hbri^  tam  gneci,  quam  latini  ab  eodë  Aldo  impreasi 
illis  ipsîs^  ant  sîmilibtiB  charactenim  formis  pro  eoram 
nolnntate ,  aat  ad  instantiam  quaruncimq;  penonaran» 
cuinacanq;  dignilatia,  statua,  gradua,  ordinia^  nobilitatia^ 
pneeminentiaB,  uel  conditionia  fuerint,  ^uouîa  quasaita 
cxdore  imprimere,  aHt  imprimi  &cere  quouia  modo 
{««aamant.  Volentea^  ni  omnea,  &  ainguli  librorunt 
uendiiorea,  penea  quos  dictî  libri^  &  ai  extra  lUdûua 
impreasi  eaaent^  inuenti  forent^  aûnilea  pœnaa  incurrant. 
Mandantes  nihilo  minua  dilectia  filija  nuncy  &  pro  tem- 
pore locorum  ordinarija  per  ipaam  Italiam  eziatentibua^ 
quatenua  per  ae ,  nel  alium ,  aeu  alios  faciaat  authoritate 
noatra^  inbibttioné  noatram  huiuamodi  inuiolabiliter 
obaemari^  contradictorea  per  cenauraa  eccleaiaatîcaa,  St 
alia  opportona  iurîa  remédia  appellatione  poal^MMÎt» 
compeacendo,  inuocato  ad  hoc^  ai  opua  foerit,  auzilio 
bfe*acb^  aecularia,  non  obalantibua  conatitutionibua^  & 
ordinationiboa  apoatolicia,  cœtena'q;  contrarija  quibii»- 
cunq;.  Datum  RomaB  apud  Sanctum  Fetram  aub  annulo 
Piacatona.  xvu.  Decembria*  m.  t>.  u.  Pontificatua  noatri 
anno  Vndecimo. 
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DILECTO   FILIO   ALDO  MANYTIO 

CIVI  ROMAKO,  VTRIV8QVB 

LINGvk    LIBRORYM 

INSTAVRATORI. 

IVLIVS    PAPA    II. 

DiLXCTB  Fili  aalutem,  &  apostolicam  ben.  Cam  ta, 
coius  penonam  multù  uirtutum  dotiis  insigniuit  altiân- 
mus  y  magaa  tui  ingeni;  ui,  uarijs'q;  laboribusy  &  excel-* 
lenti  doctrina  deo  nostro  aathore^  quamplnrima  gneco- 
ram^  &latînonim  authoramlibrorumuolumina  somma 
cura^  &  diligentia  castigata  k  paucis  annû  citra  ad  com« 
munem  omniom  literatonun  utOitatem  characteribus^ 
qaoê  nulgOA  cuniuos^  «eu  oanceDarios  appeliat,  imprimi 
tam  diligenter,  ac  ptdchre  curaueris,  ut  calamo  con- 
icripta  uideantor^  libros'q;  alios,  ut  pote  Platonift^  Arifl- 
totelifl^  &  aliorum  philoflophorum ,  authorum'q;  maio- 
rum^  ut  dilectus  filius  nobilis  uir  Albertus  Pius  de 
Sabaudia  Carporum  cornes,  canssimi  in  Ghnsto  filiî 
nostri  Maarimiliani  electî  Imperatoris  semper  Augusti 
apud  nos  orator  nobis  exposuit ,  àa  paratus  eisdem  cha- 
racteribus  excudere,  &  in  lucem  mittere^  quœ  res  stu- 
diospmm  animos  non  soluxn  uehementer  delectabit,  sed 
edam  mirum  in  modum  ad  studia  accendet ,  Proinde 
Albertus  ipse,  ut  bonarum  artium ,  ac  lîterarum  praeci* 
puus  est  cuhor>  ita  uirtutis  tuœ  laborum'q;  tuomm 
rationem  haberi  denyderans ,  ut  in  dies  de  bono  in 
melius  proficere  &  emendandis  gnecis,  ac  latinis  libris 
buiusmodi,  quod  (ut  accepimus)  diligentissime  facis, 
commodius>  alacrius'q;  uacare  possîs^  nobis  attentius 
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pro  te  snpplicauit ,  ut  indemnitati  tuas ,  ne  alios  tuos  nbi 
uendicet  labores^  atq;  uigilias,  honorem'q;  &  prœmî» 
merito  tibi  débita  ex  uiflate  tua  percîpiat,  paterne  con- 
sulere^  ac  laborum^  merhorum'qi*  tuorum  ^&  impensa-^ 
rum^  quas  ]^ropterea  te  subire  oportet^  aliquam  rationeuF 
liabere  uellemuâ.  Nos  igitur  prsemissa  patemo  consyde-' 
rantes  affectu ,  ac  singulos ,  qui  ad  bene  agendam  ten- 
dunt  y  uirtutum'q;  sunt  cultores ,  qultum  cum  decr 
potfsmnus  opportunis  gratija,  &  fauoribua  prosequi 
cûpîenles,  dicti'q;  Alberti^  ac  tuÎB  in  hafC  parte  suppli-^ 
cationibus  annaentes,  umuersk,  8c  singulis  impreaso-^ 
ribiM  &  cseteris  peraonis^  ad  quarum  pFseâentes  nostrad 
perueniunt^  notitiam  in lotoChristiafiomm orbe consti-» 
tutis^ab  excommunication  18,  lata  sententia*^  et  in  no0tri8> 
atq^  Sancta?  Romanae  ecclesûe  ciuitattbus,  atq;  terris 
nobis^  &  eidem  ecclesias  médiate  y  uel  immédiate  subiectitf 
degentibus  personin  quingentorum  ducatorum  auri,  & 
amissionis  librorum,  quos  impressennt  per  contrafk-* 
cientes  incurrendis,  &  caméras  apoatolicœ  a{]|>licandi8 
pœnis  inbibemus  expresse ,  ne  ^  quœ  posthac  quindecim 
annis'durantrbus  à  data  praesentium  inchoandis,  &  suc- 
cessiue  finiendis  &  graece  ^  &  latine  imprimenda  duxeris 
libromm  uolumina  imprimere,  ne'ue  latinarum  litera-* 
rum  characterea  cursiuos^  shie  cancellarios  ut  praefertur 
facere^  contrafacere,  aut  imitari,  curare'ae  per  alio9 
fieri,  aut  imprimi,  ipsis  ue  characteribus  libros  excudei*e^ 
uel'  impressos  uenundâre  pôssint^  siue  debeant^  aut 
quouis  modo  prassumant.  Decernentes  ex  nunc  aulho- 
rilate  apostolica  absq;  alia  declaratîone  contrafacientes^ 
&  non  parentes  omnes  excommunicationis  aententiat 
antedicta  eo  ipso  legatos  esse,  &  à  subditis  nostris  ultr» 
iîhm  pecuniariam,  &  amissionis  librorum  poenam,  ab 
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exactoriboa,  &  commùsarijs  nostris  intègre^  &  irremissi* 
biliter  pro  eadem  caméra  exigendam  fore ,  &  quam  sio 
exigi  uolumus ,  &  per  prcesenlea  mandamus.  Verum ,  ut 
huiiumodi  inhibitionîs,  atq;  decreti  nostri  tgnorantiam 
nemo  pr»tendei*e  posait,  Vniueraia,  &  aîngulia  noalria, 
et  apoalolicaB  aedia  legatia,  nec  non  Patriarchis,  Archie- 
piacopia,  Ëpiacopia,  Abbatibua^  8c  eoroin  Vicarija,  ac 
Gubernatoribua  ^  Foteatalibi;^^ ,  &  caeteria  offîcialibua 
nostria^  qui  praeaentium  noatrarum  uigore  fuerint  roqui* 
sitî ,  mandamua  expreaae  ^  ut  literaa  ipaaa  in  locia  e^cle- 
aiarum  auarum^  atq;  dioceaum  conauetiapublicari,  atq; 
obaeruan  facîant  y  non  obstantibua  conadtutionibua,  et 
ordinationibua  apoatolicia,  cœteria'q;  controversija  qui- 
buacanq;.  Gasterum  quia  di£Gicile  admodum  foret  prae- 
aentea  noatraa  literaa  ad  aingula  loca  deferri^  volumua, 
atq;  decernimua,  quod  earundem  literarum  tranauxoptia 
manu  publici  notarij  aubacriptia ,  &  aigillo  alioujiua 
peraonae  in  eccleaiaatica  dignilate  çonatitutae  munitîa,  ea 
proraua  ubiq;  âdhibeatur  fidea,  quœ  praoaentibua  nostria 
adbiberetur,  ai  forent  exhibitœ>  uel  oslenaae.  Dalum 
HonuB  apud  Sanctû  Petrum  aub  annulo  Piacatoria  Die. 
^xvii.  lanuarij.  m.  d.  xiii.  Poulific^tua  nostri  anno 
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Vniver8I9,  &  aingulû^  ad  qiios  lue  nostna  pemene- 
rint,  salutem^  &  apostolicam  ben.  Qaoniam  dilectus 
filius  Aldus  Manutius  Pius  Romanus ,  qui  iam  toi  annos 
pro  uirili  de  re  literaiîa  benemereri  non  cessât^  in  eoq; 
génère,  ac  pneserdm  tum  exacte  emendandia ,  tum  omni 
cura,  &  studio  imprimendis  gneds,  latùais'q;  libris, 
atq;  ijs  quidem  literis  in  Cbalybé  tam  docte,  eleganter^q; 
incisis,  ut  calamo  scriptae  esse  uideantnr,  magnos  sumptua 
fàcit,  magnos  labores  sustinet,  ac  propterea  ueretur  ne, 
sua  hsBC  industria ,  &  kbor  ab' js ,  qui  inde  capere  exern- 
plum  possent  y  lucrum  magno  suo  cum  damno  panât , 
Nobis  humiliter  supplicari  fecit ,  ut  ad  eam  rem  paato- 
ralem  cur£  nostram  adijcere  dignaremur.'Nos  igitur, 
qui  literarum ,  &  omnium  bonarum  artium  studiosos , 
quantum  in  nobis  fuit,  semper  fouimus,  &  amplezi 
sumus  huiusmodi  supplicationibus  inciinati,  ut  homi* 
num  ingénia  ad  bonestiores,  utiliores'q;  rerum  usus  uel 
indagandos,  uel  inueniendos  in  dies  magis  excitentur, 
libri'q:  utriusq;  lingu»  longe  diligentius,  emendatius'q; 
in  studiosorum  manus  emittantur,  atq;  cum  ipso  Aldo, 
cuius  doctrinam ,  &  rectum  ingeniimi  ,  mirificam 'q; 
diligentiam  satis  cognitam,  &  perspectam  babemus, 
commode,  benigne'q;  agere  cupientes,  omnibus,  & 
fiingulis,  ad  quorum  notitiam  prsesentes  nostrse  perue- 
nerint ,  sub  excommunicationis  latse  sententiae,  in  nostris 
uero,  &.  S.  R.  E.  ciuitatîbus,  terris,  &  locis  degentibus, 
nobis'q;  &  diclaa  ecclesiaa  médiate,  uel  immédiate  subiectîs 
prseterea  quingentorum  ducatorum  auri,  Scamissionia 
omnium  librorum  ^  quos  impresserint ,  incurrendis , 
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csmene'q;  nostne  apottolice  applicandis  pœnis  ezpresw 
infaibemus^  ne  per  spatium  qùindecim  annorum  à  tem- 
pore  cmusuÎB  libri  tam  graci  quam  latûii^  quem  ipae 
Aldus  8c  antehac  cnranit ,  6c  posthao  curauerit  imprî- 
mendum  ijs  characteiibus^  quoa  ipse  inuenit,  uel  edidit 
piimua^  6c  quibna  adhiic  u«ub  est,  uel  quoa  in  poste- 
rum  inueneiit^  imprimerez  uelimprimifacere,  Ne'ue 
characteres  eos ,  quos  curduos^  siue  cancellarios  appel- 
lant,  imitari^  6c  a^imilatione  adulterare^  aut  curare  id 
per  alioa  fadundum ,  libros'q;  eiusmodi  formis  excudere, 
aut  excusos  uenundare  ullo  modo  pnesumant,  Atq;  eaa 
ipsas  pœnas  incidere  eos  uolumus,  pênes  quos  id  genus 
]ibri  uenales  reperirentnr,  Decernentes  nihilo  minus 
autboritate  apostolica  absq;  alia  declaratione  omnes, 
qnicunq;  contra  inhibitionem  banc  nostram  facere  ausi 
fnerint,  antedictad  excommunicationis  sententie  ob-> 
noxios  illico  fieri.  A  subditis  uero  nostris,  6c  S.  R.  £• 
ultra  peenam  excommunicationis  eiusmodi ,  ab  eis incnr- 
rendam  pecuniariam  etiam ,  6c  amissionis  omnium  libro- 
rum,  ut  pnefertur,  à  caméra  nostra  apostolica  irremisn^ 
biliter  exigi  debere^  ita'q;  per  pnesentes  decemimus. 
Atq;  ut  huius  inbibitîonis^  6c  Decred  nostri  ignorantiam 
pnetendere  nemo  possit,  uniuersis^  6c8lngulis  nostris,  & 
apostolicœ  sedis  Liegatis,  Fatriarchis,  Archiepîscopis , 
Episcopis,  Abbatibus,  6c  locorum  ordinarijs,  eorum'q; 
locum  tenentibus^  6c  Vicarijs,  Gubematoribus^  pneter* 
ea  prsetoribuSy  6c  cseteris  officialibus  nostris,  qui  pne- 
aentium  nostrarum  uigore  fuerint  requisiti ,  mandamus 
expresse,  ut  litei*as  ipsas  in  locis  consnetis  ecclesiarum , 
diocesum,  6c  administrationnm  suarum  publicarifaciant, 
ipsi'q;  Aldo  pro  consequendo  effectu  decreti,  6c  inhibi- 
tionis  huius  nostrse,  ubi,  6c  quoties  opus  fuerit,  omni 
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fauore,  &  auxilio  suffragentur,  constitutionibus,  &  ordi- 
nationibus  apostolicis ,  caetezis'q;  in  contrarium  facien- 
tibus  non  obstantibus  quibuscunq;.  Cseterum  quia  difficile 
admodam  foret  praesentes  nostras  ad  singula  loca  deferri , 
uolumus,  atq;  decernimus,  ut  hia  ipain  liteiis  in  plura 
exempla  typis  excusis^  &  sîgillo  alicuius  legati  nostri^  seu 
personse  in  dignitate  ecclesiaâtica  constitutse  munitis  ea 
pronoB  fides  adhibeatur,  quas  praesentibus  nostrisy  si 
exhibitaB^  uel  ostensas  forent,  adbibei^tur.  Tum  si  quis 
harum  nostiurum  publicationem  quouis  modo  impe- 
dire  y  seu  obstare  ne  publicentur,  seu  publicatas,  &  ubi« 
uis  locornm  de  more  affixas^  lacerare^  delere'ue,  aut 
amouere ,  amoueriue  curare ,  id'q;  scienter  facere  pne*- 
sumpserit^  eum  uolumus^  etdeclaramus  supradictae  ex- 
comunicationis  pœnae  itidem  subiacere.  Voinmus  autem , 
et  Aldum  ipsum  in  domino  hortamur^  ut  libros  iusto 
pretio  uëdat^  aut  .uendi  faciat,  ne  his  concessionibus 
nostris  ad  aliam^  quàm  honestum  est^  partem  utatur, 
quod  tamen  eum  pro  sua  integritaf e ,  atq;  in  nos  obser« 
uantia  ctiraturum  plane  confîdimus.  Datum  Romas  apud 
Sanctum  Fetioun  sub  Annulo  Piscatoris.  Die  xxviii, 
Nouembris^  k.  p.  xiii.  Pont.  Nostri  Anno  Primo* 
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«n  une*  feuille  ia-folio ,  caractères  romains , 

à  longues  lignes. 

CLIBRI  GRAECI  IMPRESSL  « 

• 

Hjbc  8unt  gnecorum  noluminum  nomina,  qu»  in 
^hennis  Aldi  Romani  Venetib  impressa  sunt  ad  hûc 
usq;  diem.  s.  primuiii  octobrâ.  M.  lED.  Nam  eu  quotidie 
aliquis  peteret^  qui  nam  grseci  libri'formis  excusi  sint^  ac 
quanti  ueneant  ad  minimû,  quod  uel  ipse  scire  cuperet, 
uel  ad  amicos  id  cupide  efflagitates  mitteret^  pertsedebat 
loties  idem  scribere  occupatÎBsimum  hominem. 

C  In  grammatica. 

Erotemata  Côetantini  Lascaris  e  regione  câ  interpréta- 
tione  latina.  (  Item  de  literis ,  ac  diphthogis  grsecis.  C  It^ 
introductio  qusedam  docens  etiâ  sine  magistro  syllabas 
&  dictiôes  grsecas  posae  légère ,  ta  parais  q,  maiusculîs 
«^riptas  characteribus.  C  Item  quo  nam  modo  literae  & 
diphthôgi  graecœ  ad  nos  ueniant.  (  Item  abbreuiationes 

i  Tai  dit  plus  haut  qae  ce  catalogue  et  les  deux  suÎTaoB  do 
i5o5  et  i5]3  ,  étoient  conservés  dans  tm  manuscrit  grec  , 
n*  3064 ,  de  la  Bibliothèque  nationale. 

Four  les  rendre  d'un  usage  plus  commode,  j'indique  à  chaque 
article  Tannée  et  le  format ,  ce  qui  ne  se  trouve  point  sur  les 
originaux  que  je  copie,  à  Tezception  du  dernier  de  i563  qui 
indique  les  formats ,  et  de  celui  de  1 5 1 3  qui  en  indique  seulement 
quelques-uns.  Au  dos  de  celui-ci  sont  écrits  ces  mots  que  je  crois 
de  la  main  de  Fr.  d'Asola  :  a  II  primo  Indice  de  la  bona  animi^ 
di  M.  Aldo.  9 
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^  plurimse^  quibus  frequenlisaime  greeci  utfitur.  C  Item 
Pater  noster.  C  Aue  Maria.  I[  Salue  Regina.  (  Credo  ia 
uDum  deû  patrem  omnipotëtem*  C  In  prîcipio  erat  uer- 
bam.  (  hé  aurea  carmla  Pythagone.  ([  lie  ^cepta  Phocy- 
lidse  utilissima ,  omnia  cû  exposîtione  latina  e  regiôe  1  uno 
uolamine.  uëduntur  marcellis  quatuor.  (1494-5,  in*4^0 

Grammatica  Y rbaoi  utiliuima  ad  declinâda  nomina , 
pronomfa,  &  uerba  omnia  ta  lingua  coi,  ^aliis quatuor. 
Attica.  lonica.  Dorica.  Aeolica.  câ  regulis  optimls  ëc 
necessariisita,  ut  nihil  ferè  ait  pnetermissum ,  quod  in- 
troducere  poase  t  graecam  linguâ  uisum  fuent.  Vbi  etiam 
copiose  tractatur  de  cœterâ  orationis  j>tibus.  Venditur 
no  minorifl  marcellis  quatuor.  (1497»  in-4^) 

Canonismata  quae  thésaurus  &  cornucopîsB  appellâtur 
diotionum  difficilium,  fie  maxime  uerborum  quaa  apud 
Homerum.  ex  commentariis  Euatathii,  &  aliorum  gram- 
maticorum  per  ordinem  literarâ.  (  Aelii  Dionyaii  de  in- 
decUnabilibus  uerbis.  C  DecUnationes  uerborfî  sum  & 
eo ,  utilissima^  C I^  iis  quse  sedere  sîgnificant.  (  Quot 
sint  quae  ire  aignificant  C  £x  scriptis,  Herodiani  excerpta 
de  magno  verbo  scitu  dignissima,  8c  rara  inventu.  C  £x 
scriptis  eiusdë  deduotiones  uerborum  difficulter  déclina- 
torum.  C  Chœrobosci  ad  eos  qui  in  omnibus  uerbis  régu- 
las qusBrunt  &  similitudines.  (  Ëiusdem  in  quibus  ob 
yialesonantiam  attrabalur.  n.  litera.(De  anomalîs  &. 
îaoqualibus  uerbis  sec(idum  ordinem  alphabeli  C  Hero- 
dù^ni  de  inclinatis,  &  encUticis.  &  coenclilicis  dictiun- 
eidii.  (£x  scriptis  Choerobosci  de  iis  quse  iclinantur, 
encUticisq;.  (  Sine  auctore  de  iis  quœ  inclinStur.  (  £x 
scriptis  loinis  grammatici  de  idiomatis.  (  Eustathii  de 
idiomatis  quae  apud  Home^. (Ile  de  idiomatis,  ex  iis 
quae  a  Corintho  decerpta.  (  De  fœuiininis  noîbus,  quse 
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^esiniint  in  o  magnum,  oîa  in  uno  uolumine.  Vendfiitur 
minimo^  nummo  aureo  8l  aemia.  (1496^  in-felio») 

Grammatica  doctisaima  8c  (pace  aUontm  dixerim)  om- 
nium utiliflsima  Theodori  Oaxsto  uiri  ingenio  &  doctrina 
nel  cum  antiqniasimiB  conferendi.  (  Eiuadem  de  mésibuf 
pulcherrimum  opas.  (  Item  quatuor  libri  AppoUonii  de 
côstructioe.  Onmia  î  uno  uolumine.  Veneunt  aureo 
nummo  ^  nec  minoris.  (1495,  in-folio.) 

Dictionarium  grtecum  copiosissimum  fiecundum  ordi- 
nem  Alphabeti  cum  interpretatione  latina«  ([  Cyrilli  opu»- 
Gulnm  de  dictionibuA,  qu»  uariato  accentu  mutant 
«îgnificatnm  aecundum  ordinem  alphabeti  cum  inter- 
pretatione  latina.  (  Ammonius  de  differentia  dictionum 
per  literanim  ordinem.  C  Vêtus  îstmctio  &  denomina- 
tidesperfectorum(8ic)militum.  (  Significata  rit  9.  (Signi- 
ficata  ru  ttç,  (  Index  oppido  ^  copiosus  per  litera^  lati- 
nai)£  ordinë^  quod  est  loco  dictionarii  latini  copioaissimi 
cum  ïterpretatione  graeca.  Docet.  n.  latinas  dictiôes  fera 
omneis  grsece  dicere ,  &  multas  et  multis  modis.  Omnea 
in  uno  uolumine.  minimum  pretiû  est  aureus  nommus. 
(1497,  in-folio.) 

C  In  Poetica. 

Theocriti  eclogas  triginta.  C  Hesiodi  theogonia.  C  Eios- 
Ac  scutum  Herculis.  { Ëiusdc  georgicorum  libri  duo* 
C  Maximi  Flanudse  ex  lalino  libro  qui  Cato  dicitur  Snî» 
paraenelicse  distichi.  (  Caput  De  inuidia.  Theognidis  Me- 
garcsis  siculi  Sntse  elegiacae.'C  Sniae  ^utiles  monostichi  p 
capita  ex  uariis  poetis.  Aurea  Carmîa  Pythagone.  (  Fho« 
cylidœ  poema  admonitoriÛ  utilissimâ.  C  Carmla  Sybillœ 
erytlxrae»  de  christo  lESV.  C  Differétia  uocû.  Olnnîa  in. 
uno  uolumine.  Venduntur  non  minoris  marcellis  octa. 
(1490^  in-folio.) 
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'  Arbtophanis  cum  antîquis  commentariis  Comoedise 
novem.  Flatus.  Nebulae.  Ranœ.  Equités.  Acharnes/ 
Vespse.  Aues.  Fax.  Côtionatrices  fœminœ.  Minimum 
pretiu  uenetiisy  aurei  nûmi  duo  &  semis.  (1498 ,  in-folio.) 

Musœi  poetae  antiquissimi  De  Herone  &  Leandro 
amantibus  cum  îterpretatione  latina.  uenditur^  marcello. 
(  Sans  date,  in-4°.} 

C  In  logica. 

liOgica  Aristotelis.  i.  organû.  hoc  est  Forphyrii  intro- 
ductio  siue  uniuersalia  liber  unus.  C  Prsedicameta  Ari5- 
lotelis.  liber  unus.  C  Perihermenias  liber  unus^  siue  sec- 
tiones  sex.  C  Phora  resolutoria  libri  duo.  (  Posteriora 
resolutorîa  libri  duo.  <[  Topica  libri  octo.  C  Elenchi  libri. 
duo.  O&ï  unouolumine.  ucdûtur aureo  &  semis.  (1496, 
in-folio.  ) 

In  philosophîa.  Primum  uoltuneh. 

Vita  Aristotelis  £  Laertiû  &  philoponfî.  &  uila  Theo- 
phrasti.  C  Aristotelis  physicorû  libri  octo.  î  DecœloUbri 
quatuor.  C  Degiiatioe&corruptioelibriduo.  (  Meteoro- 
logicoriî  libri  quatuor.  (  De  mûdo  ad  Alexâdrû  liber 
unus.  &  Philoisïudaei  de  m^do  liber  mi«.  C  Theophrasti 
de  igné  Uber  unus.  (  De  uétis  liber  unus.  C  De  lapidibus 
liber  unus.  C  De  signis  aquarû  &  uêtoru  Tcerti  auctoris. 
Oês  î  uno  uolumine.  ucdûtur  ad  minimfî  uiîmis  aureis 
duobus.  (i497>  in-folio.) 

t  Secundum  uolumen. 

De  historia  aialium  libri  octo.  C  De  ^ptibus  animaliâ- 
libri  quatuor.  C  De  gressu  aialium  liber  unus.  C  De  aîa* 
libri  très.  C  De  sensu  liber  unus.  C  De  memoria  liber 
uana.  C  Desomno&uigiliahberunus.  C  De somniis  liber 
«mus.  C  De  diuinatione  per  somnium,  liber  unus.  C  Dq 
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motti  aTalium  liber  unti». (De  gnatione  aiallum,  libri 
^nq;.  ([  De  longitudine  &  breuitate  uitœ  liber  unus.  (  De 
itraetute  &  senectute^  &  reapiralioe,  &  uita  &  morte  libri 
ta-es.  (  De  spiritu  liber  unus.  C  De  coloribus  liber  unus. 

C  Phyaiognomicorum  liber  nnua,  C  De  mirabilibus  audi- 
Hôibus  liber  unus.  (  De  Xenopbanis  Zenonia.  &  Gorgise 
opiônibiiB ,  liber  unus.  C  De  îdiuisibiHbus  lineis ,  liber 
unus.  (  Theophrasti  de  piscibus  liber  unus.  ([  De  uerti- 
gine  oculo^  liber  unus. (De  laboribus,  liber  unus. 

(  De  odoribus^  liber  unus.  C  De  sudoribus^  liber  unus> 
ocs  in  uno  uolumine.  minimum  pretium  Yenedis». 
nummi  aurei  duo  &  semis.  (1497^  in-folio.) 

C  Tertium  Vohimem 

Theophrasti  de  hisloria  platai^^  libri  dec6.  (  Eiusdë  dé* 
causis  plantai)^  libri  sex.  C  AristoteUs  problematum  sec- 
liées  duodequadraginta.  C  Alexandri  aplirodisiësis  pro7 
blematâ  libri  duo.  (  AristoteUs  mecfaanico])£  liber  unus» 
C^usdë  metaphysieorfi  libri  quatuordecim.  C  Theo- 
phrasti metaphysicoi^  liber  unus.  Ocs  in  uno  uolumine» 
minimii  pretium  nummi  aurei ^  très..  (1497,  in-folio.) 

C  Quartum  Volumen^ 

Aristotelis  magnoi^t  moraliû  ad  Nicomachû  patrc  librr 
duo.  C  Ethico])£  ad'  Eudemum  discipulum  libri  octo. 
(  Ethicoi)^  ad  Nicomachum  filium  libri  décé.  C  Oecono*- 
xnico^  libri  duo.  (  Politicoi^  libri  octo.  ocs  T  codé  uolu-- 
mie.  mîmum  ^tiâ  nûmi  aurei  duo.  (1498  ^in-folio.) 

In  sacra  scriptura* 

Psalterium  gFsecum.  uendifmarcellis  quatuor.  (Sans, 
date  y  in-4^.) 
Officium  in  honore  Beatiosîmae  uirgînis  cum  psalmis^ 
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peniteBtiftIîbus  è  ktino  in  gr»cum.  uendihir  Marcellis 
daobua.  '  (  1 4^ ,  iB*8^.  ) 

^  Le  Marcello  étoît  une  moDnoie  Tenitieime  d'argent,  ainsi 
nommée  da  Nie.  Marcello,  doge  de  Veniae  en  1473 ,  et  qœ  Ton 
continua  de  frapper  arec,  quelques  changemena  dans  l'empreinte , 
et  qudque  augmentation  dans  sa  râleur  nominale ,  jusqu'à  Tan 
1870  environ.  A  la  fin  du  quinzième  siècle  elle  étoit  du  poida 
de  64  grains,  et  valoit  10  sous  conrans,  on  la  moitié  d'une  liyre 
de  Venise»  ce  qui  équivaut  pour  la  représentation  efiectire  de  la 
matière  d'argent ,  à  68  centimes  de  notre  monnoie  actuelle. 

Quant  an  Nummuê  aureus,  DuccUo,  qui,  vers  i5a6,  com- 
mença à  être  nommé  Zecchino^  il  étoit  en  1474  du  poids  de 
69  grains  tV  ,  et  valoit  douze  Marcelli  f  ou  6  lirres  4  sols  de 
Venise  :  l'or  et  l'argent  élant  alors  dans  la  proportion  d'environ, 
onze  T  à  un ,  tandis  qu'ils  sont  actuellement ,  pour  la  monnoie  ,. 
dans  celle  de  1 5  et  demie  i  1 . 

Ainsi  donc  on  voit  que,  pour  le  livre  qu'Aide  vendait  8  Mar- 
eelli,  il  recevoit  19a  grains  d'argent  monnbyé,  ou  l'équivalent 
de  a  francs  4  centimes  de  notre  monnoie.  L'Aristote  complet , 
qui  éloit  du  prix  de  1 1  ducats  on  de  1 S6  Marcelli  et  f  «  se  payoil 
eu  argent  un  prix  égal  à  9a  francs  7  S  centimes ,  et  en  or  lui 
prix  correspondant  à  1  a8  francs ,  différence  occasionnée  par  les 
rapports  alors  moins  éloignés  entre  la  valeur  relative  de  l'or  et 
de  l'argent. 

Si  dans  cea  évaluations  je  me  suis  trompé  de  quelques  frac» 
tiens  >  l'erreur  n'est  d*aucune  importance ,  parce  qu'il  s'agit  seu- 
lement de  donner  une  idée  la  moins  inexacte  possible  du  prix 
qu'Aide  vendoit  chacune  de  ses  éditions. 
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SECOND  CATALOGUE 

eft  une  feuine  iD*fofio  de  4  pages  y  caractères 

romains. 

ALDVS  STVDIOSIS.   S. 

liiMoRTM  S:  gnseomm  :  8c  latinorom  nomiitt ,  ^iiot* 
^not  in  hune  tuq;  diem  excndendoa  cunuittoa,  scire^ 
«os  Qoluimitt.  Ybi  etiam  quacdam  de  Kbri»  nngnEs, 
tan^  eoram  argumenta,  dicuntur  :  ut  mde  quid  singulo 
quoq;  libro  tractatur  :  facile-  cognoscatia.  Quod  ideo 
&ctum  est  :  quia  cam  nndiq;  ad  nos  scribaftur  :  qui  nam 
libri  cura  nosfra  excuii  sint  :  ne  aatisfaciamus  :  cum  aKler^ 
jwropler  sommas- oecupationes  noslras  :  nonliceat» 

LIBRI   GRAECL 

Eh>temata  Constantini  Lascaris  tribus  iibris  :  &g.  ^' 
Inest  etiam  perbreui»  ad  bebraicam  linguam  Itroductio». 
(Sans  date^  in-4^.) 

Grammatica  Yrbani  utilÎMÎmfty  &c.  (  1497,  în-4°.) 

Canoniunata  :  que  thesaurua^  &  cornucopîse  appela 
lantur  dictionum  diflSicilium.^  &c..(  1496  >  in-folio.  ] 

Grammatica  docii88Lm&  :  &  (pace  aliorum  dixerim) 
omnium  ntilîwima  Theodori  Gaza&>  &c..(i4g5^  in-folio.) 

1  C*est  indabîtablemest  l'édition  sana  dste  qm  esiaDiioncée  ici  » 
car  8*il  étoît  qaesUon  de  la  précédent»  de  1494-5,  il  ne  aeroifc 
point  fait  mentién  de  YJniroductio  aâ  Hehrmcam  Unguam 
^'elle  ne  contient  pas.  Yayez  ou  volume  des  Annaler^  pagcs^ 
47  >  86  et  95. 
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Dictionarinin  graecum ,  Sec.  (  1 497  >  in-folio. } 

Theocritieclogsetriginta.  (  Hesioditheogonia.  C  EiuscTc 
sGutum  Herculis.  (  Eiusdem  georgicorum libri duo,  &c. 
(1495,  in-folio.) 

Amtophanis  cû  antiquis  commentariis  Comeedias  no- 
ue, &c.  (1498 ,  in-folio.  ) 

Muasû  poetœ  antiquîâsimi  De  Herone  :  &  Ijeandro 
amantibuB  opuBculum  cû  interpretatione  latina.  (San& 
date,  in-4^.) 

Logica  Arûlotelu,  quod  organfi  grsBce  dicitur,  8cc. 
(1496,  in-folio>) 

Primum  uolumen  in  philoaophia,  &c.  (1497^  in-fol.) 

Secundum,  &c.  (  1^497 >  in-folio.) 

Tertium ,  &g.  (  1 497 ,  in-folio.  ) 

Quartum,  &c.  (1498,  in-folio.) 

Psalterinm  graecum.  (Sans  date,  in-4^) 

OflBcium  in  honorem  Beatisnmœ  uirginis  cum  psdmia 
penitentialibus  e  latino  in  graecum.  (  1497,  in-8®.) 

Epistolarum  mille  &  aeptuaginfa  trium  uolumen.  Sec. 
(  1 499 ,  2  vol.  in-4**. 

Gregorii  Nazanzeni  opusculum,  ubiphilosophatur,  Stc. 
(  1 5o4 ,  in-4*.  ) 

Nonni  poetœ  Panopolitani  Paraphrasis  totius  Iiistoriae- 
Euangelicae  aecundum  loannem  carminé  beroico  excel- 

léli snnt  autem  carminum  tria  millia  :  Sc  trecenta  r 

ac  quinq;  Se  triginta.  habent  latinam  interpretationem  e 
regione  " ,  Sec. 

Dioscorides,  Sec.  (  Nicadri  Colophonii  poetae  theriaca 

>-  Aide  annonce  ici ,  par  anticipation ,  la  version  latine  de 
Nonnaa  qa*il  seproposoit  de  donner,  et  qui  cependant  n*a  /amaia 
paru.  lie  Greg.  de  Nazianze  éloit  peut-être  encore  fona  presse 
lors  de  la  publication  de  ce  Catalogue»  car  sa  dateeat  de  1604. 
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ciim  comm^tariiB.  C  Eiusdem  Alexipharmaca  cum  cô* 
mentariù.  (  1 499 ,  in-folio.  ) 

Lieontii  Mechanici  dé  Spfaaerœ  Arati  cÔstructione. 
C  Arati  Solésis  phaanomena  cfi  oommctariis  Theonis. 
C  Procli  Diadochi  sphaara  :  &  grsece  :  &  latine.  (1499  > 
in-folio.  ) 

lulii  poUacis  nocabularium  ^  &c.  (  i5o2^  in-folio.  ) 

Stephanns  de  urbibusopusper^  utile,  &c.  (1 5oâ,in-fol.) 

Thucydidea'de  bello  inter  Peloponnenses  :  &  Athe-^ 
niéses,  libri  octo,  &c.  (  i5oa ,  in-folio.  ) 

Herodoti  libri  nouent  y  quibus  musaram indil^k 

ab  eo  nomina,  &c.  (  iSosà,  in-folio.) 

Luciani  opuscula.  171 (  Icônes  quinque  &  sexa- 

gintaPfailostrati C  Eiusdemheroic^ C  Icônes  iunio- 

rîs  Philostrati  duodeuiginti.  C  Itc  Enarrationes  Callistrati 
in  statuas  qtuordecim.  C  Necnon  Philostrati  uit89  sophis- 
tarum.  58.  &c.  (  i5o3,  in-folio*) 

Paralipomena  Xenophontis.  i.  historia  gnecarum  re*^ 
rum,  quas  pnetermisit  Thucydides  :  libris  septem.  C  6e- 
mistonis ,  qui  &  Pletho  dicitur  :  historisB  grsecœ  derelictaa 
a  Xenophonte^  duobus  libris.  (  Herodianus,  &c.  (  1 5o5 , 
in-folio.  ) 

Philostrati  de  uita  ApoUonii  Tyanei  libri  octo 

(  lidem  libri  latini C  Eusébius  contra  Hieroclem 

C  Idë  latinus,  &c.  (  1 5oi ,  in-folio.  ) 

Ammonius  in  prasdicameta  Aristotelis.  C  Idem  in  libru 
^ifi  tffttinmç,  i.  deinterpretatione.Margentinusin  eundm. 
(  1 5o5 ,  in-folio.  ) 

loannes  grammaticus  in  priora  :  &  posteriora  résolu- 
toria  Aristotelis.  (  1604,  in-folio.) 

Sophoclîs  tragœdiœ  septem^  &c.  1  forma  Enchiridii. 
(i5oa,in.8^) 
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Euripidk  tragœdiae  duodeuiginti  in  fermam  Ench»* 
ridii,  &c.  (i5o3,  a  vol.  in-8^) 

Epigrammate  grasca  in  enclnriâii  fbrmam  a  dioersis 
composita,  &c.  (  i5o5,  in-V^.) 

C  Libros  graecos ,  qui  secutur  :  &  si  d:>  aliîs  im- 
pressi  sunt  :  tamen^  quia  in  bibliopolio  nostro 
habentur  uenales  :  adnotauimua.  sunt  uero  Iii.. 

Etymologicum  magnum.  (V^netiiê^  ^499 >  >n-foUo.  ) 
Simplicius  in  ^dicamente  Aristotelu*  {Jbid,  ^499» 
in-fdiio.) 

Ammonius  in  prsedieabilia  Porphyrif.  {Ihid,  i5oo^ 
in-folio.  ) 

ApoUonins  de  Argonantîa  cum  commentami.  (jPb- 
reniioé,  i496yin-4°.) 

Homeri  libri.  48*  ^  ^^  ^^  ^^  Plotarcho.  Herodoio, 
&  Dione.  (lèid,  1488,  a  vol.  in-folio.) 

Suidas  Qocabularium  magnnm.  {Mediolani,  1499^ 
in-foUo.  ) 

Librilatini. 

Sedulii  Hbri^  8lc Prodentii  opora,  bc.  (  iSoi-a  y 

a  vol.  in-4*'.  ) 

Opéra  Politîant^  ficc.  (  1498  y  in-folio.) 

lulii  finmci  Astronoinicoi^  Kbri  octo  integri  r  8c  emen- 
datL  Allatâ.  n.  fuit  exemplar  ex  Se jthia.  (  Marci  Manlii 
aslronomicoi)^  liU^S  qnq;  beroico  carmiiie..  C  Arati  pha&- 
nomena^latine....  C  Eadem  graeca..^  C  Tfaeonis  comen* 
taria  in  Ara  tu,  grasce.  Procli  Sphseragraece.  Eadem  tatina 
Thoma  linacro  Britanno  interprète.  (  1499,  in-foUou) 

Nicolai  Perotli  Cornucopîse^  &c.  (  1499^  in-folio.) 

lambliclius....  Proclua.».»  PorpbyrnWy  &c.  (i497> 
in-folio.) 
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Lncretiua  emendaliu.  (  i5oo^  in'*4^) 

6eof*gii  Vall»  opiu  ingeiu  de  ezpetendû  et  fugiendîs 
rébus.  (  1 5oi ,  a  vol.  in-folio.) 

Gramadcœ  institutiones  nostrse  de  gramaticefl  &  ora- 
tionia  pardbus.  De  côstriictipne  :  ubi  in  PatronymiciA 
ostedimiu  neceasariâ  esse  literai)^  graBcarum  cognilionem 
hominibus  nostrîs.  tum  perbreuiflinlroductio  ad  graecam 
&  hebraicam  linguam.  (  i5oi  y  in-4^.  ) 

Origenes  in  Genesin.  Exodum.Xieuidcuni.  Numéros, 
lesum  Naue.  in  libros  ludicfi  opus  utilissimum,  diuo 
Hieronymo  interprète.  (  1 5o5 ,  in-folio.  ) 

Bessarionis  Cardinalis  Niceni^  libri  quatuor  in  caluin- 
niatorem  Platonis^  &c.  (  i5o3,  in-folio.) 

Anstoteles  de  animalibus.  (  Theophrastus  de  Plantîs. 
C  Froblemata  Aristotelis  &  Alexandri  apbrodisiei  :  Tbeo- 
dmro Gaca  interprète,  &c.  (|i5o4^  in-folio.) 

LanreAtii  Maioli  GpenuenMs  epiphyllides  in  dialecticis: 
ubi  sunt  capita.  18.  8cg.  (  1497^  in*4^.  ) 

DiusBCatherinaeSenesisepiBtobe.  559.  &c.  (i5oo,in-foL) 

Libelli  portatiles  in  formam  enchiridii. 

Vergilius.  (i5oi.)  Horatius.  (i5oi.)  Ouidius  tribus 
uoluminibus.  (i5ofl.)  Statius.  (i5o3.)  Lucanus.  (1Ô02.) 
Martialis.  (iSoi.)  Valerius  Maxime.  (i5oa.)  Dantes. 
(i5ofl.)  Petrarcha.  (ï5oi.)  Ëpistolao  familiare».  (i5od.) 
M.  T.  luuenalis  &  Persil.  (i5oi.)  Calullus.  TibuUus. 
Properûua.  (iSoa.)  (  A  la  main  est  écrit)  Ponianus,  lo^ 
Aurelius.  Op,  BëhL  * 

Hos  ad  hune  usq;  diem  excudendos  libros  curaui- 

'     ■  ■  y 

^  Opéra  Bemhi:  Ce  BonlGli  Asolani  di  Fietro  Bembo,  i5o!>, 
petit  in -4^. 
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mus.  Mox  nero  daturi  sumus  Demosthenis  oratione» 
cnm  argnmentis  Libanii  :  &  comentariis  in  5  (  Oratio-' 
nibus)  Item  Hermogenis  Rhetorica  cum  commentariis^ 
Commentarios  etiam  in  opéra  Aristotelis.  tum  Platonis 
opéra  :  Pausaniam    Omnia  Plutarchi  :  &  caetera^  quae- 
desyderantur  :  etiam  in  medicina ,  &  mathematicis  : 
quemadmodû  a  principio  polliciti  sumus  ;  uiuam  modo. 
&  licet  miaera  hsec  têpora  aduersentur  r  tamen ,  quia  non 
cedimns  maUs  :  sed  imus  contra  audentiores  :  ferendo 
nîncemus.  Quâdoq.dem  labor  ofa  uincit  improbus.  Qnod 
si^qd'iadiu  parturîmus  :  aliquâdo  pariemus  :  maximi» 
ocs  beneficiÎA  affîciemini  :  nec  pœnitebit  hiâce  natos  esse 
temporiboB.  Valete  :  meq;  de  hac  re  :  ut  puto  facitis  i 
Amate.  Debeds  enim ,  quoniâ  suppeditando  uobis  opti- 
mos  quosq;  libros  :  assidna^  &  icredibili  cura  :  ac  summis 
laboribus  :  pro  ministro  sum  uobis  a  manu.  Equidem  in- 
hac  re  fîingor  uice  cotis  :  acntum  reddere  quse  ferrum 
ualet  exors  ipaa  secandi.  Facile  enim  uos  mea  opera^ 
etiadetis  in  summos  uiros.  ipse  uero  tanl(î  suscipiam  uos  : 
ut  indocttts  pater  ezultans  doctrina^  &  excellentia  filio- 
rum.  Sit  ita  sane.  Vnum  pro  cunctis  dabitur  caput^ 
Yenetiifr.  xxii.  lunii.  m.  diïi. 

(  A  la  main  est  écrit  r  ) 
Demosthenh  orationes  eu  Cometarijs  :  (  i5o4>  in-fol.) 
Homerus  i  parua  forma,  (1604%) 
Quintus.  (Sans  date^  in-8^) 
F'ita  et  fabellœ  j^scpi  eu  inierptatione  laHna,  ôe^ 

(i5o5y  in-folio») 
Ces  mots  ajoutés  sont,  ainsi  que  ceux  de  l'autre 
page,  certainement  de  la  main  d'Aide  l'ancien.  J'en. 
ai  acquis  la  preuve  par  la  confrontation  de  cette  écri- 
ture avec  celle  d'un  exemplaire  qui  est  en  ma  posr-   - 
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meaBion,  de  F  Anthologie  grecque ,  édition  de  Florence  ^ 
1494»  in-4^>  entièrement  annoté  par  Alde^  qui  même 
-«  copié  de  sa  main  les  4Ô  dernières  pages  manquant  à 
•cet  exemplaire.  Ce  volume  >  qui  porte  sur  le  premier 
feuillet  le  nom  d'Aide >  avec  Tancre  figurée  à  la  main, 
est  évidemment  celui  qui  a  servi  de  copie  aux  ouvriers 
compositeurs  pour  l'édition  Aldine  de  i5o3;  ce  qu'on 
reconnoit  aux  corrections  marginales ,  introduites  dans 
le  texte  de  i5o3 ,  aux  petits  mandais  ou  avis  écrits  par  le 
maître  aux  ouvriers ,  sur  les  feuilles  de  copie ,  et  enfin  aux 
marques  usitées  par  les  compositeurs,  pour  indiquer  sur 
leur  copie  la  progression  de  leur  travail,  et  la  division 
des  feuilles  de  leur  nouvelle  impression.  On  y  trouve 
en  outre  d'autres  corrections;  les  unes  de  la  main  d'Aide , 
ies  autres  de  celle  de  Fr.  d'Asola ,  dont  j 'ai  confronté  l'écri- 
ture avec  celle  d'un  Homère  de  1488^  rempli  de  noies 
manuscrites^  existant  à  la  Bibliothèque  nationale'.  Cet 
exemplaire  de  l'Anthologie  aura  été  conservé  avec  soin , 
d'abord  par  Aide,  et  ensuite  par  aea  successeurs  ;  et  on 
y  aura  déposé  les  corrections  à  mesure  qu'il  s'en  présen- 

^  Cel  exemplaire,  cooservé  parmi  les  manuscrita  de  la  Biblio- 
thèque nationale,  n^  3679,  est  chargé  d&Scholies  marginales  et 
in  ter  linéaires ,  indiquées  sur  le  Catalogue  comme  étant  en  grande 
partie  de  la  main  d'Arsenins ,  évéqae  de  Monembase  ;  l'écriture 
«n  est  efièctiTement  de  trois  mains.  Celle  du  commencement  est 
boniie,  mais  assez  courue  pour  pouvoir  être  celle  d'un  homme- 
de-lettres  ,  c'est  celle  d'Arsenius.  Vers  le  milieu  quelques  notes 
moins  nombreuses,  d'une  écriture  plus  lâchée  et  peu  soignée, 
sont  de  la  main  -de  Fr.  d'Asola;  et  celles  de  la  fin,  occupant 
à-peu-préa  le  quart  du  volume,  sont  d'une  écriture  bien  plus 
riguliére,  nullement  semblable  aux  deux  autres,  et  trop  soignée 
pour  ne  pas  être  la  mise  au  net  de  quelque  copbte  trés-exercé. 
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toit  de  nouvelles^  avec  rintenlion  d'en  faire  «uagp  dans 
ia  plus  prochaine  réimpression.  C'est  ce  qui  a  été  depuis 
effectué  en  lôâi  ;  l'édition  de  celte  année  ayant  toutes 
celles  des  corrections  portées  sur  cet  ezem]^aire  qui  ne 
sont  pas  encore  dans  l'édition  précédante. 

Contre  ces  preuves,  qne  je  tire  par  indiicti<m^  on 
pourroit  observer  que  les  notes  de  l'Andiologie  peuvent 
être  l'ouvrage  de  quelqu'éditeur>  et  l'écriture  du  Cata- 
logue être  de  toute  antre  main  que  celle  d'Aide»  Mais  si 
Aide  avoit  eu  un  éditeur  pour  l'Anthriogie^  â  l'auroit 
nommé  dans  la  préface.  Si  l'écriture  du  Catalogue  n'est 
pas  de  lui,  elle  ne  peut  être  que  de  quelqu'employé  au 
commerce  de  sa  maison  ;  or  l'identité  de  ces  écritures  fait 
voir  qu'elles  sont  d'une  main  également  occupée  au  com- 
merce et  à  la  révision  des  éditions,  ce  qui  ne  peut  avoir 
été  que  le  maître,  qu'Aide  lui-même. 

Cet  examen  m'a  fait  connôître  la  véritable  date  de 
l'édition  Aldine  de  Quintua  Caiaber,  in*8^  sans  date, 
placée  jusqu'alors  sans  aucun  motif  à  Tannée  i5ai , 
tandis  qu'elle  est  indubitablement  de  1 5o4  ou  i5o5 ,  peu 
après  l'Homère  de  i5o4 ,  puisqu'Aldé  l'a  indiquée,  avec 
l'Homère  et  plusieurs  autres  de  j  5o4  et  1 5o5 ,  sur  celte 
liste  de  livres  qui,  ayant  aussi  les  prix  ajoutés  en  marge , 
est  probablement  un  exemplaire  qu'il  envoyoit  en  1 5o5 
à  quelqu'un  de  ses  correspondans,  après  avoir  eupi-éala- 
blement  la  précaution  d'y  noter  à  la  main  les  éditions  par 
lui  publiées  depuis  l'impression  du  Catalogue. 

Je  n'ajoute  pas  ici  les  prix  cotés  à  la  main  sur  ce 
Catalogue,  parce  que  très-peu  sont  écrits  de  manière  à 
être  bien  compris;  et  que  ceux  qui  sont  imprimés  dans 
le  précédent  su£Qisent  pour  faire  counoitre  les  prix  des 
éditions  Aldines. 
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imprimé  en  petit  italique ,  k  2  colonnes ,  en 

5  pages  in-folio. 

C'bst  la  copie  du  Catalogue  précédent ,  josques  et    ' 
non  compris  la  note  Làibroa  grœcoa  qui  secuniur: 
3  si  ab  aliia  impressi,  ûc.  en  observant  cependant, 
i\  qu'on  n'y  troure  plus  la  Grammaire  grecque  de 
Bolzani  (de  1497  )• 

a*'.  Le  Nonnus  est  annoncé  fen  grec ,  mais  û  n'y 
est  plus  question  de  la  yersîon  latine,  qu'Aide  avoit 
renoncé  à  pubUer. 

3^  On  n'y  voit  plus  Leontius,  Aratus,  Proclus, 
c'est-à-dire  le  Recueil  des  anciens  Astronomes,  i4qq 
in-folio. 

Le  Catalogue  continue  ainsi  : 

Homeri  libri.  48.  et  uita  eius  ex  Plutarcho,  Herodoto, 

et  Dione,  forma  enchiridij.  (  1 604 ,  2  vol.  ) 

Quintus  Calabér  de  derelictia  ab  Homero,  quatuor- 

decim  libris  forma  enchiridij.  (Sans  date.) 
Orationes  Demostheni»,  &c.  (  i5o4,  in-folio.  ) 
Vlpiani  Commentaria,  &c.  (  i5o3,  in-folio.) 
MoraliaPlutarchi,  &c.  (  1609,  in-folio.) 
PhoiTfutus....  Ae8opuB....Gabriaa,  &c.  (i5o5,  in-folio.) 
Liber  duodecim  Rhetornm  de  arle  rhetorica    &c. 

(i5o8,in-fbiio.) 

In  Aphthonij  progymna«raata  commentan; ,  &c. 
(i  509  ^in-folio.) 
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Grammatica  Ghrysolorse^cum  libro  quarto  Theodori  de 
constructione.  cum  sententijs  monostichis  per  ordineln 
alphabet!  ex  iiarijs  poetis  forma  enchiridij.  (i  5i2^m-8®.) 

Pindarus  cû  Callimaclio.  Diôysio  de  situ  orbis.  Lyco- 
phrôe.  (  1 5 1 3 ,  in-8®.  ) 

Isocratû  orationesy  &  Alcidamantis  contra  dicendi 
milgîstros.  &  Gorgiaa  de  laudibus  Helenœ.  &  Arûtidis 
de  laudîbus  Atbenarum^  &  de  laudibus  urbis  Rômœ. 
(loi 3^  in-folio.) 

j^eschinis  orationes  cum  Lysise  orationibns.  Alcida- 
mantis. Anthistenis.  Demadis.  Andocidis.  Isaei.  Dinar- 
clii.  Antipfaonti8.Lycurgi.  Gorgiao.  Lesbonactis.  Herodis. 
Aeschinis  uita.  Lysise  uita.  (  1 5 1 3  ^  in-folio.  ) 

Platonis  opéra ,  &c.  (i5i3,  in-folio.) 

Suidas  denuo  impressus.  (  i5i4  ^  in-folio.  *  ) 

Alexander  Aphrodisieus  in  topica  Anstotelis.  (  iSiS^ 
in-folia  ) 

LiLros  grsecos ,  qui  sequuntur ,  &  si  ab  alijs  im'* 
pressi  sunt ,  tamen  \  quia  in  bibliopolio  nostro 
habentur  uenales,  adnotauimus.  sunt  uero  bié 

Etymologicum  magnum.  (  Venetiis ,  1 499 ,  in-folio.  ) 

Simplicius  in  praedicamenta  Anstotelis.  (Ibid^  i499> 
in-folio.  ) 

Ammonius  in  prsedicabilia  Porphynj.  (Ibid^  i5oo, 
in-folio.  ) 

Apollonius  de  Argonautis  cum  commentarijj/i.  (Flo- 
reutiae^  1496,  in-4®.) 


1  Cette  édition  porte  la  date  de  i5i4.  Aide  Tannonce  d'avance 
parce  que  probablement  Timpression  en  étoit  alors  fort  avancée. 
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LIBRI   LATINI. 
Opéra  PoHliani ,  &c.  (  1498 ,  in-folio.  ) 
lulii  firmici  Astronomicorum ,  libri  oclo,  &c.  (  1499  , 

Nicolai  Perotti  Sypôtini  Coraucopi»,  &c.  Varronis 
libri  de  lingua  Latina,  &  Analogia.  Sextm  Pompeius 
Feetu».  Nonius  Marcellus,  in  ^ûo  mulla  addita,  non 
«nte  impressa.  (  1 5 1 3 ,  in-folio.  ) 

Gramnialica3  inslitntionea  nostne  latin»,  nam  gnecat 
adhuc  premiraufi  ' ,  librià  quatuor ,  &c.  (  1 5o8 ,  in-^^  ) 

Be«arioni8  Cardinalis  Niceni,  libri  quatuor  in  calum^ 
niatorem  Platonis,  &c.  (  i5o3,  in-folio.) 

Aristoteles  de  animalibus.  Theophrastus  de  Plâtig. 
Problemata  Ari3tolelif,  et  Alexandri  aphrodiaiei,  Théo- 
doro  Gaza  interprète ,  &c.  (  1 5i 3,  in-folio.) 

Prouerbia  Eraami.  (i5o8,  in-folio.) 

Libelli  forma  enchiridij.  (In-S**.) 
Vergilius.  (i5o5.) 
Horatius.  (j  ôog.) 

Catullua.  TibuUua.  Propertius.  (i5o2.) 
OuidiuB  tribus  uoluminibus.  (i5oâ.J 
liucanus.  (i5o2.) 
Statius.  (1 5oa.) 
Martîaliâ.  (i5oi.) 
Pontani  Vrania.  (i5i3.) 

Strozij  poetae  ferrarienaes,  pater,  ficfiliiu.  (i5x3,) 
luuenalis^  &  Persius.  (i5oi.) 
Hecuba  Erasmi.  (i5o7.} 
M.  Tullij  E;pistola9  familiares.  (i5ia.) 
Eiuadem  EpistoLe  ad  Atticunu  (i5i3,) 

t  Oa  Mit  que  sa  Grammaire  grecque  ne  parut  qu'en  i5i&. 

Il 
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Sallustius.  (i5og.) 

Commentaria  Caeaaris.  (i5i3.) 

Valerius  Maximus.  (i  5o5).) 

Epistolae  Pliai j.  (i5o8.) 

Dantes.  (i5oâ.) 

Petrarcha.  (lôoi.) 

Hcnw  Beat»  Yirginis  per  quam  paru^  forma.  (  1 5o5  , 
ib-32.  ) 

Venetus.  xxiiii.  Nouembns.  m.  d.  xiii. 

J'ai  donné  la  copie  entière  et  littérale  du  Catalogue 
de  1498,  précieux  par  aon  ancienneté^  et  le  premier 
qu'aucun  libraire  on  imprimeur  ait  jamais  publié  ;  car 
la  liste  donnée  par  l'évéque  d'Alerian'est  pas  un  catalogue 
de  libraire.  Lesecond^  de  i5o3^  et  ^troisième  ^  de  i5i5y 
étoient  trop  longs  pour  être  réimprimés  en  entier;  d'ail* 
leui*8  ils  commencent  tous  deux  par  la  répétition  d'une 
partie  de  celui  de  1498.  J'ai  aussi  beaucoup  abrégé  les 
titres  de  la  portion  de  ces  Catalogues  que  je  réimprime , 
parce  que  mon  but  n'étant  que  de  constater  précisément 
quels  livres  y  ont  été  mentionnés ,  recopier  des  titres  déjà 
donnés  tout  au  long  dans  le  volume  des  Annales  et  dans 
le  Catal.  de  1498^  eût  été  une  répétition  superflue. 

Quant  au  quatrième  Catalogue  (de  1 563) ,  consistant  en 
une  brochure  in-4^  de  lâ  feuillets^  à  longues  bgnes^  en 
caractères  ronds  ^  je  me  bornerai  à  en  donner  le  titre 
avec  quelques  observations  que  je  crois  indispensables. 
Quoique  très-rare,  il  l'est  moins  que  les  trois  premiers, 
dont  il  n'existe  peut-être  point  d'autre  exemplaire  que 
ceux  du  manuscrit  de  la  Bibliothèque  nationale,  dans 
lequel  je  les  ai  copiés;  tandis  que  celui-ci  est  dans  la  Bibl. 
Casanate,  dans  la  mienne,  dans  celle  du  Panthéon,  et 
sans  doute  encore  en  Italie  chez  quelques  curieux. 
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INDEX    LTBRORVM, 

Qui  in  Aldina  officina  ab  ipao  primum  Aldo 
ab  anno  mcdxcii.  ad  annû  mdxiy, 

Deind^e  ab  eiiu  aocero^  Andréa  Asulano, 
ad  annum  m  d  xxViu. 

Tum  ab  Aldi,  8c  fimul  Asulani  filiij, 
ad  annum  m  d  xxxyi.  . 

Inde  a  Pauloy  &  fratribus^  Aldi  filiis, 
ad  annum  m  d  i«xiii. 

VBNBTII8    IMPRB8SI    8YNT. 

Ce  Catalogue  est  sans  dates  conune  les  trois  premiers^ 
mais  les  formats  j  sont  indiqués  :  inr'Solio ,  forma  folii  : 
in-quarto ,  forma  qjuadrati  ou  forma  pcuMo  enchiridii 
meùore  :  in-octavo^  forma  enchiridii. 

Les  livres  y  sont  de  même  en  deux  classes,  d'abord 
les  Grecs  ^  ensuite  les  Latins ,  avec  ces  derniers  sont  mél&r 
les  Italiens,  dont  les  titres  sont  aussi  en  latin. 

Le  livret  Officium  B.  Virginie  e  latino  in  graecum  , 
perquam  parva  forma ,  y  est  d'abord  dans  la  liste  des 
livres  grecs ,  et  ensuite  dans  celle  des  livres  latins,  sans 
les  mots  e  latino  in  graecum,  ce  qui  appuie  la  conjecture 
d'une  édition  latine  de  ces  petites  Heures,  dont  personne 
cependant  n'a  pu  jusqu'alors  me  dire  avoir  vu  un  exem^ 
plaire. 

Je  trouve  dans  ce  Catalogue  MoschopuU  Grammatica 
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graeca ,  forma  quadratL  Je  ne  connois  point  d'éditioii 
de  cette  Grammaire  par  les  Aide  qui  n'ont  imprimé 
de  Moschopulus  que  deux  opuscules  dans  le  Diction- 
naire grec  de  1 524  9  in-fol.  et  dans  la  Grammaire  grecque 
de  T.  Gaza^  i525,  in-8®. 

Plotini  opéra  omnia  y  cum  commentariU  Marsilii 
Ficini,  et  argumentis,  forma foUL 

n  n'existe  de  ce  livre  aucune  édition  Aldine;  le  texte 
grec  n'a  pas  été  imprimé  avant  i58o^  Basle,  in-folio^ 
et  les  deux  seules  éditions  antérieures  ^  de  la  version 
latine  de  Picin ,  sont  de  Florence ,  per  Ant.  Mischomif 
num ,  149a  9  in-folio ,  et  Basle ,  1 56â ,  in-folio. 

Sex^  lulii  FrorUtni  de  Coloniis  Uhellus ,  formçL  enchi^ 
ridii. 

Je  n'ai  jamais  pu  découvrir  de  cet  opuscule  du  second 
Frontin,  aucune  édition  antérieure  k  celle  de  Paris  > 
i588  9  in-8^^  reconnue  jusqu'alors  pour  la  première. 

Le  nom  de  MachiaTelli  Bst  remplacé  par  une  étoile, 
Nixsolai  ^  Flùrentini  opéra,  &c,  y  et  celui  d'Erasme  par 
les  mots  TranealpinuB  homo ,  TraneaJLpinus  quidam^ 
Employé  à  Rome  où  il  dirîgeoit  l'imprimerie  papale^ 
P.  Manuce  aura  craint  d'indisposer  contre  lui  la  Com- 
mission de  l'Index  expurgatoire ,  en  nommant  sur  son 
catalogue  des  hommes  qui  avoient  déplu  par  la  liberté  d» 
leurs  opinions  «  soit  politiques,  soit  reb'gieuses» 
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D'ANDRÉ    D'AS  O  LA, 


AvB^à  d'Aaola  ayant  imprimé  avec  beaucoup^  d'in^ 
telligence  une  quantité  de  bonnea  éditions  qui  le  place- 
voient  au  rang  des  habiles  imprimeurs^  quand  mêm^ 
il  n'eût  pas  été  le  beau-père  d'Aide^  quand  il  n'eût  point 
conduit  son  imprimerie  pendant  plus  de  dix  ans  avec 
lul^  et  ensuite  pendant  quatorze  années  après  sa.  mort, 
j'ai  cru  convenable  de  donner  la  notice  succincte  d^ 
toutes  les  éditions  qu'il  publia  depuis  son  Virgile  de  1 480  , 
le  premier  livre  qu'on  connoisse  avec  son  nom,  jusqu'au- 
dernier  de  i5o6^  époque  à  laquelle  il  paroit  avoir  cessé 
toute  affaire  séparée  de  celles  de  son  gendre,  avec  lequel 
il  contracta  la  société  si  connue  par  la  multitude  d'édi- 
tions portant  apud  jàldum  et  Andream  soeerum,  ûci 

Les  éditions  d'André  d^AsoIa  sont  toutes  soignées  :. 
de  quelques-unes  il  a  été  tiré  sur  vélin  des  exemplaires 
dont  l'exécution  ne  laisse  rien  à  désirer,  et  qui  feroient 
grand  honneur  à  nos  imprimeurs  modernes  les  plu»« 

xenommés* 

M.  CCCC.  LXXX- 

i.P.  ViROiLii  Maronis  Opéra,  cum  commentariis 
Servii.  -«  Fenetiia,  arte  F.  Fiasii  Cremonensis,  BarthoL 
Blauii  de  Alexandria  et  Andreae  Toresani  de  Asula  die 
prima  AugustL  h.  cccc.  IiXXx.  InrfoL 

a.  Terektii  Comoediae  cum  comm.  Donati.  -— 
Venetiia  per  Andream  de  Asula  &  Bartholomaeum  de 
Alexandria.  m.  cccc.  lxxx.  In-foliow. 
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5.  Steprani  Flisci  de  Soncino  Synonjma  sen  varia- 
tiones  sententiarum/—  YènetiU,  arte  et  diligentia  Pétri 
Bladi  Cremonensis ,  Bartholomaei  Blauii>  et  Andreae 
Toresani  de  Aaula.  m.  cccc.  lxxx.  In-4^.- 

4.  Bartoli  de  Saxoferrato  Lectora  anper  i  Parte 
Infortiatî.  —  dOigentissime  emendata  et  impressioni 
Venetiis  data  :  Arte  et  aumptibus  Andrée  de  Torreaanis  1» 
de  Asola  :  Anno  salatis  mQlesîmo  quadringentesimo 
octnageiîmo  :  pridie  Idus  februarii.  In-fol.  goth.  à  d  coL 
avec  signatures. 

M.  CCCC.  LXXXL 

1 .  DoMiNici  a  Sancto  Geminiano  Lectura  snper  Sexta 
I>ecretalium.  —  Kenetiia  per  Andream  Toresanum  de 
Asula.  M.  cccc.  Lxxxi.  In-folio. 

n.  NicoLAi  de  Ausmo  Supplementum  PisaneDae.  — 
Impressum  est  opus  hoc  Venetus  cura  et  diUgeutia  Bar- 
iholomei  de  AUexandria  Andrée  de  Asula  et  Mapbei  de 
salo  sociorum.  Anno  salutis  xstiane  m.  cccc.  i<xxxi. 
die  X.  mensis  Martii.  —  Consilia  Alexandri  de  Neiro 
contra  ludaeos  foenerantes.  In-4^  goth.  avec  signatures» 
535  feuillets  à  â  colonnes. 

M.  CCCC.  LXXXIL 

1 .  NicoL AI  Siculi  Panormitani  Lectura  super  i.  et  11.. 
Parte  Decretalium.— -Ëxactum  opus  hoc  inclytis  instru- 
mentis  famosîsque  literarum  characteribus  optimi  quon- 
dam  in  bac  arte  magîstri  Nicolai  lenson  Gallici,  quo 
nihil  prestanlius ,  nihil  melius ,  nihilne  dignius.  Castiga- 
tum  vero  habes  adeo  ut  nihil  sit  ex  omni  parte  addendum. 
Curam  vero  ac  diligentiam  adhibuit  optimusvir  Andréas 
de  Asula  Venetiia  Olympiadibus  domini  anno  videlicet» 
M.  cccc.  ijcxxii.  tertio  nonas februarias.  Lauadeo.  Suit 
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Ift  marque  de  l'imprîmeun  la-fbL  gotk,  avec  signatures, 
ai 3  feuillets  à  %  colonnes^ 

M.  ccca  LxxxriL 

1.  B.  Thomae  de  Aquino  Prima  Pars,  secundae.  «^ 
Fenetiiê  impreasa  per  Andream  de  Torresanis  de  Asula, 
Bartolomeum  de  blauiis  de  Alexandria  &  Mapbeum  de 
peterbonis  de  salodio  sociis  Aniio-MCCCCLXXxxu.  Io« 
lianne  Mocenigo  inclyto  Veneciarum  Duce  priocipanto» 
In*foL  gotb^avec  signatures». 

s.  M.  T.  CicERONisEpistobie  ad  familiares  cum  com-^ 
ment  Hubertiui  Glerici  Crescinatis.  -»  Accuratissim» 
•ptimoque  cbaractere  impensis  Andreae  de  Asula ,  Bar* 
tolomeiqne  Alexandrini  socioram^  mcccci<xxxiu.  Prid.. 
CaL  Febr.  Laus  Deo.  In*foL  gplb.  arec  signatures. 

3.  Aristotelis  Opéra  bttine  cum  commentariis  Aver* 
rois.  -—  Venetiia  Impensa  atque  dibgentia  Andrée  de 
Asula  :  anno dni mccgclxxxui»>3  voLin-foLgoth. ayec 
signatures. 

Ces  trois  Tolomcs  sont  compoiés  èà  neof  parties ,  doHt  on. 
Terra  dans  Panaer,  tome  3,  page  1911  le  détail  trop  long  pour 
être  rapporté  ici.  Le  Catalogue  de  Pinelli,  ii<*  1396,  en  indique 
un  exemplaire  sor  "vélin  qui,  d'après  bu  description  qu'il  en 
donne ,  paroit  bien  complet  Notre  Bibliothèque  nationale  en  a^ 
acquis  depuis  peu  un  exemplaire  aussi  sut  vélin ,  de  la  beau  lé 
la  plus  parfaite,  mais  contenant  seulement  cinq  de  ces  parties, 
reliées  en  cinq  volumes.  Les  quatre  qui  manquent  sont  :  De 
generatione  et  corruptione,  &c.  «^  Metheororum  librl.  -— D» 
sensu  et  sensato ,  &c.  -^  JStbicorom ,  Folitioarum  et  Oeconoaii-* 
corum  libri. 

4.  NicoiiAi  de  Tudescbis  Abb.  Panormft.  Liedura/ 

* 

super  Decretales.  — -  Fenetua  per  Andream  de  Asula 
MccccLxxxiu.  Non«  februar.  In-foL  goth.  avec  ngn^ 
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5*  NicoLAi  de  Tudeschis  Abb.  Panormit.  Lectura 
fluper  Secunda  Parte  Secundi  Decretalium.  —  Exaclum 
boc  opus  incljtù  famosiaque  characteribus  optimi  quon- 
dam  in  bac  arte  magistri  Nicolai  lenson  Gallici^  quo 
nibil  prestantîus ,  nibU  melius.  Curam  vero  ac  diligen- 
tîam  adbibuit  optimus  vir  Audreaa  de  Asala  Venetiis. 
nfccccLxxxiu.  Tertio  Idus  Martii  Laus  Deo.  La  marque 
de  rimprimeur  en  rouge.  In-fol.  gotb.  à  2  colonnes,  avec 
aignaiures. 

6.  ExusDEM  Lectura  super  tertia  parte  secundi  Decneta^ 
lium.  —  IX  Calendas  AugustL  In-fol.  gotb.  1  a8  feuilleta* 

f^^  >  ■  super  tertio  UbroDecretalium.-^ 

Tertio  idus  madii.  In-fol.  gotb.  âo8  feuillets. 

8.  —  —  super  rv  &  v  DecretaUmn.  —  vt 
Calendas  lunii..  In-fol.  gotb.  i56  feuillets. 

Ces  trois  Tolumes  sont  de  la  même  année /i  483  >  et  arec  une 
souscription  conçue  à-peu-prèa  dans- les  marnes  termes  que  celle 
du  premier. 

9.  Liber  sextu»Decretalium  cum  glossià. — Sexti  libri 
decretalium  opus  perutile  enucleatius  emendatutn  atque^ 
castigatum  impensa  industriaque  singulari  Bertholbmei. 
(  sic  )  de  alexandria  Andreeque  de  Asula  sociorum^  -^ 
VenetUê  impressum  féliciter  explicit  :  anno  salutis  domi- 
nice  M.  cccc.  lxxxiii.  pridie  calendas  octobris.  In-foL 
gotb.  avec  sign. 

10.  CoNSTiTVTioNEs  Clementis  Pape  Quinti  nna 
cum  apparatu  domini  loannis  Andrée.  -—  Clementina- 
rum  opus  perutile  enucleatius  castigatum  elimatumque  : 
Impensa  atque  diligentia  singulari  Bartbolomei  de 
Alexandria  Andreeque  de  Asula  sociorum  Venetiis 
impressum  féliciter  explicit.  Anno  salutis  cbristiane. 
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M.  Gccc*  i/xxxiii.  lercio  calendas  Nouembria.  —  Sur 
8  feuillels  séparés  :  Decretales  extrauagantes.  In-fol.  goth. 
avec  sign. 

1 1 .  Pavli  de  Castro  super  vu  Codicîs,  —  Venetiîs 
per  Andream  de  Asula  &  Bartholom.  de  Alexandria 
M  cccc  liXXXiu.  Pridie  Non.  Decembris.  In-fol.  goth, 

i3.  F.  Terentii  Afri  Commoediae  cum  commentario 
Donali.  —  Fenetiia  impressa  impendio  diligentiaque 
Andrée  de  Asula  :  Bartliolomeique  de  Alexandria  socio- 
rum  Anno  salutis  dominicae.  m.  cccc.  liXxxui.  pridie* 
nonaa  decembris.  In-fol.  goth.  avec  sign. 

M.  CCCC.  LXXXIV. 

1 .  M.  T.  CicERONis  Epistolae  ad  familiares  cum  com»- 
mentario  Hubertini  Clerici  Crescinatis.  — -  Venetiis  per 
Andream  de  Asula  et  Bartholomaeum  Alexandrinum 
M  cccc  Lxxxiiii.  In-folio. 

M.  CCCC.  LXXXV. 

1.  Bartholi  de  Saxoferrato  Lectura  in  n.  Infortiati. 

—  Per  Andream  de  Azula  Venetiis  impressa ^  &c.  Anno 
salutis  christiane  m  cccc  lxxxv.  Septimo  Calendas  fe- 
brnarias.  In-fol.  goth. 

3.  M.  TvLLii  Cîceronis  libri  Oratorii  cum  commen- 
tario Omniboni  Leoniceni^  &c.  Aeschinis  et  Demos- 
thenis  Orat.  quaedam,  latine ,  interpr.  Léon.  Aretino* 

—  per  Bartholomeum  Alexandrinum  &  Andream  Asu- 
lam  impressi  Venetiis  Anno  naliuitatîs  dominicae 
ic.  cccc.  liXXXY.  m.  Nonas  Martias.  In-fol.  Lettres 
rondes. 

On  a  quelquefois  annoncé  séparément  les  Oraisons  de  Démos- 
théne  et  ^Escbine  qui  ne  sont  qu'une  petite  partie  de  ce  volume. 
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3.  C0N8TITVTIONES  ClementiB  t.  Pape  una  cuin  appa- 
ratu  domini  loannis  Andrée.  -^  Impensa  atque  indus- 
tria  Bartholomei  de  alexandria  :  Andreeque  de  Asula. 
Venetiis  impressum  ^  &c.  m.  gccc.  iJUUtT.  xx.  calendaa 
apriles.  In-fol.  goth» 

4.  Sextvs  Decretalium  enm  adparalQ  lohannis  An- 
dreae^  8cc.  — >  Venetiis  impressus  opéra  atque  impensa 
Bartholomei  de  Alexandria  Andreeque  de  Asula  socio- 
rum.  M.cccc.  lxxxv.  decimo  calendasapriles.  In-fol.  gotlu 

5.  HisToaiA Romana  de  Tito^Lduio.^-^In  Venetia^v 
Bartholomeo  de  Alexandria  &  Andréa  de  Asula  corn- 
pagni.  nel  m.  cccc.  lxxxv.  a  di  xiii  de  Augusto.  In-fol. 
Lettres  rondes.  —  Le  voL  finit  par  l'ouvrage  de  Léon. 
Bruno  Aretino^  Libro  délia  guerra  pum*ca. 

M.  CCCa  LXXXVL 

1.  B.  Thomae  de  Aquino  Continuum  in  quatuor 
Euangelistas.  —  Venetiis  impensa  ingenioque  Andrée 
de  Asula  et  Tbome  de  Alexandria  sociorum  Anno  dnici 
natalis  m.  cccc.  lxxxvi.  xv.  kls.  Maii.  In-fol.  gotli. 

a.  Breviarivm  Romanum.  -«  Fenetiis  per  Andream 
thoresanis  de  Asula.  Anno  domini  m.  cccc.  ulxxtu 
die  vero  xix.  Augusti.  In-8^.  goth.  399  feuillets. 

3.  Baldi  de  Perusio  opua  de  Statutis.  — -  FenetOs 
per  Andream  de  thoresanis  de  Asula.  Anno  dni. 
M.  cccc.  lixxxvi.  die  vero  quinta  Septembris.  In-foL 
goth.  lob  feuillets. 

4.  Bartholi  de  Saxoferrato  Lectura  super  i.  &  ii. 
parte  ff  noui.  —  Venetiis  impresse  per  Andream  de  tho- 
resanis de  Asula.  Anno  m.  cccclzjlxvi.  die  vero  xxu. 
nouembri.  In-fol»  goth» 
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M.  CCCa  LXXXVII. 

1.  DiAiiOGO  di  Measer  Sancto  Gregorio.  — -  Impreaso 
in  Fenetia  per  Andréa  di  Torreaani  de  Asola  :  nel.  1487 
adi  20.  de  febraro.  In-4^.  gotb. 

$.  M.  Aktonii  Coccii  Sabellici  Reram  Venetarum 
Décades  lu.  — -  Venetiis  arte  et  industria  optimi  viri 
Andreae  de  Toresanû  de  Asula  Anno  m.  cccculxxvii. 
Die  XXI.  Madii.  In-fol.  Lettres  rondes. 

Première  édition.  Daiu  le  Calai.  Finelli,  n®  S444,  im  exem- 
plaire sar  Télin. 

3.  Barthoi«i  de  Saxoferrato  Lectura  sfuper  1.  &  11.  Parte 
Infortiati.  —  A  la  fin  de  la  première  partie. . . .  Impres- 
aiom  data  fait  per  Magistnim  Andream  de  Toresanis  de 
Asola  VenetiU  annoDomini  1487.  pridie  idusFebruarîî. 
-—A  la  fin  de  la  deuxième....  per  Andream  de  Toresanis 
de  Asula  VenetiU  impressa  féliciter  explicit  :  Anne  salutis 
xpiane  m.  cccc.  i<xxxvii.  die  vero.  v.  decembris.  2  Toi . 
in-folio. 

4.  Faa  Domenico  Caualca  Pungi  lingua.  —  F'eneiia 
per  Andréa  Torresani.  m.  cccc.  lxxxyu.  In-4^. 

M.  CCCC.  LXXXVIIL 

I.  S.  HiERONYMi  Epistolae  aliaque  optera  tninora  in 
trespartes  disposita  a  Theodoro  Lelio  Anditore  apostolico. 
—  In  urbe  Venetiarum  diUgenter  emendatum  et  im- 
pressum  est  per  Andream  de  Toresanis  de  Asula  Anno 
natalis  dnioi  m.  cccc.  liXxxvni.  idibus  Madus.  s  toL 
xn-fol.  Lettres  rondes. 

a.  AvERROss  in  Meteora  Aristotelis.  —  Venetna  per 
Andream  de  tboresanis  de  Asula  Anno  domini  1488. 
die  vero  12  Kal.  Seplerabris.  Infol.  goth. 
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5.  QvADRAGEsiMALE  de  peccatîs  secundam  fï*atreii» 
RoberlumCaracholum  de  Licio. — F'enetus  per  Andream 
de  toresanis  de  Asula  :  anno  dni  1488.  die  5»  Kal:  octo- 
bre. In-fol.  goth. 

4.  Lect  VR  A  domini  Bartoli  de  Saxoferrato  super  prima 
parte  ff  noui  optîme  emendata.  *-  F^enetiia  im  pressa 
per  Andream  de  Toresanis  de  Asula  ^anno  domini 
MccccLxxxvni.  die  xti.  Kal.  Octobris.  In-foL 

5.  Lectyra  dominiBartoli  de  Saxoferrato  auper  prima 
parte  Ck>dicis.  —  Venetiis  impendio  Andrée  de  Toresania 
de  Asula  impressa  anno  salutis  christîane  mcccclxxxvui. 
die  vero  th.  Kal.  nouembris.  la-foL 

6»  Sectnda  pars  domini  Bartoli  de  Saxoferrato  super  ff 
veteri.  —  VenetiU  impressa  per  Magistrum  Andream  de 
Toresanis  de  Asula  anno  domini  Mccccrixxxviii.  pridie 
Calendas  Decembris.  In-fol.^ 

7.  CoNsiLiA  &  questiones Frederici  de  Senis.— Impres- 
sioni  dédite  Venetiis  per  Andream  de  Toresanis  de  Asula 
Anno  salutis  HCcccLXXxvin.  Die  xxix.  Decembris. 
In-fol.  goth. 

8.  BARTOiii  de  Saxoferrato  Lectnra  super  prima  el 
secunda  parte  ff  veteris.  — -  Anno  a  dnica  incarnatione 
Millesimo  quadringentesimo  octuagesimo  octauo.  Vene^ 
Hia  impressa  arte  et  impensis  Andrée  de  Torresanis  de 
Asula.  In-&L  gotb» 

g.  —  — —  super  secunda  parte  Codicis.-—/^i?7i«/»« 
per  Andream  de  Thoresanis  de  Asula  d.  xv  Febc» 

M*  CCCC.  LXXXYIIX*  lu-fol.  gOth* 
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M.  CCCC.  LXXXIX. 

1.  Bartoli  de  Saxoferrato  Lectura  super  secunda 
parte  Infortiali.  —  Par  Andream  de  Torresanis  de  Asula 
Venetiis  impressa  Anno  dni.  M.  cccc.  Lxxxix.  tertio 
non.  maii.  In-fol.  goth. 

a. super  secunda  parte  if  noui.  —  Venetiia 

impressa  per  Andream  de  toresanis  de  asula.  Anno  dni. 
.M.  cccc.  LXXXIX.  tertio  non.  ap.  In-fol.  goth.  à  2  col. 

5.  IvsTiNiANi  Codex  cum  apparatu.  —  Venetiis  im- 
pressa per  Andream  de  Thoresanis  de  Asula  Anno  salulis 
Millesimo  quadringentesimo  octuagesimo  nono,  tertio 
die  Oclobris.  In-foL  goth. 

M.  CCCC.  XC. 

1 .  Bartoli  de  Saxoferrato  Lectura  super  prima  parte  ff 
noui.  —  Venetiis  impressa  per  Andream  de  thoresanis 
de  Asula.  Anno  domini.  if .  cccc.  lxxxx.  die  a3  sep- 
tembris.  In-fol.  goth.  à  a  col. 

2.  Breviarivm  Romanum.  de  caméra.  -^Impressum 
Venetiia  per  Andi*eam  de  toresanis  de  Asula  :  Anno 
salutifere  incarnationis  domini  Millesimo  quadringente- 
simo nonagesimo  :  quinto  idus  octobris.  In-folio.  Lettres 
rondes. 

3.  Breti ARiVM  Carmelitarum.— Quod  impensa  sua  et 
arte  Andréas  de  Toresanis  de  Asula  :  in  florentisaima 
Venetorum  ciuitate  ad  finem  usque  perduxit  atque  dili- 
gentissime  elaborauît  Anno  domini  Millesimo  quadrin- 
gentesimo nonagesimo  octauo  idus  decembris.  Iu-4^. 

M.  CCCC.  XCL 
I.  NoYSLLA  loannis  Andreae  super  sexto  Décréta- 
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lium.  —  ImpresBum  Venetiia  arte  et  indualria  Andrée 
thoresani  de  Asula  Anno  domini  si  cccc  i^xxxxi. 
•eptimo  iduB  Martii.  In -fol.  goth. 

â.  DioBATTn  vetiu  opus  todus  iuris  cioilîs  utilknmQm. 
— -  Andréas  Thoreaanus  suis  arte  et  impensis  fellcite)r 
expleuit.  Annq  salutis  Millesimo  quadringentesimo  nona- 
gesimo  primo.  Septimo  Kalendas  Aprilis.  In-fol.  goth. 

3*  DoMiNici  de  S.  Geminiano  Prima  lectura  super 
sexto  Decretalium.  -—  Impressa  Venetiis  per  Andream 
Toresanum  de  Asula  Anno  domini  m  cccc  i<xxxxi.  xii* 
Kalendas  Octobris^  à  la  fin  de  la  première  partie;  et  à  la 
seconde^  iiii.  idus  Nouembris.  In-fol.  goth. 

4.  Thom A£  de  Aquino  Secundus  liber  secundae  Partis 
Summae.  -*  FenetUs  per  Andream  Toresanum  de  Asula 
Mccccxci*  In-fol. 

5.  NicoL AI  Siculi  Abb.  Panormitani  super  ly.  t.  &  yi 
Decretab'um.  —  Venetm  arte  Andreae  Toresani  de 
Asula.  Mccccxci.  In*fol. 

6.  B&sviARiTHCarthusiense.~F'0n«^/M  per  Andream 
Torresanum  de  Asula  mccccxci.  In-8^. 

M.  CCCC.  XCII. 

1 .  Anosli  de  Aretio  Liectura  super  prima  parte  insti- 
tutionum.  —  Venetiis  arte  et  industria  Andrée  Thoresani 
de  Asula  mcoccxcu.  m  Cal.  Martii.  Jn-fol.  goth. 

s.  loANNES  de  Imola  in  Clementinas. — Correctum 
per  Franci^cum  Breuium  venetum.  Venetiis  impres- 
sum   arte   et  industria  Andrée    thoresani   de  Asula* 

MccccLxxxxii.  III.  Cal.  Marcii.  In-fol.  goth.  feuillets 

• 
chiffrés. 

3.  Anoelvs  Perusinus  super  prima  ff  veteris.  — 
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Venetuê  arte  et  indiistria  Andrée  toresani  de  A«ula« 
1ICCCCI.XXXXI1,  idibus  lunii.  In-foL  goth. 

4.  Bartoli  de  Saxoferrato  super  prima  ff.  veter.  cum 
additionibus.  — -  Venetiis  arte  et  impensis  Andrée  tore-* 
sanî  de  Asula.  m.  cccc.  lxxxxii.  octauo  idus  lunîi. 
In-foL  goth.  Les  feuillets  chiffrés. 

5.  —  Lectura  super  autenticis. — Ihid,  die  xxiiii.  lulii. 
In-fol.  goth. 

6.  -»  —  super  prima  codicis  cum  additionibus 
Alexandri  de  Imola  et  aliorum.  —  Ibid.  viii.  calen. 
Septembres.  In-fol.  tome  premier. 

Le  second  volame  porte  la  même  date  y  mais  avec  le  nom  do 
Bern.  Stagn.  De  Tridioo. 

7. super  tribus  libris  Codicis. — Ibid.  die  primo 

septembris.  In-fol.  goth. 

8.  —  •—  super  seconda  parte  infortiati  Volum.  sec. 
"^Ibid.  die  xx.  Nouembris.  In-fol.  goth. 

M.  CCCC.  XCIIL 

1.  BfusviARiVM  secundum  ritum  Monachorum  Ord. 
MontisoUuetani.  -:-  Venetiis  per  Andream  Torresanum 
de  Asula  primo  lunii.  1496.  In-8^  goth. 

2.  CiNVS  (de  Fistorio)  super  codice  cum  additionibus. 

—  Ibid.  In-fol.  goth. 

3.  Bartholi  de  Saxoferrato  Lectura  super  prima  parte 
dîgesti  noui  cum  poslillis  Alexandri  de  Imola  et  aliorum. 

—  Ibid.  die  xxiiii  lulii.  In-fol.  goth. 

4.  BAia)vs  super  primo  digesti  veteris  libro.  '—  Ibid. 
die  XTi  mensis  Octobris.  In-fol.  goth. 
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M.  CCCC.  XCIV. 

1.  Breviaritm  de  Caméra  secutidumusum  predicato- 
rnm.  •—  Ibid,  m.  cccc«  xciiii.  die  prima  Mardi.  In-foL 
goth. 

3.  Paylvs  de  CaBlro  super  prima  et  secuuda  digead 
noui.  —  Ibid.  xiiz  Martii.  In-fol.  goth. 

5.  Bretiariyk  secundum  usumRomaniim.— 7£ùiL 
XX  lunii.  In-fol.  goth. 

4.  Bbeviarivm  Cistercienais  ordinis, -^  Ibid,  In- 8^. 

5.  Pavlys  de  Castro  super  prima  et  secundà  inforciatî. 
—  Ibid,  23  augusti.  In-fol.  goth. 

M.  CCCC.  XCV. 

1.  Pavljs  de  Castro  super  prima  et  secunda  digesti 
veteris. — Ibid,  1495  die  vero  19  menais  lanuarii.  In-fol. 
goth. 

a.  -»  super  primo  secundo  et  tertio  Codicis.  Idem  in 
Libros  Codicis  4.  6.  &  'j,-^Ibid,  die  xxi.  menais  lanua- 
rii. In-foL  goth. 

5.  Breviaritm  de  Caméra  secundum  usmn  Carmeli*- 
tarum.  —  Ibid,  die  primo  februarii.  In-fol.  goth. 

4.  GviiK>Nis  de  Bayso  Rosarium  Decretorum.— /6^c?. 
xiY .  mensis  Aprilis.  In-fol..  goth. 

5.  Breviarivm  Benedictinum.  —  Ibid,  die  5  lunii. 
In-4^. 

6.  Bald  vs  de  Perusio  super  secunda  parte  fifveteris.-^ 
Ibid,  die  39  Iulii.  In-fol.  goth. 

7.  Omni  A  Campani  opera«  «—Impressum  Venedis  per 
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Bornardinum  Vercellenfiem  iussa  domini  Andreae  Tor- 
resam  d&- Assola.  In-fol. 

Il  n'y  a  point  de  date  i  la  fin ,  mais  le  privilège  est  du  a6 
mars  143^. 

M.  CCCC.  XCVI. 

1.  MoRAiiiA  S.  Gregorii  Pape  super  lob.  —  Venetiia 
impressa  per  Andream  de  torresanis  de  Asula.  Anno 
domini  1496-  xi.  mensi»  aprilis.  In-fol.  goth. 

2.  BiLBviARiyM  Ecclesiae  Aquilejensis.  — ^ii&»fif.  1496. 

3.  MîssAiiE  secundum  consnetadinemFratriim  Prae-* 
^icatoi*am.  — Ihid,  1496.  In-fol. 

Dans  le  Catal.  Pinelli,  n**  861 ,  un  exemplaire  sur  vélin. 

4.  Breviai^ivh  Romanum. — Ibid.  1496.  la-S''. 

M.  CCCC.  XCVII. 

1.  loANNis  de  Imola  .super  prima  parte  infortiati* 
-«-  Ibid.  M.  CCCC.  xcYU.  Die  vero  x  februarii.  In-foL 
goth. 

a.  M18S ALE  Romanum ,  cum  mtdtis  missb  &  benedic- 
lionibus  noviter  additis,  &  in  sois  locis  positisqnas  cetera 
missalia  non  liabent.  —  Jbid.  m.  cccc*  xcyu.  die  xv. 
May.  In -fol.  goth. 

3.  loANNis  de  Imola  super  prima  parte  digestî  noui* 
'-'.Ibid,  1497.  die  ultimo  May.  In-fol.  goth. 

4.  AKGEiii  (de  Gambelionibus )  De  Aretio  Lectura 
super  inslitutis.  —  Ibid.  m.  cccc.  xcvn.  die  xxvii.  Iulii. 
In-fol.  goth. 

5.  Felini  Sandei  super Prooemio  Decretalium^  Titulo 
de  Constilalionibus^  de  Rescriptis  et  nounuUis  aliis.  — 

12 
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Ibid.  M.  cocc»  xcnrn.  die  xix  Septembris^  i  k  fin  de  Lect 
super  tit.  de  Constit.  et  à  la  fin  du  voliune^  die  xxiiir. 
Nouembrâ.  In^foL  gotli. 

6.  Jason  de  Mayno  super  prima  parte  digesti  veteris* 
—  Ibid.  M«  cccc.  xcTU.  die  xxi.  Octobris.  In-fol.  goUi. 

M.  CCCC.  XCVIIL 

1.  FEiiiNiSandeiFerrariensIsAureacommentariain 
4it,  de  probalionibus.  de  Testiboi.  de  testibus  cogen.  et 
de  praesum.  probalionibus*  —  Ibid.  hccccxcviii.  die  m 
lanuariî.  la-fol.  gothique. 

a. intitulodefideinstrumentorum.— AiVf. 

M  ccoG  xcTiii  die  vu  Martii.  In-fol.  goth. 

3.  «-^  —  fiimosissimi  tabula  râper  titulo  de  exceptio- 
nibus^  de  praescrîptionibus,  de  re  iudicata^  de  appeUa- 
tionibus  cum  titulo  de  conatu.  —  Ibid.  m.  cccc.  xc^iii. 
die  XYii.  Martii.  In-«fi>l.  goth. 

4.  —  -»  aurea  commentaria  in  titulo  de  officie  et  po- 
testate  iudicis  delegati.  -^Ibid.  m.  cccc.  xcvui.  die  11. 
Aprilis.  In-fol.  goth. 

5.  —  —  Tabula  super  titulo  de  accusaiionibus  et 
aliis.  —  Ibid.  m.  cccc  xyciii.  die  11.  Aprilis.  In-fol. 
golh. 

6.  CoNsiLiA  de  Praelalione  inter  Monachos  et  Qericos. 
— -  Ibid.  M.  cccc.  xcviu.  die  xix  lanuarii.  In-foL  goth. 

7.  DscasTAUEs  Gregorii  ix.  cum  notis  amplissimis.  — 
Ibid.  M.  cccc.  xcYiii.  die  un.  Marcii.  In-4°  goth. 

8.  loANMis  de  Imola  super  secunda  parte  digesti  noui. 
-ii»  Ibid.  M.  cccc.  xcYiii.  XYiu.  Marcii.  In-fol.  golh. 
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9.  AlexaKdri  de  Imola  auper  fecunda  parte  lafor* 
tiAÛ. -^ Ibid.  die  xv.  Setembria  (aie).  In«-fol.  goth. 

10.  SvMMA  Hoatienaîa.— «/6û^  1498-  die  la  Decem- 
bria.  In-fbl.  goth. 

11.  Friderici  Petruccii  De  Seaia  Conailia  et  Quea- 
tiones.  —  Ibid.  mcccclxxxxyiii.  die  xxix  Deceinbria* 
In-foL  goth. 

19.  CoRFva  luria  Canonici  cum  glosaa.  —  Ihid, 
MccccLxxxxvin.  2  vol.  iii-8^.  magno. 

i3.  Priva  para  Somme  Albertt  Magni  De  quatuor 
Coaenia  una  cum  aeounda  eiua  que  eat  De  homine.  -— 
VenetUê  impi<eaaum  per  Simonem  de  Luere  Impenaia 
domini  Andrée  Torreaani  de  Aaula.  â  partiea,  la  pre- 
mière datée  19^  Menaîa  Decembria  ik'^l^'*»  Ift  deuxième 
XVI®  febroarii  1498.  In-foL  goth. 

M.  CCCC.  XCIX. 

I .  FsXiiNi  Sandei  Commentaria  in  tituloa  de  iudiciia  et 
iure  iurando.  —  Veiietiis  impreasa  per  Andream  de  lor- 
reaania  de  Aaula.  1499.  ^®  ^^  lanuarii,  à  la  fin  de  la 
première  partie;  et  à  la  fin  de  la  aeconde^  die  xiiii 
Martii.  In-foL  goth. 

s.  Repertorivm  domini  Nicolai  de  Milia.  —  IbicL 
1499.  die.  17.  Aug.  In-foL  goth. 

3.  Sextvb  Decretalium  cum  certia  additionibua  loan- 
nia  Andrée. —/&ûf.  mccccxcix.  die  m  aeptembria.  In-4** 
goth. 

4.  Qv£8TiON£8  aubtiliasime  Scoti  in  metaphiaicam 
Ariatotelia.  Eiuad^m  de  primo  rerum  principio  tractatua. 
Atque  Theoremala.  •—  Expenaia  Andrée  de  Aaula  per 
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magistrum  loannem  Hertzog  de  Landauu  Alemanik» 
149g.  Tertio  decimo  Kalendas  Septembre.  In-4^  goth. 

.  5.  ExPOSiTio  Dni  Aegidii  Romani  super  Libros  Prio- 
rum  Analeticorum  Aristotelis  cum  textu  eiusdem.  -— Im- 
penais  dni  Andrée  Torresani  de  Asula  per  Simonem  de 
Luere  xxix  Çeptembris.  m.  cccc.  xcix.  In-fol.  goth. 

6.  ExposiTio  Dini  Florentini  super  tertia  et  quarta  et 
parte  quintae  Fen  quarti  canonis  Auicenne  cum  textu. 
ûentilis  de  Fulgineo  super  tractatu  de  Lepra.  Grentilîs  de 
Florentia  super  tractatibus  de  dissociationibus  et  frac- 
tuns.  Tractatus  Dini  de  ponderibus  et  mensurLs.  Eiusdem 
de  emplastris  et  unguentis.  -^  Commissione  et  expensis 
prouidi  viri  domini  Andrée  de  Torresano  de  Asula  : 
per  M.  lohannem  Hertzog  Alemanum  de  Landauu. 
Anno  salutÎB  domini  1499*  àiey&co  decembris  4.  In-fol. 
goth. 

7.  Cyruroia  Guidonis  de  Gauliaco  De  balneîs  por- 
rectanis  Gyrurgia  Bruni  Theodorici  Rolandi  Rogerîi 
lianfranci  Bertapalie  lesuhali  de  oculis.  Ganamusali  de 
Baldac  de  oculis.  -»  impensis  dni  Andrée  Torresani  de 
Asula  per  Simonem  de  Luere  ^3.  menais  Decembris. 
149g.  In- fol.  goth. 

8.  Iasonis  de  Maino  mediolanensis  commentaria  in 
secundam  partem  digesti  veteris  -—  (per  Andream  de 
Thorresanis  de  Asula»  )  m.  cccc.  lxxxxix.  In-folio, 
gothique. 

9.  Sextys  Decretalium  cum  apparatu  lohannis  An- 
dreae.  — -  Industria  Andreae  Thoresani  de  Asula.  1499. 
In*foL 
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M.  Di 

1.  Matritii  de  porta  Hibemie  ex  Ordine  Minorum 
Théologie  consulti  in  quesdones  dialecticas  diui  lohannis 
Scoti  expositio  accuratiasima.  -»  VenetiU  impressa  man- 
dato  domi-ni  Andrée  Toresani  de  Asula  per  Symonem 
de  Luere.  xx  Martiî.  md.  In-foL  goth. 

2.  Qtestiones  Scoti  super  uniaersalia  Porphirii  nec 
non  Aristotelis  predicamenta  Feryarmeniaa  —  (^Ibid,  aft 
eodem  Luere  )  die  xx  Marcii.  mccgcc.  In-4^  goth. 

5.  Expositio  domini  Aegidii  Romani  super  libros  de 
anima  cum  textu  de  maleria  coeli  contra  Auerroim, 
De  intellectu  possibili.  De.gradibus  formamm.  •«-  (  Ibid^ 
ab  eodem  )  1 8  Apnlis.  1 5oo.  In-fol.  goth*. 

4.  6£RARDi  de  Odonis^  Galli^  Ord:  Min.  Comment; 
sine  Expositio  in  x  libros  Ethicorum  Aristotelis  cum 
eonrm  textu.  -—  (  Ihid,  ab  eodem  )  xiiii.  mensis  Iulii.  m.  ix 
Inrfbl.  goth.. 

5.  GvALTEm  Bkirley.  Expositio  super  dèoem  libros 
ethicorum  Aristotelis.  —  (T^û/^  ab  eodem.)  si.  d.  die 
quarto  Seplembris.  In-fol.  gotfa. 

Selon  quelqaed-oiu ,  die  xii  septembris.  N'ayant  poini  tu 
ce  volume,  j.e  ne  puis  décider  laqjielle  des  deux  dates  est  la 
véritable. 

6. ,  ExpoHTio  AegidiiRomaxri  super  libros  elenchorum 
'Aristotelis.  —  (  Ibid,  ab  eodem..)  xxiui.  Septembris.  m.  n. 
In-fol.  goth. 

7^  DivTs  Thomas  in  octo  politicorum  Aristotelis  libros . 
cum  textu  eiusdem.  Interprète  Leonardo  Aretino. — 
(Ibid,  ab  eodem)  m.  d.  uUimo  mensis  Octobris.  In-fol.. 
gpth.- 
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8.  Aristotelbs  de  Elocutione  due  Libri  PerSierme- 
niaa  ^^  a  Laurentio  Laiirentiano  latine  versi ,  et  Gommen- 
tario  illufltrati.  — *-  (  Ibid,  ab  eodem.  )  Anno  natiuitatis. 
M  D.  Die  vero  8  lanuarii.  In-fol.  goth.  avec  chiffresv 

9.  C0K8TITTTIONE8  Clementiiiarain.  ^—  IbicL  m  d. 
die  XII  lanuarii*  In*4^» 

10.  Dbcr£talitm  Se3(tU8  cum  certis  addilionibus 
lohanniB  Andrée.  —  Fer  Andream  de  Tonesaais  de 
Asula.  i5oo.  In-8^. 

M.  D.  I. 

1.  Frakcisci  Petmrchae  Opéra.  — •  Per  Simonem  de 
Luere ,  impenaa  Andreae  Torresani  de  Atula.  m«  d.  i* 
pan  prima  die  xxvii  Martii,  para  secunda  xvii  Iunii« 
9  parties  in-fol.  goUi* 

A.  Aeoidii  Romani  Quacationes  si^per  hhroB  Meta* 
phyaicae  Aristotelis.  —  (  Ibid,  ab  eodem.  )  m.  ».  i.  In*foL 

3.  Felini  Sandei  super  DecretaL  P.  I.  —  {Ihid^ 
ab  eodem.)  m  si.  In-fol. 

M.  D.  IL 

1 .  Ohkia  Cftmpani  Opéra.  -^  Per  Beniardinnm  Ver* 
céDensem  iuasu  domini  Andreae  Torresani  de  Aarab.. 
M.  ccccc.  u.  Die  primo  Iulii.  In*foI. 

a.  Francisci  Pbilelpfai  Satyrarum  Hecatoftichon  Dé- 
cades decem.  —  (Ihid,  ab  eodem)  m.  d»  ii.  die  xxvi.- 
Iulii.  In-4^ 

3.  FiiATii  losepbi  opéra,  latine.  "^{Ibid,  ab  eodem.) 
M.  D.  II.  In-fol. 
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M.  D.  III. 

I.  Thomas  de  Aqviao  Scriptmn  iecnndimi  raper 
aectmdaiii  senlenliarum..—  per  Simonem  de  Lioere  pn> 
Domino  Andréa  Tomme  de  Asida.  mdiii.  die  xxiii. 
Novembr.  Inr-foL 

s.  Ganonica  Michaelis  Sauonarofee.  De  febribne» 
De  egestionibns.  De  pulsîbut.  De  «rinia«  De  omnibus 
Italiae  balneis.  Eiusdem  Tractatus  sublimis  de  vermibus 
nusquam  antehac  impresaÎB.  -—  Impressum  VeneiUs 
Mandato  dni  Andrée  de  Torresanis  de  Anila  per  Ber* 
nardinum  VerceUenaem  5i8  septembrû.  i5o3.  In-fol. 

3.  Fractica  loannis  Arculani»  —  Ibid,  ab  eodem. 
Vltimo  Kal.  lanuarii.  i5o3«  In^foL 

M.  D.  IV. 

1.  CoNSiZiiA  criminalia  Bartholomei  Cèpolle  Vero- 
nenns.  —  In  aedibus  Andreae  de  Torresanis  de  Asula* 
BK«  Diiii.  Menae  lanuario.  In-foL 

M.  D.  VL 

• 

1.  loHANNSs  Duns  Scotas  raper  Sententias  ^  cura  Mau* 
ritii  de  Porta  Minoritani.'^-per  Simonem  de  Luexe  pro* 
Andréa  de  Torresanis  de  Arala.M.  dt  i«  a  toL  in-foL 

ÉDITIONS  SANS  DATE  D'ANNÉE. 

lir  Mark  magnum^  id  est,  indulgentie,  priuilegia.- 
gratie.  et  indultacum  multû  aliia  buUîs  dispontU  per  fra- 
trem  loannemmarlam  de  polacijs  de  nouolaria  cum 
tabula  per  alphabetumordinata  ;  fideliter  etiuste  in  unum 


/ . f 


184        EDIT.    lyANDRE   IVÂSOLA. 

redaclis  :  almi  ordinis  fratrujn  et  soronim  gloriosiasime 
Tirginis  Marie  de  Monte  Carmelo.  In-foL  goth. 

Imprimé  avec  le  petit  caractère  gothique  du  Brevianum 
CUrmeiilarum,  i^^b ,  in~£ol. 

ha.  dernière  buHe  est  du  x  kaL  sept.  1477. 

S.  Decretvm  GratianL  — -  VenetUa  per  Andr.  Terre* 
sanis  de  Aflula. .  Iii-4^» 

Avec  Lo  caractère  de  Decnetales  Gr^,  ix.  149&  In^^,*'. 


EDITIONS 

PUBLIÉES   A   PARIS 

PAR  BERNARD  TURRISAN. 

J-JA  réputation  éclatante  et  méritée  que  la  famille  de» 
Aide  s'étoit  acquise  par  ses  savantes  et  nombreuses  édi- 
tions ^  n'avoit  pas  été  concentrée  en  ItaUe,  et  par-tout  on 
s'empressoit  à  leur  rendre  justice  r  aussi  Bernard  Turri* 
san^  petitofils  d'André^  venant  à  Paris  y  exercer  la 
librairie^  eut  grand  soin  de  décorer  toutes  ses  éditions 
du  signe  de  cette  imprimerie  célèbre.  Son  enseigne 
firançoise  étoit  :  A  la  JBoutiqtèe  d^Alde;  et  ses  livres^  avec 
l'ancre  Aldine  sur  le  titre  et  à  la  fin,  portent  Sub  officina 
AkU ,  ou  in  Aldina  hibUotheca.  U  ne  paroSt  pas  qu'il 
ait  jamais  eu  d'imprimerie  ;  il  vendoit  sur-tout  des  livres 
italiens  que  lui  procuroient  ses  relations-  avec  son  pays 
natal;  et  on  lit  dans  l'Apologie  pour  Hérodote,  par  Henry 
Estienne,  une  plaisanterie  qui  feroit  croire  que  Bernard 
avoit  son  magasin  assorti  d'une  manière  peu  édifiante ,  et 
vendoit  siuvtout  des  livres  graveleux.  On  n'en  trouvera 
aucun  dans  la  liste  peu  nombreuse  qui  va  suivre,  et  l'on 
sent  aisément  que  les  libraires  qui  se  permettent  de  spé- 
culer sur  de  pareils  livres  ont  au  moins  un  reste  de  pudeur 
qui  les  empêche  ordinairement  d'y  mettre  leur  nom. 

Afin  de  réunir  dans  cet  ouvrage  tout  ce  qui  peut  avoir 
rapport  à  l'imprimerie  Aldine ,  j'ai  cru  ne  pouvoir  me 
dispenser  d'indiquer,  à  la  suite  des  livres  de  B.  Turrisan , 
quelques  éditions  de  Colombel  qui^  plusieurs  années 
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après  y  prit  aussi  Tancre  pour  sa  marque,  avec  les  mois  r 
In  Aldina  Bibliotheea. 


1.  loANNis  Bapdstœ  Ëgnatii,  de  exemplis  iUustrium 
virortmi  Venetœ  ciuitatis ,  atque  aliarum  Gentium*  — 
Pariaiis  y  apud  Bernardum  Turrisanum,  in  Aldiiui 
bibliotheea.  i554.  In-ia,  avec  Tancre  Aldîne. 

Copie  de  Tédition  iD-4<>  faite  dans  la  même  année,  à  Venise, 
txpud  Nicolaum  2ridentinum* 

a.  Oribasu  Sardiani  conecforuBi  M ediciiialium '^ 
libri  XVII ,  Qvi  ex  magno  septvaginta  librorom  volumine 
ad  nostram  asiate  aoli  peruenerunt  loanae  Baptista 
Rasarioy  medico,  NouarieBoî,  interprète.  —  ParisiU, 
Apud  Bemardinum  Tnrrisanum^  aub  Offieîna  AUina» 
1Ô55.  In-S""»  35a  feuillets^  avec  l'ancre  sur  k  titre. 

Ce  volame ,  copti^  avur  Fédili^  ia*-^,  saaff  date ,  aanoneée  &  U 
page  445  de  Tantre  Tolome»  fait  snile  aux  neuf  Imnes  adEu^ 
icUhium  fiUum,  imprimés  par  Panl  Mannce  en  1664. 

5.  PAiiiiAiiif  Divi  Evagiii  discipvli  Lavaiaca  ffoat  dîcî- 
tur  historia,  et  Theodored  epîscopt  Cjri  6EC>ClAH^2y 
id  est  reltgiosa  historia.  Quorum  nterque  oontinet  inat»- 
tula,  res  geslas,  6c  miracub  piorom  vironm  m  tem-* 
poris.  Gentiano  Hemeto  Àorelio  interprète.  -^Porssm, 
Apud  fiemardum  Tiuxîsutfim,  m  AldJna  bibliot&eca* 
i555.  In-4*. 

477  Wg^9  s^ec  10  fenîUets  sa  commencoaiciit,  et  Fancre 
sur  le  titre. 

Le  privilège,  dont  Tezltait  est  impcimé  aa  versa  da  litre, 
est  accordé  à  Martin  le  jeune,  libraire  et  imprimeur. 

4.  ARCHANt&ET^iKccolhomiiiiFerrarieiifiis^inlibffam 
Galem  de  huBroribua,  comëmtar^.  (sîg)  Ad  Miofaselem 
Turrianum  Comitem  ,  ac  Cenetensem  Episcopum»  — * 
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Parisiis ,  Apud  Bernardum  Turriaianum  (sic)^  in  ^Idina 
Bibliotheca.  i556.  In*8''. 

170  feaillels ,  et  A  la  fin  a  grandes  pages  petit  în-folîo  repliées , 
contenant  4  tableaoz  imprimés. 

5.  AcTTAAii  loannu  fih}  Zacliarise  opéra.  De  actio* 
nibvs  et  apiritns  animalis  aGPectib'^  eiuaq;  nutritione 
Lib.  II.  De  vrinis  Lib.  ni.  Methodi  medendi  Lib,  vi, 
Rervm  ac  verborÛ  memorabilium  Index.  —  Parisiis , 
M.  D.  LVi.  Apud  Bernardum  Turrisanum^  in  Aldina 
bibliotheca.  In-8^ 

a  parties  en  un  volome;  la  première  de  408  pages,  précé- 
dées de  10  feuillets,  dont  nn  blanc;  la  seconde  de  653  page«, 
et  un  feuillet  blanc ,  portant  «  Parisiis  ic.  i>.  iiVi  Ezcudebat 
Gyil.  Morelivs  in  Graecis  Typographns  Regins.  » 

L'auteur  est  un  médecin  «grec  du  douzième  o«  du  treizième 
siècle.  Le  premier  ouvrage  est  traduit  par  Jules  Alexandrin , 
celui  qui  traite  des  urines ,  par  Ambrosio Leone,  de  Noie,  revu 
par  I.  Goupyl,  et  enfin  le  dernier  par  Henry  Mathisius,  de 
Bruges. 

6.  Efistolab  clarcMrvm  virorom  aelectae  de  qyam- 
plvrimis  optimse.  Ad  indicandam  noslrorum  tempornm 
eloquentiam.  —  Parisiis,  apud  Bernardum  Turrisa- 
nnm^  in  Aldina  bibliotheca.  i556.  Petit  în-is. 

193  feuillets,  a  de  table  et  3  blancs,  dont  un  porte  Tancre 
Aldine. 

Jolie  petite  édition ,  ainsi  que  la  suirante  ;  Tune  et  l'autre  sont 
copiées  sur  celles  de  Paul  Manuce. 

7.  Bartholom jBi  Riccii  de  Imitatione  libri  très ,  ad 
AUbnsum  Atestium  Principem ,  snum  in  Nteris  alum- 
num ,  HercuUfl  ii.  Ferrariennum  Frincipis  filium.  — 
Parisiis ,  apud  Bernardum  Turrisanum  y  in  Aldina 
bibliotheca.  i557.  Petit  in-is,  io3  feuillets  et  un  blanc. 
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8»  Francisci  Vergarss  de  graecae  lingvœ'grammalica  ^ 
lib.  V.  Adiecta  sunt  per  auctorem  tribus,  iibris-  medijs. 
Scholia  non  pœnilenda.  Item  admonitio  de  operîs  ordine> 
simulqae  de  eiiu.  perdÎBcendi  modo,  &  de  Grsecanici 
sludij  ratione.  Opus  nunc  primum  ad  Complutensem 
editionem  excuAum  ac  restitutum.  *-~ParM»M  m.  d.  IiVii. 
Apud  GuS.  Morelium  in  Grsecis  lypographumrRegium , 
&Bernardum  Turriaanum,  in  AldinaBibliotheca.  In-8^. 

438  pages  j  4  feuilleta  au  commencement,  et  un  à  la  fin, 
où  sont  ces  mots  :  «  Pariôiis,  m.  d.  i<vii..  Excvdebat  GviU 

MorelliTS,  in  grscis  typographTs  regivs.  ?> 

* 

9.  Histoire  des  gyerres  et  choses  advenves  en  la 
Ghcestienté,  soubs  Gharles  viir.  Roy  de  France  :  &  prin- 
cipalement de  celles  des  Françoys  en  Italie.  Prise  et  tirée 
des  grandes  Histoires  de  Messire  Françoys  Guichardin*^ 
—  Paris,  Bernard  Tarrisan.  i568.  In-8®. 

2229  feuillets,  6  an  commencement,  dont  le  dernier  blimc. 
ti'ancre  est  sur  le  titre ,  mais  non  pas  à  là  fin. 

Je  ne  vois  plus  d'édi lions  faites  à  Paris  au  nom  de  Bernard' 
Turrisan,  qui  ne  tarda  pas  à  retournera  Venise,  où  il  imprima 
avec  aea.  Mrea,  ainsi  qu'on  peut  le  voir  à  Tannée  1671 ,  n**  a. 


Les  éditions  suivantes  sont  de  Golombel  qui  fui  libraire ,  et  noik 
imprimeur,  et  qui,  plusieurs  années  après  le  départ  de  Bern. 
Turrisan,  imagina  de  faire  revivre  à  Paris  cette  enseigne  si 
accréditée  dans  le  monde  savant,  et  mit  sur  ses  livres  l'ancre 
Aldine ,  avec  la  formule  Jn  Aldina  Biblioiheca^ 

1.  Histoire  de  toutes  les  Religions  du  monde,  par 

le  P.  Paul  Morise.  —  Paria  ,  Rob.  Golombel.  1 678.  In-8®. 

Ce  Morise ,  en  italien  Morigia ,  étoit  général  des  Jésnates  ,, 
ordre  supprimé  depuis,  en  1668,  par  Clément  ix» 

a^  AxEXANDRi  ab  Alexandro ,  Ivrisperiti  Neapoli- 
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tani^  Genialiym  dierum  libri  sex^  varia  ac  recondila 
erudidone  referti,  &c.  —  Parisiia,  Apud  Robertum 
Coulombel^  ia  Aldina  bibliotheca.  1679.  In- 8^. 

384  /eaillets  de  texte,  précédés  de  i3i  de  préliminaires, 
y  compris  un  Index  trés-ample  ;  et  à  la  fin  un  feuillet  blanc. 

5.  Histoire  abrégée  des  Roys  de  France,  d'Angle- 
terre et  d'Ecosse,  par  David  Chambre.  —  Paris,  Rob. 
Colombel,  de  rimpn  d'Estienne  Frevosteau,  1579. 
InS^ 

4.  M.  Antonii  Mvreti.  I.  C.  ac  Ciuis  Romani  Epia- 
tolae.  —  ParUiia ,  Apud  Robertum  Coulombel  ^  in 
Aldina  Bibliotheca.  i58o.  In-8^. 

99  feuillets ,  et  les  deux  premiera  non  chiffrés ,  avec  Tancre 
«ur  le  titre. 

5.  C.  CoRKELii  Taciti  Eqvitis  Romani  ab  excessv 
Divi  Avgvsti  Annalivm  libri  qvatvor  priores,  et  in  hos 
observationes  Caroli  Paschalii  Cvneatis,  &c.  —  Parisiis, 
Apud  Robertum  Colombellum  in  Aldina  Bibliotheca. 
M.  B.  i<xxxi.  In-fol. 

348  pages,  3  feuillets  au  commencement,  el  à  la  fin  10  de 
table;  sur  le  dernier  on  lit  :  «c  Lvtetite  Farisiorvm,  Excvdebat 
Petrvs  Chevilotivs.  Anno  m.  d.  lxxxi.  Frid.  Cal.  Ivnii.  »  Avec 
l'ancre  sur  le  titre. 

6.  ViDi  Fabricii  Fibrachii  Vita  Scriptore  Carolo 
Paschalio.  Ad  Clarissimum  &  Omatissimum  virum  Fe- 
trvm  Forgetvm. — Parisiis ,  Apud  Robertum  Columbel- 
lum,in  Aldina  bibliotheca.  m.  n.  lxxxiiii.  In- 12. 

46  feuillets  chiffrés  et  un  d'errata. 

7.  De  regio  Persarvm  principatv  Libri  très.  Ex  aduer- 
sariis  V.  C.  B.  B.  S.  P.  P.  —  E  Typographia  Steph.  Pre- 
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vosleau.  Vaeneunt  Exempla  apud  Robertum  Colabel- 
lum,  in  Aldina  BiblioUieca.  m.  d.  lixxzxi.  In*-8^. 
488  pages ,  avec  la  date  de  1 690  à  la  fin. 

8.  Censvra  animi  ingrat!  Lucubratio  Caroli  Pa»- 
cbalii  Regij  in  sacro  Consistorio  Consiliarij.  ad  Amplis- 
simiim  virum  lacobvm  Avgvstvm  ThvanTm ,  &c«  Eivs- 
dem  de  optimo  génère  elocvtionif  scriptio  antehac  édita  ^ 
nunc  emendatior.  -^PctrUUa,  Apud  Roberlvm  Colym- 
bellvm^  in  Aldina  bibliotheca.  m.  d.  ci.  In- 8^. 

36o  pages  ;  au  commencement  6  feuillets ,  et  un  à  la  fin  portant 
Tcxtrait  du  privilège ,  avec  l'ancre  Aldine  qui  est  aussi  sur  le  titre. 

11  est  probable  que ,  pendant  cet  espace  de  vingt-quatre  années , 
Colombel  aura  publié  beaucoup  plus  que  ces  huit  éditions ,  les 
seules  que  j'aie  pu  découvrir.  Au  reste,  le  seul  point  qui  soit 
ici  de  quelque  intérêt ,  est  de  savoir  que  pendant  un  tel  temps  il  a 
employé  Tancre  Aldine;  et  la  nomenclature  rîgooreusement 
exacte  de  toutes  ses  éditions  n'est  paa  indispensablement  néces- 
saire. 


EDITIONS 

FAITES  EN  IMITATION 

DE  CELLES  D^ALDE. 

J_JX8  petites  éditions  in-8^  imaginées  par  Aide,  étoient 
uneinnoTation  trop  heureuse  pour  ne  pas  être  prompte- 
ment  remarquée  par  les  Lyonnois  qui,  de  tout  temps 
habiles  spéculateurs,  considérèrent  cette  nouvelle  sorte 
d'éditions  comme  une  branche  de  fabrication  très-lucra- 
tive qu'il  étoit  à  propos  de  naturaliser  dans  leur  ville. 
Aussi  Aide  eut  à  j^ine  publîé  ses  premiers  in-8^  à  Ve- 
nise, qu'ils  furent  réimprimés  à  Lyon  dans  le  même 
format,  avec  un  italique  asses  bon  pour  ces  temps-là,  et 
sur  un  papier  passable.  Jusques-là  il  n'y  avoit  ni  contre- 
faction  ,  ni  le  moindre  manque  de  délicatesse;  car ,  malgré 
les  privilèges  du  souverain  pontife  et  du  sénat  de  Venise, 
il  n'étoit  ni  de  droit  public  ni  de  droit  divin  qu'Aide 
approvisionnât  exclusivement  l'Europe  entière  de  ses 
impressions.  Mais  ce  qui  fut  réellement  condamnable , 
et  en  quoi  ces  Lyonnoi»  méritent  le  nom  de  contrefac- 
teurs ,  c'est  qu'au  lieu  de  chercher  loyalement  à  faire  de 
bonnes  éditions  qui  pussent  rivaliser,  surpasser  même 
celles  d'Aide ,  ou  tout  au  moins  les  remplacer  pour  les 
lecteurs  peu  di£Bciles,  ils  ne  firent  autre  chose  que  le 
copier  servilement;  et,  ne  mettant  ni  date  ni  nom  de 
lieu  et  d'imprimeurs  à  leurs  livres ,  dont  le  premier 
feuillet  porte  la  préface  d'Aide  avec  son  nom ,  ils  dispo- 
sèrent tout  pour  faire  passer  ces  éditions  lyori  noises 
comme  étant  d'Aide  et  imprimées  à  Venise.  La  fabrica- 
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tion  de  ces  livres  étant  une  spéculalioa  purement  mer-* 
cantile,  elle  se  fit  sans  doute  avec  autant  de  parcimonie 
que  de  précipitation  ^  car  tous  ces  premiers  volumes  sont 
remplis  des  fautes  les  plus  grossières ,  ce  qu'Aide  ne 
manqua  pas  de  faire  remarquer.  Désolé  de  se  voir  A 
promptement  contrefait  au  mépris  des  privilèges  et  des 
anathémes  du  souverain  pontife,  et  malgré  les  difiBcultés 
qu'il  croyoit  exister  dans  la  gravure  et  la  fonte  d'aussi 
petits  caractères  y  il  publia  cet  avis  dont  j'ai  déjà  parlé ,  et 
dans  lequel  >  après  avoir  exposé  ses  griefs  et  ses  chagrins^ 
il  signale  quelques-unes  des  énormes  bévues  de  ses  con** 
tre&cteurs.  Mais  s'il  se  plaint  avec  raison  de  la  fraude 
des  Lyonnois,  s'il  est  fondé  à  faire  connoître  l'inexacti- 
tude de  leurs  réimpressions,  il  devient  injuste,  lorsque 
pour  dire  du  mal  des  caractères  qu'il  trouve,  comme  de 
raison ,  fort  inférieurs  aux  siens ,  il  leur  reproche  comme 
un  défaut  capital  d'avoii*  l'air  françois,  Gcdlicitatem  quau" 
dam  sapiunt.  Il  est  difiBcile  de  comprendre  en  quoi  des 
caractères  d'imprimerie  peuvent  avoir  ou  ne  pas  avoir 
l'air  françois,  et  en  quoi  ils  pourroient  être  pour  cette 
raison  ou  meilleurs  ou  plus  inférieurs;  toujours  est-îl  vrai 
qu'Aide  s'est  permis  une*  injure  gratuite  et  sur-tout 
fort  mal  amenée.  Un  fait  assez  singulier,  c'est  que  deux 
cent  quatre-vinglr-dix  ans  après  cet  avis  ,  un  autre 
imprimeur,  italien  comme  Aide,  et,  comme  lui,  l'un  de3 
plus  habiles,  le  plus  habile  peut-être  de  tous  les  impri- 
meurs existans ,  a  aussi  cru  pouvoir,  encore  à  l'occasion 
de  caractères  d'imprimerie,  faire  à  la  nation  françoise  un 
compliment  du  même  genre.  Dans  la  préface  du  beau 
Callimaque  de  Bodoni ,  1 796 ,  in  folio ,  on  lit  ce  qui 
suit:  «c Corne  non  poteva  io,  senza  un  qualche  razio- 
nale  commovimento  di  sdegno  ;  leggere  nel  Demostene 
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teslè  im{>i1ea80  suUe  sponde  délia  Senna  le  spertîcata 
iperboUche  fra«i  colle  quali  ai  tolgono  a  cielo  i  due  carat- 
teri  greci  di  cui  si  vaUe  lo  stampatore  per  taie  «dizione? 
Questi  dalla  gallica  levità  furono  ia  tal  guisa  lemniacati 
e  contorti^  che  per  nulla  ritengono  la  modesta  indole 
grecanica ,  «  roscurano  e  la  maccfaiano  anzi  che  darle 
alciin  atticismo. .  < .  »  Il  est  vrai  que  cette  phrase  ainsi 
conçue  n'existe  que  dans  un  petit  nombre  d'exemplaires^ 
et  que  l'imprimeur,  sentant  l'inconvenance  des  expres- 
sionay  remplaça  sa  discourtoise  page  par  une  autre,  dans 
laquelle  au  lieu  des  mots  dalla  gallica  levità  il  parle 
seulement  du  graveur  des  caractères  par  lui  critiqués  : 
.^  •  dal  soverckio  raffinamento  deW  incieore,  • .  ; 

Aide  ajoute  ensuite  dans  son  avis  que  les  lettres  capi- 
tales desLyonnois  sont  tr^manvaises  :  Grandituculœ  item 
surUperqucun  déformes.  Il  a  raison,  mais  les  siennes  sont- 
elles  beaucoup  plus  belles?  Un  autre  reproche ,  dont  oa 
appercevra  aisément  le  peu  de  justesse ,  est  celui  de 
n'avoir  point  de  lettres  liées  deux  à  deux ,  ou  trois  à  trois  : 
<c  Adde  quod  vocaUbus  consonantes  non  connectuntur, 
sed  séparai»  sunt.  In  nostris  plerasque  omnes  invicém 
connexas,  manumque  mentientes,  opene  pvelium  est 
videre.  »  On  a  abandonné  avec  raison  cette  bizarre  mé* 
tfaode  de  lier  ensemble  plusieurs  lettres;  idée  qui  avoit 
pu  venir  à  un  imprimeur  dont  le  but  étoit  de  donner 
un  caractère  imitant  les  manuscrits,  mais  qui  dans  la 
pratique  ne  peut  avoir  d'autre  effet  que  de  rendiie  les 
fontes  infiniment  plus  dispendieuses  pour  les  impri- 
meurs ,  et  la  composition   bien  plus  embarrassante  , 
quoique  cette  complication  de  lettres  ait  pour  but  de  la 
rendre  plus  expédilive.  De  nos  jours ,  à  diverses  époques , 
on  a  encore  tenté  de  réchauffer  cette  vieille  invention^ 

ï3 
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Ce  n'iétoit  pas  assez  de  lettres  doubles^  on  Touloit  rëunif 
des  syllabes  entières,  et  plusieurs  écrits  ont  été  publiés, 
dans  lesqu^  on  développoit  admirablement  bien  la 
théorie  de  cette  excellente  maaièrD  de  composer:  la seula 
difficulté  fut  dans  la  pratique;  et  la  composition  en  lettre» 
groupées  a  enfin  été ,  de  l'avis  de  tous  les  bons  imprimeurs, 
reléguée  au  rang  des  rêves  inexécutables. 

Pour  en  revenir  à  nos  Lyonnois,  il  paroît  qu'ils  mirent 
à  profit  les  reproches  de  l'habile  homme  dont  i|s  avoient 
si  négligemment  copié  les  excellentes  éditions,  et  qu'ils 
donnèrent  plus  de  soins  à  la  confection  des  impressions 
ultérieures.  Leur  activité  n'en  fut  nullement  raUentie, 
et,  ce  qui  ne  se  réalise  que  trop  souvent,  ils  réussirent  à 
débiter  deux  et  ttx>is  éditions  de  la  plupart  des  ouvrages 
par  eux  copiés,  avant  qu'Aide  en  eût  écoulé  ses  éditions 
premières  ;  de  sorte  que  la  peine  fut  pour  l'imprimeur 
homme-d&'lettres,  et  le  profit  pour  les  imprimeursnaégo- 
dans.  Après  la  contrefaction  que  vers  1 5o5  les  Lyonnois 
avoient  faite  du  FaUre  Maxime  y  ils  le  réimprimèrent  en- 
core en  i5o8  et  en  i5i3,  tandis  qu'Aide  ne  réimprima 
qu'en  1614  son  édition  de  i5oa.  Il  en  fut  de  même  de 
Pétrarque ,  de  Catulle ,  de  Lucain ,  d'Ovide ,  dont  ils  firent 
presque  coup  sur  coup  deux  éditions  sans  date,  qui  se  dis- 
tinguent en  ce  que  les  secondes  ont  seules  les  feuillets  chi£> 
frés.  De  toutes  leurs  autres  éditions  de  ce  genre,  ils  firent 
sans  doute  aussi  plus  d'^ne  r^mpresston  sans  date,  ce 
que  le  temps  setil  pourra  me  mettre  à  même  de  vérifier. 

Le  but  de  ces  oonti*efacteurs  a  été  complètement 
rempli  ;  ils  vouloient  que  leurs  volumes  sans  date  fussent 
confondus  avec  les  éditions  Aldines,  et  c'est  ce  qui,  pen- 
dant trois  siècles,  est  presque  tou^'ours  arrivé.  Ce  n'est  que 
depuis  la  découverte  de  l'Avis  imprimé  par  Aide  en 
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%  Soi  qu'enfin  on  a  cherdié  k  distinguer  ces  éditions  lyon* 
noises  que  jusqu'alors ,  même  les  bibliographes  les  plus 
instruits,  avoient  presque  toujours  Annoncées  comme  im<* 
primées  par  les  Aide  ou  par  les  Giunti.  Feu  Tabbé  de 
Saint-Léger  m'ayant  rendu  le  service  de  me  faire  con^ 
noitre  cette  pièce  vraiment  précieuse  pour  l'histoire  lilté^ 
raire  des  Aide ,  je  m'appliquai  dès-lors  à  rassembler  les 
éditions  lyonnoises^  afin  de  découvrir  à  quels -impri-* 
meurs  il  falloit  les  attribuer.  Je  vis  bien  pour  1 5i9  sur  un 
César  ^  pour  1 621  sur  un  Luoain  et  un  Virgile ,  le  nom  de 
Guil.  Huyon  OeUchographus  ;  ce  qui  coUstituoit  Guil. 
Huyon  imprimeur  en  ces  années^  mais  sans  rien  éclair* 
cir  pour  les  éditions  les  plus  importantes ,  celles  qui  n'ont 
point  de  date,  et  appartiennent  aux  premières  années  du 
seizième  siècle^  J'ai  depuis  découvert  un  fialtliasar ,  ayant 
imprimé  Suétone  en  1Ô08,  et  en  la  même  année  Barthe* 
iemy  Troth ,  dont  on  trouve  encore  un  Juvénal  eii  1 5a5  ; 
mais  ce  B.  Troth ,  libraire ,  qui  a  publié  beaucoup  de 
livres  en  tout  genre >  n'a  rien  imprimé;  et  toutes  sei 
édifions  sont  marquées  impenais  B*  Troth  y  quelquefois 
avec  le  nom  de  l'imprimeur.  En  i5io>  je  trouve  J.  Myt 
qui  paroit  avoir  remplacé  Timprimeur  Balthasar  dont  il 
n'est  plus  question;  mais  de  ce  J.  'iAji  je  n'ai  vu  de  petites 
éditions  imitant  les  Aldines  que  le  seul  Martial  de  1 5i8  : 
s'il  en  a  imprimé  d'autres,  on  n'y  voit  plus  son  nom.  Il 
imprimoit  encore  plusieurs  années  après ,  et  cependant 
son  italique  est  bien  le  même  qu'employa  G.  Huyon 
CcdchographMB  en  iSig  et  1621.  Probablement  pour 
ces  petits  volumes  qili^  avec  un  in-4®  sans  date,  sont  tout 
ce  qu'on  oonuoit  des  impressions  de  Huyon,  celui-ci 
aura  acquis  une  fonte  de  cet  italique  ou  chez  Myt,  ou 
chez  le  fondeur  auprès  duquel  Myt  s'approvlsionnoit« 
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.^  Il  résulte  de  tout  cela  y  que  jusqu'en  1 5o8  rimprimeur 
de  ces  éditioiis  m-S**^  tantôt  contrefactions^  tantôt  simples 
imitations  des  AldineSf  demeure  encore  inconnu;  qu'en 
i5o8  elles  -étoient  faites  par  un  nommé  Balthasar;  en 
i5io^  et  jusqu'en  i5i8^  par  Jean  Myt;  et  enfin,  à 
-dater  de  1 5 19,  par  Guill.  Huyon^  et  que  de  i5o6  à  1  SsS 
-Bart.  Trolh  a  fait  faire  à  ses  dépens  chez  ces  difierens 
imprimeurs  la  plupart  des  éditions  de  ce  genre. 

Je  donne  la  liste  de  ces  diverses  éditions  qui  peuvent 
former  en  quelque  façon  une  collection  séparée ,  à  la 
suite  des  éditions  Aldines  imprimées  encTùridii  forma. 
-Sans  doute  elles  sont  bien  moins  estimables  ;  mais  extrê- 
mement -rares  elles  méritent^  sous  plus  d-an  rapport^ 
de  piquer  la  curiosité  des  amateurs.  De  quelques-unes 
d'elles^  il  a  étéaussi  tiré  des  exemplaires  sur  véUn^  je  les 
note  dans  le  cours  de  la  liste. 

Peut-être  se  découvrira-t-il  quelques-ims  de  ces  in-8* 
datés  de  1 5oa  à  i5o6^  et  pcntant  un  nom  d'imprimeur^  ce 
qui  achèvera  d'éclaircir  l'histoire  de  ces  éditions. 

On  ne  trouvera  pas  la  nomenclature  des  autres  livret 
imprimés  en  assez  grand  nombre  par  J-  Myt^  ou  impensis 
B«  Troth^  parc&qu'une  telle  énumération  sei'oit  tout4-faît 
hors  de  mon  sujet. 

Seb.  Gryphe  qui  vint  s'élabEr  à  Lyon  vers  i5a8^ 
éclipsa  bientôt  ces  diverses  imprimeries  ;  et  par  ses  carao* 
ières  beaucoup  meilleurs  il  fit  oublier  ceux  de  Troth 
et  Huyon,  dont  il  parolt  que  dès-lors  on  abandonna 
l'usage.  Son  volume  d'essai  est  un  in-16  ou  petit  in-i  9  , 
intitulé  Precea  ex  Bibliis  desumptae,  i5â8>  imprimé 
à  deux  colonnes^  et  présentant  en  regard  quatre  carac- 
tères di£Pérens  et  nouvellement  gravés ,  hébreu  ;  grec , 
romain  et  italique.  Ce  petit  volume ,  devenu  très-rare. 
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est  précieux  et  par  sa  belle  exécution  et  comme  la  pre- 
mière production  d'une  imprimerie  qui,  sans  mériter  le 
premier  rang,  doit  élre  aussi  comptée  parmi  celles  qui 
■  se  sont  distinguées  dans  le  cours  du  seizième  siècle  par 
dés  impressions  nombreuses  et  soignées.  : 

Parmi  les  éditions  lyonnoises  dont  la- liste  suit,  on  en 
trouvera  deux  faites  probablement  à  Venise,  Petrarca, 
Pontani  cannina ,  et  une  de  Basle ,  StroztUpoetae ,  dont  il 
eût  été  bien  inutile  de  faire  un  article  à  part,  ou  une  classe 
séparée. 

.  1.  ViRoxLivs.— In-8^sans  date.  Feuillets  non  chifiTrés^. 

Copié  «nr  l'Aldlne  de  i5oi,  et  probablement  le  premier 
•nvrage  imprimé  avec  cet  italique*  On  en  connolt  quelques 
exemplaires  sur  rélio. 

â.  IvTZNALis.  Penivs.— -Ih-S^'sansdate,  non  chiffré. 

H  7  a  deux  éditions  toutes  pareilles  et  non  chiiirées  »  Tune  très- 
incorrecte,  dont  Aide  signala  les  fautes  nombreuses  dans  son 
Avis  contre  les  contrefacteurs ,  l'autre  réimprimée  peu  après  avec 
la  correction  des  fautes  qui  désbonoroient  l'édition  précédente. 

11  7  en  a  des  exemplaires  sur  vélin* 

3.  HoRATiYS. —rn-8^  sans  date.. 

Copie  de  l'Aldine  de  1 5oi ,  et  l'une  de  ceUes  dont  se  plaint  Aldè- 
Ce  volume,  ainsi  que  Virgile,  Juvénal  et  Perse,.  Lucain,. 
Martial,  Catulle  Tibulle  et  Fropecce  ,  Térence,  mentionnés 
daos  l'Avis  d'Aidé ,  sont  évidemment  imprimés  dans  lé  cou- 
rant des  années  i5oi  et  i5ofl,  puisque  cet  Avis  est  daté  àix 
1.6  mars  i5o3,  c'est-4-dire  du  premier  mois  de  cette  année.. 

4^  LvcAïf vs.  —  In*8^  non  chiffré». 

Copie  de  l'édition  Aldine  de  i5o2,  avec  b  même  préface  k 
Hauroceoo. 
Chez  M.  Cracherode,  dont  la  Bibi.  est  maintenant  rénnie  i 
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celle  da  Britiah  Miiaeum  ,  j'ai  tu  on  liUcaiu  de  même  impre»- 
•ion ,  auui  uns  date ,  mai»  ayant  sar  le  titre  une  fletir  de  lia 
roage  qui  n'eat  paa  aor  le  mien ,  ce  qui  me  fait  présumer  que  lea 
Lyonnoia  en  ont  fait  auccesaivement  deux  éditions  aana  date; 
et  celle  qui  porte  la  fleur  de  lis  est  la  seconde ,  parce  que  cette 
marque  ne  fut  adoptée  par  ces  imprimeurs  que  quelques  années- 
aprés  1 5oo. 

5.  FfvvjDENTivs.  Prosper/  loannes  Damaficenns.  Cos- 
inus Hierosolymilanus  Marcus  Ëpiscopus  Taluonlis 
Theophanes.  —  In-8®  non  chiflfré. 

Simple  copie  d'une  partie  du  Recueil  àes  Poetae  Chrislzani, 
donné  par  Âlde  en  i5oi-a.  a  voL  in'-4°. 

6.  Le  tense  XUme  di  Dantew  -^  In-8®  sans  date ,  et  noa 
chi£Eré. 

Edition  de  iSofl  ou  i5o3  au  plus  tard. 

7.  Terentivs,  —  Inr-8**^sans  date* 

Lies  Lyonnoia  n'ont  pu  mettre  à  contmbutton  Aide  qui  n'aToil 
pas  encore  imprimé  Térence  :  ils  auront  sans  doute  copié  quelque- 
édition  italienne  du  quinzième  siècle. 

8»  Marti ALI8.  —  In-8®  sans  date^  et  non  chiffre. 

Édition  dénoncée  par  Aide ,  avec  les  fautes  qu'il  signale ,  et 
avec  bien  d'autres  encore. 

9.  CATViii*vs.TibvlIv8.  Piropetivs..—In-8*^' sans  date  ^ 
et  non  chiffré. 

Si  servilement  copiée  sur  FAIdine  de  1 5oa,  qpei  par  ignorance  , 
ou  peut-être  même  par  malice ,  on  a  fait  sur  le  titre  la  même- 
faute  Prope/rVs,  qui  se  Toit  sur  la  plupart  des  exemplaires  de 
rédilion  qui  a  servi  de  copie. 

1  o.  Catvllvs.  Tib vllvs,  Propertîvs. — In-  8*  sans  date^ 
et  non  chiffré. 

Bépétition  de  la  précédente  édition ,  mais  arec  quelque»  cfaan« 
pmcns ,  et  évidemment  postérieure  de  ploÂeurs  années. 
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II.  Iva^riNva^— -Iii-8^8an6dale. 

Calai.  Pinelli,  n»  3796.  C'est  lans  douie  la  fxfp^  de  qoelqiM 
éditioA  donnée  aiilériearement  en  Italie» 

ta.  M.  T.  C.  Epsstolae  fkmîEarefl. — In-8®  sans  date. 

De  eelle  édition ,  qui  cerlainement  est  Lyoïinoiac ,  je  n'ai 
îtisqu*alors  vu  d'auU'e  exemplaire  qa*un  sur  vélîn,  dont  le 
frontispice  éloit  d'impression  récente.  EUe  est  copiée  sur  l'Aidine 
de  i5ofl. 

i5.  OviDu  Opéra.  -«»  3  voL  û^ft^  «ans  daie,  non 
«hiffirés. 

14.  OviBU  Openu  —  S  toL  in-8®  sans  date ,  feuillets 
ehiffrés. 

Copiées  l'une  et  l'autre  sur  l'Aidine  de  iSoa,  avec  la  Vie 
d'Ovide  par  Aide,  et  le  même  ordre  dans  la  distribution  des 
pièces  et  l'arrangement  des  volumes. 

i5.  Valerii  Maximi  dictorvm  etfactorvm  memora- 
biHvm  libri  novem.  •—  In-S^  sans  date^  et  non  chiffré. 
Copie  fiât  l'Aidine  de  1 5o2. 

16.  Fhylostbatts  de  vita  Apollonii  Tyanei  scriptor 
Ivcvlentvs  a  Philippo  Beroaldo  castigatvs.  —  Iii-ft^  sans^ 
date^  et  non  chiffré.. 

Aide  ayant  imprimé  le  Philostrate  en  grec  et  en  latin,  les 
Lyonnoia  qui  manqiioient  encore  de  caractères  grecs  ne  purent 
s'emparer  que  du  latin;  c'est  ce  qu'ils  firent  avec  empressement, 
car  cette  édition  est  certainement  de  1604  ou  i5o5  au  plus  tard» 
EQe  est  exécutée  avec  la  mauvaise  économie  qui  dirige  presque 
toujours  les  contrefacteurs;  aussi ,  pour  avoir  quelques  pages  de 
m  oins  ^  on  a  supprimé  les  sommaires  des  chapitres ,  et  imprimé 
le  tout  sans  alinéa,  ce  qqi  rend  l'usage  de  ce  livre  difficile  et 
désagréable. 

17.  Le  Côse  Tvigarî  di  Messer  Francesco  Petrarcha. 
«—  Ia>-8^  sans  date^  et  non  chifiré». 
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18.  Le  C08E  volgari  di  Mesaev  Francesco  Petrarcha. 

^—  InrV^  sans  date ,  mais  chiffré. 

De  ces  deux  éditions  faîtes  sur  TAIdine  de  1  Soi ,  celFe  dbnt 
les  feuillets  ne  sont  point  chiffrés  est  évidemment  la  première. 

19.  Izi  Petrarcba.  —  In-S®  sans  date,  feuilleta  chiffiréfl. 

Cette  édition,  que  je  crois  de  Venise ,  est  faite  avec  les  mêmes 
caractères  que  le  PonUtnua  qui  est  plus  Bas ,  sous  le  n®  44. 

£n  tète  est  une  préface  A  gli  Letiori,  commençant  ainsf: 
\TraIle  tnolte  humanê  passioni ,  aile  quai-  aîame  soggetti^  etc. 
copiée  sans  doute  de  quelqu'autre  édition,  mais  qui  n*est  m 
Tune  des  q^oatre  Aldines ,  ni.  Tune  des  quatre  données  par  les 
Giunti. 

Dans  le  Catalogue  de  Hobendorf  est  indiqué  un  exemplaire 
sur  vélin,  de  Tune  de  ces  trois  éditions  sans  date.  Il  doit  se 
trouver  maintenant  dans  Ta  bibliothèque  de  l'Empereur. 

âo.  Habentvr  Iioc  volymine  haec  TheodoFo  Gaza 
interprète.  Aristotelis  de  natura  animalium  Lib.  ix* 
EiuBdem  de  partibus  animalium  Lib.  nii.  Eiuade;.  de 
generatione  animalium  Lib.  v.  Theophraati  de  hûtoria 
planlarum  Lib.  ix.  Et  decimi  prihcipium  duntaxat 
Eiusdem  de  causis  plantarum  Lib.  ti.  Probremala  Ariâ- 
lotelis  in  duas  de  quadraginta  sectiones,  &c.  Pi*obIemat!i 
Alexandri  Aphrodinenaîs,  6cc«  — -In-8®  sans  date. 

J'ai  de  cette  édition  deux  volumes  dont  le  pi'emier  de  5^ 
feuillets  chiffrés,  et  le  second  de  284,  outre  des  tables  asses 
amples ,  ne  contiennent  point  Ariatoteliê  et  Alexandri  Proble^ 
vuUa,  indiqués  sur  le  titre  du  premier  des  deux,  ce  qui  suppose 
l'existence  d'un  troisième  volume  que  je  n'ai  pas  encore  vu. 

21»  Xenophon.  In  hoc  Tolvmine  continentvr  infra- 
scripta  opéra  Xenophontis.  Fsedia  Cyri  Persarum  regis^; 
De  Venalioue.  De  republica  &  de  legibus  Lacedsemo- 
niorum.  De  regia  Ageailai  Lacedœmoniorum  laudibua. 
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ApologiaproSocrate.Opu8culumdeTyrannide.(Zarin«.) 

—  In-8^  SBkus  date  et  non  chiffré. 

32.  Saltstivs.  —  Opufi  Crispi  Salostij  féliciter  finit 
Impreasum  Anno  incarnatiols  domini  millesimo  quin- 
gentesimo  quarto.  Die  uero  quinta  Nouembris.  In-8^ 
non  chiffré. 

Ce  volume ,  qui  est  d'une  incorf  ecUon  Traiment  scandaleuse , 
a  plusieurs  fois  été  pris  pour  une  édition  Aldine,  et  annoncé 
comme  tel.. 

â3.  Hectba  ,  &  Iphigenia  in  Aulide  Euripidis  tra^ 
gœdiœ  in  latinum  tralataB  Erasmo  Roterodamo  inter* 
prête.  Eivsdem  Ode  de  laudibus  Brilanniad,  Regisq; 
Henrici  septimi ,  ac  regiorum  liberorum  eius.  Eivsdem 
Ode  de  Senectutis  incommodis. — In-8^  sans  date ,  et  non 
chiffré.  Copie  de  Tédition  Aldine  de  lôoj. 

34.  VaIiERii  Maximi  dictorvm  et  factorvm  memora- 
bilivm.'Libri  novem. — Impressi  Lugduni  Anno  domini. 
M.  Dviii.  die  uero  ullima  lulij.  In-8^  avec  chiffres. 

Seconde  copie  de  l'édition  Aldine  de  iSoa. 
La  préface  à  Cuspiniano,  datée  de  i5o3  dans  l'édition  Aldine, 
porte  ici  la  fausse  date  de  F'enetiia  x5o&. 

â5.  Caii  Svetonii  Tranquilli  de  vita.  xii.  Caesai^vm. 

—  Lugduni  :  anno  domini.  m*  cccccviij.  Die  uero.  iij 
Octobns.  In-8^  avec  chifires. 

Dans  la  préface  de  Gaspar  Argilensis ,  de  Bologne ,  à  Groliery 
on  lit  ces  mots  :  aBalthasari  calcographo  Lugduneiî.  elegatissimo  : 
lypis  excusorijs  ad  Enchyridii  forma  g  mille  exêplaria  descri- 
bêdas.  Et  sub  noie  tao  publicSfdas  dedimns.  d 

â6.  C.  IvLivs  Caesar^  a  Fhil.  Beroaldo.  i5o8.  In-8^. 

Catal.  Pineili ,  n<*  a658.  Sans  doute  de  même  impression  que 
le  Suétone  de  cette  même  année. 
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27.  QvmTiLiANVs.  —  ImpTewum  fuit  hoc  opo» 
Anno  domini  m.  cccecx»  Septimo  Kalen.  lulij.  In<*8^ 
non  cIii£Eré« 

Le  grec  resté  en  bluic  dana  les  éditions  de»  années  précédente» 
M  trouve  imprimé  dans  celle-ci,  mais  d'an  earactère  singulier 
et  pea  agréable ,  tenant  le  milieu  entre  le  grec  capital  et  le  grec 
penché. 

Ij*éditenr  est  Godefroj  Torin  (  Jhrintts)f  de  Bourges,  qui  7  a 
mis  une  courte  préface ,  datée  du  collège  du  Flessis ,  à  Paris  , 
Tertio  Calendas  Martias.  Trompé  par  cette  date.  Panser  a 
annoncé  le  lirre  comme  imprimé  à  Paris. 

28.  Itstini  Historia  ex  Trogo  Pompeîo  <}natuor  & 
triginta  epithomatis  collecta.  Lucij  Flori  Epithomata 
quatuor  q;  cultisrima  in  decem  Titi  Linii  deeadas.  Sexti 
Ruffi  Consularis  uiri  ad  Valentinianfi  Angustnm  de  His- 
toria  Romana  opm  digniasimum.  Nerra  cocceius  ex 
dione  Gtaeco  per  Georgiam  Merulam  Alexandrinum. 
TraianuaNerua  ex  dione  per  eundem  Merulam.  Adria- 
nus  ex  dione  gneco.  Conflagralio  Veaœui  montis  ex  dione 
per  supradictum  Merulam.  P.  Victoris  de  regionibus 
urbifl  Romie  libellus  unicua.  •—  Impresrara  fuit  hoc  opu» 
Anno  dni.  m.  ccccc.  decimo.  Nono  Kalen.  AugustL 
In-8^  mm  chiffré» 

Avec  une  préface  d*Aag.  Bechariua  Mortariensts  Sacerdos  4 
Scaramutio  TriToltio,  évêque  de  Come.  Je  ne  la  trouve  point 
dans  la  nombreuse  suite  des  préfaces  réimprimées  en  tête  de 
Tédilion  de  1760,  donnée  par  Gronavius,  qui  n*aura  point 
connu  celle-ci. 

jig.  C.  Pjlinii  aecyndi  VeronenaÎB  Hùtoriae  natvralis» 
libri.  ab  Alexandro  Bénédicte  |ye.  physico  emenda- 
tiores  redditi.  9  forts  vol.  in-8^  chiffrés. 

Yer»  la  fin  du  second  rolume,  avant  la  table,  on  lit  :  «Hoc 
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opy»  Caii  Plînii  Secradî  natrralis  Hûtorîae  fiiûlTm  fvit  die 
▼llimo  meflsia  Avg<nit,  m.  coccg.  x.  Lava  Deo.  ». 

Cette  édition,  copiée  aur  une  antre  de  Venise,  1607  *  in-folio  > 
dont  cet  Alex.  Bened.  fat  Téditeur,  est  extrêmement  rare,  et 
inconnue  à  Maitlaire  et  même  à  Panser.  Le  grec  7  est  en  carac- 
ter  es  semblables  à  ceux  qui  sont  employés  dans  le  Quinlilien. 

5o.  VaIiErii  Maximi  dictorvm  et  faclorvm  memo- 
rabilivm.  Libri  novem.  —  Impreasi  Lugduni  Anno 
domini  m.  d.  xii.  In -8®  avec  chiffres. 

Troisième  copie  de  TAldine  de  i5oa. 

3 1 .  AvLi  Gellii  Noctes  Atticae  :  cura  loannis  ConnelU 
Gaiiioteiisis.  —  Impr.  rursum  ad  exeplar  Beroaldinae  re- 
cognitionis  impesisBartholonid  Trot.  Anno  salutLs  nostrse 
M.  D.  XII.  In-8^^  les  feuillets  coiés  en  chiffres  romains. 

Le  mot  ruraum  me  fait  présumer  que  dans  la  même  suile 
d*in-8®  il  aura  été  précédemment  imprimé  un  Aulu-Gellcj  dç 
même  qu'il  7  a  eu  jusqu'à  trois  Valére-Maxime. 

Sa.  SiLii  Italici  Opvs  de  secvndo  bello  pmico. — Im- 
pressum  Lugduni  expensis  Bartholomei  Troth.  m.  d.  xiii. 
anno  saluiis  :  mense  lanuario.  In- 8°  non  chiffré. 

Edition  donnée  avec  assez  d'intelligence  par  Damiano  Benessa, 
négociant  de  Ragnse ,  qui  a  mis  en  tête  une  préface  i  7.  B.  Sodé- 
rini.  Il  la  termine  ainsi  :  «  Hune  pugilarem  facere  quo  ferri 
commodius  possit  :  curauimns  t7pis  nuper  inuentis  :  ne  desil 
quicq^  unde  studios!  proficîfuat. . . .  Emendaaimos  nos  codicem  : 
sed  qnod  emendaiaa  sit ,  nu  audeo  dicere  :  nifcil  eiiîm.  taie 
preslari  potest  ab homine  in  emundo  nendûdoqne  occupi^o.... » 

53.  Opéra  loannis  loviani  Pôntani.  De  Fortitudîne  : 
liibri  duo.  De  Principe  :  Liber  unus.  Dîalogus  qui 
Charon  inscribifur.  Dialogu»  qui  AntoniuA  inscribitur. 
De  lâberaUtate.  Liber  unus.  De  Beneficentia  :  Liber 
unus.  De  Magnificenda  :  Liber  unus.  De  Spkndore: 
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Liber  unus.  De  Goauiuentia  :  Liber  anus.  De  Obe^ 
dientia  :  Libri  quinq;.  De  Prudentia  :  Libri  quinq; 
—  Impressum  Lugduni  expensis  Barlholomei  Troth. 
H.  D.  xiin.  anna  salutis  :  mense  Februario.  In-S®  non 
chiffré. 

?4.  CATViiiiVs.  Tibvllvs.  Propertivs.  Cn.  Cornelii 
.  galli  poetœ  memoratissimi ,  aut  ut  quidam,  uolut  Mazi- 
miani  quse  recoUigi  potuere  fragmenta.  — -  Impreasum 
Lugdnni  sumptu  honesti  Bibliopolse  Bartbolomei  Trot 
Anno  domini  M&leBimo  quihgentesimo.  xYiu.  die.  xxij. 
MensÎB  SeptembrÎB.  In-8^  non  chiffré; 

Réimpression  des  éditions  sans  date,  qui  elles-mêmes  étoîeut 
copiées  sur  l'Aldine  de  1 5o2.  Celle-ci  contient  de  plus  lesfragmens 
attribués  à  C.  Gallos. 

35.  MAaTiAi<i3.  -— Lugduni  excuaiin  aedibus  lacobi 
Myt  sumptu  honesti  bibliopolas  Bartholomei  Trot  anno 
a  Virginia  partu  millesimo  Quingentesimo  duodevige- 
aîmo  xxTi  die  menais  Octobris.  In*8®. 

56.  CoMMENTARiA  Caesans  nuperrime  impressa  :  ab 
omnibus  erratis  accurate  casdgata  :  et  in  congruam  for* 
mam  redacta  :  quibus  singula  decenter  adduntur  cum 
figuris  Galliae  ac  Pontis  fie  aliorum  locorum  :  pneter  haoc 
«tiâ  addita  est  Hispaniae  descriptio.. 

In  his  autem  Gomentariis  cotinentur. 
De  Bello  Gallico  libri  tui.  &c, 

Nomina  locorum^  ficc. 
Fictura  totius  Galliae^  &c. 

Quorum  figarœ  subsequuntur  cum  machinarum  deda- 
ratione.  Lugduni  ex  offîcina  Guilhelmi  Huyon  Anna* 
M.  D.  XIX.  die  autë.  xx  Decébris.  In-8^  ayec  chiffres^. et 
des  figures  en  bois^  copiées  de  l'Aldine. 
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Imprimé  aTec  un  caractère  dont  la  nelteté  indique  qu'il  est 
nonrellement  fonda  :  c'est  probablement  le  premier  volume 
|>ublié  par  Gaill.  Huyon,  qui  a  mis  un  grand  cadre  ou  car- 
touche en  bois  sur  le  titre  de  la  plupart  de  aea  éditions  in-8*. 

57.  Annei  Lvcani  Poema  nvperrime  impressvm 
atqve  ad  amvssim  castigatvxn.  'i5ai.  —  Finem  aortitus 
est  Lucanus  îsle  Lugdun.  in  officina  Goillelmi  Huyoa 
calchographi  Anno  domini  M.  dxxi  die  vero  decimo 
lulij.  In-8^  FeuiUets  chiflfrés. 

C'est  à  la  découverte  de  ce  rare  volume  que  je'  dois  les  pre- 
mières notions  sur  cette  singulière  collection  d'éditions  contre- 
faites. Le  titre  est  en  ronge,  dans  un  cadre  noir,  gravé  en  bols, 
ainsi  qu'aux  quatre  éditions  suivantes ,  et  au  César,  n^  36. 

58.  ViRGiLivs.  —  i5ai.  In-S®.  Feuillets  chiffrés. 

59.  M.  YiTRY vu  de  Architectura  libri  decem  ^  summa 
diligentia  récognitif  atq;  recusi.  Cum  nonnullis  figuris 
sub  hoc  signo  i^  positis.  num^  antea  impressis.  Additis 
lulii  £rontini  de  aqueduc tibus  libris^  JPP^^  malerke 
affinitafem.  i5a3.  — In-8^^  feuillets  chifirés. 

La  date  est  à  la  suite  de  l'intitulé ,  sans  aucune  indication  à 
la  fin. 

Dans  le  Catalogue  de  La  Vallière,  cette  édition  a  été  confondue 
avec  celle  des  Giunli  de  i5aa ,  sur  laquelle  elle  est  effectivement 
copiée. 

40.  FiiA viTs  Vegetivs  vir  illvstris  de  re  militari.  Sextus 
Iulius  Frontinus  vir  consularis  de  re  militari.  Aelianus 
de  instruendis  aciebus.  Modesti  Libellus  de  vocabuiis  rei 
xnilitaris.  i5a5. — In-8^  chiffré. 

Avec  un  titre  rouge ,  et  figuré  comme  celui  du  Vitruve  qui 
précède. 

L'éditeur  est  Guido  Breêleus,  parisien ,  dont  on  lit  Qne  préface 
k  Louis  de  Bourbon,  évéque  de  Loudun. 
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4 1  •  Terbnti V8  noviter  impreasTs.  1 5^3. — In-8^  sans 
C4idre  en  bois  sur  le  titre. 

Copie  de  rAidine  de  i5âi ,  aT«c  b  préface  de  Fr.  d'AsoIa  à 
Grolier. 

43.  Juir£NAX.i8.  Persias.  —  Excunim  impensis  Bar- 
tholomei  Trot  anno  a  Yii^ginîs  pariu.  m.  ccccc.  xxv. 
die  XIX.  mens  Maii.  In-iâ  coté  en  chiffres  romains. 

Copie  de  TÂldine,  avec  une  Tie  de  luvénal  et  des  argnmens 
d'Ant.  Mancinelli. 

I _ 

43.  Gaurici  Pomponii  Elegiae^  Eclogse,  Silrse^  et 
Epigrammata.  —  1 5a6.  In-8^. 

Je  n'ai  point  tu  ce  livre ,  qae  je  trouve  indiqué  dans  le  Catal. 
Pioelli ,  n**  53a6  ;  mais  je  le  note  ici ,  parce  qu*il  pourroît  bien 
être  de  Timprimerie  des  contrefacteurs  ly^nnois.  Ce  doit  être 
une  copie  de  Téditioa  de  P.  Jttnta,  1604.  In-8^. 

44.  PoNTANi  Opéra.  —  2  vol.  in^^S^  sans  date,  avec 
chiffres. 

Copie  servile  des  éditions  Aldines  de  i5iS  et  i5i8,  dont  on 
reproduit  jusqu'aux  fautes  typographiques.  Ces  deux  volumes 
«le  aont  point  imprimés  à  Lyon  ;  je  les  crois  plutôt  de  Venise , 
sans  avoir  pu  cependant  jusqu'alors  reconnoître  de  quelle  im- 
primerie ils  sont  sortis. 

45.  Stkozzii  Poetae  Pater  et  filivs.  —  In«8^  sans  date, 
mais  avec  l'ancre. 

Cetle  édition  est  imprimée  avec  des  caractères  et  sur  un 
papier  tout-à-fait  semblables  à  ceux  qu'Oporin  employoit  à 
Bàle  vers  i545,  et  je  suis  persuadé  qu'elle  est  sortie  de  ses 
presses  vers  cette  époque. 
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Aldus  Manutius  Ro.  LectorL  S.  * 

CuM  primum  cœpi  «uppeditare  studios» bonos  libros: 
id  solum  negocii  fore  mihî  existimabâ  :  ut  opdmi  quiq; 
libiî  fie  Latini  ;  &  Grseci  exirent  ex  Neacademia  nostra 
cjuâ  emendatissimi  :  omnes'q;  ad  bonas  literas  :  bonaa'q; 
artes  :  cura  :  &  ope  nostra  excitarentur  :  Yerum  longe 
aliter  euenit.  Tantas  molis  erat  Romanam  condere  lin- 
guam*  Nam  prêter  bella  :  quae  nesoio  quo  infortunîo 
eodem  tempore  cœperunt  :  quo  ego  hanc  duram  accepi 
prouinciam  :  atq;  in  hune  usq;  die  m  perseuerant  :  ila  ut 
literDs  iam  seplénium  cum  armis  quodammodo  strenue 
pugnare  uideanf:  quater  iam  in  cedibus  nostris  aboperis; 
&  stipendiariis  in  me  conspiratum  est  :  duoe  malorum 
omnium  maire  Auaritîa  :  quos  Deo  adiuuante  sic  fregi  : 
ut  ualde  omnes  pœniteat  suse  perfidias.  Restabat  :  ut  ia 
Vrbe  Lugduno  libros  nostros  &  mendose  excuderent  : 
&  sub  meo  nomine  publicarent  :  in  quibus  nec  artificis 
nomen  :  nec  locum^  ubinam  impressi  fuerint,  esse  uo- 
luerunt  :  quo  incautos  emptores  falierent  :  ut  &  charac* 
terum  similitudine  :  &  enchiridii  forma  decepti  :  nostra 
cura  Venetiis  excusos  putarent.  Quamobrem  ne  ea  res 
studiosis  damno  :  mibi  uero  &  damno  :  &  dedecon  foret  : 

1  J'ai  rendu  comple,  page  17  de  ce  Tolume^  du  motif  pour 
lequel  Aide  publia  cette  pièce ,  et  de  Tadresse  avec  laqueUe  les 
libraires ,  contre  lesquels  elle  étoit  dirigée  «  ayoiént  cherché  à  en 
détruire  l'efTet. 
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uolui  hac  mea  epistola  ocs  :  ne  decipiantnr,  admonere  i 
infrascriptifl  tiidelicet  signis.  Sunt  iam  impressi  Lugduni 
(  quod  •cierim  )  characteribus  simiUiinis  nostm  :  Yergi- 
lius.  Horatius.  luuenalÎB  cum  Persio.  Mardalis.  Lucamis. 
CatuUus  cum  TibuUo  :  &  Properlio.  Teretim.  in  quibus 
otbus  nec  est  impressoris  nomen  :  nec  locus  :  in  quo 
impressi  :  nec  tépus,  quo  absoluti  fuerint.  In  nostris  uero 
omnibus  sic  est  :  Venetiis  in  sedibus  Aldi  Ro.  illo  :  uel  îllo 
tëpore.  Item  nuUa  in  iUis  uisuntur  insignia.  In  nostris  est 
Delphinusanchone  inuolutus  :  ut  infra  licet  uidere.Prse* 
terea  deterior  in  illis  charta  :  &  nescio  quid  graue  olens* 
cbaracteres  uero  diligentius  intuenti  sapiût  :  (  ut  sic-dixe^ 
rim)  gallicitatem  quandam.  Grandiusculse  item  sunt 
perqûadeformes.  Adde  ^uocalibus  cÔsonStes  non  conec- 
tuntnr  :  sed  separatœ  sunt.  In  nostris  plerasq;  omnea 
inuicë  connexas  :  manum'que  mentientes  :  operae  pretium 
est  uidere.  Ad  haec  hisce  :  quae  inibi  uisuntur  :  incorrec- 
tîonibus  :  non  esse  meos,  facile  est  cognoscere  :  nam  in 
Vergilio  Lugduni  impresso  in  fine  Ëpistolii  nostri  ante 
Bucolicoi$£  Tityrum ,  perperam  impressum  est  :  optimos 
quousq;  autores  :  pro  optimos  quosq;  Et  in  fine  libromm 
Aeneidos  :  in  prima  Epistolœ  nostr»  semipagina  ad  Siix^ 
diosos  extremo  uersu  maie  impressum  est  :  maria  omnie 
cirtm  :  pro  maria  omnia  circum.  ubi  etiam  nulli  accentua 
obseruantur  :  cum  ego  eam  epistolam  propterea  compo- 
fluerim  :  ut  ostenderem  :  quo  nam  modo  apud  nostros 
utendum  sit  accentiunculis.  In  Horatio  :  in  mea  Epis- 
tola  :  secundo  uersu  sic  e£lt  excusum.  Imprissis  uergilia- 
nis  operibus  :  pro  impressis.  Et  tertio  sic  :  Flaccum  ag- 
grssi  :  pro  aggressi.  Grandiusculœ  prseterea  literse  ante 
primam  Oden  primo  :  &  secundo  uersu  sunt  impressorio 
atramento  supra  :  &  infra  :  quasi  linea  conclusae  ^tur-, 
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fiter.  In  Inuenale  in  mea  Epistola  :  tertio  uerau  eat  pubil<« 
camus  :  pro  puUicamus.  £t  decimo  uersu  :  Vngues  qusa 
fluos  :  pro  nngues'q;  snOB.  Item  in  prima  semipagina  : 
Semper  Ôc  assiduo  ruptSB  rectore  :  pro  lectore.  In  eadem. 
Si  uacat  :  &  placidi  rationem  admittilia  :  eadem  :  pro 
edam.  £t  paulo  post.  Gum  tenet  uxorem  :  pro  tener.  Item 
inibi  :  Eigat  aprum  :  profigaL  In  Martiale  statim  in  prin« 
oipio  primie  semipaginaa  est  împressum  literis  grandiua- 

Culis  flic  AMPHITBATRVM  :  prO  AMPHITUEATRYM.  £t  Ut 

«adem.  Quaa  tam  se  posita  :  pro  seposita.  Item  in  Libro 
«ecundo  ad  Senerum  deest  grsecum  $MtTêitmXt»49»  El  in 
Candidum  :  nbiq;  deest  grsecum  :  idest  jm^p •  ^*?im  wmrrm^ 
Et  in  fine  mi»«  f /a«v.  In  Lucano  nuUa  est  epistola  in 
principio  :  at  in  meo  maxime.  In  fine  CatuQi  eam  :  qiia 
in  meo  est:  epistolam  prsetermiserunt.  Qiue  etiam  possnnt 
esse  signa  Lugduni'ne  ;  an  Venetiis  mea  cura  impressi 
fuerint.  Terentiun.  etsi  ego  nondum  cur^iui  imprimen- 
dam  :  tamen  Lugduni  unà  cum  cœteris  sine  cuiusquam 
ndmine  impressus  est  :  Quod  ideo  factum  est  :  ut  emptores 
xneum  esse  :  &  libri  paruitate  :  &  characterum  similitn* 
dine  :  existimantes:  deciperentur.  Sciunt  enim  quem  nof 
in  pristinam  correctioné  :  seruatis  etiam  metris  :  restitue* 
dum  curamus  :  in  summa  esse  expectatione  :  &  propterea 
suum  edere  accelerarunt  :  sperâtes  ante  eum  uenûda-* 
tumiri  :  ^  emittatar  meus.  Sed  ^illeemêdatusexierit  :  uel 
hinc  cognosci  pot  :  ^  stalim  in  principio  sic  est  impres- 
8um  ;  EPiTAPHiVM  TEREMTU  :  pro  Terentii.  Item  fiellica 
preedia  fui  :  pro  pneda.  Et  :  Haec  quunq;  leget  :  pro  qui- 
cunq;.  Prœterea  in  principio  secundse  chartae.  Acta  ludis 
Megalensibus.  M.  Fuluio  aedilibus.  &.  M.  Glabnone. 
Q.  Minutio  Valerio  curulibus  :  pro  M.  Clabrione.  Qu« 
Minutio  Valerio  «diUbu»  curulibua.  Qttod  eliam  putâtea 
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ene  argumentii  :  impreas^ût  akotmehtym  ANBBiiks. 
Ante  etîam  Sororem  faiaà  est.  tshxntu  aaovmentvm. 
eu  argumenta  omnia  Comœdiarû  Terftii  :  non  Terelius  : 
8ed  Sulpitîua  ApoUinam  côpoBuerit.  Sic  enini  in  uetu»* 
tifl8Ûnis  habetur  codicibus.  C.  Sulpitii  Apc^nam  perio- 
cha.  Metra  etiam  confusa  sunl  omnia.  Veniu  enim 
primœ  Bcen»  :  qnse  tota  trimetris  ccmstat  :  sic  tan^  chaos 
in  elementa  :  separati  ab  inuicem  in  suum  locum  sont 
restituendi. 

SL    Vos  tit»c  intro  anferte.  aUte.  Sosia 

Ades  dum  ;  pauds  te  uolo.  So.  Dictum  pata. 
Nempe  :  nt  curentur  recte  faœc.  Si*  Immo  alind.  So. 

qnid  est  : 
Quod  tibi  mea  ars  efficere  hoc  possit  amplius?  &c. 

Ileni  secnnda  scena  :  cuins  très  primi  uerans  sont  trime* 
tri.  Qoartns  tetrameter.  Quintm  dimeler  :  et  csBteri  omnes 
qnadrati  :  sic  esse  débet. 
Si.    Non  dubium  est  :  quin  uzorem  noiit  filins. 

Ita  Danum  modo  timere  sensi^:  nbi  nnptias 

Fntnras  esse  andiuit.  sed  ipse  eadt  foras. 
Da.  Mirabar  hoc  si  sic  abiret  :  et  heri  semper  lenitas 

Verebar  quorsum  enaderet. 

Qoi  postquam  audiuit  non  datmniri  fifio  uxorem  suo. 

Nnnqnam  cniquam  nostrum  uerbum  fbcit  :  neq;  id 
aegre  tulit. 
Sî.    Àt  nunc  Seiciet  :  neq;  (nt  opiner) sine  tuo  magno  malo. 
Da.  Id  nolnît  :  nos  sic  opinantes  dnci  falso  gandio  : 

Sperantes  iam  amoto  metn  :  interea  oscitantes  ob- 
primi: 

Nç  esset  spatîum  cogitandi  ad  distnrbandas  nnptias. 

Astute.  Si.  Camifex  quse  loquif?  Da.  Herus  est  :  neq; 
jp  uideram  &c* 
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Qua  in  re  qouitiu  àt  mifai  kbor:  cogitant  :  qoi  intel- 
legfit.  Certe  plurimum  die  :  noctu'q;  elAbonmm. 

Hec  publicSda  itusimus  ;  ut  ^  libello*  enchiridii  forma 
exciUMemptunu  est  :  ne  decipiator  :  lacila.  n.  coguoacet  : 
Veaetiia'Qe  in  ledibiu  aoctris  impreaù  fuerint  :  an  Lu^ 
^uni  Vale.  Venetiia.  xti  Martii.  M.  D.  lU. 


CATALOGUE 

DES  ÉDITIONS  ALDINES, 

RANGÉ  PAR  ORDRE  DE  MATTÈRES.  ' 

théologie: 

V»  Sans  date,  jtx l  d  i  Spécimen  Biblior.  editionis^  Bebr« 

gr.  et  lat  Feuille  in-folio. 
V.  i5i8.  Sacrae  Scriptorae  veteris^  novaeque  omniai 

gtaece,  In-foL 
V»  San%  date.  Psalterium  graecum,  In-4\ 
R.  1 690.  Biblia  sacra  latina.  In-fol. 
R.  1693»  Eadem»  In-fcJ. 
y.  15^9*  RecognitioVeteris  Testament!  y  perAng.  Ett» 

gubinum  (  Stenchum.  )  iSsg.  In-4^. 
R.  1664.  Eucherii  Comment,  in   Genesim  et  libros 

Regum.  In-foL 


1  La  lettre  Y  désigne  lès  éditions  de  Venise,  la  lettre  R,  celles 
de  Rome  >  et  la  lettre  B ,  le  petit  nombre  de  celles  qui  farent 
publiées  à  Bologne  en  i556  et  iSÔy  par  Aaluine  Manuce»  et 
trente  ans  après  par  Aide  Manuce  son  nereu.  Les  artides  mar- 
ines d'une  *  sont  ceux  qui ,  venus  trop  tard  &  ma  connoissance» 
n'ont  pu  être  placés  dana  les  notices.de  l'autre  Yolume. 

On  ne  trouvera  dans  cette  liste  aucune  des  éditions  reconnue» 
comme  apocryphes ,  et  n'ayant  existé  que  dans  des  catalogues  oa 
notices  fautives;  mais  j'y  ai  admis  celles  dont  la  non-existence  ne 
n'est  pas  parfaitement  prouvée. 
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Y.  1645^  AnU  FlanQÛiui  in  Psalmos  Enarratio;  In-S^» 

V.  1664.  EadevfeAitioaticdor.  Iii*8^ 

R.  i565»  Angelomi  Annofat.  in  libros  Regum^  In-foL 

R.  i563.  TheodiMreti  in  Danielem  Gomment.  In^fol. 

R.  i563.  Eyuadflm  in  CanticnMcanticowMn Ea^lanario^ 
In-^oL 

V*  1671.  P»  de  Patacio  «Enarraiione»  in  Erang.  aec. 
Matthaeum.  Ex  BiU.  Aldina.  2  vol.  in-8^. 

y.  i54â.  (Grimani)  Gomment,  in  Epist^Pauli  ad  Ro- 
manes, et  ad  Gaktas.  1x1*4''* 

V.  1546.  Folengi  Gomment,  in  Joannis  Epiot.  In-8^ 

V.  1 571 .  P.  Ganisii  AuthoritateB  sacrae  scriptorae ,  &c« 
Ex  BibL  Aldina.  4  vol.  in-4''* 

R*  i56â.  Reginal£  Poli  de  ConoSio  liber.  In-^\ 

R.  i56a.  Ejusdem  Reformatio  AngUae.  In-4*. 

R.  1664.  Canones  et  Décréta  ConciIiiTridentini.In*fol. 

R.  1664.  Eadem.  In-4^ 

R.  i564.  Eadem.  In-8^ 

V.  i564.  Eadem.  In-4<'. 

V.  1664.  Eadem.  In-8** 

R.'i564.  Eadem  ^  editio  aecimda.  In-fbL 

R.  1564.  Eadem.  In-4^ 

V.  1^.  Eadfim.  lopâ^ 

R.  1564.  Ead^m^  editio  terfia.  In-fi>L 

R.  1664.  Eadem.  Xn*B^ 

V.  i565.  Eadem.  In^B''» 

V.  x566.  Eadem.  In-S^ 

y.  a  668.  Eadem.  in-8^ 

y.  1 569.  Eadem.  In-S"*. 

y.  1674.  Eadem.  in-8'.  )  j:^.  . 

tr      c  c    «.  j         T     £>•    r  Edition*  douteiuea. 

y.  1575.  Eadem.  In-8*.  J 

y.  1689.  Eadem  ^cum  Indice  Iibr.proliibilorum.In-8^ 
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y.  iô6g.  Orationes^  RespooM,  literae  ac  Mandata  ex 

actis  ConcîUi  Tridenlini  collecta»  In-A^ 
y.  i566«  Conalifiikioiifla  «t  Décréta  Synodi  Medîola^ 

nensû.  In-8^« 
y.  1687.  Conâàtaùoom  et  Pmikgia  FatriarduUaa  et 

Cleri  yenetiarum.  11^-4^^' 
y.  1571»  y.  Quintianus  Patina  de  fiS*  Mioiae  Sacra* 

mento.  £x  Bîbl.  Aldina.  In-4^ 
R.  i564.  Breviaiium  romanum»  In«4bl. 
R.  i568.  Idem»  In-foL 
y.  i574-  Mûide  romaDom.  Ex  Bibliodieca  Aldina. 

In-4^ 
y.  1497.  Horae  Reatae  M.  yîrginif  :  jfnwtf*  Ini-4*». 
y.  Sans  date.  Eaedem.  In-3a. 
y«  i5o5»  Eaedem  :  gifoeoe.  In-3fl* 
y.  i5ai.  Eaedeni  :  gr,  In-Sa. 
y.  Sans  date.  Eaedem  :  gr.  lai*  In^^  ou  in-Sa» 
y.  15751.  Officium  Beatae  M.  yirgtnii.  In-a4» 
y.  1587.  Idem.  In-i  a.  45  figures. 
y.  i556.  AJiieoagora  délia  RÎBumUioiie  de'  morti,  tr« 

da  G.  Faled.  Inn4^ 
y.  i5o5»  Origenis  Homiliae.  InrfoL 
y.  1S1&  Lactantitu.  I»--S^» 
y.  i535»  Idem.  In-8^ 
R.  i56Sw  Caecilii  Cypriani  Openu  In-f<d. 
y.  i5&3»  Gregpru  Naaamseni  Comment,  in  Hexaeme- 

rott  :  kuine.  In-8^. 
y.  i5iG»  EjusdemOrationeftXTi  r^o^ai?.  In-8^ 
y.  i536.  Eî«adem  Omt.  ix.  -*-  Grreg.  Nyaaeni  lib.  de 

Homine  :  graecs.  £a-8^. 
y.  1569.  Due  Orationi  di  Gregorio  Nasano.  trad.  da 

Annib.  Garo.  In-4^ 


ilfi  ÉDITiaNS    ALDINES 

Y.  i55o.  Gregorii  Njaseni  Qrationes  II  de  paaperiln»- 

amandis.  In«-8^» 
Rri565.  Greg.  Nyaaeni  Concieaes.  a  P.  Galesmio  lat.. 

venae.  In-4*. 
R.  i56â.  Greg-Ny88enid©VirginitateKbep,latTewiM. 

In-4^ 
B.  i56a.  Amhrosiî;  Hieronymi  &  Augustim  de  Virgr- 

nifate  opuscula.  In-4^. 
R.  i56a.  S.  Joannîs  Chrysostonû  de  Virginitate  liber,. 

lat»  versus.  Iii-4^. 
V*  1554.  Giov»  Crisostoma  deUa  Providenst  di  Dio. 

Ill-8^ 
R.  i565.  Hieronymi  Epistoke*  3  roi.  in-fbt. 
R.  1 566.  Eaedem.  3  vol.  in-8^ 

R.  i564»  Salvknus  deDei  Judicio  ef  Providentia.  In-fol. 
V*  1554.  Joannis  Damasceni  ady.  imaginum  Oppugna- 

tores  Orationes  r  latine,  In-8^. 
V*  i559*  M.  Ant»  Natta,  de  Deo.  In-fbL 

Il  y  a  des  exempUtrea  datés  de  1 56o. 
V.  i57<K  Ejusdem  libri  edido  altéra.  In-fol. 
V.  i558.  M.  AnU  Nattae  de  Dei  Locutione  Oratia- 

Iii-4^ 
R.  1696.  Oratiode  VûtutiBusD.N.JesuChiîsd.  In-4*.^ 
V.  1 563.  Isotae  Nogarolae  Dialogns  utrum  Adam  vel 

Eva  magis  peccaverit.  Iii-4^. 
V.  i553.  n  sacro  Regno  del  gran  Patrido,  &c.  l!ll-8^ 
V.  i55i.  n  Genesi,  THiimanilà  di  Christo^,  i  SalmL 

Opère  di  P.  Aredno.  In-4**. 
V.  i55a.  P.  Aretino.  Vite  di  Maria  Vergine,  di  S.  Ca- 

terina,  di  S.  Tommaso  d'Acquiho.  In-4^. 
R.  i562.  Marianus  Yictoriua  de  Sacramento  confes* 

âonis.  Ia-8^ 


V. 

V. 

IL 

R. 
R. 
R. 
R. 
V. 
V. 
R. 

V. 
V. 
V. 

V. 

V. 
V. 

V. 
V. 

V. 
V. 

V. 

B. 

V. 

V. 
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566.  Ejusdem  libri  editia  altéra.  In-8^ 

589.  Nie.  Yito  di  Gozze  Discorsi  délia  penitenza» 

In-8^ 
56fl.  L'Arte  del  predicare,  di  Fra  Laça  Baglione.^ 

In-8». 
566.  Catechiamas^  exdecreto  Concilii  TridenLinL 

In-foL 
56&  Idem.  In-8*. 

566.  Idem.  Iii-4*. 

567.  Idem.  In-a^ 
569.  Idem.  In-S^. 
575.  Idem.  In-8*. 

58â.  Idem.  In-8^.  fig.  en  bois» 
567.  Catechismo ,  secondo  il  Concilia  di  Trente. 
In-^\ 

567.  Il  detto.  In-^"^. 

568.  n  delto.  In-8^ 

569.  D  detto.  In-8S*. 
571.  n  detlo.  In-8^ 
573.  n  delto.  In-8^ 
575.  Il  detto.  In-8^ 

58».  Il  detto.  iDr-^'**  fig.  en  bou. 

579.  liorenza   Giufltîniano  ^  del    Dispregio    dd 

Mondo.  In-4*'. 
597.  Il  detto.  In-4^ 
58i.  Pbil»  Mocenici  Instiiutione»  ad  hominum 

perfectionem.  In-fel. 

556.  Ranlo  della  Marchesa  di  Peacara  aopra  la 
paasione  di  Christo»  In-S^.. 

557.  D  detlo.  In-8**^ 

578.  F.  Cornel.  fiellanda  Yiaggio  spiriluale.  In-4^ 

5g  1.  n  detto.  In-8% 


2l8  ÉDITION)»     ALDINES 

V.  1578.  Galir.  Flawima  Oiêàio  de  optiim  pastom 

mimere.  Iii-4^« 
R.  i565.  StanisIaiHoâuCoiifefl8iocatIiolicaefidâ.In4bL 
V»  x543*  MMffsiii  Pétri  Aurelîî  SannaU  Lutherano^ 

rum  Oppugnatio.  Iii-4^^ 

JURISPRUDENCE. 

V.  i555.  Th.  Campegins  Ab  AuctofiUiÉ»  el  Pototate 

Romani  Pontificis.  In-4^. 
y.  i558.  Leonis  Bapt  Alberd  dé  Legito  Fipalificio. 

In-4^ 
R.  i563.  Fr,  Valsas  de  Episcopomm  JuntdictÎQney  et 

Fontif.  Max.  Auctoritate.  lu^\ 
V.  1554.  B.  Fuaii  aurea  Annflla  incquâsitons.  Iii<4^« 
R.  1567.  Lucas  PaelUB  de  judiciaria  Forma.  £q-8*. 
V.  1554.  Tractalus  de  NullitafeilNifr  piocasMiun  a  8eb<^ 

Vantio.  In-S^, 
y.  i553.  Mattik.    Gribaldi    MopEae   Intêrpretaiîonet' 

.  Juris.  In-8®. 
y.  1 56o.  Octav.  Ferrant  de  niadplîiia  EncjcUo  liber.. 

In-4^ 
y.  i56o.  PacisScaJadeComilio  eapejrtit  adhibcwdi)  ia 

eausis  forenaibua.  Inr4^» 

SCIENCES  ET  ARTS. 


y.  1S84.  D.  Alfa.  BeHmm  DedanOio  diffieiUan  ter- 
minorum  Theologiae^  Phileeophiae  at^tie  Logicae. 
In*8^  (Édition  doutevae.) 

y,  i586.  Eadem.  Iii-8\ 

y.  i5i3»  Platonia  Opéra  :^a^â0.  hàrùl. 

y»  i5o3.  Bcnario  ia  Platoais  libros.  Ia«£»1. 

V.  i5i6.  Idem.  la-foL 
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ft  V*  ié97*  lanUiclui»  de  Mysterm  ;  Pi^ochis  in  Plat:. 
Ftellus ,  &c.  Uu,  In-foL 


V- 
V. 
V. 
V. 

V. 

V. 

V. 
V; 
V. 
V. 
V. 
V. 

y. 


V. 


V. 


5i6.  lidem.ifltf.  In-lbL 

495-7-8*  ArâtoteUs  Opéra  :  graece.  5  vol.  in-foL 

55i-5â-53.  Eadem  :  gr.  6  vol.  in-8^. 

$04.  ArirtotelkECwt  ATimalkiin.Theopliragli  Hiafc. 

plantamxn,  &c.'  loi,  In<<£oL 
5i3.  Eaeâem  ilai.  In-foL 
5oS.  Anmenins  Henaew,  MugriiÉiiUwin  Aristo- 

telis  libr.  peii-hermenias  :  gr.  In-foL 
504.  J.  GnMHDAJîcii»  (Pliilopottii»)  în  pofteriora 

Resolntoria  Aristotelû  :  gr.  In-foL 
534.  J.  GraxnniRtîoii»  ia  posteriaro  ReMlntous. 

EuBtratiua  in  eadem  :  gr,  In-foL 
5i  S.  Alex.  ApiMwdîsiei  m  Topîca  Arirtoteb  Ctom« 

mentanî  :  ^.  In-foL 
5:90*  —  in  prion.  Analylîca  ArâMalis  Gomaent. 

gr.  In-fbL 
5ao.  —  in  sophisticoe  Aristotelis  ElenclMs  Coni"» 

uant  gr.  In-^bL 

5a6.  Simplicius  in  libres  de  Cbelo  :  graeoB.  In-foL 
5s6.  —  ia  Himtt  pkyniote  AmBcnltatiania  :  graeee., 

fia-fi>L 
5^7.  —in  libros  de  Anima.  .Alex..  Apbiod.  iit 

libr.  de  Senm,  &c.  graeee,  Ia*foL 
5^7.  J.  Grammaticus  in  libroa  de  Greneratione  et 

Inleritu»  Alex.  Apbvod.  in  Meteorologîca  :  graeee. 

In-foL 
534.  Theottiadus.  Alex*  AphiodiAnaia  de  Anima  : 

graece.  In-foL 
536.  Eastratii   et   aliorum  OommeaL   in   libro» 

decem  de  Moribns  :  gr.  In-fol. 


22a  ÉDITIONS     ALDINES 

V*  1&46.  Ammonii  Hermiae  in  Voces  Porphyriï  Conr-  # 

ment,  graece.  In-8°. 
V.  1 546»  —  In  Praedicamenta  Aristot.  graece,  In-8*. 
Vr  1846.  —  In  Ubnuh  Arist  de  Interpretatione  :  gr.. 

In-8^ 
V.  i55o-5i.  J.B.Camotii  Comment,  in  primnmTheo- 

phrasti  Metaphysice»  :  gr.  In-fol. 
V.  i55i.  Olympiodori  in  MeteoraAristotelis  Comment. 

J.  Grammatici  Scholia  in  eadem  :  gr,  lai.  s  voL 

In-fol. 
V.  1S54.  P8elliinPhyncenAii8t.Commentarii:/a^'ne. 

In-fol. 
•V.  i558.  Syriani  in  Aristotelis  Metaphys.  Comment.. 

latine.  In-4^ 
V.  1543.  Danielis  Barbari  in  Porphyrium  Conmienta-^ 

tiones.  In-4^. 
V.  1497«  Laurentii  Majoli  Epifilides.  In-4^. 
V.  lôog.  PlutarchiOpu8cuIaLxcxxii:^a«^.I)ai-foli(y 

moyen. 
V.  i5a2.  L.  A.  Senecae  natoraliom  Quaest.  libri  vu. 

In-.4*. 
V.  i535.  L' Anthropologia  di  Galeazzo  Capella.  In-8^ 
V.  1545.  IsabeUa  Sforza^  délia  yera  Tranquillità  dell* 

animo.  In-4^. 
Y.  1546.  Le  Occorrenze  humane^  per  Nie.  Libumio. 

In-8^ 
Y.  Sans  diue.  Bemardini  Georgii  Episiola  de  Yiia  soli* 

taria  et  tranquilla.  In-4^. 
Y.  i585.  La  Yiciâsitudine  délié  Cose,  di  Luîgi  Regio^ 

trad.  da  H.  Cato.  In-4'*. 
Y.  iSgs.  La  detta.  In-4^ 
Y.  i5ô8.  F.  Haedi  de  Mûeria  humana  libri  v.  In-4^. 
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V.  1559.  Flavii  Alexii  Vgonii^  de  Iuliae  et  Graecjae 

Calamitatibua.  In-4^. 
V. 

y- 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V- 


V. 

V. 
V. 

V, 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 
V. 

V. 
V. 
V. 

V. 
V. 


557.  Rinàldo  Odoni  dell' Anima.  In-4^ 
676.  Ant  Persio;  dell'Ingegno  deU'huoino.  In»8^ 
58a.  G,  Huarte  Ëssaine  degringegnL  In-8^ 

586.  Il  detto.  In-8^ 

589.  Il  detto.  In-*8''.  (  Édition  douieiue.  ) 

590.  Il  detto.  In-8''. 

5oi.  J.  Fr.  Pici  liber  de  Imaginatione.  In-4*. 
572.  Aldo  Giovane ,  Discorso  intorno  ail'  Ex^cel- 

lenxa  délie  Repubbliche.  10-4*". 

591.  Nie.  Vito  di  Gozzi^  dello  Stato  délie  TAepu- 
bUche.  In-4^ 

589.  — •  Governo  délia  famiglia.  In-8\ 

558.  Diflcorso  intorno  aUe  coae  délia  Guerra^  con 
una  Oratione  délia  Face.  In-4^. 

^58.  I  dieci  Circoli  dell'  Imperio.  In-4''. 
558.  La  Bolla  d'oro.  In-4^ 
545.  Diflconi  di  Franc.  Patritij.  In-8\ 
584.  n  perfetto  Gentil'baomo^  deacritto  da  Aldo 
Mannucci.  In-4°. 

528.  Il  Cortegiano  di  Bald»  GastigUone.  In-fol. 
535.  n  medeûmo.  In-8°* 
541.  Il  medeaimo.  In-8*^. 
545.  H  medeaimo.  In-fol. 
547.  n  medeaimo ,  coU'  aggiunta  d' nna  tavola.  In*8^ 

590.  Oracoli  politici ,  con  i  Fiori  degli  apoftegmi  di 
Plutarco.  In-8^ 

58 1.  J.Iiaur.AnaniaadeNaturaDàemdnum.In-8^ 
589.  Idem  liber.  In-8^ 

587.  G.  Bodino  Demonomania^  trad.  da  H.  Cato. 
I^-4^ 


!223  ÉDITIONS    ALDIKES 

V.  1589.  6.  Bodlimo  DemonoBUua.  Iiir4\ 

V.  159a.  Lia  detta.  In-4% 

V.  1589.  Ia  Yairi  àt  Fascàio  libri  très.  Iii-8>^. 

V.  1555^-6-8.  Plinii  N«li»alis  Hiflt  4  vol.  ûi-8\ 

y.  i540*S6*38.  Eftdeu  :  même  Mition^  avec  les  denx 

premiers  titres  réimprimés» 
V.   1 559.  Eadetti.  lorfoL 
V.  l557.  p.  Manutio  degli  Elem^iti^  6  de'  kr»  effstti. 

In*4"- 
V.  i:Si4.  Autiiores  Reî  nuticae,  Cato,  Varro^  Cola* 

mella^  &c.  Ia-4^ 
V.  i553.  iidem.  I11-40. 
V.  i58i.  L'Agricoltura  di  C.  Stefaao^  tract  da  Herc. 

Cato.  Iii-4% 
V.  1591.  La  medestma.  I»->4^ 
^'  1499*  Dîoscoridea  -«-  Kîcandn  Thoriaca  «t  Alexi* 

pharmaca  :  graeoê^  Iii<*fbL 
V.  i5i8.  Dioscorides  :  gr.  In-4®. 
V«  i5âA-23.  Nicaudrî  Theriaca  et  AleES^avmasa  :  ^. 

In-4*. 
V.  1676.  Andréa  Bacci>  del  Tevere  libri  Ire*  Illr4^ 
Y.  1495.  P.  Bembi  Aetna.  In-40. 
y.  i526.  Hippocratis  Opéra  :  graece*  In-foL 
y.  i55o.  Methodusin  AphorismoaHippocnitis.  Iii-4% 
y.  iSâS.  Galeni  Opéra  :  gratce.  5  vok,  in-fol* 
y.  1628.  PauU  Aeginetae  Opéra  :  gr.  In*f(d. 
y.  i553.  Eadem.  In-8^ 
y.  1Ô58.  Eadem.  In-8^ 

L'une  des  deux  éditions  est  «a  moûn  dealeose. 

y.  1554.  Aetii  Amideni  Libri  medieineles  :  gr.  In-foL 
y.  1 647.  Medici  antiqui  omnes ,  latini.  In*fi^ 
y.  i538.  Celsus^  et  Serenus  Sammonicus.  In-4^. 
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V.  1497*  Averroes  in  librum  Priorum.  -—  Majolus  de 

Gradibus  medîciaarnm.  In-fol. 
V.  Sans  daie.  Oribasii  Sardiani  CoUectoram  medicina* 

littoa  libri  xvii  :  IcÊÉêne.  In-8*^. 
V.  i554»  EjuMlemSyaop8eoaadEiifltatbîamIib.ix:ia^. 

Iiï-8^ 
y.  1549.  Cam.ThomaiiMethodii»aKlciimiidoamorbos 

inlemamm  partinm.  In*^"*. 
y.  1589.  G.  Mesve  libri  de'i  Semplici  purgartivi.  ]u•8^ 
y.  i558.  J^PaGiniMdebiimomliKFaaMtiane.  In-8\ 
y.  1497.  Nie.  Leontcenus  de  Marbo  galNcow  111^4''. 
y.  i56i.  Hieron.   Gabucinius   de  Morbo  cottiilîalû 

I11-4'. 
y.  1846.  Pretiosa  Max^arita  novdila  de  pintes,  lapide. 

In-8^ 
y.  i558.  ArchimedisOperanoniiaIlaaFed,Cosfman- 

dino  lat  facta.  In-fol. 
y*  1499*  '•  Firmicus  et  alu  Teteres  Astrononaî  :  gr^ 

lai.  In-fol. 
y.  i558.  Ptolemaei  Planisphaerium  :  latine.  Jordani 

Planisphaerium;FedericiCom]napQdiiftiCk>n}inent. 

In-4'. 
R.  i56a.  Cl.  PtolemaeuB  de  Analemmate  ; /ki^ifftf .  )n-4^ 

y.  i58i.  Censorinus  de  Die  natali.  In-d"". 

y.  i5i8.  Arlemidorus  de  Sonmiis  :  ^a«o0,  In-8^ 

y.  1554.  I  quattro  primi  Ubri  di  Arcfakettara  dt  F.  Ca- 

taneo.  In-foL  fig.  en  boia. 
y.  1567.  Dell' Architettiira  di  P.  Catamo,  libri  oUo. 

In'-^l.  fig.  en  bois» 
y.  i585.  BrancationuovaDiaeipliBa^êcveni  Artemili- 

tare.  In-fol. 


3^4         :ÉDITIONS    ALBIN  ES 

BELLES-LETTRES. 

V.  i56i.  J.  Camillus  de  Ordine  ac  Methodo  in  sdentia 
Aervandis.  In-4**^ 

V.  1495.  Tlieodori  Gazae  Grammat  graeca.  In-fol. 

V.  i5a5.  Eadem.  În-S\ 

V.  1496.  ThesauruâCornucopiae&HortiAdoiiidisifr» 
In-foL 

V.  i5i3»  Chrysolorae  Erotema&i  %icgraece.  In-8*. 

V.  1617*  Eadem.  In-S**. 

V.  1649.  Eadem.  In-8*. 

V.  1494-5.  LascarisGrammatica  graeca.  Iii*4®. 

V.  Sans  date.  Eadem.  In-é^. 

V.  i5i2.  Eadem.  In-4% 

V.  1640.  Eadem.  In-8\ 

V.  1557.  Eadem.  In-8^ 

Y.  1497.  Urbani  Grammatica  graeca.  In-4^ 

V.  1557.  Eadem.  In-8^ 

V.  i56o.  Eadem.  InrS^. 

V.  i566.  Eadem.1n-8o. 

V.  i5i5.  AldlMaautuGrammaticaeliutitutioiiesgrae- 

cae*  In^4^ 
V.  1570.  Nie.  Clenardi  Institut  lingnae  graecae.  In-8<>. 
V.  i5oa*  Jolii  PoUucis  Vocabularium  :  gr.  In-fol. 
V.  i5i4.  Hosychil  Dictionarium  :  graece.  In-fol. 
V.  i5i4\  Suidas  :  ^oecf.  In-fol. 
V.  1497.  Aldi  Manutii  Dictionarium  graecum.  In-foL 
V.  i5â4.  Idem,  auctum.  In-foL 
y.  1649.  Magnum  Eiymologicum  graecae  linguae  :  gr, 

In-fol. 
y.  1527.  Priscianus  grammaticus^  8tc.  In'4^ 


V. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

V. 

V. 

V. 
V. 

V. 

V. 
V. 
V. 
V- 
V. 
V, 
V. 
V* 
V. 
V. 
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5oi.  Aldi  JManutii  Gnmmatîoa  latina.  In-4^. 

5o8.  Eadem»  ln-4^ 

5 14.  Eadem.  I]i-4S 

SaS.  Eadem.  In-4S 

558.  Eadem.  In-4?. 

56 1.  Eadem.  In-8^ 

564.  Eadem.  In-8''. 

568.  Eadem.  ln-8^  (Édition  dontenae.) 

575.  Eadem.  In^^ 

576.  Eadem.  In-8^ 

56i.  Aldi  Manudi P.F. Ordiograpliiae Ratio. Ia>8*. 
566.  Eadem ,  editio  auctior.  lu-S"** 
591.  Eadem.  In-8^ 

575.  Epitome  Oitbograpbiae  Aldi  Manotii  P.  F. 
In-8^ 
^90.  Idem.  Iii-8% 

557.  Th.  Liaacri  de  Structara  ktini  sermonis  libri 
aex.  In-8^ 

656.  Laurentii  Vallae  Elegantiaram  libri.  In-4*^ 

558.  Aldo  Manutio,  Elegsaize  della  lingua  latina  • 
tosoana.  In^S''. 

558.  Autre  édition^  soiu  la  même  date» 

559.  Le  dette.  In-S*. 
56 1.  Le  dette.  In-8^ 
563.  Le  dette.  In-S^*. 

565.  Le  dette.  In«-8^ 
570.  Le  dette.  In*8^ 
575.  Letlette.  IIl•^^ 
58o.  Le  dette.  In-8^ 
586.  Le  dette.  tn-8\ 
594.  Le  dette.  In-8^ 

584.  JN'.FrtfcUUIuQ^ae8tione8Grammaticae.In-S^ 

i5 
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V.  i584«  Nic.FriBcUmi  Strigilis  Grammatica  In-8^ 
V*  1576.  F.  Ang.  Rocca  Osserranom  auUe  beUezse 

deOa  lingua  latina,  In-S"** 
V.  iSgOb  Le  dette.  In-8''. 

V.  1499*  Nie.  Perotti  Cornticopiae  latinae.  In*ibL 
V.  i5i3.  Eaedem.  In-fol. 
V.  1617.  Eaedem.  In-fol. 
V.  1627.  Eaedem.  In-fol. 
V.  i54â.  Ambr.  Calepini  Dictionariiunu  bi-foL 
V.  1548.  Idem.  In-foL 
V.  i558.  Idem.  In-foL 
V.  i564.  Idem^In-foL 
V.  1573.  Idem.  In-fol. 

Les  étions  de   1650-59-59-63-75*76-77-99»  citées 

dans  la  Série  »  aoot  probablement  toutes  apocryphes. 

V.  1541.  Regole  Grammaticali  deila  Tolgar  lingaa^  da 

Fr.  Fortanio.  Ia-8% 
V.  i545.  Le  dette.  In-8^ 
Y.  i56a.  Le  dette.  In-8% 

V.  i52i.  LeVl]lgarifilegantiedliNic•Libllnlio.Ill-8^ 
V.  1543.  Fr.  Aluniio  Richezze  délia  lingna  v<olgare. 

In-foL 
V.  i55i.  Le  dette»  dall' Antore  molto  ampliate*  In-fd. 
V.  15S9.  Orthographia  Manutiana  ia  tarole* 
V.  1608-9.  Rhetores  graecL  2  yoL  in-foL  moyen* 
V.  1633.  Rhetores  graeci»  lat  veni.  In-foL 
Y.  i555.  D.  Longinus  de  Sublinitale  :  graece,  Iii*4^. 
Y.  1641.  Bart.  Riccina  de  Imitatûme.  In-8^ 
Y.  1645.  Idem.  In-8^ 

R.  1662.  Ant.  Bemardi  InBtitQtio  in  Logicam»  Iq-4^ 
Y.  i554*  Jovitae  Rapicii  de  Numéro  omlorio  libri  r, 

et  Carmina.  In-foL 
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V.  1575.  OctaTianui  Ferrarnu  de  Sermonibiift  exoteri- 

V.  i5iS.  .RhetorumgraecorumOraâone8t^pnaMM.Spar» 

ties  in-foL 
V.  1604.  Demostheiiis  OFationet  :  jT.  In-foL 
y.  i5o4.  Eaedem  :  gr.  la-^L  editio  altéra. 
V.  1554.  Eaedem  :  graece.  3  vcd.  in-8^ 
Y.  1549.  Demoftheniâ  OnUiones  coatra  PUlippuin ,  a 

P.  Manutio  latinitate  donatae.  Iii*4''. 
V.  i55i.  Eaedem.  In  4^ 
Y.  i555.  Oratione  di  Demosthene  contra  la  kgge  di 

Lettine.  In-8^ 
Y.  i554*  Due  Orationi  di  Eschine  e  di  Demosdiene. 

In-8^ 
Y.  1557.  Cinqne  Orationi  di  Demoadiraey  et  nna  dt 

Eschine.  In-8°. 
Y.  i5oS.  Ulpianî  Enarrationea  in  Demoatfaeaem  :  gr* 

Y.  tS%^.  Eaedem  :  gt,  In-fbL 

Y.  1534.  Isocrates,  Alcidamaa,  Goif;iaa^  Ariitides, 

Harpocration  :  gr,  In-foL 
Y.  1549.  Plt^tonifly  Thucydidi»  et  Demoathenia  Ora* 

tiones  funèbres  :  graece,  In-8^. 
Y.  SiMFiê  daie.  Dionia  ChryBoatomi  Qratîones  z.xxx: 

graece^  f  n-8^« 
Y.  i58â-83.  Ciceroy  cum  MannuccÎMiim  OommenU- 

riis.  10  voL  in-foL 
Y.  i5i4«  Ciceronis  libri  Oratorii.  In-4^. 
Y.  1621.  lidem.  In-4^ 
Y,  i535,  Cdem.  In-4^ 
Y.  1Ô46.  lidem.  In-8^ 
Y.  i55o.  lidem.  a  toJ.  in*8% 
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V.  i554.  CSc.  libri  Oratorii.  a  yoL  Wr%\ 

V.  i55g«  Ildem.  avoI.  in-8^ 

V*  i564«  lidem.  a  toL  in-S^ 

V.  iSGg.  Edem.  a  voL  in-S''. 

V.  1569.  Iî<l6i>^*  ex  BibL  Aldituu  a  vol.  in-8^ 

V.  iS83.  Edem,  cnm  Comm.  Aldi  Manucciï.  P. F* 

2  vol.  in-fol. 
V.  i5ig.  Ciceronia  Orationes.  3  vol.  in-8^* 
V.  1540-41.  Eaedem.  3  vol.  in-S^ 
V.  1546.  Eaedem.  3  vol.  in-S^ 
V.  1^0.  Eaedem.  3  vol.  in-8% 
•V.  1554.  Eaedem.  3  voL  in^S"^. 
•V.  1559.  Eaedem.  3  vcd.  in-S^ 
•V.  i56a.  Eaedem.  3  vol.  in-S^ 
V.  i565.  Eaedem.  3  vol.  in-8^(  Edition  tràfl<lonteiiBe.) 
V.  1569.  Eaedem.  3  voL  in-8^ 
V.  1570.  Eaedem.  Ex  BiU.  Aldina.  3  vol.  ia-S'^ 
V.  1678-79.  Eaedem,camCom.P.Maiiiitu.5voLiii-foI. 
^V.  157a.  Ciceronia  Oratioiies  in  Antonium^  cnm  Com. 

P.  Manntii.  In-8\ 

V.  iSoa.  Ciceronia  Epiatolae  ad  familiarea.  In-8^ 

V.  i5is.  Eaedem.  In-8^ 

V.  iSaa.  Eaedem.  In-8^ 

V.  i533.  Eaedem.  In-8^ 

V.  1 540.  Eaedem ,  cum  SchoIiÎB  P.  Manutii  In-8^ 

V.  1643.  Eaedem.  In-8^ 

V.  1546.  Eaedem.  In-S"". 

V.  1S48.  Eaedem.  In-8^ 

V.  i55a.  Eaedem.  In-8^ 

V.  1554.  Eaedem.  In-8\ 

V.  i556.  Eaedem.  In-8®.  (Edition  doutenae.) 

Y.  i56o.  Eaedem.  In-8^ 


V. 
V- 
V. 
V. 

V. 
V. 

V. 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 

V. 
V. 
V. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
Y.. 
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56â.  Gic.  Epbtolae  ad  familiares,  Ill-8^ 
566-67.  Eaedem.  In-S^* 

571.  Eaedem^  cum  Comment.  P.  Manutii.  Iq-8^ 

572.  Eaedem.  In-S"*.  (Édition  doutense.) 
575.  Eaedem.  In-8^ 

57g.  Eaedem.  In-lbL 

58a.  Eaedem»  In-foL 

Cest  rédidon  de  j  679  avec  an  noinre^  titre. 

5i3»  Cïicereim  Epiatolae  ad  Atticum.  In-8^. 
5^1.  Eaedem,  In-8^ 

540.  Eaedem>  cum  Scholiis  P.  Manutii.  Inr8°». 
542.  Eaedem.  (Édition  douteuse.) 

544.  Eaedem.  In-8^^ 
548.  Eaedem.  In-8^^ 

55 1.  Eaedem.  In-8^ 
554-55.  Eaedem.  In-8®» 
558-59.  Eaedem.  In-^""- 

56 1.  Eaedem.  In-8V 

563.  Eaedem.  In-8\ 

564.  Eaedem.  In-8^. 
567.  Eaedem.  In-8*^ 
570.  Eaedem.  In-8^ 

570.  Eaedem.  ex  Stbl.  Aldina.  Tn-8^ 
582.  Eaedem^  c.  Comm.  P.  Manutii.  In-fer. 
ôaS.  Ciberonift  Opéra  pbiloflophica.  :9  voL  iu-^<^;. 

541.  Eadem.  2  vol.  in-8°. 
546.  Eadem.  2  vol.  in-8^ 

552.  Eadem.  2  voL  in-8°* 
555-56.  Eadem.  2  vol.  in-8^ 
56o.  Eadem.  2  vol.  in-8''«, 

562.  Eadem».  2  vol.  in -8°. 

565.  Eadem,  2  vol.  in-^""^ 
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Y.  i583.  Cicer.  Opéra  philoseplnca,  cum  Comn.  Atdi 

'   Manutii  Juniorù.  a  vol.  in-IoL 
y.  i5i7.  Ciceronia  OScionim  lih.  lu.  Cata  Major >. 

Laelki»^  &o.  In-8\ 
V*  iSig.  lidem.  In-8''» 
V.  i54i.  lidem.  In-8^ 
V.  1645.  lidem.  In-8\ 
V.  1548.  lidem.  Iii-8\ 
y.  i552.  Iidem.IiH8'. 
y.  i555.  lidem.  In-8\ 
y.  i55gc  lidem.  In-fi". 
y.  1Ô61.  lidem:  Ia-8^ 
y.  i564.  lidem.  Iii-8\ 
y.  1667.  lidem.  In-8°. 
y.  1670.  lidem.  £x  Bibl.  Aldina.  Iii-8*. 
y.  i58i.  Iidem^cumComm.AldiMaiiuccii.P.F*in-foli 
y.  i554.  Oratione  di  Cicérone  ^^  in  difesa  di  Milone^ 

trad.  da  G.  Bonfadio.  In--8''. 
y.  i5£|6.  LieFilippichediGioerone>trad..da6.Raga«» 

soni.  In-4''. 
y.  1645.  Epifltole  famigUari^  (trad.  da  Goido  Iidlgio.) 

In-8°. 
y.  1645.  Lie  dette  ^cŒQimolloatadioriyedateecoKrettak 

In-8% 
y..  1S48.  Le  dette.  In-8^. 
y.  1649.  Le  dette.  In-8^ 
y.  i55i.  Le  dette.  In-8\ 
y.  i55a.  Le  dette.  In-8\ 
y.  1554-56.  Le  dette.  Ia-8\ 
y.  1559.  Le  dette.  In*8\ 

V.  i56o.  Ledetie.  In-8'.  )  ÉdihW *«».««.. 
Y.  i56i3.  Le  dette.  In-8°.  j 
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▼.  iS66.  Epîâtole  famigliari.  In-8^ 

V.  1 573.  Le  delte.  I11-8*». 

V.  i5â6.  Le  Piftoleâi  Cicérone  a  Bruto,trad.daAiit. 

Maggi.  In-B''. 
V.  i555.  Le  Pistole  di  Cicérone  ad  Attico^  trad*  da 

M.  Senarega.  In-S"". 
V.  Sans  date.  Le  dette.  In-8\ 
V,  1657.  Le  dette.  In-8\ 
Y.  1569.  Ledetle.  In-B^ 

*  R.  i588.  Instruttionedi  Cicérone  a  Qmnio  il  fratello^ 

trad.  da  Aldo  Man.  In-i  a. 
V.  1546.  In  librosCicer.de  art^Rhetorica  Commenta- 

rii.  In<-fol. 
V.  i55i.  Cdem.  In-foL 
V.  i56i.  lidem.  In-fol. 

Y.  1 5âa.  AjBconiua  Pedianus  in  Cicer.  Orationes*  &i"8*; 
Y.  1647.  Idem.  In-8\ 
Y.  i555.  Idem.  In-8^ 
Y.  i565.  Idem.  In-8\ 
Y.  1547.  ^  Ciceronis  Oratiûnes  Doct  iriror.  Lncn- 

brationes.  In-foL 
Y.  i552.  Eaedem.  lu-fol. 
Y.  i558.  Bem.  Lanredani  in  Qrat  de  L^e  agraiia 

Comment.  In-4*'. 
Y.  i543.  Hieron.FerrariiEmendationea  in  Cicer.  Piî- 

lippicaa.  In-8^. 
Y.  i55&  P.  Manutii  in  OratproSextio  Comment  In-S". 
Y.  1559.  Idem.  In-8***. 

*  R.  1672..  Ejnsdem  in  Qrat  pro  Archia  poeta  Com« 

ment.  In-4®. 
Y.  1549.  Fr.  Priflcianensb  Obsenr.  in  Cicer.  Epiitolaa* 
In.8\ 


âS2 
V. 

V. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
Y. 

V. 

V. 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 
V. 
V. 

V. 


v: 

V. 
V. 


V. 


Y. 
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555.  Hier.  Ragassonii  Comment  in  Cic*  Epiit.  aii 

familiares.  In-8''. 
547.  F«  Mannrii  Comment  in  EpisU  ad  Atticum. 

In-8". 

553.  Idem.  In-8\ 
557.  Idem.  In-8% 

56 1.  Idem.  In-8\ 
563.  Idem,  In-4% 
57s.  Idem.  In«8\ 

557.  F*  Manatii  in  Epist  ad  Brutum  Comment 
In-8\ 

562.  Idem.  In-S"".. 

570.  Nizolii  Thesauros^Ciceronianufl.  In-foL 

576.  Idem^.  In-fi^ 

591.  Idem.  In-fol. 

570.  CiceroniB  EpitJheta  a  P«  J.  Nunnesîo  colfecta* 

^n-8^ 

57S.  liocntioni  dell'EpiBtdledi  Cicérone.  In-8% 
58a.  Le  dette.  In-8\ 
587.  Lq  dette.  In-8\ 
594.  Le  dette.  In-8''. 
546.  Ciceronis  Defenriones  contra  CalcagnimimV 

per  Jac.  Grifolum.  In-8^. 
5 14.  Qnintilianus.  (Institut.  Qrat]  In-4\ 
531.  Idem^In-4°. 

498.  J.  ReuchUn  ad  Alex,  tx  Oratio.  In-S"*. 
5qi  .  Bem.  Justiniani  ad  Lad.  xi  Oratio.  In-4'*» 
5oi.  Hieronjmi  Donati  ad  CluîstianiBamum  THe^ 

gem  Oratio.  In«8''. 
5o9.  J.  B.  ^gnatii  Oratio  in  hodem  B*  Fnmulit 

In-S". 
504.  Scip..  Carteromachi  Oratio..  In-8^« 
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V.  Sans  date.  Clirbt.  Longolii  Defensiones  duae»  In-S^. 
V*  1645.  BernardiniPariheniipFolingualatinaQratio. 

Iii-4% 

546.  Ferdin.  AbduenBÎs  Oratio  et  Epigrammala. 
In-8\ 
548.  P.  Paachalii  in  Maulii  Parricidaa  Actio.  In-S"". 

55 1.  Vict  Fausti  Orationea  quinque.  In-4''. 

552.  Adeodad  Senensia  TheoL  Oratio  habita  ia 
Concilio  Trid.  In-4^ 

554.  Bern.  Lauredani  Oratio  in  fanere  Ant«  Tri^d«« 
aani.  In-4''. 

55a.  Lud.  Pariaeti .  ad  Regienses .  Orationes  très. 

In-8*. 
55g.  Eaedem.  In-S"*. 

C'ect  rédilion  de  166a,  avec  un  nouTcan  tilre. 

557.  Jac.  Grifoli  Orationes.  In-4°. 

555.  Ant  Mureti  Orationes  très.  In-4''. 

575.  Mureti  Orationes  et  Carmina.  In-8*'. 

576.  Eadem.  In-8''. 
La  même  édition  j  ayec  une  antre  date. 

555.  C.  Sigonii  pro  Eloquentia  Orationes  lui.  In''4*. 

560.  Sigonii  Orationes  septem.  In-4''. 

556.  Mich.  Th.  Taxaquetii  Orationes  duae.  In>4^. 

558.  Hier.  Faleti  Orationes  m.  In-fol. 

559.  Orationes  in  fanere  clarorum  viromm.  In-4''. 
56  !•  J.  Sadoleti  et  B.  Campegii  Orationes  duae» 

In-4^ 

56 1.  J.^B.  Pignae  m  funere  Francisci  n  Oratio. 
In.4^ 

564.  VaL  Palermi  Orationes  duae>  et  pastorale 
Carmen.  In-4'*. 
y.  1579.  Raph.CylIeniiAngelii  Orationes..  In-8% 


V. 

V. 
V. 
V. 

V. 

V. 

V. 

V. 
V. 
V* 
V. 

V. 
V. 

V. 
V. 

V. 

V. 
V. 
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B.  i5&5.  AldiManutnP.F.OratioadSktanv.lB-foL 
C'est  ]Bal4-propo8  que  dans  l'aotre  Tokune  j'ai  placé 
cette  pièce  à  l'année  i583. 

*  Pisae.  i587.  Aldi  Man.  P.  F.  Oratio  de  Fr.  Medices 

Laudibus.  In-4°. 
V.  i536.  Aristotelis  Poetica  :  gr.  lat.  Ini-8'*. 
V.  i5o5.  Florikgium  Epîgrammatum  :  ^o^ce.  In-SV 
V.  iSai.  Idem.  ^.  In-8^ 
V.  i55o-5i.  Idem.^.  In-8^ 
V.  1604.  HomentB.  ^.  2  vol.  in-8\ 
V.  Sans  date.  La  même  édition ,  dont  ieff  exemplaires 

sur  vélin  n'ont  point  de  date. 
V.  1617.  Idem,  â  vol.  in-8°. 
V.  i5a4.  Idem.  2  vol.  in-8°. 
V.  1 5d  1 .  Didymus  et  PorphyiioA  in  Homenim  :  graece. 

In-8^ 
V.  i5a8.  Didjmus  in  Odyueam  :  graece,  In-8^. 
V.  Sans  daté,  Quintiu  Gfdaber,  Tryphiodorna^  Cohi- 

tlius  :  graece.  In-8''. 
V.  i4g5.  Theocridis,  HerioduB,  &c.  ^.  In-fi^* 
V.  i55ô.  Moschi,  Bionis^  Theocriti  IdylHa  aliquol^  ab 

Henr.  Stéphane,  lat.  faota.  Tn-4''. 
V.  i5i3«  Pindarus^  Callimachus  ^  Dionysiiia^  Lyco« 

phron  %  graece.  In-8°. 
y.  i5ai.  ApoUoniua  Rhodios  :  ^a€«0.  Iii«8\ 
y.  i5i7.  Oppianus  :  gr.  lat.  In-8°. 
y.  Sans  date,  Musaeus  de  Herone  et  Leandro  :  gr.  lat. 

In-4°. 
y.  1617.  Musaeus  :  gr.  lat.  Orpheus  :  graece.  In-^**. 
y.  i5o4«  Greg.  Nazanseni  Carmina  :  gr.  iat.  Iti*4'*. 
y.  Sans  date.  Nonni  ParapL  in  Evang.  sec.  JoaUnem. 

graece.  In-4''. 
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V.  iSi8.  Aemihjlmigr*  In•*8^ 

V.  i5oa.  Sophocles  :  ^.  In-8^ 

V.  i5o3.  Euripide»  :  gr,  2  vol.  m-*8^ 

.Y«  i5o7.  Eurip.  Hecubft  et  Iphigenia  in  Avlide^  ab 

Erasmo  lat.  venae.  In-S"*. 
V.  1498.  Arirtophanis  Comoediae^  cum  Schcdiis  :  gr^ 

In-fol. 
V.  1534.  Poetae  très  egregij,  Gratit»^  Nemenanua^ 

Calphumios^  &c.  In-8*'. 
V.  i5oi-a.  Poetae chrifldaniVeteres^Pnidentiiia^Sedu» 

Un»,  JuTencus,  &c.  a  vol.  in-4*'. 
V.  i5i7.  Veterum  Poetarum  in  Priapmn  Loraa,  &c. 

In-8^ 
V.  1534.  lidem.  In-8'. 
V.  i5oo.  Lucrelius.  In-4''. 
V.  i5i5.  Idem.  In-8% 

V.  i55o.  Idem.  In-8°.  (Édition  très-doutense. ) 
y.  i5oa.  Catullus^  Tibullu8^Propertius.In-8°« 
V.  i5i5.  lidem.  in'-8^. 
V.  i568.  lidem^cnmnotisMaretî.  In•8^ 
V.  i56s.  lidem.  In-8'*. 

V.  1554.  CatuBus^  cum  Comment  Mnreti.  In-8\ 
V.  1664.  Catullus.  In-8''.  (Édition  très-doutease.) 
V..  i566.  CatuUo»^  cum  Gomment  AcbiBisStatii.  In-8*, 
V.  1667.  TibuUus^  cum  Gomment  AcbiUisStatiLln-8''. 
V.  1601.  Yirgilius.  In-8** 
V.  i5o5.  Idem..  ^-8**. 
V.  1614.  Idem  y  edente  Naugerio.  In•8^ 
V.  16517.  Idem,In-8°. 
y.  1641.  Idem.  In-8\ 
y.  1645.  Idem.  In-8\ 
y.  i555.  Idem.  In-8\ 
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V.  i558.  Virgilius,  cum  notb  P.  Manudi.  Iu-8^ 

V.  i56o.  Idem.  In-8% 

V.  i565.  Idem,  Iii-8% 

V.  1576,  Idçm,  cum  notis  J.  A,  Meyen.  In-S"*. 

V.  i58o.  Idem.  In-8^* 

V.  i585.  Idem.  In-8%fig. 

V.  1642.  Il  Libro  ottavo  de  la  Enéide^  trad.  da  Giovw 

Giiutiniano.  In-S"". 
V.  i5oi.  Horatius.  In-8\ 
V.  iSog.  Idem.  In-8**. 
V.  1619.  Idem.  In-8\ 
V.  1527.  Idem.  In-8\ 

V.  1 555.  Idem ,  cum  notis  Aldi  et  Mureti.  In-S*^» 
V.  1559.  Idem.  In-8% 
V.  i66i.  Idem.  IIl-8^ 

V.  1664.  Idem^cum notis  Aldi^Mureti>.etMich.BratL 
In-8^ 

V.  i566.  Idem.  In-8\ 

V.  i566.  Idem^  cmn  notis  D.  Lambrai^  ^-4"*» 

V.  1570.  Idem,  cmn  notis  Mureti  et  Brnti.  Ex  KbU 
Aldina.  In-8^ 

B.  i586.  De  Laudibua  Vitae  rustiqae  Ode  Horatii  ab 
Aldo  Manuccio  explicata.  In-4*'* 

V..  1546.  Fr.  PedimontiiinUorat.Art.poetîc.EcpIira- 
sis.  In-4''.. 

V.  i553.  Jas.  de  Nores  in  BEovatii  Art.  poet  Interpre- 
Ulio.  In-8^ 

y.  1 554.  Fr.  Luisini  in  Horatii  Artem  poet.  Comment* 

In-4^ 

V.  1676.  In  Horatii  libr.  de  Arte  poetica  Aldi  Mapi^ 

P.  F.  Comm.  In-4^ 
V.  i5oa-3.  Ovidii  Opéra.  3  vol.  iji-^i!"^ 
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V.  i5i5-i6.  Ovidii  Opéra.  3  vol.  m«8^ 

V.  1533-34.  Eadem.  3  vol  ill-8^ 

Y.  i5i5.  Ovidii  LibriAmatorii.In«8^(Édit.  des  Junte.) 

y.  i583.  Ovidii  Heroidum  Epistolae^  cum  Scholiis. 

In-8% 
V.  i588.  Eaedem.  In-8^ 
V.  1575.  Herc.  Ciofani  in  Ovidii  Metamorph.  Obser- 

vationes.  In-8°« 
V.  i58o.  Ëjuad.  Scholia  in  Ovidii  Halienticon.  In-S". 
V.  i5o2.  LucanuB.  In-S""» 
V.  i5i5.  Idem.  In-8^ 

V.  i5a3.  yaleria8Flaccù8;OrpheiAi^on,£s^iit«.  In-8''. 
V.  i5â3.  Silius  Italiens.  In-8\ 
y.  i5o2.  Statius.  In-8°. 
y.  1619.  Idem•In-8^ 
y.  i5oi.  Javenalis  et  Penins.  In"8^ 
V.  i5oi.  lidem  :  réimpieasion  postérieure  de  plusieurs 

années.  In-8'*. 
y.  i535.  lidem.  In-8^ 
y.  i5oi.  Martialis.  In-8°. 
V.  1617.  Idem.  In-8°. 
y.  i5i7.  Ausonius.  In-8'*« 
y.  i5a3.  Claudianus.  In-^^ 
y.  i5aa.  Plautus.  In-4''. 
V.  1617.  Terentius.  In-8°. 
y.  i5ai.  Idem.  In-S^ 
y.  1641.  Idem.In-8^ 
y.  i54&.  Idem.  In-8% 
V.  i553.  Idem.  In.8% 

y«  i555.  Idem^cnmnotisAiit  Mureti.In-8**. 
y.  1558-59*  Idem,  etun  ejusdem  notis.  1^-8*". 
y.  i56o.  Idem.  In-8% 
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V. 

V. 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

V. 

V. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 


V. 
V. 


565.  TerentiiM.  Iii-8\ 

565,  Idem.  In-S*".  (Edidon  doateoae.) 

566.  Idem.  In-8^. 
570.  Idem.  In-S*"* 

Ç70.  Idem  cum  Gomment.  V.  Cordati.  Ex  BibL 
Aldina.  In-8^ 
575.  Idem  cum  SchoUis  Mm!«ti.  In«8% 

545.  L'Andria^  et  l'Emiucho  di  Terentio^  trad.  da 
Giuftiniano.  JIl-8^ 

546.  Le  Comédie  di  Terentio  volgari.  In-S"*. 

585.  Aldo  Mannucci^  LfOcutioni  di  Terentio.  InS^* 

517.  Senecae  Tragoediae.  In-S''. 

5o5.  Pontani  Carminam  tomua  primas.  Iii*8*. 

5i3.  Idem.  In-8^ 

533.  Idem.  In-8\ 

5i8.  Ejofldem  Carm.  tomus  alter.  Iii-8^. 

504.  Gimbriaci  poetae  Enoomiaatica  ad  Federi- 
cum,  &c.  In-8^ 

505.  Adriani  Gardinalis  Venatîo.  In-S*. 
5o5.  J.  Aurelius  Augurellus.  Iii-8^. 

5i3.  Stroz2di  poetae  Pater  et  Filîus.  In-S"". 

5^7.  Sannazarii  Garmina.  In-S"". 

598.  Eadem.  In-8°. 

533.  Eadem.  In-S"". 

535.  J.  Sannazarii  Opéra  omnia  (poetica)  latine 

acripta.  In-8°. 

570.  Eadem.  Ex  Bibl.  Aldina.  In-8'*. 
539.  J.  Gottae  Garmina^  Sannazarii  Odae^  Ele^ 

gia,  &c.  In-8°. 
le  croM  celte  édition  imprimée  Apvd  Sabienatê  frûUreê* 

546.  Scip.  Gapicii  Garmina.  In-8*. 
55o.  Domiiii  Marini  Garmina.  In-8*'. 
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y.  i55o-5i«  Lnd.  Parifleti  Theopeiae  libri  ses.  In-S''. 

V.  i55i.  NatalîsCoiiiitoindeyeoiationelibriiin.In-S''. 

V.  i554.  Nie*  Liburiiii  Epithalaaiium.  Iii*4''*^ 

y.  i556.  Bern.  Tomitani  ClonîciM.  In-8% 

y.  i556,  Ejusdem  Gorydooi.  In•8^ 

y.  1 557.  Hier.  Faletas  de  Bello  Sicambiico^  &c.  In-4''. 

y.  i558.  Bem.  Georgii   Epitaphia  et  f^ugrammata. 

In-4^ 
y.  Saru  date.  Même  édition  que  la  précédente. 

y.  i558.  Gregorii  Gorrari  Progne,  tragoedia.  In-4*'. 

y.  i583.  Germani  Audeberti  yenetiae.  In-«4''. 

y.  i585.  Scipii  Grentilia  Solymeidos  libri  duo  prîores. 

In-4^ 
Lucae.  i588.  Lepidi  Philodoxios  :  Fabula  ab  Aldo  Ma- 
nuccio  édita.  Inr-S"". 


y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 

y. 
fi. 


5oa.  Il  Dante.  In-8% 
5i5.  n  Dante.  In-8''. 
5oi.  Il  Petrarca.  In-8^ 
514.  n  medesimo.  In-8^ 
521.  n  medesimo.  In-8^. 

533.  n  medesimo.  In-S*"* 
546.  U  medesimo.  In-S**. 

541.  Stanee  di  Ang.  Politîano.  In-8^ 
5 14,  Arcadia  del  Sannazaro.  In-S"". 
534-  La  medeaima.  In-8''. 

534.  Sonetti  e  Canzoni  del  Sannazaro.  tn-8°. 
545.  Orlando  forioso  di  L.  Ariosto.  In-4''. 

553.  StanzepastoralidiBald.Castiglione^eleRime 
di  G.  Cono.  In-^% 

554.  Poene  volgari  di  Lorenzo  de'  Medici.  In-8''. 
557.  Ant.  Castellani  Stanze  in  Iode  ddile  Donne  di 

Faenza.J[n-4°. 
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y.  1 557*  Sonetti  moralî  di  P.  Maasolo.  In-8''« 

V.  1 569.  Rime  di  Annibal  Caro»  In«-4''. 

V.  1673.  Le  dette.  In-4% 

V.  i58i.  Rime  e  Prose  di  T.  Ta580.  IIl-8^ 

V.  i58â.  Le  dette;  parte  prima  e  seconda.  In-is. 

V.  i583.  Le  dette.  In-is^fig.enbois. 

V.  i585.  AggiuntaaIleRimeeProsediT.Tasso.  In-is* 

V.  i58g.  Rime  di  Savino  Bobali.  Iq-4''. 

Y.  i543.  Orbecclie^tragediadiG.BattGiraIdiCinl}iio« 

Iii-8\ 
V.  1547.  Didone^  tragedia  di  Lod.  Dolce.  In-S**» 
V.  1649.  Giocasta,  tragedia  di  Lod.  Dolce.  In-8°. 
V*  1549.  Fabritia,  comedia  di  Lod.  Dolce.  In-8''. 
V.  i55o.  Comedia  del  Sagrificio  degli  Intronati.  In*8*« 
V.  1670.  Nie.  Gaidani^  Eustachia,  comedia.  In*8°. 
V.  i58a.  GliStraccioni;  comedia  diAim.Caro.  In-ifl. 
V.  1689.  Gli  detd.  In-i  9. 
V.  i58i.  Aminta.diT.  Taf8o.In-8^ 
V.  i583.  Ildelto.  In-ia^fig.  en  bois. 
V.  1689.  Il  detto.  In-m,  fig*  en  boiSé 
V.  1590.  n  detto.  In-4''*  ^g*  en  bois. 
Y.  1597.  Dom.  Slaturichia^  Elettra^  Aminta^  Piramo 

e  Thisbe,  &g.  in  lingua  Schiava.  In-4''*  fig. 
Y.  i585.  Calestri^  tragedia  di  Carlo  Turco  Asolano. 

In-8^ 
Y*  i585.  Aignelle,  comedia  del  medesimo.  In-S**. 
Y.  1 5o5.  Aesopi  et  Gabriae  Fabellae ,  gr.  laL  &c.  In-foL 
Y.  i5ai.  Apuleius.  In-8**. 
Y.  i5âa.  U  Decamerone  diBoccaccio.  In-4^ 
Y.  1499*  Polyphili  Hypnerotomacfaia.  In-fol.  fig. 
Y.  1545.  Eadem^  sub  hoc  titulo  :  LaHypnerotomacbia 

di  Poliphilo.  In-fol.  fig. 
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V.  i558-6o.  Gli  egregi  fatti  del  re  MeliaduB.  In-8% 

y.  i55g.  La  Seconda  parte  délie  Prodeszedelre  Melia- 

dus.  lnrS\ 
V.  i5i4.  Athenaetu  :  graece,  In-foL 
V.  lôiS,  AuluB  Gellitu.  In-8''. 
V.  iSaS.  Macrobius^  Censorinus.  In-S** 
y.  i5i6.  Lad.  Coelii  Rhodigini  Leciiones  antiquae. 

In-foL 
y.  1557.  Car.  Sigonii  Emendationtim  libri  duo.  In-4^^ 
y«  1590.  Jac.  Pontani  Progymnasmata.  In-8''. 
y.  i5i5.  Erasmi  Moria,  id  est^  Stuliitia.  la-S"*. 
y.  1 5o8.  Erasmi  Adagia.  In-fol. 
y.  i53o.  Eadem.  In-foL 
y.  1577.  Apophlhegmatam  libri  iix,  a  P»  Manuti» 

■expurgata.  In-is. 
y.  1546.  Andr.  Alciati  Emblemata.  In-8%  fig. 
y.  i556.  Gav.  Sambigucii  in  Hermathenam  Bocchia- 

nam  Interpretado.  In-4% 
y.  i5o3.  Lncianiu,  Philostrati  Icônes^  &c.  gr»  In-foL 
y.  iSan.  Eadem  :  gr.  In-foL 
y.  1 5 1 6,  Luciani  Opuscula  :  latine,  Erasmo  interprète. 

In-8^ 
y.  1498.  Ang.  Politiani  Opéra.  In-foL 
y.  i5oi.  Georgiiu  y  alla  de  expetendis  et  fugiendis 

rébus.  2  vôL  in-foL 
y.  1518-19.  J.  Jov.  Pontani  Opéra  ^luta  orat.  compo^ 

sita.  5  voL  in-4*'. 
y«  i5i8.  Erasmi  Opuscula.  In«8% 
y.  i56a.  M.  A.  Nattae  Orationes  et  OpuBcula.  In^^foL 
y.  i564«  Ejiudem  Opuscula  alia.  In-foL 
y.  i565.  P.  Bizarri  Opuscula.  In-8^ 
y.  1578.  Gasp*  Contarezii  Opéra.  In-foL 

16 


û4^ 

V. 
V. 

V. 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 

V. 
V. 

V. 
V. 
V. 

V. 
V. 
V. 

V. 

y. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 

V. 


EDITIONS    ALDI^ES 

Opère  di  Nie.  MàehiâveUi. 
540.  —  Hiatorie  Fiorenlme.  In-8*. 
546.  —  Le  medesime.  In-8**. 
553.  —  Le  medesime.  Ih-4}°. 
540.  —  Libro  dell'aHe  delk  guerra.  In-S^. 
546.  —  Il  délto.  Ili-.8^ 

540,  -^  Il  Prencipe  —  Vita  di  Câstrtlcîdo  Castra- 
cani,  &c.  I11-8''. 
546.  —  I  delli.  Ill-8^ 

540.  —  Discomtopra la  priihia  décadi  Tito  Livio. 
In-8*. 

546.  I  delii.  In-8\ 

5o5.  Asolani  di  P.  Bemlbo.  in-4**- 

5 16.  Idetti.In-8^ 

541.  Dialoghi  di  Amore^  di  Leone  medicô.  Iii-8°. 
545.  I  defti.  InMB^ 

549,  f  dbtti.  In-8\ 
55a. .  I  detli.  In-8°. 
558.  I  detti.  In-8". 

588.  Medicus  Hebraeus  défendus.  In-4^. 
54  s.  Siàioghi'di  Sperone  Speroni.  hi>-%^. 

543.  —  I  delti.  In^^ 

544.  —  I  detti.  In-8% 
54«.  —  ï  detti.  In-8^ 

550.  —  I  delti.  In-8°. 
55a.  —  I  detti.  In-^. 

499.  Epistolarum  graecarum  Collecftio.  a  rdl.  in-4''* 
570.  Bruti  Epistôlae  a  ï.  Soatpà  làtitiae  feclae. 
Ïft4)^ 

5o8.  Hinii  fejpistôlae.  In-8^ 
5 18.  Eadem.  In-8^ 
556.  Epistolke  clarorum  viromm.  In^S". 
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y.  i555.  Lud.  Parjfleti  junioris  Epîàtolaram  posiorior 

rum  libri  trea.  In-8°. 
y*  i558.  PauliMaau4iEpi«tobioetPraeralioii09.  Ia-8V 
y.  i56o.  Pauli  Manutii  Epùt.  libri  iiii  et  Pnefiitiones» 

I^l-8^ 
V-  i56i.  Earamdem  libr.  V.  In-8^ 
V.  1569.  Earamdein  libr.  vm.  In-8^ 
V.  1571.  Earumdem  lîbr.  X.  Ia-8'.  .  "" 

y.  1 573.  Earumdeiu  libr.  xi.  Itt-8^  ,  / 

y.  i58o.  Earumdein  libr.  XII.  Ia-8% 
y.  i5go.  Eadom.  In -8°. 
y.  1543.  Lettere  volgari  di  diyersi  nobilissimi  huomini. 

liibro  primo.  In<8°. 
y.  1545.  LedeUe.  In-8\ 
y.  1644.  Le  de^tte.  Itt-8^ 
V.  1646.  Le  dette.  Itt-8°. 
V.  .1 549-50.  Le  dette.  Ia-8\ 
V.  i56i.  Le  delte.  In-8'. 

y.  1554.  Le  dette.  Ia-8%  •  7 

V*  1 545.  Le  dette.  Libro  secondo.  In-8% 
y.  1545.  Le  dette.  In-8\ 

Autre  édiliQH  sous  la  mâme  dat0.* 

y.  1548.  Le  dette.  In-8^ 
V.  1 55o*  Le  dette.  In-8°. 
V.  i55i.  Le  dette.  InrS". 
y  i556.  lie  dette.  fo.-8'. 
y.  1564.  Le  dette.  Libro  primo  e  seqondo^conlagiantu 

d'un  terzo.  3  vol  iii-8''. 
V.  1567.  Le  dette,  3  vol.  in-8\ 
V«  i5oo.  Epistole.di  Saoeta  Catharina  da  Siena.  la-fql. 
y.  i55o?-5i.  Lcttere  di  P.  Bembo*  yolame  aecondo. 

In-8%  .      .  . 


^44         iDITION^    ALPINES 

V.  i589«  IjetterefaceteraccoltedaD.AtanagieF.Tuiv 

chi.  a  vol.  in-S"*. 
V»  i556.  Tre  libri  di  Lettere  Tolgari  dî  P.  Manatio. 

In-8% 
V.  i56o*  Le  dette,  in  quattro  libri.  In-S"". 
V.  157X  Lettere  fanûliari  di  Ann.  Gara.  Torao  primo. 

In<.. 

Y.  1574.  Le  dette.  Tomo  primo.  In- 4''* 
V«  1575*  Le  dette.  Tomo  aecondo.  In-4*« 

HISTOIRE. 

y.  i5i6.  Strabo  de  Sitn  orbis  :  graece.  In-foL 

V.  i5oâ.  Stephanus  de  Urbibus  :  graece.  In-fol. 

V«  i5i8.  Pomp.  Mêla,  JuLSc^nus,  Antoniniltinera- 

rium,  &c.  lu-S*". 

V.  i5go.  Dùcorao  di  Cosmographia  in  dialogo.  In-B\ 

V.  iSgS.  ndetto.  In-8^ 

V«  i54i.  Viaggio  da  Venetia  in  Costi^ntinopoli ,  &c. 

In^^ 

Édition  nnaginaire  :  c*e«t  une  partie  du  Recaeil  suivant, 
dont  il  n'y  a  point  d'édition  de  i54i. 

V.  1543.  Yiaggi  alla  Tana ,  in  Penia,  &c.  In-8°. 

V-  1645.  Idelti.  In-8^ 

V.  i558.  Zeno,  Viaggio  in  Peraîa.  In-8\ 

Y.  1676.  P.ClarantisEpitomeinlibr.dePaachatiaChro- 

nologia.  In*4^ 
V.  Sans  date.  Exemplaires  de  la  précédente  édition. 
V*  i5s9.  Jusiinus;  AemylinsProbus.  In-8^ 
V*  i58i.  I>e  Yitis  Sanctorum  ab  Aloysio  Lipomano 

scriptisy  eta  F«  L«  Sorio  «nendatis  et  auttis.  6  voL 

în-foL 
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V.^  i5gi.  Conversio  et  Paasio  Afrae^  Hilariae,  Dîg- 

na6,  &c.  a  M.  Velsero.  In.-4''. 
y.  i5o»,  Herodolua  :  ^r.  In-fbl. 
V.  i5oa.  Thucydides:^.  In-foL 
V.  i56o.  Dion.  Halicarnassei  d«  Thucyd.  Hist*  jndi« 

cium  :  latine.  Iii-4''' 
y.  i5^.  Xenophontis  Opéra  :  jT.  Inhfoî. 
y»  i5o5.  Xenophontiê  Omissa^  Hût.  graeca.  Gomu^ 

tOB,  HerodianuB ,  &c.  gr.  In -fol. 
y.  i5o3*  Gremîatosy  Herodianus^  &c»  jr.  la-foL 
y.  i5i6.  PiEiiiaaniaA  :  graece.  In-foL 
y.  i5so.  Quintus  Curtius.  In-8^ 
y.  i5i8-i9-ao-si-35»  TitUBLîviiis^  Floni»,  Polybius*. 

5  vol.  in-8\ 
y.  1 5âo«-2 1 ..  TltuB  Liviiu  >  Florus ,  Polybius.  In-foL 
y.  i555.  T.  livius,  cumSchoIiiaSigonii.  In-foU 
y.  i566.  Idem.  In -fol. 
y.  1571.  Idem.  In-ibl. 

San*  doute  la  même  qne  la  suiTanle*. 

y.  1579.  Idem.  In-foL 
y.  1591.  Idem.  In -fol. 

S'il  existe  des  exemplaires  ainsi  datés  ^  ils  sont  de  même 
édition  que  les  suivans  de  1592. 

y.  i5ga.  Idem.  In-fol. 

y.  i555.  Car.  Sigonii  Fasti  consolares.  In-fbL 

y..  i556.  Bdem^  cum  Commentario.  In*foL 

y.  1571.  yelleius  Paterculus^  C-ScholiisAldiManutii. 

P.  F.  In.8^ 
y.  1 509.  SaHaatiHs.  Iti-8''. 
y.  i52i.  Idem.  In-8^ 
y.  1557.  Idem.  In-8% 
y.  i56o.  Idem»  In-8V 
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». 
V. 
V. 

V. 
V: 
V. 

V. 
V: 


i563.  Sàllustius.  In-8\ 

i565.  Idem.  In-8^ 

i564.  làem.  Ia-8^  (Éditkm  UriA-doutenseJ 

1667.  Idem.  In-8*** 

1573.  Idem;  In-8% 

1677.  Idem.  In-8% 

i588.  Ideih.  In-8^ 

1S45.  Appîano  Aleftsatidrino^  trad.  dtt  Aleds.  Brac- 
cia.  3  parties  in-S*". 
V.  i55i.  Ildefto.  3partiediii-8^ 
V.  i5i5.  J.  Caeaark  Commentam.  Iii-8% 
V.  1519.  Eadem.  In-8\ 
V.  iSôg,  Eadem.  in-8% 
V.  i56i.  Eadem.  In-8^ 

V.  1664.  Eadem,  cum  ScholiisMicIi.  firutf.  Iii-8% 
V.  i565.  Ëadém.  in-8''.  (Éditiôxi  très-douteuse.) 
V.  i566-  Eadem.  In-8% 
V.  1669.  Eadem.  Ex  BibL  Aldina.  In-8% 
V.  1670.  Eadem.^  In-8®» 
V.  1571.  Eadem.  In-8^ 
V.  1675.  Eadem.  In-8% 
V.  1576.  Eadem.  In-8^ 

La  même  édition  qae  celle  de  i:bj^,  âvec  «nto  nouTelTe 
date. 

V.  1688.  Éadera.  In^\ 

V.  1Ô47.  Cotnmentanidi  GaioGixiIioCesare.  In-8\ 

V.  1 556.  I  detli.  ln-8". 

V.   1 554.  Tacitua.  In-4% 

V.  i5i6.  Suetonius,  Aurelim  Victor^  Efitropiu»^  éd. 

Egnartio.  In-8''. 
V.  i52i.  lidem.  In-8^ 
V.  1546.  Yita  di  Marco  Aurelk>  imperadore.  InrS''* 
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V.  i5i6.  Hût.Ro9i4iiaeScriptore9>ed.£gnatio.Jbi-:8\ 

V.  i5i9.  Kdem.  IIl-8^ 

V.  i534,  Heroduinus  ^^.  &/.  In-8^ 

y.  i58g»  Gwp.  ConUrenus  de  Hapublîca  et  Magâstra- 

«ibu8  Venetorum.  laS\ 
V.  îSgi,  Republica  et  Milgiitniti  di  Venetia^  di  Gasp. 

Contarini.  In-8\ 
V»  i55i^  P.  Bembi  Hûtoria  Veneta.  In-foI. 
V.  1647.  Bem.  Georgii  Epitome  Princip.  Veneloram. 

111.4% 
B.  1686.  Aldo  Mannucci  Vita  di  Coaimo  de'Mediqi. 

In-foL 
'^  R.  1 590.  Aldo  ManiHioçi ,  Vîta  di  CaBtruccio  Castra* 

cane.  Iii-4*'* 
V.  157a.  Hieroii.RubeiHiittoriaRaveniiateiaaps,In-foL 
R.  i565.  Camillo  Persio,  Gwgjtara  de*  Baroitjl  contra* 

Ferdinando  i.  Iii-4*'* 
V.  1 575.  Vita  di  Carlo  v,  da  Alf.  UUod.  In-4\ 
y.  Sans  djaU.  Alezandri  Bea^d.  Paeantu  Diajrvi  de 

bello  CaroUno*  In-4''* 
V.  1^^  M.  yeloeri  reruin  Auguste  yindejic.  lâbri 

octo.  lo-foLfig. 
V.  i558.  Hisloria  délie  coae  oecoïKB  nel  regno  d'Inghil- 

terra.  laS""^ 
y.  T59Ô.  Ymnh  Pribero  OrîgiiiLe  et  ^ucceasi  d<3gli  Slavi. 

In.4% 
y.  1541.  p.  Giovio,  delle  cose  di  Turchi.  Gambini, 

yUadi  Sqiyiderberg.  Ii|.8%  ^ 

y.  i5oa.  LayiUetSitode'Zichi.lQ^% 
y.  i5oa.  Le»  nijêswet ,  ea  lettres  gotfaiqwear  Ip-8% 
y.  x67i.  Nie.StjretomusdeGeiitibus^F^ipiUÂsIioma- 

norum.  In-4''* 
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y*  1091.  K.  Streinnius  de  Gentibiu  et  Familiù  Roma- 
norum.  InS'*, 

V.  i565.  Jac.  Taurelli  exquisîtior  Patronymia.  In-4^ 
V.  1690.  M.  Veberi  Inficripiiones  antiquae  Aug.  Vin- 

delic.  In-4''. 
Y»  >5gi.  Fragmenta  Tabnlae  antîqnae  ex  Peotingero- 

mm  Bibliotheca.  In-4''*  fig*  en  bois. 
V.  i56o.  Aeneae  Yici  Comment,  in  Imper.  Rom.  nu- 

mismata.  In-4°*  fig^ 
V.  i56a.  Idem.  In-4°.  fig, 
V.  i558.  Augnstarum  Imagines  et  Yitae^  ab  Aenea 

Vico.  In-4**.  fig. 
V.  I&95I.  G.  Budaeus  de  Aase.  In-4''* 
Y.  1557.  P.  Manutii  Andq.  Rom.  liber  deZjegibns. 

In-foL 
Y.  f  557.  E^ftdem  altéra  editio,  paulo  auctior.  In-fol; 
Y.  iSSg.  Idem ,  cam  indice.  In-8\ 

Y.    1669.   ^^^^'   iDr&'é 

Y.  i58i.  Antiq.  Roman.  Pftnlli  Muincci  liber  de 

Senatu.  In-4°* 
B.    1 585.  P.  Idanulius  de  Comitiis  Romanorum.  In-fbl. 
Y.  1573.  Luc.  Paeiuft  de  Mensuris  et  Fonderibus  Ro- 

manorun».  In-foL 
Y.  1576.  Aldus ^  de  Quaesitis  per  Epistolam.  In-^S"". 
Y.  1576.  Aldus^deTogaetTunicaRomanorum.In-8\ 
B.  i56â.  Matth.  Gurtius  dePrandio.  In-4'''^ 
R.  i566*  Idem.  In-S**. 
Y#  1498.  Catalogus  librorum  ab  Aldo  impressorum. 

Feuille  in-folio. 
Y.  i5o3.  Secundus  ejusdem  Catalogus.  In-foL 
Y.  iSi3.  Tertius  ejusdem  Catalogua  longe  auctior. 
^    In-foL 
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V.  i563.  Index  librorum  qui  in  Aldiaaofficinaimpreasi 

sunt.  In-4^ 
V.  i5o3.  Aldi  Monitum  in  Lngdunenseï  f^pograplios. 

In^ol. 
V.  i558.  Sommario  dell' Opère  che  ha  da  mandare  in 

luce  r Accademia  Yenetiana.  In- fol. 
Y.  1559.  Somma  librorum  quo8  in  lucem  emittet  Aca- 

demia  Yeneta.  In-4°* 
R.  i564.  Index  librorum  prohibitoram.  In-4°* 
Y.  1519.  Plutarchi  Parallela  :  ^ro^c^.  In-fol. 
Y.  i5oi-s-4.  Philostratus  '  de  vita  Apolloniï  Tyaneî  ; 

gr,  lat.  In-fol. 
Y.  I  Sâs.  P.  Alcjonii  Medices  Legatus  de  Exsilio.  In-4^ 
Y.  i5oâ.  YaleriuB  Maximus.  In-8\ 
Y.  i5i4.  Idem.  In'-8^ 
Y.  1534.  Idem.  In-8^ 

Éditions  ouhUées  dans  vetie  liste» 

Y.  1559.  Fed.  DelphinuB  de  Fluxu  et  Refluxu  maris. 

In-fol. 
Y.  1S59.  In  Aristotelis  Topica  nova  Explanatio.  In-foL 


Après  aroir  donné  une  longue  liste  chronologique  de  toutes 
les  éditions  publiées  par  les  trois  Aide  dans  rintervalle  de  104 
années*  j'ai  cru  qu'une  énumération  succincte  par  ordre  de 
matières  présenteroit  ces  importantes  éditions  sur  un  point  de 
Tue  non  moins  intéressant,  et  seroit  très-commode  à  ceux  qui 
Toudront  les  bien  connoltre.  Dans  cette  nomenclature  très-res- 
serrée j  on  yoit  d'un  coup-d'œil  quels  livres  furent  l'objet  des 
trayaaz  de  ces  habiles  imprimeurs,  ceux  qu'ils  affectionnèrent 
plus  particulièrement.  On  y  pourra  remarquer ,  non  sans  quelque 
étonnement ,  la  quantité  rraiment  extraordinaire  des  éditions 
qu'ils  imprimèrent  des  divers  ouvrages  de  Cicéron.  On  verra 
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^'ils  donDérent  jas^'à  treize  éditions  de  Térence  que  nudiite- 
liant  on  lit  trop  peu,  parce  qne^  de  la  manière  dont  on  étndie 
le  latin  aujourd'hui ,  il  y  a  peu  de  latinistes  en  état  de  le  bien 
comprendre.  On  ne  trouvera,  jusqu'en  ibbj,  que  deux  seules- 
éditions  de  Salluste,  qui  alors  n*étoit  peut-être  pas  apprécié 
comme  il  mérite  de  Fétre,  et  comme  il  Ta  été  depuis.  £nfin 
l'obserrateur  philosophe  et  littérateur  Terra  dans  cette  liste  autre 
ciiose  qu'un  Catalogue  de  libraire ,  elfe  sera  pour  lui  un  tableau 
assez  fidèle  du  genre  des  livres  qui ,  pendant  le  cours  du  sei- 
zième siècle,  fuient  généralement  préférés  par  les  hommes  les^ 
plus  instruits. 

lies  éditions  des  Lyonnois,  celles  d'André  d'AsoIa,  de  Ber- 
nard Tnrrisan  et  de  R.  Colombel  ne  présentant  ni  le  même  intérêt, 
ni  un  ensemble  susceptible  d'aucun  résultat  de  ce  genre,  je  me 
borne  pour  toutes  ces  dernières  aux  notices  dironologiqaes  qu'on 
en  trouve  dans  ce  volume. 


TABLE  DES  AUTEURS 

dont  les  Ouvrages  sont  indiqués  dans  le  volume 

des  Annale».  ' 

A. 

xLbdvensis  Ferdinandi  Opéra.  r546.  ^ 

Academia  Yeneta  :  Sommario  délie  sue  opere«   i558. 

Summa  librorum  »  &c.  iSSg. 
AdeodalQs  Seuensis.  i552. 

Adriani  Gard.  Yenatio.  i5o5.  et  cum  Gratio.  i534* 
Aegineta  Fanlus.  iSaS.  53^  58. 
Aeliani  Epistolae  :  in  Collectione  Ëpistolarum  graecarum* 

«499. 
AeliUA  Dionysiu»  de  indeclînabilibus  verbis,  &c.  la 

Thés.  Comucopiae.  1496. 

AeliofrSpartianuâicumEgnatio.  i5i6.  ig^ 

AemiUus  Probus  :  cum  JustinOé  1622. 

Aeneae  Epûtolae  :  in  Collectione  Epiatolanim  graeca* 

rum.  i499- 
Aeschinis  Ëpistoke  :  in  Collectione  Ëpistolarum  graeca- 

mm.  i499«  Orationes  :  cum  Oratoribus  graecis.  i&i3. 

trad.  in  Ital.  i554*  ^7» 
Aeschylus.  i5i8. 
Aesopî  Fabttlae.  (sine  anno.  edU,  suppos,  )  i5o5. 


s  J'ai  placé  dans  le  tome  secoDd  cette  Table  da  tome  premier 
qu'elle  auroit  renda  d'une  grosseur  trop  inégale,  mais  les  feufllels 
n'en  sont  point  chifiTréSy  afin  qu'on  puisse  aussi,  sans  aucun 
InconTenient,  la  mettre  à  la  fin  du  premier. 


T  A  B  L  K 

Aelius  Amidenus.  i534* 

Albertas  Léo  Bapt.  De  Legato  Pontificio.  i558. 

Alciatus  Andréas.  i546. 

Alcidamands  Orationes  :  com  Oratoribus  graecis.  i5i  3. 

&  cum  Isocrate.  1 3.  3^. 
Alcinoi  liberté  doctrina  Platonis  :  cum  Jamblico*  i497<^ 

i5i6.  cum  Apulejo.  i52r. 
AlciphroniB  Epiatolae  :.  in  CoUectione  Epûtolarum  grae» 

carum.  i499* 
Alcyonius  Petrus.  i522e 
Aldi  Manulii  Seniorù  Grannnatîca  Graeca,  (  i497*  ^^^^ 

suppoa^)  i5i5.  —  Dictîonariumgraecum.  i497- 1524* 
*   -— Annotationes  in  Horatiam  ^cum  Horatio.  iSog. 

ig.  27. 55. 5g.  6r.  64.  66.  Grant.  Lalina.  i5oi.  oft  i'4« 

23.  58.  61.  64*  68.  75.  76.  (fiine  anno.  edit.  êuppw.) 

Orthographia  et  flexus  dictionnm ,  &c.  cum  Statio. 

i5o2.  ig.  Ovidii  Vita  :  cum  Ovidio.  i5o2.  i5.  33. 

Introductio  ad  Hebr.  linguam  :  in  Appendice  Gram. 

Ijascaris^  i5i2  et  sine  anno  :  in  Append*  ipsius  Aldi 

Gram.  lat.  i5oi.  08.  i4>  ^3.  Monitum  in  Lugdu- 

nenses.  i5o3. 
Aldus  Manutius,  Pauli  filius^  Aldi  Nepos  :  Orthogra- 

phiae  Ratio.  ]56i.  66.  gi.  Orth.  Epitome.  i575.  ge. 

Eleganze.  ]558.  5g.  61.  63.  65.  70.  75.  80.  86.  g4* 

liocutioni.  75. 82.  85.  87.  g4.  Oratio  ad  Sixtum  t.  83. 

n  Gentiluomo.  84.  DeQuaesitis  ^  &c.  76.  De  Toga,  &c. 

76.  Eccelienza  délie  Republ.  72.  gi.  Comment,  in 

Horatium.  76. 86.  Vita  di  Gosimo.  (85  êdîi,  auppos.)  86. 
Alemanus  Rinuccinus  Philosli'ati  interpres.  i5o  1-2-4* 
Alexandri  Magni  Epistolae  :  in  Gollectione  Epistolarum 

graec.  i4gg. 
Alexander  Aphrodisiensîs  in  Aristotelem  :  sine  anno. 
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Problemata  :  cum  Aristotele  i497-  i5o4«  i3.  20«  23.. 

cum  Joanne  Grammatico.  27^  cum  Simplicio  27  et 

cum  Themistio.  34*  in  Ang.  Politiani  Operibus.  149S* 
Alexandri  Sophistae  Opuscula  :  cum  Rheloribus  graecis. 

i5o8. 
Alphabetitm  Graecum.cumLaacari8Gram*  i495*  i5i2. 

et  aine  anno. 
Aluigi  di  Giovanni  :  Viaggio  in  India.  1 543.  45. 
Alnnno  Francesco.  i543.5i. 
Amaaidis  Epistblae  :  in  CoQectione  Epistolar.  graecarum. 

^499- 
SS.  Ambroaii ,  Hier. ,  &  Augustini  Opuscula  de  Virgî- 

nitate.  i562. 
Ammonius  Hermeus  in  Arist.  i5o3.  (45.  edit.  suppoa.) 

46.  corn  Dictionario  Gneco.  i497*  i524. 
Anacbanidis  Epistolae  :  in  Collectione  Epislolarum  grae* 

carum.  i499* 
Ananias  Laurentius.  1581.89. 
Andocidis  Orationes  :  cum  Orat.  graecis.  i5i3. 
Angelomna  Monachus.  i565. 
Antiphontis  Orationes  :  cum  Orat.  graecis.  i5]3.. 
Antisthenis  Orationes  :  cum  Orat.  graecis.  i5i3. 
Anthologîa  Graeca.  i5o3. 21. 5o-5i. 
F.  Antesignanus  :  in  Clenardo.  1570. 
Antonini  Aug.  Itinerarium  :  cum  Mêla.  i5)8« 
Antonio  Antonii.  1597. 
Aphtbonins  :  cum  Rhet.  graecis.  i5o8.  23. 
Apollonii  Grammatica  :  cum  Th#  Gazae  Grammatica. 

1495. 
Apollonii  Rbodii  Argonautica.  i52t. 
Apollonii  Tyanensis  Epistolae  :  in  Collectione  Epistolar* 

graecarum.  i499* 


TABLE 

Appendiz  ad  Grammaticam  gra^Gun  LMcarw.  l49^* 

i5i2.  40.  Et  ab«q;  aiino. 
Appiano  Alessandrino  tradotto  da  Aless.  Braccio.  i545. 

5i. 
ApsInû.Rhetorica  :  cum  Rhetoribns  graecis.  i5o8« 
Apulejus.  rSai.  et  ciun  Medids  latiais.  47- 
Aquila  Romanus  :  cum  RhetoribuA  graecis.  i523. 
Arati  Phafinomena  :  cum  Aistronomicis.  i499« 
Aratoris  Cardinalis  Historia  Apostolica  :  cum  Poejtis 

chrûdanifl.  i5oi. 
Archimedes.  i558. 
Aretino  Pietro.  i55i.  Ss. 
Ariosto  licnlovico.  i545. 
Aristides  (  i5i  7.  27.  edU.  Buppoa^  )  cum  Oratoribua  graer 

cis.  i5o8.  i3.  &  cum  laocrate,  i3.  34* 
Anstophazies.  1498. 
Aristotelis  Organon.  i49^-  Opéra.  i497'  98*  i5o4«  5i. 

52. 53.  Epifltolae  :  in  CoUectione  Epistolar.  graecaram. 

1 499*  Mechanica  ( 1 507.  edvt.  suppos.)  Rhetocica  :  cum 

Rhetoribus  graecis.  i5o8.  23.  Poetica.  i5o8.  36.  (56. 

63.  edit,  suppos,  )  de  Animalibus.  (i  5o3.  edit,  supposa) 

i5o4.  i3«  Metaphysica  :  cum  Beasaiione.  i5o3. 16. 
Artemidorus.  i5i8. 

Q.  Ascohius  Pedianufl.  1 522. 47-  52. 53.63* 
Astronomi  veteres.  i499« 
Atanagi  Dionigî.  i582. 
Atenagora  Atenieae^  tradotto.  i556. 
Allienaeus.  i5i4. 
Audebertus  Germanus.  i583. 
Augurellus  Jo.  Aurelius.  i5o5. 
D.  AugustioiM  de  Virginitate.  i562. 
Augustinus  Eugubinua  vide  Steuchus. 
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Anlos  CSdUiu..  i5i5. 

Aurelius  Victor  :  cum  Suetonio.  i5i6.  ai. 

Ausoniiu.  i5i7. 

B. 

Bacôi  Andréa.  1576. 

Baglione  Fr«  Luca.  i56a. 

Bagolinus  Hieron.  S3nriam  ixiterpres.  i558. 

Barbari  DanieliB  in  Porphyrium.  1542. 

fiarbaro  GiosajE^  :  Vii^gio  alla  Tana ,  ia  Penia,  &c. 

1543.  4^- 
BasOhiB  MagnuB  :  in  CoUectione  Epistolarum  graeca- 

mm.  1499- 
Beatiani  Augusdni  Verona  ;  cum  Sanoasaro.  1 527. 28. 3.3*. 
Bellanda  GonMlio.  1578.  91. 
Bellovinus  Armaadui.  i584.  86. 
Bembus^  Petrus,  de  Aetna.  i495.  Benacns  :-cum  San* 

nazaro.  1527.  28.  Gli  Ascfkni.  i5o5.  i5.  (55.  miii. 

êuppoiB.)  Lettere.  5o-5i.  Hîfltoria  Yenela.  Si. 
Benedictus  Alexander.  Sine  anno. 
Bernardus  Antonius.  i562. 
Beasarionifl  Gard.  Opéra.  iSo3. 16. 
Biblîa  Sacra  Graeca.  1S18. 
Biblia  Sacra  Lalina.  1690. 92. 
Bion^  cnm  Moscho  et  Theoc.  i555. 
Bizzariu  Petrus.  i565. 
Bobali  Sâvino.  1589. 
Boccaccio  M.  Gio.  Il  Decamerone.  (  i5i7«  edii.  euppos.  ) 

l522. 

Bodino  Giovanni.  1587.  89.  92. 

BohsaniiUrbaniGrammatîca  graeca.  i497-  i557.6o.  66. 
fionfadio  Jacopo.  trad.  di  Cicérone.  i554« 


TABLE 

Braccio  Aless.  trad.  di  Appiano  Alessandciao.  1S45.  47» 

BrancadoGîulioCesare.  iS85. 

Breviarium  Romanum.  i564.  ^• 

Bruti  Romani  Epûtolae  :  in  CoUectione  Epistolaram- 

graecarum.  i499- trad.  daOlt.Maggi.  ^^70. 
Budaeus  de  Asse.  i522. 
BoUa  d'oro  (la)^  irad.  dà  Luca  ConlUe.  i558. 

c. 

Caj&uvb  Aurelianus  :  cum  Medicis  latinis.  1547. 
Gaelius  Rhodiginos.  i5i6.  {5g.  edit,  suppos,) 
.  C.  Jttl.  Caesar.  i5i3.  ig.  69. 61. 64.  (65.  edit.supposJ)  66» 

6g,  70.  71.  75.  76.  88.  Tradotto.  47*  56, 
Q.  Calaber.  sine  anno,  i52i. 
Calepinus  Ambrosius.  i542.  48*  58.  (  i55o.  52.  Sg*  63. 

75.  76.  77.  92.  edii,  suppos,  )  64.  73. 
Callimachi  Hymni  :  cum  Pindaro.  i5i3*   - 
CallÎBtratiLB  :  cum  Luciano.  i5o3.  22. 
T.  Galpurnii  Sicoli  Bucolica  :  cum  Pontano.  i5i8.  cum 

Gratîo.  34- 
Camillus  Joaunes.  1 56 1 . 
Camotii  J.  Bapt  in  Aristot  Comment.  i55i.  Paelli  inter^ 

près.  1554. 
Campegius  Jo.  Baptiste.  i56i,. 
Campegius  Thomas  (  i554.  edit.  suppos.)  55. 
Canisius  Petrus.  1571. 
Canones  et  Décrète  Ck>ncilii  Tridentîni.  1 564*  65.  66. 

68.  69.  74.  75.  89. 
Capella  Galeazzo.  i533. 
Capicius  Scipio.  i546. 
Caro  Annibaie  Rime.  i56g.  72.  Traduzidne  di  Gregor» 

Nazanzeno.  69.  Lettere.  72. 74*  75.  Commedia.  82. 89* 


DES    AUTEURS» 

Darterbmacbi  Scipionis  Oratio.  i5o4k 
Oistellani  Antonio  :  Stanze.  iSS'j. 
Casdglione  Baldassar.  i528.  33.  41*  4^*  47-  53* 
Catalogua  Librorum  Aldinae  officinae.  Vid.  Index. 
Catechismus  ex  Decreto  Concilîi  Tridentiffi.  i566.  67, 

69.  76.  8a.  Tradotto.  67.  €8.  69. 71.  73,  75.  8a.. 
-S.  Catharina  da  Siena.  iSoo. 
CatoHercole^  trad.  dell'AgricoItaradiC.  SteFano.  i58f» 

<9i.  Délia  Yicissitudine  délie  -cose.  i585.  92.  DeUa 

Demonomania  di  Bodino.  1587.  89.  92. 
M.  Cato  :  cnm  Rei  rusticae  Scriptoribus.  i5i4.  33. 
Catonis  Romani  Sententiae  :  cum  Tbeocrito.  149^ 
Cattanaeus  J.  Maria  ^  Aphthonii  interpres  ^  in  Rhet.  gn 

lat.  versis.  i523« 
Cattaneo  Pietro.  1554.  67. 
CatuUus,  cum  Tibullo  et  Fropertio.   i5o2,  (11.  ediâ. 

suppos,)  i5.  cum  Comm.  Mureti.  58.  62.  67.  Seorsim 

c.  Com.  Mureti.  54*  (64*  ^dit,  suppos.  )  c.  Com.  AcliUlis 

Statii.  66. 
C^valcanti  Bartolommeo.:  col  Contarini.  1591. 
Cebetis  Tabula  :  in  Qram.  Lascaris  Appendice.  i5t3. 

40.  57.  absque  anno.  et  cum  Aldi  Gram,  lat  i5oi. 

08.  i4-  a3. 
Celsus.  i52&  cum  Medicis  antiquis.  47> 
Censorinusf  cum  Macrobio,  i528.  cum  Commentariis 

AldiManutiiP.  F.  8i. 
Chionis  Platonici  Ëpistolae  :  in  Collectione  Ëpistolarum 

graecarum.  i499* 
Choeroboscus  :  cum  Thesauro  Cornucopiae,  &c.  1496. 

&  cum  Dictionario  Graeco.  1 524. 
Cbrysoiorae  Erotemala.  1 5 1 2.  17. 49* 
Joan.Chrysostomusd9yirginilate.  iSSa.Prov.diDio.  54. 

^7 


TABLE 
M.  T.  GlceroniBlnterpretatio  Arati  :  cam  Attronomicis* 

i499- 
— -  ejufld.  Opera>  cum  commentarusManutiorum.  i583. 

-«- ejufld.  Rhetorica  (  i5io.  edU,  suppôt,)  14.  2i.  33.  46* 

So.  ( 53.  edit.  supposa)  5^.  Sg. 64.  Commentarii  vario* 

rum«  4^-  5i«  61.  Dion.  Lambini.  69.  Failli  Manutii. 

69.  Aldi  jun.  83. 

—  ejusd.  deOratore.  i56g.  69. 

— -  ejusd.  Opéra  philosoph.  i5a3«  4i*  4^*  ^'^  55. 56. 60. 

62.  65.  cum  commentarus  Aldi  jon.  83. 
*—  ejusd.  de  Officiis*  1617.  19. 41*  45»  4^*  52. 55. 59, 6i. 

64*  67.  70.  8i.  92.  cum  CommeiitariiB..8i. 
^^éjuad.  Orationes.  i5i9.  40.  4''  4^*  5o.  54.  59.  62. 

65.  69.'  70.  Commentarii  variorum.  47-  52.  Gom. 

P.  Manutii.  56.  Sg.  (61.  êcUt.  suppos,  )  62. 69.  72.  78. 

79.  Orat.  in  difeaa  di  Milone.  i554.  Le  Filippiche, 

trad.  da  6.  Raggazzoni.  i556. 

—  Orat.in  Sallustium  :  in  omnibus  Sallustu  editionibus. 
—»  Epistolae  ad  familiares.  i5o2.  12.  22.  33.  40.  43*  46. 

52.  54-  56.  60.  62.  67.  (45.  48*  92.  edit  9uppo8.)  cum 
Comment.  P.  Manutii.  71. 74*  75.  79.  82. 83.  (72.93. 
edit,  suppos. )  Tradotte*  45. 48. 49*  5i.  52. 54^  Sg.  (60. 
edit.  suppos.  )  63. 66.  73. 
-—  Epistolae  ad  Atticum.  ]5i3.  21. 40. 44*  4^*  5i.  64. 55. 
58.  59.  61  •  63.  64*67.  70.  70.  (18.  19.  42.  5Z^  edit. 
suppos.  )  In  eas  comm.  P.  Manutii.  47»  53.  57.  61 .  68. 
72. 82.(M.  Ant.Mureti.47««2^jD!PO«.)Tradotte.  55.  57. 
69.  aenz'  anno. 

—  L'Epistole  a  Brulo ,  tradotte.  x  556. — In  eas  P.  Manu* 
tii  Comment.  57.  62. 

Cimbriaci  Encomiastica.  i5o4« 
Cio&nuB  Hercules.  i575.  80. 


DES     AUTEURS. 

Clantitis  PanU  Epîtorae^  &c.  âne  antio.  iSyO. 

Claudianus.  i523. 

Clenardus  Nicolaus.  iSyo» 

Columella  de  Re  rustica.  i5i4*  33. 

Colamnae  Franciaci  Hypnerotomachia  Folyphili.  i499* 

1545. 
Coluthi  Raptus  Hdenae  :  cum  Quinto  Cakbro.  sine 

anno.  i52i. 
Commaadinns  Federicua  :  cum  Archimede.  i558«  in 

Ptolem.  58.  62. 
Commentarii  variorum  in  Ciceronem.   Vide  Cîcerô- 
nia  Opéra ,  &c« 

ConciliumTridenlinum.  i564«  65.66. 68. 69.  74*  7^*  ^* 

Congiura  contro  Ferdinando  i.  i565. 

Constilutiones  Cleri  Venefiarum.  r587» 

Conslilutiones  Synodi  Mediokinensia.  i566* 

Contareni  Gasparis  Opéra.  iSyS.  89.  91. 

Contarini  Ambrogio  :  Viaggio  in  Persîa.  i543.  45». 

C!ontile  Luca ,  trad.  délia  Bolla  d'oro.  1 558. 

CorinthHs  :  în  Grammatka  Lascarû.  i5i2.  40.  57.  cum 
Diction,  graeco.  24. 

CorneUuB  Vilellius  :  in  Cornu  copia.  t499« 

Corraro  Lodov.  Progne ,  tragedia.  1 558. 

Corso  Giacomo:  con  Caâiiglione.  i553* 

Cosmus  Hierosolymitanus  :  cum  Poetis  c}]ristiani9.  i5oi. 

J.  Cottae  Carmina*  1 529. 

CraletisËpistolae  :  in  Collectione  Epistolarum  graecarum. 

1499- 
S.  Gio.  CrÎBostomo.  i554.  62. 

Curtius  Matthaeus.  i562i  66. 

Q.  Curtius.  i520. 

Cyllenius  Raphaël  AngekiB.  1572, 


TTA  B  Lfi 

CyprianuB  D*  CaecOius  :  cum  Poetb  clirbtîahû.  i$oi 

Opéra.  i563. 
Cyrillus  de  Dictionîbus^&c.  cumDictionario  graeco^  1 497^ 
Cyrus  Sophiflta  :  cum  Rhetor.  ^raecis.  i5o8. 

D. 

• 

DamascèktXs  Joanneii  :  cum  Poetû  cfaristianis.  1 5o  i  •  54* 

S.  Damasus  :  cum  Poetis  chrûtianis.  i5oi« 

Dante.  La  Gonimedia.  i5o2.  i5« 

Decadyi  Justini  Ëpistola,  cum  Psalterio^iraeco,  sine  anno. 

Demadia  Orationes  :  cum  Orat.  graecis»  i5i3^ 

Demetrius  Phalereus  :  cum  Rliet.  graecis.  i5o8. 

Democritî  Epûtolae  :  in  Gollectione  Epistolarum  graeca«- 

rum.  1499. 
Demosthenis  Epistolae  :  in  Gollectione  Epistolarum  grae^ 

carum.  i499*  Orationes.  i5o4«  49-  ^i-  54*  tradotto.  55« 

con  Eschine.  54^  57.  Orat^  funeb.  1549. 
Dictionarium  Graecum  Aldi  Manutii.  i497«  tS24» 
Didymus.  iSsi.  28.  &  cum  AEsopo.  iSoîk 
Dinarchi  Orationes  :  cum  Oratoribus  graecis.  i5i3. 
Dio  Ghrysostomus.  i55i.  et  sine  anno. 
Diogenis  Epistolae  :  in  Gollectione  Epistolarum  graeca-^ 

rum.  1499. 
Dionysii  Epistolae  :  in  Gollectione  Epistolar.  graecarum» 

»499- 
Dionysius  Halicamasseus  :  cum  BJhetoribus  graecis» 

i5o8»  in  Tbucydidem.  60. 
Dionysius  de  l^tu  orbis:  cum  Pindaro.  i5i3.  cum  Mêla* 

i5i8. 
Dioscorides^  graece.  i499*  i5i8. 
Discorso  di  Gosmographia.  1690.  95. 
Discorso  intomo  aile  coise  délia  Guerra.  l558. 


DES    AUTEURS. 

Diyeiyoram  poetarnm  in  Priapum  Lusus.  1 5 1 7 .  34*  (  nne 

anno.  edit,  suppoa,  ) 
Dolce  Lodovico  :  La  Didone.  i547*  La  Giocasta.  49*  I^ft 

Fabritia^  49. 
Donatus  Hieronymus.  i5or. 
Dorotheus  TyriuB  :  cum  Salviano.  i564* 
Dudiliua  Andréas,  Dion.  Halic.  int^rpres»  i5Ço. 

EoNATiuB  J(K  Bbptûta  :  Oratio.  i5o2.  de  CaesaribuA 

i5i6.  ig^Exemp.  iUustr.  vir.  54* 
^gregî  fatd  del  Re  Meliadiu^  &c.  i56o-58-59« 
Epicteti  Enchiridion  :  cum  Angeli  Politiam  Operibusw 

1498. 
Epistolarum  Graecarum  Collectîo.  1499* 
Epistolàe  Glarorum  Yiroram.  i556. 
Epistolae  Obscurorum  Virorum.  (  i5i6.  56»  sine  anno* 

edii,,9UppoB.) 
Epilome  Decadum  T.  Livii.  1621. 
Erasmi  Hecuba  et  Iphigenia  in  Aolide  ex  Euripide 

interpr.  et  Carmina  varia.    iSoy.  Luciani  interpn 

i5i6.  Adagia.  i5o8.  20.  LausMoriae.  i5.  dePartibua 

OrationÎB  :  in  Grammadqa  Manulii.  23.  Opuscula.  i8i 
Erizzo  Sebastiano  :col  Contarinî.  iSgi. 
Eschine  :  Orationi.  con  Demosthene.  i554.  &j. 
Etymologicum  Graecum.  i549* 
EucberiuB.  i564> 
Euripidîa  Epistolae  :  in  Colleotione  Epistolarum  graeca-^ 

rum.  1499*  Tragoediae.  i5q3.  Hecuba  et  Iphig.  in 

Aul.  i5o7^ 
Eusebius  contra  Hieroclem,  8cc.  cum  Philostrato  A^ 

Yiia  Apollonii.  i5o  1-2-4. 


TABLE 

£u8tathu  Tractatus  :  cum  Thesauro  Cornue.  8cc«  1496. 

cum  Grammatica  Lascarîs.   i5i2.  cum  DicLionario 

Graeco.  i524* 
Eustratius.  i536.  &  cum  Joanne  Grammatico.  i534. 
EutropiuB  :  cum  Suetonio,  i5i6.  ai. 

F. 

Fabrini  Girolamo  :  tradut  de'  Diacorsi  dl  G.  Patriz;f. 

i553. 
Faenzi  Valerio  :  I  Diece  Circoli  delF  Imperîo.  i558. 
Faleti  Girolamo.  La  traduzione  di  Atenagora.  xS56.  de 

bello  Sicambrico.  S7.  Orationes.  58. 
Faustuâ  Yiçtoi*.  i55i. 
Ferrarius  Hieronymus.  t542. 
Ferrarius  Octayianus*  i56o.  75. 
Ferro  Girc^.  trad.  di  Demoathene  ed  Eschine.  i554. 55. 

57.. 

Festus  Fomp.  cum  Perotti  Cornue.  i5i3.  17.  27. 

Firmicufl  Julius  :  cum  Aatronomicis.  1499* 

Flacci  Valerii  Argonaulica.  i523. 

FlamimuaM.  Antoniua  :  In  librum  Psalmorum.  i545. 

64. 
Flamma  Gabriel.  1578. 

Flavius  Vopiflcu3  :  apud  Hist.  Aug.  Script.  i5i6.  19.  . 
Florilegium.  Vide  Anthologia. 
L.  Florus.  i52o.  21. 
Folengius  Jo.  Baptista.  1646. 
FoFtunatianus  Chirius  :  cum  Rhet.  graecis.  tSaS. 
Fortunatus  Matthaeus  :  cum  Seneca.  i522. 
Fortunio  Francesco.  i5^i,  45.  52. 
Frîâchlinufl  Nicodemus.  i584.  ^4*' 
Fumus  Barfholomaeus.  i554* 


DES    AUTEUR  S» 


G. 


Gabius,  J.  Bapt.  Theodoreti  interprea.  i56d. 

Gabriae  Fabulae  :  cum  AEsopo.  i5o5» 

Gabucînius  Hieronymiu*  i56i. 

Galenufl  de  EUstoria  Philosopha  (  i4^'  <<^'*  suppoê,  )  & 

cum  AnstoteleJ  i497*  (^»era  omnia*  i5a5. 
Galeomyomachia.  (dne  anno.  edu.  suppos,  ) 
Galesiniuft  Greg»  Nyaseni  interpres.  i562» 
Gallus  Strabus  :  cum  Medîcis  latinû.  i547-^ 
Gambini  Andréa;  con  Paolo  Giovio.  i54i* 
Gaza  Theodorus.  i49^*  iSaS.  cum  Chrpolorae  Erot. 

i5i2.  17.  49*  Ariatotelia  et  Theoph.  interpr.  i5o4. 

i3. 
G^emiatus  :  cum  Xenophonte.  i5o3.  fie  seoram.  i5o3» 
Gentilîo  Scipii  Solymeidos  Ub.  0.  i56S. 
Georgii  Alexandiixii  Eoarrat  in  Yarronem,  fico.  Cum 

Script,  de  Re  ruatica.  i5i4»  33. 
Georgiua  Bernardinua.  i547.  i558.  et  aine  anno. 
Georgiua  Leoapenua  de  Conatruct  Verborum  :  cum 

Th.  Gaea.  i525. 
GermanicuA  CSaeaar  Arati  interprea  :  cum  Aatronomicia». 

>499- 
Germanua  Audebertua  Aureliua.  i583* 

Gianotti  Donato  :  conGaap.  Gontarini.  iSgi. 

Giovio  délie  cose  appartenenti  a'  Turchi.  i54i> 

Giraldi  Giambatista.  1 543.  (53.  edit,  auppoa^) 

Giuatiniano  B.  Lorenao.  1579.  97* 

Giuatinîano  Giovanni  :  Liibro  ottavo  délia  Enéide.  i543. 

L'Andria  e  l'Eunucho  di  Terentio.  i544* 

Gonzaga  Ceaare.  i553. 


TA  B  nB 

GorgiaeOrationes:  cum  OratoribuB  graecia.  i5i3.  &  cum 

Isocrate.  1 3.  34* 
Gozzi  Niccolô  Vito.  iSSg.  89. 9IV 
Gratius  de  Venatîone.  i534' 
GribalduB  Matthaeus  Mopha«  i553. 
Giîfolus  Jacobus  :  Cicen  Defens.  i546.  Quationes.  ï557^ 
GrimanusMariniis.  1542. 
Guarini  Erotemata  :  cum  Chrysobra.  i5i7.  49*^ 
Guidani  Niccolô.  157a. 

H. 

Haxdus  Petnifl.  i558. 

HarpocraUon  :  cumUlpiano.  i5o3. 27.  cum  laocrate.  34'. 

Ha3rma:  cumSalTiano.  i564« 
Heliogabali  Oratio  :  cum  Ëgnado.  i5i6.  19^ 
Heraclides  Ponticvis  :  cum  AEsopo.  i5o5. 
Heraclitus  :  in  CollectioneEpûtolarum  graecarum.  i499^ 
Hermogenis  Rhetorica  :  cum  RhetCNribuA  graecù.  i5o& 

23.  cum  Priâciano.  1527. 
HerodiatHis  :  cum  Th.  Gazae  Grammatica.  149^*  ou™ 

Thesauro  Cornue.  &c.  i496.  &  Diction,  gr.  i523. 
Herodianus  :  in  Angeli  Politiani  Operibus.  149B.  &  cum 

Xenopbonte  &  GemistOk  i5o3.  seondm.  24^ 
HerodÎB  Orationes  :  cum  Oratoribus  graecÎB.  i5i3. 
Herodotus.  iSos». 
Hesiodi  Theogonia^  — •  Scutum  Herculis,  — «  Georgicon 

libri  duo  :  cum  Theocrito.  i495- 
Hetychius.  i5i4. 
D.  HieronymuB,  i562.  64.  65.  66.  Origenis  interpres. 

i5o3. 
Hilario, Monaobus  Veronensift,  HermogeniB  interpres  t 

in  Rhetor.  gr.  lat.  versis.  i523.. 


DES    AUTEURS. 

Hippocratû  Epùtolae  :  in  Collectione  Epislolar.  graecar* 
1499.  Opéra..  i526,  Methodus  in  ejua  Aphoramos. 
i55o. 

A  Hirtius  :  cumCaesare.  i5i3.  8i:c. 

Historia  délie  cose  occorse  in  Ingfailterra.  i558» 

Historiae  Augustae  Scriptores.  (11.  edU.  suppos.  )  i5i6. 

Homeri  Ilias  &  Odjssea.  Sine  anno ,  et  1 5o4. 1 7.  24.  (  28. 

37.  edit  suppos.) 
Homerocentra  :  cam  Poetia  chmtianis.  i5oi. 
Horae  B.  M.  Virginia.  1497.  i5o5.  i52i.  absque  anno, 
HorapoUo  :  cum  AEsopo.  i5o5. 
Horatnifl.  i5oi.  {i5o3.edit.  suppos.)  09.  19.  27.  Lam- 

bini.  66.  M.  Ant  Mured.  55. 59. 61. 64. 66.  70. 
Hoflius  Stanislaus.  i565. 

Huarte  Giovanni.  i582. 86.  (89.  edie.  suppos.  )  90. 
Hyginus.  (  1497*  i499*  ^^^^*  suppos.) 


I. 


jAMBiiicBCUs  de  Mysteriis.  i497*  i5i6. 

Jasonis  de  Nores  in  Horat.  Interpr.  i553. 

Index  Lâbronun  Aldinae  officinae.  1498*  i5o3.  i3. 63. 

Inde:«iibroruni  prohibitorum.  i564. 

Institutioni  delFImperio  contenute  nella  Bolla  d'oro^ 
trad.  da  Luca  Contile.  i558. 

Interiano  Giorgio.  i5o2. 

Intronati  :  Il  Sacrifiido.  i55o.. 

loannes  Grammaticus.  i5o4.  27.  34.  in  Thesauro  Cor- 
nue. 1496.  InGrammaiica  Lascajris.  i5i2. 40. 57.  cum 
Olympiodoro.  5i.  cum  Dictionario  graeco.  i524. 

ïoannis  Evangelium,  gr.  L  In  Gram.  Loaçam  Appen- 


T  A  B  li  E 

dice.   149^*   i5i2.  4^  et  abaque  ftnno.  Cum  Aldi 

Gram.  lat.  in  Appendice.  iSoK  08.  i4*  23. 
Jordani  Planisphaerium  :  cum  Ptolemaeo.  i556. 
Isaei  Orationes  :  cum  Qratorilma  gniecis»  i5i3. 
Iflocrates.  i5i3.  34*  in  CoUectione  Epiatolamm  graeca-* 

rum.  >499*  ^^^^  OratoribuftGraecis..i5i3.  deRegnor 

in  Eraami  OpuBculia.  i5i8. 
Jnliani  imperatoris  Epîstolae  :  in  Collectione  Epîstolar. 

graecarum.  i499* 
JuliuÂ  Capitobnua  :  cum  Egnatio.  i5i&  19. 
Julius  Solinus  :  cum  Mêla.  i5i8. 
JuAtinianuA  Bemardus.  i5oi. 
Jasliniani  Leonardi  tral.  Yitae  S.  Mardm  :  cum  Poetia 

chriatianis.  i5oi. 
Juslinus.  i5a2. 
3uvenali8.  i Soi.  35. 
Juvenci  Opéra  :  cum  Poetia  clunttiaiua.  iSoi. 

L. 

Lacinius  JanuB.  i546. 

Lactantius  Firmianus  :  cum  Poeda  cluîstianis*  i5oi^ 

Opéra,  i5i5.  35. 
Lampridius  :  cum  Egnatio.  i5i6.  tg. 
Laacaris  Constantini  Grammatica.  1 494'95*  î5i ^4o*  ^7- 

sine  anno. 
Lauredanus  Bernardinus.  i554-  58. 
Leonardi  Aretini  Oratio  HeliogabaU  prmcipîs  ad  Mere^ 

triées:  apud  Hist.  Aug.  Script.  i5i6.  19. 
Leone  Medico  Hebraeo.  i54i.  4^*  49*  ^^*  ^^*  làem, 

defensufi.  68. 
Leonicenus  de  Morbo  gallico.  i497» 
Cl.  Leouiciis  Ptolemaei  interprea  •  apud  Ovidium.  i5i6. 


DES    AUTEURS. 

liepîdiu  Comicua.  i588. 

Lesbonax  :  cum  Oratoribua  graecii.  i5i3. 

Lettere  yolgari.  i542.  43.  44*  4^*  4^  48*  49~^*  ^^*  ^i* 

(  53.  edit,  suppos,  )  54.  56.  64. 67. 
Lîbanius  :  in  GoUectione  ËpistoL  graecar.  1 499*  cum  De-  ^ 

mosthene.  i5o4. 
liiburnias  Nicolaus:  Epithalamiam.  i554.  Ocoorrenze 

omane.  46*  L'£leganae.  i5ai. 
liinacri  Thomae  inlerpr.  Spbaerae  Prooli  :  cam  Asfro- 

nomicis.  i499»  ^  Struct*  latini  Sermon».  i557. 
Lippiua  Laur.  Oppiani  inlerpres.  iSi 7, 
Lippomanus  Aloyaioa.  i58i. 
Longinoa.  i555. 

Longoliua  Chrtatophoi*a8i.  aine  anno. 
Lucanua.  i5o2.  i5. 
Luciani  Opéra.  i5o3.  16.  29. 
Lucretiua Carua.  i5oo.  i5.  (5o.  edii.  suppos*) 
Liucubrationea  in  Cicer.  Orat.  i547.  ^^' 
Luiaiiiiua  Franciacua  in  Horatium.  1 554* 
Lycopbronis  Alexandra  :  cum  Pindaro.  i5i3» 
Lycurgua  :  cum  Oratoribua  graecia.  i5i3. 
Lyaiaa  :  cum  Oratonbuff  graecia.  i5i3. 
Lyaia  :  in  GoUectione  Ëpiatolar.  graecarum.  i499-^ 

M. 

Macer  :  cum  Medicia  latinia.  i547. 

Machiavelli  Nicolô.  i54o.  46.  $2. 

Macrobiua.  (i5i7.  edit.  suppoa.)  i528. 

Magentini  Epiacopi  Commentant  in  Ariat.  onm  Ammo- 

nio.  i5o3.  8c  cum  Joanne  Philopono.  i536. 
Maggi  Ottaviano^  trad.  di  Cicer.  i556. 
Màgiater  Thomas  :  cum  Diction,  graeco.  i524- 


TA  B  L  E; 

Majoli  Laurentii  Epîphyllides  in  Dialeclicis,  &c.  t497* 
et  cum  Averr.  i497- 

Malaspalli  JBellisaiio ,  trad.  dell*  Origine  degli  Slavi.: 
i5q5, 

Manilius  Marcua.  i499«  cum  Astronomicù. 

Manutius  Paultu.  Aldi  filîus  :  De  Legîbns.  iSSy.  $7.  5g^ 
6g.  De  Senatu.  81.  De  Comitiis.  85.  De  Civitate  Ro- 
mana.  85.  (Antîq.  Romanar..  lib.  iv.  92.  95.  ecUt* 
8uppo8.  )  De^  Elemenii.  57.  Epistolae  et  Praefationes. 
58.  6q.  61 .  69.  7 1  «  73. 80. 90.  Lettere.  56.  60.  De  veter* 
dierum  ordine  Opinio  :  cum  Fastis  Consul.  55.  eum 
Orthogr.  66.  91.  Apophthegmata.  77.  Demosth.  in- 
terpr.  49*  ^i*  In  Cicer.  Orat.  Comm.  56.  59.  62.  69. 
72.  78-9.  In  Epist.  ad  fam^  Gomment.  71.  74-^*  79- 
82.  83.  In  Epist.  ad  Attic.  Comment..  47-^3.  ^'J^Oit.^ 
68.  72.  82.  In  Epist.  ad  Brutum.  57.  62. 

Marcellittus  :  cum  Rhetor.  graecis.  i5o& 

Marcellus  :  cumMedicis  latinis.  i547. 

Marcus  Episcopus  :  cum  Foetb  christianis.  i5or: 

Marinus  Domitius.  i55o« 

Marliani  Index  geogr.  in  Caesarem  :  cum  Caesare.  i5l3^ 
19.  59.  61  •  64.  65.^66. 69.  70.  71.  75.  76.  88, 

MarsiUus  Ficinus  :  cum  Jamblico.  i497-  i5i6k 

Martialis.  i5oi.  (  10.  12.  edii.  suppos,)  17. 

Massolo  Pietro  :  Sonetti.  i557. 

Maximus  Taurinensts  :  cum  Salriano.  i564-^ 

Medici  antiqui  latini.  i547.. 

De' Medici  Lorenzo.  i554. 

Medicuft  Hebraeus  defensus.  i588« 

Melissae  Epistolae  :  in  CoUectione  graecarum  Epistela- 
rum.  1499* 

MenandrîRhetorisOpuscula  :  cum Rhietor. graecis.  i5o8. 


DES     AUTEURS. 

Mercnrii  Trûmegisti  Pimander,  et  Asclepius  :  cum  Jâm- 

blicho.  i5i6.  cum  Apuleio.  i52i. 
Georg.  Memlae  Interpretatio ,  ex  Dione  :  apud  Hist. 

Aug.  Script  i5i6.  19. 
Mesue  Giovanni.  i58g. 
Mîcfaael  Ephosius'  :  cutn  Simplicio.  1 527. 
Minncianus,  seu  Nicagoras  de  Enchirematibufl  ^  cuili 

Rhetoribu8  graecis.  i5o8. 
Missale  Romanum.  i574* 
Mocenicus  Philippus.  i58f. 
Mopha  Matth.  Gribaldus.  i553. 
Th.  Morus^  Luciani  Opusculorum  interpres.  i5i6. 
MoschopulusEman.  cum  Dictionario  graeco.  i524.  cum 

Th.  Graza.  i525. 
Moschus^  Bion^  ac  Theocritus.  i555. 
M.  Ant  Mured  Orationes.  i555.  Opéra.  75.  76.  (in 

Ciceronem.  47*  ^^^^*  auppos,  )  Comment,  in  CatuU. 

1554.  In  Terentium.  55.  58.  60.  63.  66.  70.  75. 
Musa  :  cum  Medicis  latinis.  i547. 
Musaeus  :  sine  anno ,  &  i5i7, 

Musonius  :  in  CoUectione  Epislolar.  graecarum.  1 499. 
Myae  Epistolae  :  in  CoQectione  Epistolarum  graecarum. 

'499- 

N. 

Natalis  Comes  de  Venafionè.  i55i. 

Natta MarcusAntonius  de  Dei  LocutioD#.  i558.  de  Dec. 

i55'9.  70.  Opéra.  i562.  64* 
Nazanzeni  Gregorii  Poemata.  i5o4.  Orationes.  i5i6. 

i536.  Tradotte»  69.  in  Hexaemeron  Comm.  i55è. 
Nemesiani  Eclogae  :  cum  Pontano.  i5i8.  Cynegelicon  t 

cumGratio.  i534* 


TABLE 

Nicagoias^  seu  Minucianu»  de  Enchirematîbut  :  cum 

Rhetoribus  graecis.  i5o8. 
Nicandri  opéra  :  cum  Dioscoride.  i499*  i5a2»  23. 
Nizolii  Thésaurus  Ciceronianus.  1570.  76. 91. 
Nogarola  Isotta.  i563. 

Nonius  Marcellus  :  cum  Perotti  Cornue.  i5i3.  17^  27. 
Nonni  Paraplirasis^  sine  anno. 
deNoresJaso.  i553. 
Nunnesius  J.  Ëpitheta  Ciceronis.  1570. 
Nyssenus  Gregorius  :  cum  Nazanzeno.  i536.  et  seorsim. 

5o.  62.  63. 

o. 

Obsbquens  Juliusy  de  Prodigiis  :  cum  Plinio  Secundo. 

i5o8.  18. 
Odoni  Eiualdo.  x557. 
OflBcium  B.  Virgiais,  sine  anno.  1572.  87* 
Olympiodorus.  i55i. 
Oppianus.  i5i7. 
Opuscula  de  Virginitate.  i562* 
Oracoli  Politici.  iSgo. 

Oratio  de  virtutibus  D.  N.  Jésu  Christi.  i5g6. 
Oratio  Dominica,  gr.  lat.  In  Gram.  Lascans  Appendice. 

1495.  i5i2.  40.  57.  et  absque  anno.  in  Aldi  Gram. 

lat.  i5oi.  08.  i4*  23.  58.  61.  64.  68.  76.  76. 
Orationes  duae  et  Carmen  Pastorale.  i564* 
Orationes  in  funere  clarorum  hominum%  1 559. 
Orationes,  Responsa etLiteraeConcilii  Tridentini  iSGg. 
Orbicius  :  cum  Dictionario  graeco.  i524« 
Oribasius  Sardianus,  sine  anno  &  i554* 
Origenes.  i5o3. 
Orpheus  :  cum  Musaeo.  i5i7.  cum  YaL  Flacco.  i523* 


DES     AUTEURS. 

Orthographia  ISIanudana.  iSSg. 
Ortica  Agosdno.  tradut  di  Cesare.  i547.  ^* 
P.  Ovidius  Naao.  i5o2,  o3.  i5. 16. 33. 34.  83.  88.  et  cum 
Gratio.  34* 

P. 

Paccius  Alex,  inlerpres  Arâtotelis  Poetices.  i536. 

Pacianus  :  cum  Salviano.  i564- 

Paeantiua^  Alexand.  Benedictus,  aine  axyio. 

PaelUA  Lucas.  1567.  73. 

de  Palacio  Paulus.  i57i« 

Falaephatus:  cum  AEsopo.  i5o5. 

Palermi  Yalerii  Pastorale  Carmen.  i564. 

Palladius  de  R'e  rustica.  i5t4*  33. 

Parisetus  Ludovicus.  i55o-5i.  52.  53.  Sg. 

Partfaenius  Bernardinus.  1 545. 

Paschalîufl  Petrus.  i548. 

Paterculus  P.  Vellejus.  1571. 

Patrizî  Francesco.  i545.  53. 

Paulus  Diaçonus  :  cum  Suetonio.  i5i6.  iâ2i. 

Pausanias.  i5f6. 

Pedimontius  Fr.  Phil.  i546. 

Perotti  Nicolai  Cornucopia.  i499-  i5i3»  17.  27.  — De 

Metris  Horatianis  :  cum  Horatio.  iSig.  27. 
Persio  Antonio.  1 576. 
Persio  Camillo.  i565. 
Pejraius  :  cum  Juvenale.  i5oi.  l535» 
di  Pescara  Marcheaa.  i557. 
Petrarca  Francesco.  i5oi.  (04^  07.  edit.  êuppos,  )  14.  21. 

33.  46. 

Pfaalaridis  Epistolae  :  in  Collectione  Epistolarum  graeca* 
rum.  1499. 


TABLE 

Pliilippi  Regû  Epistolae  :  in  Collectione  Epistolar.  grae-* 

carum.  i499« 
Philo  Judaetu  de  Mando.  (  1498*  '^''«  suppo$.)%i  cum 

Aristotele.  i497* 
Fhiloponus  Joannes.  i5o4-  ^7*  34^ 
Philostrati  Epistolae  :  in  CoUectione  Epiatolarum  graeca* 

rum.  1499*  d®  ^î^  Apollonii.  i5oi-a-4*  Heroica  et 

Icônes  :  cum  Luçiano.  i5o3.  2s. 
Philostratus  junior  :  cum  Luciano.  i5o3.  22. 
Phocylidis  Poema  :  cum  Appendice  Grammadcae  Las-* 

caris.  i49^'  i5i2.  J^o.  67.  et  absque  anno.  Cum  Aldi 

Gram.  lat  in  Appendice.   i5oi.  o8.  14*   a3.  Cum 

Theocrito.  i^qS. 
Phrynicus  :  cum  Dictionario  graeco.  1524» 
Phumutus  :  cum  AEsopo.  i5o5. 
Picus  Jo.  Franciscus.  i5oi» 
Pigna  Jo.  Baptista.  i56i. 

Pii  J.  Bapt.  Carmen^  ex  ApoUonio  :  camVal.  Flacco.  1 523^ 
Pindarus.  i5i3. 
Platonis  Epistolae  :  in  Collectione  Epistolarum  graecan 

1499*  Opéra.  i5i3.  Orat.  funeb.  i549» 
Plautus.  i522. 
Pletho  :  Fid,  Gremistus^ 

Plinii  Epistolae.  (  i5o4«  édit.  suppùe.)  i5o8.  i8« 
C.  Plinins  Secundus  :  Hist.  NaL  i535.  36.  38  4o*  %•  & 

cum  Medicis  latinis.  47* 
Plutarchi  amatoriae  Nan-ationes  :  cum  Politiano.  1498% 

Moralia.  iSog.  Vitae  Parallelae.  i5ig. 
Poetae  Christiani.  i5oi.  02. 
Poetae  très  egregii.  i534. 
PolitianiAngeli Opéra.  1498*  Stanze.  i54i*  — ^Herodiani 

interpr.  i524* 


DES    AUTEURS. 

IPoggianus  I.  Ghrysost  interpres*  i562. 

Pollucis  Julii  Onomasticon.  i5o2. 

Polo  R^ginaldo  :  Oralione  délia  pace.  t558.  —  De  Con- 

GÎlio.  62.  — ^  Refonnatio  Angliae.  62. 
Polybias  :  cnm  Tito  Livio,  i5i8.  20.  21.    ^ 
Folyphili  Hypnerotomachla.  i499*  i545* 
Poinpoiiiu8  Mêla.  i5i8. 
Pontani  Jov.  Opéra.  i5o5.  i3.  i8.  19.  3S. 
Pontani  Jacobi.  iSgo. 
Porcii  Latronis  Declamatio  :  cum  Sallustio. 
Porphyrii  Introductio  ad  Organ.  Aristotelù.  i4^»  De 

divinisy  &c.  cum  Jamblicho.  i497*  i5i6.  Homericae 

Qoaestione».  i52ï. 
Priapeia.  i5i7.  34* 
Pribevo  Vincenaso.  iSgS. 
Prûcianensia  Francûcus  in  Cicer.  Epist.  i549. 
Prîscianiis  Caesariensis  :  cum  Jamblico.    i497*  i5i6w 

cum  Rhetoribus  graecis.  i523.  seorûm.  27. 
PriflciauuB  Theodorus  :  cum  Medicis  latinia.  i547. 
Probae  Falconiae  Cento  :  cum  Poelis  cbriMiams.  i5oi. 
Proclus  Diadochus  :  cum  Jamblicho.  i497«  iSi€.  cum 

ABtroaomicÎB.  i499* 
Procopii  Epistolae  :  in  Gollectione  Epistolar.  graecarum« 

"499- 
Progne,  Tragedia.  i558. 

Propertius  :  cum  Catullo  etTibuIlo.  i5o2, 15.  cum  Com* 

Mureti.  58.  62. 
Prosper  :  cum  Poetifl  chrâtianisk  i5oi. 
Proverbiorum  graecorum  Collection  cum  AEsopo.  i5o5. 
Prudenlius:  cum  Poetia  cbrislianis.  iSoi. 
Psalterium  graecum.  sine  anno. 
Psalmi  poenitentiales  :  cum  Hor.  Virginis.  1 497 . 1 5o2. 2 1  • 

18 


TA  B  li  S 

Psellos.  i554-  cuiii  lamblicho»  i497*  i5i6. 
Ftolemaei  Sententiae  :  cum  PoatanOi  i5ig,  Slrilaram 

inerrantiom  Significatioiies  :  cum  Ovidio.   16.  33. 

Flanisphaerium.  58»  de  Analemmate,  6a. 
Fjthagorae  aurea  Gaimina  :  in  Appendice  Grammaf- 

ticae  Lascaris*  i^S^:  i5i3.  4o.  et  abaque  anno.  Cum 

Aldi  Gram.  lat.  in  Appendice.   i5oi.  o8«   i4«  23. 

cum  Theocrito.  i495.  &  cum  lamblicho.  i497«  i5i& 

Q. 

Q01NTIANU8  Vincentiua.  1571. 

Quintilianus.  i5i4-  ai. 

Quintus  Galaber.  iSai.  &  sine  anno. 

R. 

RAOAZKONnrs  in  Epist  Cioer.  i555.  Le  Fflippiclie  tra* 

dette.  56. 
BapiciuB  Jovita.  i554*  , 

Raaariua  J.  Bapt.^  Oxibasii  interpres.  i554-  ^^  abaque 

anno. 
Regio  Luigi.  i585.  ga. 

ReucUinusJoannes.  i4g8* 

Rhetores  graeci  antiqni.  i5o8.  og.  latine  verâ.  ^i. 

Rhetorum  graecorum  OrationeB.  i5i3* 

Rbodiginu9  C^eliua.  l5i6. 

RicciuB  BartholomaeuB.  i54i.  4^. 

Rocca  Angelo.  1576.  90. 

RubeuB  HieFouymna.  957a. 

Ruffi  Festi  Avieni  Faraphraaia  Fbaenomenonim  Avati  : 

cum  Astronomicis.  i499* 
Rufinus  de  Metrifl  comicifl  :  cum  Frisciano.  iSa7. 


DES    AUTEURS. 

Ruscellii  Hier.  Scholia  in  Nat  Comit.  Venftt  l55i. 
Rusdcae  Rei  Scriptoree.  i5i4.  33. 
Rutilius  Lupus  :  coin  Rhet.  graecii.  i523. 

s. 

Sabiki  EpistolaeunOvidii  Amatoriis.  i5oa.  i5. 33. 83. 

Sacra  Scriptura,  graece.  i5i8.  latine.  iSgo.  92. 

Sacrificio  degl'  Intronati.  i55o. 

Sadoletufl  Jacobua.  i56i. 

Sallusdus.  ( i5o4.  edii.  Lugdunenais.)  iSog.  ai.  $7.  60. 

63.  (64.  ecUi,  9uppoa*)  67.  73.  77. 88* 
Salvianufl.  i564« 
Salutatio  Beatae  Virginis^  gr.  kt  In  Appendice  ad 

Gramm.  Lascaris.  149^*  i5i2.  4e«  etabaq;  anno.  In 

App.  ad  Gram.  lat.  Aldi  Manutii.  iSoi.  08.  i4-  23. 
Sannasarius  Actius  Sinceros  :  Garmina.  1527.  28.  29. 

33.  35.  70.  Arcadia.  i4*  34*  Canzoni.  34* 
Sanutuf  P.  Aurelius.  i543. 
aScalaPax.  i56o. 
Scarpa  :  interpres  BrutiEpist  1670. 
Scholia  graeca  in  Homerum.  nne  anno.  i5ai.  inNi« 

candmm.  i523. 
Scribonim  Largua  :  cum  Medicis  latinis.  i547- 
Scriptores  geographici.  i5i8. 
Scriptores  Historiae  augustae.  i5i6. 19. 
Scriptores  Rei  nuticae.  i5i4*  33« 
Sedulii  Opéra  :  cum  Poetis  chrîstianis.  i5oi« 
Senarega^  irad.  di  Cicérone.  i555.  69. 
Senecae  Quaestiones  Natur.  i522* 
Senecae  Tragoediae.  1 5 1 7. 
Seplem  Sapientum  Sententiae  :  cum  Theocrito.  1495* 


Serarrighi  Cristof.  trad.  di  Giov.  Ciisost.  i554. 
Serenus  de  Medicina  :  «um  Gebo.  iSaS.  cum  Medicis 

latinû.  i547» 
Servius  :  cum  Horatio.  i5og.  ig.  27. 
■Sforza  Ifiabella.  i544* 
iSiccus  Nicolaus^  sine  anno* 

Sigonii  Caroli  Orationes.  i555.  60.  Fasti  consolares. 
55.  56.  Ëmendationes.  57.  In  Livium  Scholia  :  cum 
Livio.  i555.  66.  72.  9a. 
'SSins  Italicus.  iSsS. 

Shnplicii  Commentaria  in  AiiBtotelem.  i526.  27. 
Slaturichia  Domenico.  iSgy. 
âopater  :  cum  EJhetor.  graecÎB.  i5o8. 
Sophoclifl  Tragoedîae.  i5o2.  . 
Soraaus  :  cum  Medicis  latinis.  1 547* 
Savino  de' Bobalî  Sordo.  ^  i58g. 
Spécimen  editionis  Bibliorum  sacrorom  Polyglottorum, 

sine  anno. 
Sperone  Speroni.  Dialoghi.  i542. 43*  44*  4^*  ^^*  ^^- 
JSpeusippus  de  Flatonis  Definitionibus  :  cum  Jamblicho. 

1497.  i5i6. 
Statii  AcbiUis  in  Catullum  Comnlent  1 566.  In  TibuUum. 

1567. 
Statii  Papinii  Opéra.  i5o2.  19. 
Stefano  Carlo.  i58i.  gi. 


1 1l  faut  lire  Sordo  «  Tan  des  noms  de  cet  antear  ,  et  non  paf 
Sardo  ,  ainsi  que  je  Tai  imprimé  i  son  article  dans  le  volume 
précédent,  le  croyant  Sarde  de  nation,  tandis  qu'il  éloit  Ragu- 
«ain  ;  ce  que  m*a  fait  connoftre  un  exemplaire  de  son  ouvrage , 
que  je  me  fuis  procuré  depuis  peu. 


DES    AUTEURS. 

StephannsHenriciu^  Bionis  ^  Mo8chi«t  Theocr.  interpr. 

i555. 
Stephanus  Bjrzuttinus  de  Urbibus*  i5o2« 
Steuchus  AugUfiiinus.  iSog. 
Storia  de'  TarehL  i54i.  43.  45^ 
Strabo.  i5i6.. 

Strabus^  Galliis  :  cum  Medici»  latinû.  i547- 
StreinniusBichardufl.  1 571.91. 
Slrozsii  patris  et  filii  Poemata.  i5i3. 
Svetonius  de  Grammaticis  :  cum  Plimo  Secundo.  i5oK. 

18.  de  Caesaribuk  i6.  ai*. 
SuidaB.  i5i4» 
Sulpiciufl  Severus  :  cum  Poetia  christ.  i5ôi.  oom  SaT- 

▼iano.  i564« 
Summa  librorum  Academiae  Venetae.  tSSg.  Sommarûx 

dell'opere^  &c.  i558* 
lî.  Suriua.  i58i« 
SybîUae  Erytbraeae  Garmina  de  Chr.  J.  D.  N»  eum  Théo- 

crito.  1495.. 
Symbolnm  Apostolorum ,  gr.  lat  In*  Gram.  Lascarû 

Appendice.  i495*  i5i2.  40.  abflqoeannp.  Cum  Aide 

Gram.  lat.  in  Appendice  i5oi.  08.  14.  28. 
Synesius  de  Sommîs  ?  cum  Jamblicho.  i497«  iSifi.  Epia^ 

tolae  :  in  CoUectioneEpistolar.  graecarum.  2  499*  <^^ua 

Artemidoro.  i5i8. 
Syriaui  Commentarii:  cum  Rhetor.  graecia.  i5o8.  Seor- 

aiita  y  ktine..  i558. . 

t; 

•    Tàcitus  Corn.  i534- 

TarrhaeuB  :  cum  A&opo.  i5o5. 

TaA8o  Torq[UAto.  i58i.  82. 83.  85.  89.  ga. 


table: 

Taurellaa  JacoBuA»  i565. 

Taxaquetus  Michael  Thomas.  i556. 

TerentioB.  i5i7.  ai.  4>*  4^*  5^*  ^^^"^  CommenlanM 

M.  Ant  Mureti.  55.  58-gw  6o.  63.  65.  66.  70.  76. 

Vincentii  Cordati.  70.  Tradotto.  44*  4S« 
TertuUianus  :  cum  Lactanjdo.  i5i5»  i535. 
Theanonia  EpîatoUe  :  in  CoUectioiie  Epistolamm  graecar- 

rum.  1499. 
Themistiiu*  (  i533.  êéUi,  suppo»^)  34 
Theociitua.  149^* 
Theodoretus.  i562.  63. 

Theognidis  Megarenflia  Sentendae  :  cum  Theocrito.  i495«^ 
Théonia  Comment,  in  Aratum  :  cum  Astronomicis.. 

Theopbanes  :  eum  Poetia  chr.  tSoi. 
TheophylactoA  :  in  CoUectione  JBpist.  gr.  i499^ 
Theophrastus  :  cum  Arialotele.  i497*  9^  i5o4*  '3-  ^^«^ 

52. 53.  cum  BeMarione.  ï5o3.  16. 
Thésaurus  Comucopiae  et  Horti  Adonidis^  &c.  t^^^ 

(i5o4«  ^i^»  suppo».) 
Thomaius  Camilhis.  i549»  ' 

D.  Thomas  Aquinaa.  i562. 
Thucydidis  Historia.  i5o2.  Orat.  fiineb.  1649^ 
Tibullns  :  cum  Catullo  et  Propertio.  i5o2.  tS^  Mureti.. 

58.  62.  Achillis  Statii.  67. 
Tiphernus  Gregorius  :  cum  Poetiis  christiania.  iSoi. 
Titus  Liyius.,  i5i8.  19.  20.  21.  33.  et  cum  ScholiisGar^ 

Sigonii.  55.  66.  72. 92.  (58.  71. 91*  ^dit  suppos,) 
'  Tomitanus  Bemardinus  :  Clonicus.  i556.  Coridon.  56. 
Trapesuntius  Oeorgius  :  in  Bessarione.  i5o3.  i6.  cuhl 

Asconio  Pediano.  i522.  cnm  Rhet.  graecis.  23» 
TrebelUus  PoUio  :  cum  Egnatia.  i5i6.  ig^ 
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Trismegistus  :  cum  Jamblicho.  i5i6.  cum  Apuleio.  ai. 
Trotula  :  cum  Medicis  latiniâ»  i547» 
Trypliiodoroa  :  cmn  Q.  Galabro^  ame  aniio.  iSai, 
Turchi  Francesco.  i582, 
TurcQ  Carlo.  i585. 87. 

V. 

VAiRirs  LeonarduB.  i58g» 

Valeriufl  Maximus.  iSoa.  (îa.  edii,  suppoa»)  14.  34» 

Yalla  Creorgnis.  i5oi« 

Valla  Laurendus.  i536. 

Yantius  Sebasdanuk  i554» 

Vargaa  Franciscus.  i563. 

Yarro  de  Lingua  latina»  (1498'  ^cti^»  suppoe,)  cum 

Perotto.  i5i3. 17.  27.  de  Re  rustica.  i4*  33. 
Yelseinis  Marcua»  iSgo.  gi.  94* 
YetuB  Testamentum  :  graece.  i5i8. 
Yiaggio  da  Yeneiia  a  Oo8(antinopoU.  (  i54i.  etXi,  sup* 

pos.) 
Yiaggi  di  Giosafat  Bârbàro  alla  Tàna,  in  Persià  —  di 

Contarîni  -—  di  Aluigi  di  GioTauni  — *  Yiaggio  in  Co»- 

tantinopoli.  1 543. 45* 
Yiaggio  di  Cat.  Zeno  in  P^nia.  i558. 
YîbiuB  Sequeater  :  cum  Mêla.  i5i8. 
Yictor  Sext  Aurelius  :  cum  S^eionio.  ï5i6.  st» 
YictorP.  cum  Mêla.  i5i8. 
Yiclorios  Marianus  de  ConfeAsione.  i562. 6& 
Yictorinua:  corn  Asconio  Pediano*  i522* , 
Yicus  AEneas.  i554«  58.  60.  62. 
Yirgilii  Opéra.  i5oi.  o5.  i4«  27.  41.  45-  ^^  ^8.  60»  63. 

76.  80.  85.  Catalecta.  i5o5.  17.  34* 
Yita  di  Gosimo  Medici.  (  i585.  edit,  suppos.  )  86. 
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Vita  di  Marc'  Aurelio.  i546» 
Vita  e  sito  de  Zicfai  chiamati  GiarcaêsL  i5o2» 
Vulcatiua  Gallicanus  :  cum  Egnatio*  i5i6.  ig* 
Ugonios  Flavius  AlexiuB.  i^Sg. 
v/i,Ulloa,  Vita  di  Carlo  v.  i575- 

TTlpiani  Commentarii  in  ]>emo0th.  i5o3.  1527. 
UrbanuB  Bobsanius  Bellimensis.  i497*  1S57.  ^'  ^-^ 

Xenocratis  Platonici  lilier  c^e  morte  :  cum  Jamblicbok 

1497.  i5i6. 
Xenophoxu  iSo3.  25. 

z. 

ZiSNO  Càterino.  i558. 

Zenobius  Acciolus  Euflebii  interpres  :  cum  Pbilostrato. 

i5oi-2-4- 
ZiiLUAFranc«  interpres  Greg.  Nazanz.  i553.  J.  Dama»* 

ceni.  1554.  Theodoretî.  i563. 
JSovenzonii  Raphaelia  Carmina  :  cum  Poetia  cbr.  iSoi* 
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des  Editions  données  par  André  d'AsoLA^ 

de  1480  à  i5o6. 

jfjuSomnrs  Romanns  super  A^tot.  i499*  i^o.  bis, 

Aeschines  :  cum  Cic.  et  Demost.  i485. 

Albertus  Magnus.  1498' 

Alexander  de  Imola.  1498* 

Andréas  Joannes  :  cam  Décrétai  i483. 85, 91. 99.  iSoo* 

Angélns  de  Aretio.  1492*  97. 

Angélus  Perasini».  149^' 

Arculanus  Joannes.  i5o3. 

Aristoteles,  latine.  i483.  88.  i5oo. 

Averroes  in  Aristot  i483.  88. 

Baldus  de  Pemsio.  148&  93.  gS, 
Bartolus  de  Saxoferrato  :  Lectura  sup.  i*  parte  Infortiati. 
1480.  sup.  H  parte  85.  89.  92.  sup.  i^  et  a*  parte.  87. 

—  sup.  I*  et  II  parte  S  novi.  86. 

—  sup.  I*  part.  £P  novi.  88.  90^  sup.  11*  part.  89. 
-*—  sup.  I*  part.  Codicîs.  88. 92. 

—  sup.  Il*  part.  Godicis.  88. 

—  sup.  m*  i^art  Godicis.  92. 

"—  sup.  i«  et  II*  part,  ff  veterisi.  88.  sup.  i*  parte.  92. 

—  sup*  Authenticis.  92. 

—  sup.  i«  parte  Digesti  novi.  93^ 
Breviarium  Aquilejense.  1496. 

—  Benedîctinum.  i495* 
<-•  de  Caméra.  1490*^  94* 
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Breviarium  Carmelitarum.  i4go.  9SL 

—  Carthusienâe.  1491. 

—  Cistereiense.  i494- 

—  Monachorum  Montisolîvetani.  1493. 

—  Romanum.  i486.  94.  96. 
Burley  Gualterus.  i5oo. 

Campanus.  1495.  l502. 

Canamuaalus  de.  Baldao.  1499. 

Caracholus  Robertcis  de  Lioio.  1488» 

Cavalca  Domçnico.  i487> 

Cepolla  Barlbolomaeus.  i5o4. 

Ciceronis  Ep.  ad  famiL  1483. 84.  libri  OraUMÎi.  8Si 

Cînus  de  Pûtorio.  1493. 

Clementis  Papae  v  ConAtitutionesi  i483*  85.  iSoo* 

Consilia  de  JPraelatione  inter  Monachos  et  derieesL 

1498- 
Corpus  Jiiiis  Canonici.  1498. 

Décret AiiEs  Gregorîi  ilLt  149SL 

Decretalium  liber  stàxîOB.  1483.  85«  91.  9g.  iSoo. 

Demostliêiieis  :  ctiiii  Aescfhine  et  CHeerene.  148S. 

Digestum  veliu.  I49'* 

Dînus  Floteiltiiius.  1499. 

Dominicofl  a  Saiicto  Gendiiiano.  i48i.  9t.. 

]t*£LiNU8  Sandens.  i497-  9^  ^  ioia.  99.  iSof .. 
Flisciu  Stephanus  :  Synonyma.  1480.. 
Fredericuft  De  Senis.  1488.  98. 

Gêb  ARDUS  de  Odonis.  iSoo. 

Gratiani  Decretum.  absque  anao» 

Gregorii  ix  Decretales.  1498. 

Gregorio  Sanclo  :  Dialogo.  1487.  Mondui^  14^5^" 
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Gnido  de  Cauliaco.  i499* 
Guydo  de  Bajso.  i495. 

HlERONYMUSjSaiIGtlU.  I488. 

Jaaon  deMayno.  i497*  99* 

Joaniieft  de  Imola.  1493*^  97*  97*  98- 

Joannes  Maria  de  Poluciis  de  Novolaria.  abaque  anno. 

JosephuB  Flavius.  i5o2. 

Justiniani  Codex.  1489^ 

Leonahdo  Bruno  Aretino  r  oum  lifîo.  i483. 

Mare  magnum,  aluque  anno. 
Mauritius  in  Quaeationes  Scoti.  i5oo.  o6. 
Mbsale  fratrum  praedic.  i49&* 
—  Romanum«97« 

NicoiiAus  de  Ausmo.  1481.. 

Nicolaufl  deMilis.  1499. 

Nicolaus  de  Tudesefais.  i483  5  ibis. 

Nicokus  Siculus.  1482.  91. 

Paulus  de  Oastrob  i483.  94*  94*  9^-  9^* 
Petrarcha.  i5oi. 
niilelphus.  i5o2. 

Sabbi<lici7s  M.  Antonius.  1487. 
Savonarola  Michael.  i5o3. 
Scoti  Quaestionefl..  ^499*  i^oo.  o& 
Summa  Uostienaia*  1498» 

Terentius  Donati.  1480.  83. 

Thomas  de  Aquino.  i483.  86.  91.  i5oo.  o3« 

Tito  Livio.  i485. 

YxRonaus  Servii.  1480» 
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^CTUARIUS.  i556^ 
Alex,  ab  Alexandro.  i57g* 

Chambre  David  :  Hist.  des  Rois  de  France ^.SCc.  iSyg». 

De  regio  Penarum  Princîpatn.  iSgo-gi» 

J.  B.  EoNATius  t  de  Exemplû  ilL  viror.  i554. 
Epistolae  clarorum  xnrorum.  i556. 

GuicHARDZNv  :  HÎBt.  des  Guerres  soubs  Charles  \nu 
i568. 

MoRisE  Paul  :  Hist  des  Religions.  1578.. 
Mureti  Epifitolae.  i58o. 

Oribasius  Sardianus  :  CoUect.  medicin.  i555^ 

Palladii  Lausiaca  Hist.  i555. 

PaschaHus  Carolus  :  Pibrachii  Yita.  i584-  Censura,  animi 

ingrati.  1601  • 
Piccolhomini  ArchangeU  Comm«  inOalenum.  i555« 

B.  Riccius.  1557. 

Taciti  AnnaUum  libri  quatuor  priores.  i58i^ 

Fr.  Ybrgara.  x557.. 
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«des  Éditions  in-8^  données  par  les  Lyonnois , 

de  x5oi  à  i526. 

.£Ui:<iAN0s  :  cum  Vegetio.  1 523. 
Aiistoteles,  laline.  absque  anno* 
Aldus  Gellius.  i5i2. 

J.  Cassar.  i5o8.  ig. 

Catullus,  TibuUus,  ProperiLus.  absqne  anno.  i5i8« 
Ciceronis  Epùtolae  familiares.  abaque  anno. 
G>8mu8  Hîerosolymitanus.  absque  anno* 

Dante,  absque  anno. 

EuRiFioiB  Hecuba  et  Ipbigenia  in  Aulide^  latine^  ab 
Erasmo.  absque  anno. 

Flobvb  :  cum  Justino.  iSio. 

Frontinus  :  cum  Yitruyio.  iS23.  Cum  Vegetio*  i523. 

Gauricus.  i52& 

HoRATius.  absque  anno. 

JoANNBS  Damascenus.  absque  anno. 
JustinuA.  absque  annô.  i5ie. 
Juvenalis,  Persius.  absque  anno.  i525. 

LucANua.  absque  anno.  i52i. 

Marcus  Episcopus.  absque  anno. 
Martialis.  absque  anno.  i5i8. 
Modestus  :  cum  Vegetio.  i523. 

OyiDius.  absque  anno. 
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Petrabca.  senz'anno. 

Philoatratus.  abaque  anno. 

Plinii  Hût.  nat  i5iq« 

Pontanus  J.  Jovianus.  i5i4*  abaque  anno. 

Prosper.  abaque  anno. 

Prudentiua.  abaque  anno» 

QUINTILIAKUS.  l5lO. 

RuFus  Sextua  :  cum  Justino.  i5io. 

SaIiLustius.  i5o4« 
Siliua  ItaUcua.  i5i3. 
Strozzii  poetae.  abaque  anno. 
Suetoniua.  i5o8. 

Terentius.  abaque  anno*  i5a3. 
Theophanea  :  cui^  Prudentio.  abaque  anno. 
Tfa^ophraatua^  latine,  abaque  anno. 

Valerius  MasLn^ua.  abaque  anno.  i5q8.  13^ 

Vegetiua.  i523. 

P.  Victor  :  cum  Juatino.  i5iO. 

Vii^iliua.  abaque  anno.  i52i. 

Yitruviua.  i523. 

Xenofhon  ,  latine,  abaque  anno. 
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EDITIONS    ALDINES 

qui  manquent  k  tna  Collection ,  et  que  je  denre  acquérir. 


^.  Jau.  ovacimir  Biblior.  editionis  hebr.  gr.  Ut.  Feuille  in-fol. 
590.  Bîbli«  sacra  latina.  In-fol. 

519.  Eagnb.  Steuch.  Recognitio  Veteris  Testamenti.  In-4. 
585.  Angelomus  in  Libros  Regam.  In-4- 
564.  Canones  et  Décréta  Goncilii  Tridentini.  In-4. 

568  et  69.  Eadem.  In-8. 

589.  Eadem ,  cum  Indice  libr.  prohîbitomm.  In-8. 
587.  Gonstit.  et  Priyii.  Patriarchatus  Venetiarum.  I11-4. 
564  0^  ^'  BreTiarium  Romanom.  In*fol. 
574*  Miflsale  Romannm.  In-4* 
497.  Horae  Beatae  IL  Virginia  :  graece,  Ia-8. 
5a  I.  Eaedem  :  graece»  In-3i. 

S.  daie.  Eaedem  :  gr.  Uu.  In-8.  on  in-Sa. 
579.  Offîciom  Beatae  M,  Virginia.  In-a4. 
587.  Idem.  In-ia,  4^  ^g- 

553.  Gregorii  Nazanz.  Gomm.  in  Hexaemeron^  In^. 
55o.  Greg.  Nysseni  Orat.  de  pai^ierîliaft  amandia.  I»*8. 
570.  M.  Ant.  Natta  de  Deo.  In-fol. 
558.  M.  A.  Natta  de  Dei  Locutione.  In-4» 
596.  Oratio  de  Virtutibiis  D.  N.  Jesa-Chriiti.  In-4. 
563.  laotae  Nogarolae  Dial.  utrum  Adam  Tel  £ya  magif  pecca* 

▼erit.  In-4* 
55a.  P.  Aretino.  Vite  di  Maria  Vergine ,  etc.  In-4. 
56a  et  i566.  Marianos  Victoriua  de  Sacram.  Gonfessionis.  Iq-8. 
566.  Gatechismua ,  ex  decreto  Goncilii  Tridentini.  In-4. 

569  et  75.  Idem.  In-8. 

571 9  73,  75  et  8a.  Gatechiamo  del  Goncilio  di  Trento.  In-8. 
579  et  97.  Lor.  Ginatininno,  del  Dispregio  del  Mondo.  In-4. 
556.  Pianto  délia  March.  Pescara  sopra  la  Passione.  In-8. 
578  et  1591.  Gom.  Bellanda  Viaggio  Spiritaale.  In-8, 
578.  Gabr.  Flamma  de  optimi  pastoiis  monere.  In-4. 

»9 


*iS58.  Léo  Bapt.  Àlberti  de  Legato  Pontificio.  Iii-4. 

553.  Matth.  Grib.  Mophae  Interpretationes  Juris.  In-8. 

56o.  Pacis  Scala  de  consilio  sapientis  in  cansis  forensibus.  In-4* 

55 X- 9-3.  Aristotelis  Opéra  :  graece.  6  vol.  m-8. 

497.  Laurentii  Majoli  Epiphillides.  Ixi-4. 
S.  date.  Bem.  Georgii  EpUt.  de  Vita  tranquilla.  Iii-4« 

558.  P.  Haedus  de  Miaeria  humana.  I11-4. 

559.  Flavius  Alex.  Vgonius  de  Itallae  et  Graeciae Calamit.  In-4- 
5oi.  J.  Fr.  Picus  de  Imaginatione.  Iq-4. 
579.  Aldo,  Discono  snll^ecceUenza  délie  Republ.  In-4* 

590.  OracoH  politici  e  Apoftegmi  di  Plutarco.  I11-8. 

589.  Demonomania  di  G.  Bodino.  In-4« 
58i.  Agricoltnra  di  G.  Stefano.  In-4* 
499.  Dioftoorides  —  Nîcandri  Theriaca ,  etc.  graece*  In-fol. 
495.  Pétri  Bembi  Aetna.  In-4* 
5i6.  Hippocratis  Opéra  :  graece.  In-fol. 
55o.  Methodos  in  Aphorismos  Hippocratis.  In-4> 
553  et  i558.  Aeginetae  Opéra  :  latine.  In-8. 
534*  Aetii  Amideni  Libri  médicinales  :  graece.  In-fol. 
497.  Averroes  in  librum  Priomm,  etc.  In-fol. 
'.  date.  Oribasius  Sardiamis  CoUect.  médicinal.  In-8. 
549.  Gam.  Thomaios  de  morbis  intemamm  partiam.  In-8. 
56i.  Hier.  Gabucinius  de  Morbo  Comitiali.  In-4. 
567.  Architettura  di  P.  Gattaneo.  In-fol.  ûg.  en  bois. 
5i5.  Aldi  Manutii  Grammatica  graeca.  In-4. 
5oi.  Ejttsdem  Grammatica  latina.  In-4. 
56i ,  68  et  76.  Eadem.  In-8. 

591.  Aldi  Manutii  P.  F.  Orthograpbiae  Ratio.  In-8. 

590.  Ejusdein  Epitome  Ortbographiae.  In-8. 
56i.  Aldo  Manutio  Eleganze  latine  e  toscane.  In-8. 
563,  65,  80,  86  et  94.  Le  dette.  In-8. 
584.  Nie.  Friscblini  Qnaestiones  Grammaticae.  In-8. 
584.  Ejusdem  Strigilis  Grammatica.  In-8. 
590.  Rocca  Osservazioni  snlla  lingua  latina.  In-8. 
499.  Nie.  Perotti  Gomucopiae  latinae.  In-fol. 

>— •  Calepini  Dictionarium.  In-fol.  Toute  édition  Aldine,  hors 
celle  de  iS64- 


55s.  Regole  GrattimAticali  di  Fr.  Fortunio.  In-8. 
5ai .  Yalgari  Elegantie  di  Nie.  laburnio.  In-8. 
589.  Orthographia  Manutiana  in  taYol«. 
541.  Riccius  de  Imitatione.  I11-8. 
56i.  Ant.  Bémardi  Institutio  in  Logicam.  In-4v 
565>  Giceronis  Orationes.  3  Toi.  in-ft. 

570.  £aedem.  h»  troisième  volume  seulement. 

571.  Cic.  Orationes  in  Antoninm.  In-8. 
5oa  et  la.  Clc.  Epist-ad  familiares.  In-8. 
569.  Cic.  Opéra  philiotophica.  ayol.  in-8.. 
517.  CicdeOffîciis,  etc.  In-8. 

545.  Epiitole  famigliari  di  Cicérone.  In-8.  CeUe  des  deux  édi' 

tiens  qui  a  ^S/euiUets. 
549  et  66.  Le  dette.  In-8. 

556.  Le  Pistole  di  Cicérone  a  Bhito.  In-8. 
557  et  69.  Le  Pistole  di  Cic.  ad  Attico.  In-8. 

588.  Instmttione  di  Goerone  a  Qainto  il  fratello.  In-ia. 
57a,  P«  Manntii  Comm.  in  Orat.  pro  Archia  poeta.  In-4- 
56a  et  69.  P.  Manntii  Comm.  in  Epist.  ad  Atticnm.  In-8. 
570  y  76  et^i,  Nizolii  Thesauma  Ciceronianns.  In>foL 
58a  et  94<  Locntioni  dell'  Epistole  di  Cicérone.  In-8. 

546.  Cic.  Defensiones  contra  Calcagninnm.  ln-8. 
498.  J.  ReucUin  ad  Alex.  ti.  Oratio.  In-8. 
5oi.  Bem.  Justiniani  ad  Lnd.  xi  Oratio.  In*4« 
5oi.  Hier.  Donati  ad  Christ.  Regem  Oratio.  In-8. 
5oa.  J.  B.  Egnatii  Oratio  in  laudem  B.  Prunuli.  In-8. 
548.  Ferd.  Abdnensis  Oratio  et  Epigrammata.  Ia«^. 
55a.  Adeodati  Oratio  in  Concilio  Trident.  In-4* 

554*  Bem.  Lauredani  Oratio  in  funere  Ant.  Trivisani.  In*4.* 
55a  et  59.  Lnd.  Pariseti  ad  Regienses  Orationes.  In-8.. 

557.  Jac.  Grifoli  Orationes.  In-4* 

56i.  J.  Sadoleti  et  B.  CampegiiOsationes.  In-4>^ 
56i.  J.  B.  Pignae  in  funere  Francisci  11  Oratio.  In«4* 
564.  YaI*  Palermî  Orationes  duae.  In-4> 
57a.  Raph.  Cyllenii  Angelii  Orationes.  In*8. 
585.  Aldi  Manntii  Oratio  ad  Sixtnm  ▼.  In«M. 
587.  Ejusdem  de  Fr.  Medices  Laudihus  Oratio.  In-4. 


s.  Joie.  MnueuB  :  gr.  lai.  In«4.  Lé  latin  seul  suJJlmiC 
•—  Virgilius.  I11-8.  i5oi«  i5o5.  4S.  60.  63. 76.  80. 85. 

54a.  Il  libro  otUTO  de  la  Enéide  tndotto.  Iii-S. 

5^7 ,  61  et  66.  Horadiu.  In-8. 

553.  Jas.  de  Nores  in  Uor.  Artem  poet.  InterpreuUo.  In-8; 

5oa.  Oyidii  Libri  Amatoiii.  In-6. 

583.  Oridii  Heroidam  Epîstolae.  InrS» 

58o.  Ciofani  Scholia  in  Halieuticon.  In-8.' 

5i7  9  45  et  53.  Terentiiu.  I11-8. 

5o4*  Gimbriaci  poetae  Encomiastica.  I11-8. 

Sag.  J.  Cottae  et  Sannaurii  Carmina.  In^. 

55o.  Dom.  Marini  Canûna.  In-8. 

554-  Nie.  libnmii'  Epithalamium.  In-4^ 

556.  Bem.  Tomitani  Glonicua.  In-&. 
558  et  sans  date,  B.  Georgii  Epitaphîa ,  etc.  Iii-4* 
558.  Greg.  GorrariProgne  tragoedia.  I11-4. 
583.  Germani  Audeberti  Venetiae.  I11-4. 
585.  Scipii  Gentilis  Solymeidot  libri  dao  priorca.  Iii-4- 
588.  Lepidi  Philodoxioa  fabuk.  In4. 
5a  I.  Il  Pètrarca.  In*8. 
553.  Stanze  pastoraH  di  B.  Castiglione.  I11-8. 

557.  Castellani  Stanze  in  Iode  délie  donne  di  Faenza.  I»>4' 
557.  Sonetti  moraii  dv  P.  Massolow  lofS^ 

■ 

55o.  Sagrificia  degli  Intronati.  Iiip8. 

570.  Nie.  Guidant  Enatachia ,  comedia.  in-8.^ 

58a  et  89.  GU  Straccioni  ,•  comedia  di  Ann.  Caro.  In>i9. 

597.  Elettra ,  Aminta ,  Piramo'e  Tbiabe ,  in  lingoa  Scbiaya.  In-4< 

585.  Galestri ,  comedia  di  Carlo  Turco.  In^ 

585.  Agnelle ,  tragedia  del  detto.  In-8. 

545.  Hypnerotomacbia  di  Polifiloi  In-fol.  ûg,^ 

558-6o.  EgregifattidelReMeliadna.  aTol.in-8« 

590.  Jac.  Pontani  Prog^rmnasmata.  In-8. 

5o8  et  ao.  Erasmi  Adagia.  In-fol. 

556.  Sambigucius  in  Uermatbenam  Boccbianam^  In-^w 

56a.  Nattae  Orationes  et  Oposcola.  In»fol. 

565.  P.  Bizarri  Opuscula.  In*8. 

578.  Gaap.  G>ntareni  Opéra.  In«fol. 


i546.  n  Frencipe  H  Nie.  MacHIavriK.  In-^. 

1S46,  Discorsi  dîMachiaT.  topra  T.  Livio.  In-Sl 

i559.  Historié  Fiorentiae,  del  detto.  In-8. 

t568   Medicns  Hebreaeiu  defensiu.  I11-4. 

i54s  ei  44*  Di«loghi  di  Speitme  Speroni.  Iii-8v. 

1570.  Bmti  Epistolae.  In-8. 

i553.  Lad.  ParÎMsti  Epistolae.  I11-8. 

iSgo.  P.  Manntii  Epistolae.  In-S» 

i544-  Lettere  Tolgari,  libro  primo.  IdpS. 

i5oo.  Eputole  di  Sancta  Catharina.'In-fol. 

i58a.  Lettere  faoete  di  Turchi  ed  Ataoagi.  s  Tol.  in-S* 

iSgo  et  9S.  DiscoTso  di  Gosmographia  in  dialogo.  In-ft. 

i558.  Zeno  Viaggio  in  Persia.  In-8. 

1576.  P.  Qarantis  Epitome  in  Pasch.  Qironol.  In-4. 

S.  date*  Le  même.  In*4< 

1591.  Convenio  Afrae,  Hilariae  ,  Dignae.  Ii^4- 

i5SS.  Car.  Sigonii  Fasti  Consnlares.  In-fol. 

S571.  Vetteins  Patercnlus.  In-8. 

i563.  Sallustitis  (Romae).  In-8. 

1573  et  77.  Idem.  In-8. 

i5i3,  61  f  64  et  70.  J.  Caesar.  Itt*8. 

1589.  G.  Contarenus  de  Republica  Venetoiram.  In-8. 

i547*  Bem.  Georgii  Epîtome  princîpnm  Yenet.  In-4* 

iSgo.  Aldo,  Vita  di  Castraccio  Gastracane.  In-4* 

157a.  Hieron.  Rubei  Uist.  Rayennatensis.  In-fol. 

5.  date,  Alex.  Paeantii  Diana  de  Bello  Garolino.  In*4- 

t558.  Historia  délie  cose  occorse  nel  Regno  d'Inghilterra.  In-8. 

xSoa.  Lft  Vita  et  Sito  de'Zichi.  ln-8.  Jl  faut  F  édition  ^ui  est 

en  lettres  italiques» 
x56S.  Jac.  Taurelli  exqnisitior  Patron jmia.  In-4. 
s56o.  Aen.  Vici  Cknmnent.  in  Imperatomm  Rom.  Numismata. 

Inp4-  fig* 
x585.  P.  Manutius  de  Comitiis  Romanerom.  In-8.  oa  in-fol. 
i566.  Matth.  Cartius  de  Prandio»  In-8. 
—  Catalogues  d'Aide ,  de  1498,  x5o3  et  x 5x3.  Feuilles  in-fol. 
i5o3.  Ayis  d*Alde  sur  les  imprcsiions  iji-8»des  Lyoïmois.  Feuille 

in-fol. 


i558.  Sommario  dell' Opère  che  ht  da  mandare  in  lace  TAcca* 
dénia  Yeneta.  In-fol. 
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Uans  un  volume  intitule:  Dictionnaire  portatif 
de  Bibliographie^  publié  au  commencement  de  cette 
année,  je  trouve  une  liste  extrêmement  abrégée  des 
éditions  publiées  par  les  Aide ,  célèbres  imprimeurs 
qui  exercèrent  leur  art  à  Venise  pendant  toute  la 
durée  du  XYI*  siècle.  M,  Foumier,  auteur  de  ce 
Dictionnaire,  annonce  avoir  fait  sa  liste  dVprès 
mon  Histoire  (i)  de  ces  imprimeurs  habiles,  et 
d'après  la  Série  delC  edizioni  Aldine ,  édition  de 
Florence,  i8o3.  On  sait  très  bien  que  les  faiseurs 
d'abrégés  vont  puisant  dans  les  ouvrages  qui  traitent 
à  fond  chacun  des  objets  qu'ils  se  proposent  d'ef- 
fleurer ,  et  que  même  il  n'est  pas  rare  de  voir  toutes 
choses  confondues  et  dénaturées  dans  la  compila- 
tion ,  quoiqu'il  n'eût  fallu  que  des  yeux  et  une  plume 
pour  copier  à-peu-près  juste  en  abr^eant.  Mais 
qu'à  des  inexactitudes  de  cette  nature  le  compila- 
teur ajoute  le  tort  inexcusable  de  supposer  gratuite- 
ment aux  ouvrages  avec  lesqueb  il  afait  son  livre,  des 


(i)  AimaUê  de  l'imprimerie  des  Aide ,  ou  Histoire  des  trois 
Manùce  et  de  leurs  éditions  ^  par  Ant.  Ang.  Renouard  ;  Paris , 
i8»3y  9  To).  in-8^,  arec  portraits. 
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fautes  imaginaires ,  des  omissions,  des  méprises  qui 
seroient  impardonnables,  c'est  ce  à  quoi  on  ne  s'at- 
tendroit  pas ,  et  que  cependant  on  trouve  dans  beau- 
coup d'endroits  du  livre  de  M.  Fournier.  Quel  motif 
a  pu  le  déterminer  à  supposer  que  j'ai  omis  ou  mal 
connu  telles  ou  telles  éditions,  tandis  qu'il  est  si  fa- 
cile de  vérifier  dans  mon  livre  que  ces  mêmes  édi- 
tions y  sont  positivement  indiquées  et  très  exacte- 
ment décrites.  Ce  n'est  pas  pour  un  seul  article,  mais 
pour  plus  de  vingt  que  M.  Fournier  donne  dans  un 
tel  écart ,  et  quelques  citations  suffiront  pour  faire 
voir  l'inexactitude  des  siennes ,  en  ce  qui  concerne 
mon  ouvrage. 

f^irgilius ,  î  545 ,  in-8®  ;  selon  lui ,  j'ai  omis  cette 
édition ,  et  cependant  je  l'indique,  tom.  I^"*,  p.  îa33 , 
et  ailleurs  encore,  avec  tous  les  détails  littéraires  et 
bibliographiques  que  cette  annonce  exige. 

Spécimen  Biblior.  editionis  he6r.gr.  lat,,  omis 
par  M.  Renouard,  suivant  M.  Fournier;  et  c'est  le 
premier  article  de  ma  liste  complète  des  éditions 
Aldines,  tom.  II,  p.  âi3.  Je  parle  encore  ailleurs, 
et  asseï  au  long ,  de  cette  feuille  rare  et  si  curieuse 
pour  l'histoire  de  l'imprinîcvie. 

De  origine  Pilae  ntajoris ,  etc, ,  in-8*,  omis  par 
M.  Renouard;  je  l'annonce  cependant  avec  exacti- 
tude, tom.  r*",  p.  444 1  d'après  un  exemplaire  que  je 
possède. 

ffieronjmi  Operum^  tomi  4~io,ln-fol.  A  cela 
M.  Fournier  dit  :  «  Cet  article  est  omis  par  M.  Re- 
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«  nouard ,  qui  Ta  employé  dans  rannonce  des  autres 
«  volumes  »:  c'est-à-dire,  j'ai  omis ,  et  cependant  je 
n'ai  pas  omis.  Que  signifie  ce  langage?  J'ai  parlé  de 
ces  sept  volumes ,  et  j'en  ai  dit  tout  ce  que  je  devois 
en  dire.  (  Voyez  page  xxvij  de  ma  préface.  ) 

Histoire  de  la  guerre  en  Italie  ;  Paris ,  1 568 , 
in-8® ,  omis  par  M.  Renouard,  et  douteux.  A  la 
page  i88  du  tome  II,  j'annonce  cet  ouvrage  dont 
l'existence  n'est  nullement  douteuse. 

Je  finirai  par  un  article  qui  est  de  nature  à  ne  pou- 
voir être  passé  sous  silence.  Il  s'agit  d'un  Monitum^ 
ou  avis  d'Aide ,  sur  des  éditions  in-8®,  faites  à  Lyon 
avec  l'intention  manifeste  de  les  faire  passer  pour  les 
siennes.  M.  Fournier  dit  :  M.  Renouard  ne  parle 
pas  de  cette  feuille  volante.  Croiroit-on ,  d'après 
ime  assertion  aussi  précise ,  que  cependant  j'en  parle 
avec  beaucoup  de  détails ,  préface ,  page  xvij  ;  1. 1", 
p.  ii8;  tom.  II,  p.  17, 18;  et  enfin  que,  craignant 
la  perte  du  seul  exemplaire  connu  de  cette  pièce  sin- 
gulière,  je  la  réimprime  en  entier,  tom,  II ,  p.  aoj — 
211,  après  lui  avoir  consacré  un  article  spécial  qui 
occupe  les  pages  192  à  196.  Il  est  vrai  que  cette 
pièce  est  en  langue  latine  :  est-ce  pour  cette  raison 
que  M.  Fournier  ne  l'a  point  apperçue?  en  cela  il 
n'y  a  pas  de  ma  faute. 

D'après  la  Sene ,  etc. ,  il  indique  trois  éditions 
Aldines ,  dont  effectivement  je  n'ai  point  parlé ,  par- 
cequ'alors  elles  ne  m'étoient  pas  encore  connues.  II 
eût  été  à  souhaiter,  pour  sa  réputation  d'exactitude, 
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que  M.  Fournier  se  fût  borné  à  copier  ces  trois  notes, 
au  lieu  de  chercher  à  en  faire  de  nouvelles ,  qui , 
comme  je  crois  Tavoir  démontré ,  sont  loin  d'être 
heureuses. 

Paris,  le  i*'  prairial  an  ^III  —  21  mai  i8o5. 
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^         '  PRÉFACE. 


J  'ai  suivi  à  la  lettre  le  précepte  d'Horace  :  Nonum 
preniatur  in  annum.' Après  avoir  ,  en  i8o3  ,  publié 
l'Histoire  littéraire  de  la  famille  des  Manuce ,  j'ai , 
pendit  neuf  années  entières,  réuni  tous  les  nou- 
veaux  renseignements  que  mes  recherches  conti- 
nuelles ont  pu  me  procurer  et  sur  leurs  personnes 
et  sur  leurs  éditions.  Durant  ce  long  intervalle  je 
-n'ai  jamais  perdu  de  vue  cet  objet  de  prédilection  ; 
et  si  peut-être  je  me  suis  occupé  de  ces  notices  plus 
longuement  et  avec  plus  de  ténacité  que  ne  vaut  la 
chose  en  elle-même ,  je  suis  du  moins  très  persuadé 
que ,  pour  les  ouvrages  qui  ne  sont  point  les  pures 
productions  du  génie ,  et  surtout  pour  ceux  dont 
le  mérite ,  à  peu  près  unique ,  est  l'exactitude ,  il 
Êiut  s'en  être  occupé  bien  plus  long-temps  qu'ils  ne 
valent,  pour  les  amener  à  un  degré  de  perfection  qui 
sera  toujours  loin  encore  de  l'exactitude  absolue. 
Peu  de  temps  après  l'impression  de  mes  Annales, 
j'aurois  pu  me  donner  le  petit  plaisir  de  la  publica- 
tion d'un  supplément ,  parce  que  je  ne  tardai  point 
à  reconnoîlre  un  certain  nombre  d'éditions  aldines 
qui  jusqu'alors  avoient  échappé  à  mes  recherches , 
parce  que  j'avois  déjà  recueilli  plus  d'une  obser- 
vation nouvelle  :  mais  un  supplément  donné  trop 
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tôt  en  eût  bientôt  après  nécessité  un  autre  ;  de 
nouvelles  erreurs  auroient  demandé  de  nouvelles 
corrections  ;  et  si ,  après  avoir  pris  tout  mon  temps, 
fait  mes  vérifications  avec  grand  soin  et  k  plusieurs 
reprises,  je  ne  puis  éviter' que  mon  ouvrage  ne 
laisse  encore  beaucoup  à  désirer ,  qu'auroit  été  un 
supplément  tracé  à  la  légère ,  et  publié  à  la  hâte  ? 
Ce  genre  d'ouvrage  n^est  pas ,  en  général ,  d'un 
intérêt  assez  pressant  ni  assez  relevé  pour  qu'on 
puisse  chercher  une  excuse  dans  la  précipitation 
du  travail  ;  et  les  hoounes  instruits ,  ceux  même  qui 
^ont  le  phis  fortement  amateurs  des  notices  et  anec- 
dotes littéraires ,  ne  sont  disposés  a  les  accueillir 
que  quand  elles  portent  sur  des  objets  d'un  certain 
intérêt,  ou  au  moins  lorsqu'elles  acquièrent  de 
l'importance    par  leur  réunion.   Après  plusieurs 
années  cependant  il  devient  nécessaire  de  publier 
le  résultat  de  mes  observations  et  corrections  ;  ce 
que  je  crois  d'autant  plus  à  propos  qu'ayant  pré- 
senté un  ensemble  déterminé  de  notions  précises 
sur  les  Manuce  et  leurs  éditions ,  tout  ce  qui ,  dans 
mon  livre ,  est  passé  sous  silence ,  donne  en  quelque 
façon  lieu  k  dés  découvertes  dans  le  pays  biblio- 
graphique ;  découvertes  auxquelles  les  uns  sont 
conduits  par  le  pur  hasard,  d'autres  par  le  savoir 
et  par  des  observations  raisonnées  ;  de  sorte  que , 
pour  ne  point  voir  mon  ouvrage  devenir  un  livre 
de  vieille  science ,  il  m'a  bien  Ëdlu  rédiger  en  un 
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corps  de  supplément  ce  que  j^avois  à  dire  de  nou-^ 
veau  sur  ce  sujet 

Dans  ce  supplément ,  <jue  je  prie  de  ne  considérer 
que  comme  de  simples  notes ,  je  n'ai  point  transcrit 
les  intitulés  de  chaque  édition  avec  cette  exactitude 
que  j'avois  rigoureusement  observée  dans  les  An* 
nales;  ce  n'est  ici  qu'un  meiHorandum,  im  recueil 
d'indications  sommaires ,  et  on  n'y  trouvera  les 
titres  énoncés  en  entier ,  que  lorsqu'ils  sont  courts , 
ou  lorsqu'il  s'agit  de  livres  remarquables  par  leur 
«ujet  ou  leur  rareté.  La  notice  des  livres  publiés 
par  l'Accademia   Yeneziana   est   ici   réimjNrimée 
toute  entière,  parce  que  les  additioD9  et  obser* 
vations  nouvelles  en  ont  &it ,  pour  ainsi  dire ,  un 
nouvel  ouvrage.  Il  en  est  de  même  du  catalogue 
des  éditions  aldines ,  rangé  par  ordre  de  matières  : 
l'intérêt  d'une  telle  liste  consistant  surtout  dans 
l'ensemble ,  et  les  éditions  à  y  intercaler  se  trou- 
vant en  assez  grand  nombre  ;  d'autres  devant  en 
être  supprimées ,  parce  qu'elles  ont  été  reconnues 
pour  apocryphes  ;  un  supplément  à  l'ancien  cata-* 
logue  n'auroit  point  donné  au  lecteur  la  satisfactioa 
de  voir  avec  exactitude ,  et  d'un  coup  d'œil ,  toute 
l'étendue  des  travaux  de  l'imprimerie  des  Manuce* 
Cette  liste  abrégée  et  très  resserrée  sera  en  outre 
d'un  usage  fort  commode  pour  les  amateurs  des  édi- 
tions aldines  y  en  ce  qu'elle  leur  fournit  un  tableau 
sur  lequel  ib  peuvent  pointer  à  la  marge  chacun 
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des  livres  qui  se  trouvent  dans  leur  bibliothèque ,  et 
ainsi  reconnoître  plus  facilement  ce  qu'ils  peuvent 
avoir  la  volonté  d'acquérir. 

Plusieurs  personnes  ont  eu  la  bienveillance  de 
me  transmettre  des  observations  sur  mes  Annales, 
et  je  leur  présente  ici  l'expression  de  toute  ma  gra- 
titude.  Je  dois  d'utiles  renseignements  entre  autres 
au  savant  M.  Morelli ,  bibliothécaire  de  la  biblio- 
thèque de  Saint  -  Marc  a  Venise  ;  à  M.  le  comte 
Trivulzio  ,  de  Milan  ;  k  M.  Pezzana ,  bibliothé- 
caire à  Parme  :  plusieurs  livres  imprimés  sur  vélin 
m'ont  été  indiqués  par  M.  Van  Praet ,  l'un  des  con- 
servateurs de  la  bibliothèque  impériale,  à  l'embel- 
lissement de  laquelle  il  donne  les  soins  les  plus 
éclairés  'et  les  plus  infatigables.  M.  Gamba ,  de 
Venise ,  maintenant  établi  à  Milan ,  a  pris  plaisir 
à  faire  de  soigneuses  vérifications  sur  les  livres  de 
la  riche  bibliothèque  de  MM.  Iftemondini,  à  Bas- 
sano  ;  et  cet  examen  a  donné  lieu  k  un  assez  grand 
nombre  d'observations  relatives  surtout  à  la  des- 
cription matérielle  des  livres  :  il  m'a  fait  aussi  con- 
noitre  plusieurs  éditions  dont  quelques-unes  ne  me 
sont  pas  même  encore  tombées  sous  la  main.  Au 
lieu  de  faire  de  toutes  ces  notes  une  brochure ,  et 
de  la  publier  en  redressement  de  mon  ouvrage, 
M.  Gamba  me  les  a  transmises  en  manuscrit  ;  et  je 
me  plais  à  rendre  hommage  à  cet  acte  de  modestie 
autimt  que  d'amitié. 
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Il  reste  encore  dans  mes  Annales  plus  d*un  article 
susceptible  de  légères  corrections  que  pour  des 
livres  peu  importants  il  eût  été  sans  intérêt  d'in- 
troduire dans  un  Supplément.  Que  pour  la  rare  <et 
précieuse  collection  des  Poetae  Christiani  j'aie  dit 
que  tel  cahier,  précédemment  annoncé  de  huit 
feuillets ,  n'en  a  réellement  que  six ,  cette  rectifi- 
cation et  plusieurs  autres  aussi  légères  ne  pou- 
voient  être  motivées  que  sur  l'importance  des 
ouvrages. 

Depuis  la  publication  de  mon  livre,  en  i8o3, 
plusieurs  brillantes  collections  aldines  se  sont  for- 
mées; d'autres  ont  été  embellies  d'une  manière 
remarquable.  A  Milan,  celles  de  M.  le  comte  Tri- 
vulzio ,  de  M.  le  comte  G.  Melzi ,  de  M.  le  marquis 
F.  Fagnani,  contiennent  les  meilleures  éditions 
aldines ,  et  surtout  des  exemplaires  très  précieux , 
ou  sur  vélin ,  ou  sur  papier  extraordinaire.  Plus  ré- 
cemment, M.  le  comte  Méjan,  dans  la  même  ville, 
en  a  formé  une ,  qui  déjà ,  par  sa  richesse ,  semble 
être  commencée  depuis  long-temps.  A  Venise ,  au 
contraire ,  dans  la  patrie  des  Manuce ,  plusieurs 
belles  et  anciennes  collections  ont  été,  depuis 
peu ,  vendues  et  dispersées.  Cette  ville  a  perdu,  eu 
peu  de  temps ,  les  bibliothèques  GradenigQ ,  Mo- 
cenigo ,  Pisani ,  Zeni  et  quelques  autres ,  dans  les- 
quelles plusieurs  générations  d'amateurs  instiniits  et 
opulents  avoient  réuni  à  grands  frais ,  et  pendant 
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une  longue  suite  d'années ,  les  meilleurs  livres  en 
tout  genre ,  et  surtout  les  chefs-d'œuvre  typogra- 
phiques dont  cette  ville  s'enorgueillit  à  juste  titre. 

Beaucoup  d^amateurs ,  sans  avoir  la  volonté  dé- 
terminée de  former  une  collection  aldine ,  rassem- 
blent  néanmoins ,  avec  empressement ,  un  grand 
nombre  des  éditions  qui  la  composent.  Les  uns ,  et 
c'est  le  plus  grand  nombre  y  accueillent  surtout  les 
volumes  élégants  et  portatifs  de  la  collection  imagi- 
née par  Aide  l'ancien,  et  dont  le  Virgile  de  i5oi  est 
le  prenyer  et  le  plus  précieux  :  quelques-uns  s'atta- 
chent surtout  aux  éditions  italiennes  ;  d'autres  enfia 
ont  une  prédilection  toute  particulière  pour  les  belles 
éditions  grecques  qui  font  la  gloire  d'Aide  l'ancien  ; 
et  en  général  on  peut  dire  que ,  pour  tout  ama- 
teur un  peu  zélé ,  la  rencontre  d'un  beau  volume 
d'Aide  est  une  bonne  fortime  qui ,  suivant  le  mot 
très  spirituel  de  Mirabeau  à  l'abbé  de  Saint-Léger  ^ 
le  rend  heureux  pour  trois  jours. 

Aussi  les  Annales  de  l'imprimerie  des  Aide  ne 
sont  pas  un  livre  a  l'usage  seulement  du  très  petit 
nombre  de  personnes  qui  voudroient  rassembler 
toutes  les  éditions  de  ces  célèbres  imprimeurs  ; 
elles  sont  destinées  à  prendre  place  dans  toutes  les 
bibliothèques  où  l'on  veut  réunir  les  meilleurs  ou- 
vrages de  littérature  ancienne  ;  je  les  crois  surtout 
un  livre  indispensable  pour  toute  bibliothèque  pu- 
blique ,  et  pour  toute  personne  dont  les  études  se 
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dirigent  vers  Thistoire  littéraire  :  c^est  ce  qui  m'a 
détermine  à  les  compléter  et  rectifier  autant  qu'il 
a  dépendu  de  moi. 

Si  j'indique  avec  quelque  soin  les  doubles  édi* 
lions  qui  furent  faites  de  plus  d'un  livre,  sous  la 
même  date ,  et  celles  dont  les  exemplaires  ont  suc- 
cessivement reçu  de  nouveaux  titres,  ce  n'est  pas 
que  j'attache  une  trop  grande  importance  à  ce  que 
la  distinction  en  soit  faite  ;  d'autant  plus  que  beau- 
coup de  ces  livres ,  les  Calepin ,  les  Lettere  vol- 
gari ,  les  Ëleganze  di  Aldo ,  etc. ,  ne  sont  plus  que 
d'un  assez  mince  intérêt  ;  mais  cette  exactitude  &it 
nécessairement  partie  de  mon  travail  :  sans  ce  soin , 
le  tableau  seroit  infidèle  ;  et  voici  pourquoi  il  seroit 
dès  lors  à-peu-près  inutile.  Toute  édition ,  d'une 
date  et  d'un  format  qui  la  caractérisent ,  a  ce  qu'il 
&ut  pour  n'être  point  confondue  avec  une  autre  ; 
des  yeux  suffisent  pour  la  discerner:  mais  celles  qui 
ont  été  ou  imprimées  plusieurs  fois  sous  une  même 
date ,  ou  au  contraire  rajeunies  plus  ou  moins  de 
fois  par  de  nouveaux  frontispices ,  ne  peuvent  être 
bien  reconnues  que  par  un  examen  habituel  et  réi- 
téré ;  et  des  notices  exactes  sur  ce  point  rendent 
au  lecteur  le  service  de  lui  donner  des  idées  justes 
sur  le  plus  ou  moins  de  succès  ou  de  défaveur  ob- 
tenu par  tel  livre  ou  telle  édition. 

A  la  page  23  de  ce  Supplément,  il  est  ùàt  men- 
tion d'une  gravure  en  bois  placée  par  Federico 
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Torresano ,  sur  quelques  éditions  qu'il  fit  exécuter 
ailleurs  que  chez  les  fils  d'Aide  ;  à  la  fin  de  cettç 
préface  on  la  voit  exactement  copiée ,  et  elle  com- 
plète la  représentation  des  marques  d'imprimerie 
adoptées  par  la  famille  des  Aide ,  de  même  que  ce 
Supplément  complète ,  au  moins  autant  que  je  l'ai 
pu ,  les  notices  relatives  à  toutes  leurs  éditions. 

Mais,  dira-t-on  peut-être,  votre  livre  étoit  donc 
bien  incomplet ,  puisqu'il  vous  a  fallu  y  ajouter  un 
Supplément  de  i5o  pagres.  A  cela  je  répondrai  qu'il 
n'en  sera  jamais  autrement  pour  les  ouvrages  biblio- 
graphiques et  de  pure  recherche ,  et  surtout  lorsque 
comme  moi  l'on  aura  pris  le  pénible  engagement 
de  ne  laisser  rien  à  dire  sur  un  sujet. 

Après  trop  de  travail  peut-être  il  me  sera  encore 
échappé  ou  des  omissions  ou  des  erreurs:  his , 
guaeso  j  benignus  lector  ignoscat. 


On  TÎent  de  m'indiquer  comme  une  édition  aldine  de 
toute  rareté  et  nouvellement  découverte  ,  Vita  di  Cleopa- 
tra,  in-8 ,  imprimée  vers  i55o.  Cet  ouvrage ,  bien  connu^ 
est  de  Giulîo  Laxidi ,  et  fut  publié  à  Venise  en  1 55 1  ,  sans 
nom  d'imprimeur.  Ne  Payant  pas  sous  la  main ,  je  ne  suis 
point  à  portée  de  vérifier  en  ce  moment  jusqu'à  quel  point 
on  pourroit  le  croire  d'édition  aldine  ;  mais  Giolito  de  Fer- 
rari ayant  imprimé  en  i545  la  Fita  di  Esopo ,  du  même 
Landi ,  et  encore  un  autre  ouvrage  du  même ,  en  i56i,  il 
me  paroit  fort  probable  que  la  Cleopatra  aura  été  publiée 
par  le  même  imprimeur. 

Comme  je  mettois  cette  dernière  feuille  sous  presse, 
M.  le  comte  Méjan  a  bien  voulu  me  communiquer  le  cat^- 
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logne  de  sa  belle  collection  aldine ,  et  j'y  ai  trouTé  les  édi- 
tions luiTantei  à  ajouter  à  ce  Supplément  : 

RaphaeUs  Cyllemi  Angeii  Oraliones  1res.  Venetiis ,  spud 
BcTilacquam,  ■.  n.  i.iv.  in-4-  3a  pages. 

Cette  édition  n'est  poiot  aldine,  bien  (jne  rimprinuar 
Bevtlacqua  y  ait  placé  l'ancre  d'AJde  sur  le  titre. 

M.  T.  Ciceronis  EpUtotae  ad  jfuicum  ,  ex  emend, 
D.  LamUni.  Venetiis  ,  A.ldvs ,  noixiix.  in-8. 

S,  Pragmalicae ,  Edicta,  Re^aeq.  Sanciioaes  IfeapoU- 
tanae  ,  in  unam  congestae  ;  pfr  Proiperum  Caravitam. 
Venetiis  ,  Mniiix  ,  in-fol.  avec  l'ancre  aldine. 

434  pages ,  au  commencement  8  feuillets ,  i  la  fin  3  de 
table ,  et  un  blanc.  C'est  le  volume  dont  j'ai  fait  mention  à 
la  page  44. 

J'aTois  aussi  onbtié  de  noter  que  l'édition  de  Satluste , 
Jtomae,  i563 — 64  ■  est  bien  distincte  et  différente  de  celle 
de  Venue ,  1 563. 

L'exemplaire  de  la  Cleopatra ,  i55i  ,  dont  je  viens  de 
bire  mention ,  porte  sur  te  litre  une  ancre  faite  i  la  main  ; 
et  c'est  cette  falsification  qui  l'avoit  fait  donner  pour  édi- 
tion aldine. 


A  la  page  38,  ligne  8,  Uses  i56q,  au  lieu  de  i579; 
Et  plus  loiu ,  p,  48 ,  I.  24  >  o"  ^^u  dt  in-4  >  litet  ia-8. 
P.  97,  1.7  , au  lieu  de  de  nouvelle  acadàmle,  lises deli 
aonvelle  académie. 


n  y  anra  deux  Bianières  de  rëtmir  ce  Sapplément  aux 
deux  autres  volumes ,  soit  en  le  fiiisant  relier  séparément , 
comme  tome  m* ,  soit  en  le  combinant  avec  le  tome  ii , 
duquel  on  retranchera  la  préfaee  et  la  table  des  matières  » 
pour  les  reporter  au  commencement  et  à  la  fin  du  tome  i*% 
auquel  ces  deux  pièces  appartiennent  effectivement.  Il  est 
bien  clair  ^e  je  n'entends  point  parler  de  la*  table  et  de  la 
.  préface  de  ce  Supplément  qui  doivent  rester  à  leur  plaae. 


NOTES 
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y.  1494  —  9^*  viONSTANTiNi  Li.SGi.ais  Grafnmatica 
graeca.  Graece  et  latine.  Inr^, 

Cette  édition  »  bien  supérieure  à  la  première  de  Milan,  1476, 
est  imprimée  sur  un  exemplaire  corrigé  de  la  main  de  Tauteur. 
Les  éditions  suivantes  sont  plus  amples ,  c'est-à-dire ,  qu'elles 
sont  augmentées  de  divers  opuscules  d'autres  auteurs ,  et  ana- 
logues.^ Il  n'est  pas  inutile  de  noter  que  les  deux  feuillets  qui 
terminent  le  volume ,  et  contiennent  un  passage  de  Moschopu- 
lus,  précédé  d'un  errata  pour  la  Grammaire  et  l'Appendix, 
manquent  dans  la  plupart  des  exemplaires. 

Dans  la  bibliothèque  royale  de  Madrid  on  conserve  une  grande 
quantité  de  manuscrits  de  la  main  de  Constantin  Lascaris,  con- 
tenant sa  Grammaire  ,  en  plusieurs  endroits  différente  des  im- 
primés, d*Autres  opuscules,  tant  publiés  qu'inédits,  et  beau- 
coup d'extraits  de  divers  auteurs ,  compilés  probablement  par 
le  même  Lascaris.  Dans  le  Catalogue  des  manuscrits  de  cette 
bibliothèque ,  le  savant  Iriarte  donne  des  notices  très  détaillées 
de  ces  manuscrits  de  Lascaris  ^  et  publie  quelques-uns  des  opus- 
cules qu'ils  contiennenU 

I 
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V.  1495.  Theocritus ,  Hesiodus.  GraeceAnfoL 

Dang  nne  longue  note  sur  Théocrite  ^''qu'on  lit  à  la  fin  d'ane 
traduction  des  Bucoliques  de  Virgile  publiée  en  x8o6  ,  Fauteur, 
parlant  des  deux  sortes  d'exemplaires  de  cette  édition  de  149$ ,  et 
des  détails  que  je  donne  sur  la  manière  de  les  di.scemer ,  dit  que 
M.  Renouard  a  aperçu  que  les  vignettes  et  la  composition  de  tels 
et  tels  feuillets  n'étoient  pas  les  mêmes ,  qu'il  eii  a  averti ,  et 
qu'on  n'a  pas  le  droit  d'en  demander  davantage  à  un  libraire. 
Je  laisse  le  lecteur  prendre  cette  pbrase  en  bonne  ou  en  mau- 
vaise part ,  tout  comme  il  le  jugera  convenable  ;  et  je  me  borne  à 
faire  remarquer  que,  si  j'eusse  écrit  un  ouvrage  exprès  sur  Théo- 
crite et  ses  diverses  éditions,  j'aurois  pu  épuiser  la  matière,  et 
me  permettre  beaucoup  d'autres  détails  ;  mais  qu'ici ,  en  m'ar- 
rétant  où  se  seront ,  si  l'on  veut ,  arrêtées  la  capacité  et  la 
science  du  libraire ,  j'ai  eu  la  volonté  de  m'arréter  où  me  le 
prescrivoient  le  goût,  et  un  certain  instinct  des  convenances 
sans  lequel  on  peut  savoir  beaucoup  de  choses ,  mais  non  pas  • 
les  employer  toujours  i  propos.  Mon  devoir  étoit  d'esquisser  les 
différences  servant  à  faire  reconnoitre  letf-denx  sortes  d'exem- 
plaires du  Théocrite  de  149$  ;  tout  ce  que  j'aurois  dit  au-deU 
n'eût  été  pour  le  lecteur  fatigué  qu'un  inutile  étalage  d'une  éru- 
dition vraie  ou  empruntée. 

Un  peu  plus  loin  l'auteur,  mécontent  des  éloges  que  je 
donne  au  savant  et  laborieux  Aide  l'ancien ,  passe  les  bornes 
d'une  discussion  littéraire ,  et  prétend  que  le  François  t}ui  re- 
garde ce  savant  imprimeur  vénitien  comme  le  premier  de  tous 
les  imprimeurs  anciens  et  modernes,  n'aime  pas  son  pays, 
blesse  la  vérité ,  et  compte  pour  rien  la  correction  d'un  livre. 
Les  reproches  sont  un  peu  vifs  ;  il  ne  leur  manque  que  d'être 
fondés.  Ainsi  donc  ,  suivant  notre  auteur  ,  quiconque  pré- 
fère Raphaël  à  Poussin  n'est  pas  un  bon  François.  A  Dieu 
ne  plaise  au  reste  que  je  croie  mon  opinion  d'un  assez  grand 
poids  pour  décider  le  procès  de  la  prééminence  typogra- 
phique !  mais  mon  admiration  pour  la  savante  et  illustre  fa- 
mille des  Es  tienne,  le  respect  et  la  recohnoissance  qu'avec 
tout  ami  des  lettres  j'ai  pour  ses  innombrables  travaux ,  et 
enfia  la  partialité  dont  l'homme  le  plus  droit  ne  peut  guère 
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te  défendre  poar  les  personnes  et  les  choses  qui  tiennent  à 
sa  patrie ,  tontes  ces  considérations  ne  peuvent  m'empécher  de 
reconnoitre  que ,  si  les  éditions  grecques  des  Estienne  sont ,  en 
général ,  plus  élaborées ,  et  souvent  plus  correctes  qne  celles 
d'Aide  ,  il  n'est  pas  moins  évident  aussi  que  les  Estienne  arri- 
vèrent lorsque  les  premiers  efforts  éloient  faits ,  lorsque  le  ter- 
rein  étoit  en  grande  partie  défriché.  Ils  donnèrent  bien  un  cer- 
tain nombre  d'éditions  premières ,  mais  les  plus  importantes  et 
les  plus  difficiles  avoient  paru.  La  famille  des  Manuce  depuis 
cinquante  ans  imprimoit ,  et  iraprimoît  du  grec  ;  depuis  qua» 
rante  années  la  famille  des  Estienne  imprimoit,  et  avec  réputa- 
tion ,  sans  avoir  encore  rien  publié  en  cette  langue.  A  la  vérité, 
ils  surent  habilement  perfectionner ,  et  dans  leurs  mains  les 
beaux  caractères  grecs  qu'avoit  fait  graver  le  Monarque  protec- 
teur des  lettres ,  l'illustre  François  i<^' ,  ne  produisirent  que  des 
chefs-d'œuvre;   mais  quelque  brillants,  quelque  importants 
même  que  soient  les  utiles  résultats  de  l'habileté  et  du  savoir 
qui   perfectionnent,  la  principale  gloire  est  en  toutes  choses 
acquise  au  génie  qui  orée  ou  qui  sait  tracer,  même  imparfaite- 
ment ,  une  route  neuve  à  travers  des  régions  inconnues.  Enfin, 
les  Estienne  ont  fait  d'excellentes  et  magnifiques  éditions  grec- 
ques ,  parce  qu'ils  étoient  imprimeurs ,  parce  qu'ils  reçurent  du 
Monarque  la  commission  d'imprimer  des  livres  en  cette  langue; 
et  Aide  Tancien  adopta  cette  profession  tout  exprès  pour  arra- 
cher à  la  destruction  les  antiques  chefs-d'œuvre  de  la  langue  de 
Démosthènes  et  de  Pindare  ;  toutes  ses  études ,  toutes  ses  combi- 
naisons tendirent  constamment  vers  cet  unique  but.  Etranger  à 
l'art  de  l'imprimerie ,  il  sut  s'y  rendre  promptement  habile* 
Son  début  fut  un  livre  grec  avec  des  caractères  exécutés  i  ses 
frais,  créés,  pour  ainsi  dire,  par  lui,  et  plus  beaux  que  tous 
ceux  qu'on  av<Ht  employés  jusqu'alors.  Dès  la  seconde,  la  troi- 
sième année ,  on  vit  se  succéder ,  presque  sans  aucun  inter- 
valle ,  Aristote  ,  Théocrite ,  les  Grammairiens  grecs  ,  Aristo- 
phane ,  etc. ,  enfin  toute  cette  immense  série  d'imposantes  édi- 
tions qui ,  malgré  quelques  défauts ,  seront  à  jamais  des  monu- 
ments admirables. 
Au  reste ,  dans  cette  lutte  littéraire  autant  que  typographique» 
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les  denx  parties  sont  émîneniment  estimables,  et  si  La  Fontaine 
a  très  jitttement  dit  que, 

A  tort  et  à  tnTen , 
t)n  ne  Moroit  maoïjner ,  condanmant  im  perren  ; 

c^est  ici  le  cas  de  dire  qa*on  ne  saoroit  manquer  en  adjugeant 
une  double  palme  aux  denx  illustres  familles  qui ,  pendant  tout 
le  cours  du  même  siècle ,  furent  l'honneur  de  la  typographie 
Françoise  et -de  la  typographie  italienne. 

Quant  au  reproche  de  compter  pour  rien  la  correction  d'un 
liyre ,  l'auteur  l'a  sans  doute  employé  comme  ressource  ora- 
toire 9  comme  une  manière  d'arriver  à  la  £n.de  sa  phrase ,  car  il 
sait  parfaitement  bien ,  et  depuis  longues  années ,  combien  j'ai 
toujours  eu  à  cœur  la  correction  typographique.  Au  moins  cette 
recherche  y  qu'on  pourroit  même  appeler  excessive,  a-t-elle 
tourné  à  l'avantage  des  nombreuses  éditions  que  j'ai  publiées , 
et  qui  toutes  ont  été  complètement  dirigées  et  soignées  par  moi 
dans  quelque  imprimerie  que  je  les  aie  jamais  fait  exécuter  ;  ce 
qui  prouve  de  reste  la  discourtoise  légèreté  d'une  telle  allégation, 

3^  y.  i497*  Averrois  Quaestio  in  libnim  priorum. 
//i-4. 

3a  feuillets ,  dont  le  dernier  contient  un  registre  de  réclame  , 

commun  à  deux  autres  portions  du  même  volume  ;  Epiphyl» 

liJeSj  54  feuillets;  Je Conçersione propositionum ,  7a  feuillets.. 

Ce  registre  prouve  que  les  trois  parties  ne  doivent  pas  être 

séparées. 

)^  y.  i497*  I^ur.  Majolus  de  Gradibus  medicina- 
nim.  //1-4. 

55  feuiUets  et  un  blanc.  Ce  volume  et  les  trois  pièces  ci-dessus 
sont  extrêmement  rares. 

y.  i497'  HoraeB.  M.  Virginis.  Graece.  In- 16. 

lia  feuillets ,  suivis  de  16  autres  en  deux  cahiers,  contenant 
brevissima  Introduçlio  ad  liiuras  grmcas»  Encore  plus  rar^ 
que  les  précédents. 
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y.  i499*  Dioscorides,  Nioander,  etc.  gr.  cumsclio* 
liis.  In^foL 

Les  dix  feuillets  de  scholies  sur  Nîcandre ,  qui  manquent  à  la 
plupart  des  exemplaires ,  sont  à  deux  colonnes ,  et  imprimés  en 
caractères  plus  petits  que  ceux  du  corps  de  Tôuvrage. 

^^  i499«  Epîstolàrum  graecarum  Cbllectio.  //z^4* 

Cette  édition  est  imprimée  sur  deux  papiers ,  dont  l'un  9  plus 
fort  et  beaucoup  plus  beau ,  est  le  même  que  celui  des  beaux 
exemplaires  d'HéiCodote ,  Pansanias,  Strabon^  etc. 

^*  i499*  Hipnerotomachia  Polyphili.  InfoLJigi 

Un  exemplaire  sur  vélin  de  la  seconde  partie  seulement, 
dans  la  belle  bibliothèque  de  MM.  Remondini,  et  un  exemplaire 
complet,  aussi  sur  vélin,  indiqué  au  catalogue  PineUi ,  n*  Sayo. 

V.  iSoo.  Epîstole  de  S.  Gatharina  de  Siena.  lîhfoll 

Deux  sortes  de  papier  pour  cette  édîtion  comme  pour  Tarticlè 
précédent.  Il  paroît,  au  reste,  que  de  ces  volumes  des  premières 
années  il  étoit  tiré  au  moins-  autant  de  beau  papier  que  de  la 
sorte  plus  commune  ;^de  fa^n  que  les  exemplaires  sur  le  meilleur 
papier ,  préférables  à  tous  égards ,  ne  sont  cependant  pas  beau- 
coup plus  rares  que  les  autres.  Il  n*en  fut  pas  de  même  dix  ou 
douze  ans  après  \^  car  les  Strabon ,  Pausanias ,  Bessario ,  i5i6 , 
et  autres  livres  de  ces  temps ,  sont  infiniment  plus  rarea  siir  U 
beau  papier  que  sur  l'autre. 

y.  iSoi.  Poetae  Christiani  yeteres.  a  vol.  in*^. 

Dans  les  poésies  de  Jean  Damascène ,  à  la  fin  du  premier  vo« 
lume ,  le  quatrième  et  dernier  cahier  du  texte  grec  n*a  que  six 
feuillets ,  et  non  pat  huit  comme  je  l'avois  annoncé. 

y.  iSoj.  yergilivs.  InA. 

Un  exemplaire  sur  vélin  dans  la  bibliothèque  Ricardi ,  à. 
Florence. 

y.  i5oi.  Petrarcba.  /n-8« 

he  dernier  cahi«rf  de  6  feuillets,  contient  bien  Tavis  d*AIde 
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et  Verrata  que  j'ai  annoncés,  mai»  ces  pièces  n'occupent  qoe 
4  feuillets;  les  2  derniers  sont  blancs. 

M.  Poggiali  9  de  Liyourne,  a  un  bel  exemplaire  de  ce  livre  , 
sur  vélin. 

y.  i5oi.  Horativs.  7/2^8. 

Un  exemplaire  sur  vélin  dans  la  bibliothèque  publique  de 
Berne.  A  Munich  ,  dans  la  bibliothèque  royale  ,  Virgile  et  Ho- 
race ,  tous  deux  de  i5oi ,  sur  vélin ,  très  bel  exemplaire,  relié 
en  un  seul  volume.  Ici ,  dans  la  bibliothèque  impériale ,  deux 
exemplaires  aussi  sur  vélin ,  l'un  à  la  reliure  de  Grolier  ,  l'antre 
avec  ses  armes ,  m^is  d'une  reliure  plus  récente. 

y.  i5oi.  Hier.  Donati  ad  Gallorum  regem  (Lud.  xii) 
Oratio.  //z^8. 

Pièce  de  4  feuillets  que  je  n*avois  pas  encore  vue ,  non  plus 
que  la  suivante. 

y.  ]5oi.  loannis  Francise!  Pici  liber  de  Imagina- 
tione.  /n^4< 

Pièce  de  3g  feuillets  et  un  blanc ,  en  beaux  caractères  ronds  , 
et  non  moins  rare  que  P,  Bembi  A  Etna,  149^ ,  in-4-  Les  quatre 
feuillets  de  commencement ,  contenant  le  titre ,  une  préface 
d'Aide  à  son  Mécène  Alberto  Pio ,  et  une  seconde  préface  de 
l'auteur  à  l'empereur  Maximilien ,  pourroient  manquer  sans 
qu'on  s'en  aperçût,  le  volume  n'étant  pas  chiffré,  et  ces  quatre 
feuillets  n'étant  pas  indiqués  dans  le  registre  imprimé  i  la  fin 
du  volume. 

y.  i5o2.  Le  terze  Rime  di  Dante.  InA. 

C'est  avec  cette  édition  qu'Aide  a  commencé  l'usage  de  sa 
marque ,  l'ancre  aldine ,  qu'il  a  su  rendre  si  célèbre.  Il  la  fit 
placer  sur  le  verso  du  dernier  feuillet,  pendant  le  tirage;  c'est 
ce  qui  explique  pourquoi  on  ne  la  trouve  pas  sur  tous  les 
exemplaires. 

M.  Bossi ,  habile  peintre  de  Milan ,  qui  prend  plaisir  à  ras« 
sembler  toutes  les  éditions  de  Dante ,  a  de  celle-ci  un  exem- 
plaire sur  vélin.  Pen  ai  aussi  acquis  un ,  ayant  les  initiales 
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décorées ,  maïs  les  huit  premiers  feuiUets  sont  imprimés  sur 
papier. 

Un  exemplaire  imprimé  sur  papier  fort ,  et  imparfait  de  plu- 
sieurs feuillets ,  se  trouyoit»  en  1809 ,  à  Trévise  chez  M.  Tabbé 
Rossi ,  qui  depuis  a  cédé  sa  belle  collection  de  livres  à  la  biblio- 
thèque publique  de  la  Tille.  Je  ne  fais  note  de  ce  volume 
imparfiiit  et  gftté,  que  pour  établir  l'existence  d'exemplaires  de 
cette  édition  sur  un  papier  différent  et  plus  beau. 

V.  1S02.  Giceronis  Epistolae  faimiliares»  InS. 

267  feuiUets  non  chiffrés,  et  un  blanc. 

V.  1 5oa.  Valeri vs  Maximvs.  InS. 

J'ai  dit  que  le  cahier  A,  annoncé  de  8  feuillets  dans  le  registre, 
et  qui  se  trouve  de  la  dans  la  presque  totalité  des  exemplaires, 
n'avoit  effectivement  d'abord  que  8  feuillets ,  mais  qu'Aide  le 
réimprima  pour  ajouter  les  a4  ex^mpUi  qu'il  croyoit  nuptr  re* 
perta  :  ma  conjecture  a  été  confirmée  par  un  exemplaire  que  j'ai 
fait  acheter  à  la  vente  de  Panzer  à  Nuremberg  ^  dans  lequel  ce 
cahier  A  se  trouve  de  la  première  impression ,  sans  les  94  exem-^ 
pla ,  et  de  8  feuillets  seulement. 

V.  i5o2.  CatvUvs,  TibvUvs,  Propertivs.  //i-8» 

Le  titre  porte  tantôt  Propertivs,  tantôt  Propetivs ,  mais  cette 
faute  typographique  ne  dénote  pas  une  double  édition.  La 
correction  a  été  faite  pendant  le  tirage. 

V.  i5o2.  PhilostratYs.  Gr.  ùU.  In-foh 

Dans  le  catalogue  des  éditions  aldines  que  vouloit  vendre 
M.  le  comte  Ayala ,  catalogue  imprimé  plusieurs  fois  à  Vienne 
de  i8o3  à  1808,  in-S,  est  annoncé  fort  au  long  Philostraii 
Vita  Apollonij,  latine....  in-fol. ,  avec  cette  note  :  In  Catalogo 
parisien4i  nuUa  hujus  vUœfit  meruio.  Plus  d'une  fois  des  ob- 
servateurs inexacts  m'ont  reproché  d'avoir  omis  des  objets  dont 
j'avois  parlé ,  et  même  parlé  à  plusieurs  reprises  et  un  peu 
longuement.  Ici  c'est  d'un  livre  imparfait  qu'il  est  question  ; 
c'est  un  frits luhtm  9  qu'on  n'étoit  peut-être  pas  flkché  de  faire 
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pasier  poar  une  rareté  presque  inconnue.  Rien  n'ett  si  fiicfle 
que  de  yérîBer,  dans  mon  livre  (  page  38) ,  que  dans  Ténoncé 
du  titre  on  lit  :  Ibidem  libri  Uuini.  Ma  description  faisant  men- 
tion expresse  d'une  version  latine  qui  vient  à  la  suite  du  texte 
grec ,  il  est  clair  qn*un  volume  qui  ne  renferme  que  le  grec 
seul  y  ou  le  latin  sans  le  grec ,.  n*est  qu'un  livre  défectueux  et 
de  peu  de  valeur.  Je  serai  forcé  de  parler  plus  d'une  fois  encore 
de  ce  Catalogue  de  M.  Ayala. 

y.  i5o3.  Florilegivm  Epigrammatvm.  Graece.  In^S, 

Un  exemplaire  sur  vélin ,  dans  la  bibliothèque  Magliabeochi , 
à  Florence. 

y.  i5o3.  Euripides.  Graece*  2  vol,  ùirS, 

Un  exemplaire  sur  vélin  dans  la  précieuse  bibliothèque  de 
lord  Spencer ,  bibliothèque  probablement  ïa  plus  belle  et  la  plus 
riche  de  toutes  celles  que  possède  actuellement  aucun  particu^ 
lier  ;  et  un  tome  second  seulement ,  aussi  sur  vélin ,  dans  la  bi- 
bliothèque Magliabecchi.  Un  exemplaire  complet  dans  la  riche 
et  brillante  collection  de  M.  le  comte  G.  G.  Trivolzio,  à  M3«n. 

y.  i5o4.  Gregorii  Nazianzeni  Carmina.  7/^4* 

iSo  feuillets  au  lieu  de  aa8  que  j'indiquois. 

y.  i5o4*  Thésaurus  Cornucopiaé  etHorti  Adonidis* 

Graece*  In-foL 

Fabricius ,  Biblioth,  graeca ,  tome  vx  ,  page  agS ,  édition  de 
Harles,  parle  d'une  édition  de  i5o49«  minore  ijporum  char 
raciere,/6L  chan,  i4o,  quum prior  ^yo  occupet,  » 

Malgré  cette  autorité ,  je  persiste  à  croire  apocryphe  l'édition 
si  positivement  annoncée  ;  il  y  a  lÂ-dedans  quelque  erreur  ou 
mal-entendu. 

y.  i5o5.  Gli  Âsolani  di  P.  Bembo.  //t-4* 

Un  exemplaire  sur  vélin  dans  la  collection  précieuse  et  choi- 
sie de  M.  le  comte  Gaetano  Melzi ,  à  Milan. 

V.  i5o5.  yirgUivs.  7/^8. 

La  description  que  j'avois  donnée  de  ce  volume,  d'aprè» 
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rezemplaire  possédé  par  lord  Spencer  a  cela  d*inezact ,  «pie 
dans  Tédition  les  huit  premiers  feuillets  sont  réellement  chif- 
frés comme  tout  le  reste  du  livre ,  et  que  la  préface  n'est  plus 
la  même  que  dans  Tédition  de  i5oi.  L'erreur  est  venue  de  ce 
que  le  très  bel  exemplaire  de  i5o5 ,  dont  la  description  m'avoit 
été  communiquée  9  se  trouve  complété  avec  une  première  fenilla 
de  i5oi. 

Lord  Spencer  a  depuis  acquis  un  exemplaire  de  ce  livre  im- 
primé sur  vélin  ;  un  autre  est  chez  M.  le  comte  Gaitano  Melad  » 
â  Milan. 

V.  1 508  —  9.  Rhetores  graeci.  a  vol.  in^foL 

Ce  livre  est  peut-être  le  plus  véritablement  précieux  de  tous 
ceux  qu'Aide  a  imprimés.  U  réunit  la  beauté  de  l'exécution  à 
une  très  grande  rareté  ;  mais  ce  qui  le  rend  éminemment  recom» 
mandable ,  c'est  que ,  pour  beaucoup  d'opuscules  qui  y  sont 
contenus,  et  surtout  dans  le  second  volume 9  il  est  encore  la 
seule  édition  qui  en  existe.  Aussi  le  second  volume  est-il  bien 
plus  précieux  que  le  premier,  quoiqu'il  contienne  plus  de 
3oo  pages  de  moins. 

Il  j  auroit  plus  d'une  observation  à  faire  sur  les  divers  traités 
qui  composent  ces  deux  volumes ,  sur  les  réimpressions  qui  en 
ont  été  faites ,  sur  les  véritables  noms  de  quelques-uns  de  leurs 
auteurs  ;  mais  tout  ceci  ne  pourroit  trouver  place  dans  ces 
notes  abrégées  ;  il  en  sera  question  plus  tard. 

V.  i5o8«  Aristotelis  Poetica.  Graece.  In-fol. 
y»  x5o8.  Aristotelis  Rhetoricao  Graece*  IryfoL 

Manni  cite  ces  deux  ouvrages  comme  formant  des  éditions 
distinctes  ;  il  est  possible  que  quelques  exemplaires  aient  été 
distraits  du  recueil  des  Rhttores  graeci ,  dont  ils  font  partie. 

y.  i5o9«  Plvtarchi  Opyscvla*  Graece.  Irv-foU 

On  pourroit  nommer  ce  volume  grand  in-4 ,  parce  quVfTeo- 

tivanuqH  les  vergeores  du  papier  font  perpendiculaires  ;  mais  il 

4- 
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est  très  probable  qu'il  aura  été  imprimé  en  iii*fol.,  c'est-à-dire, 
par  formes  de  deux  pages  seulement,  avec  du  papier  coupé 
par  demi-fenilles. 

Wyttenbach ,  dans  son  édition  des  Œuvres  morales ,  assure 
aToir  reconnu,  par  les  collations  qu'il  en  a  fait  faire  arec  soin  , 
que  les  manuscrits  dont  s'est  servi  Aide  sont  les  mêmes  que  l'on 
conserre  encore  aujourd'hui  dans  la  bibliothèque  de  Saint- 
Marc  ;  et  dans  Labbe ,  Nova  Bibliotheca  manuscripui  ,  tom.  i , 
pag.  599  9  «n  yoit  qu'Amyot  a  eu  connoissance  de  ces  mêmes 
manuscrits,  et  les  a  soigneusement  conférés ,  vers  i5/i^,  lors- 
qu'il s'occupoit  de  sa  traduction  de  Plutarque  ;  ce  qui  suffi- 
roit.  pour  répondre  au  reproche  hasardé  contre  lui,  d'aroir 
traduit ,  non  sur  le  grec ,  mais  sur  une  yersion  latine ,  comme 
le  bon  abbé  Gedoyn  a  yéritablement  fait  pour  sa  traduction  de 
Pausanias. 

y.  iSoQ.  Horativs.  //z-8. 

Dans  la  bibiiotlàèqiie  de  lord  Spencer ,  un  bel  exemplaire  sur 
yélin. 

y*  i5ia.  Constantin!  Lascaris  Grammatica  graeca. 
Gr.  lot.  In'4* 

Au  lieu  de  970  feuillets ,  il  en  faut  974  >  dont  le  dernier  est 
blanc ,  et  90  pour  l'appendix  et  Y introductio  ad  kebraicam 
linguam.  La  date  se  trouve  au  verso  du  feuillet  f  ii.  Un  registre 
grec  et  une  note  latine  qui  précèdent  immédiatement  l'appen- 
dix ,  sont  des  guides  indispensables  pour  coUationner  ce  livre , 
à  cause  de  l'embarras  résultant  de  l'intercalation  des  feuillets 
de  grec  et  de  latin.  On  notera  que  le  feuillet  latin  h  iiii  est  par 
erreur  coté  C  iiii ,  ce  qui ,  dans  beaucoup  d'exemplaires ,  l*a  fait 
mettre  hors  de  sa  place.  Que  le  grec  et  le  latin  soient  mêlés  ou 
séparés ,  le  livre  n'en  a  ni  plus  ni  moins  de  valeur  ;  il  en  est  de 
même  pour  l'édition  sans  date. 

y.  i5i3«Rhetorum  graecorum  Orationes.  Gr.  ipar^ 
tieSj  iri'foL 
Les  feuillet!  qui  coiDpof ent  le  premier  cahier  de  la  |iremière 
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partie  sont  en  nombre  impair  9  9  9  ce  qui  pourroit  faire  «raindre 
quelque  imperfection.  J*ai  reconnu  qu*à  ce  premier  cahier,  dont 
les  a  premiers  feuillets  ne  sont  point  chiffrés,  appartient  un 
dixième  feuillet ,  qui  est  supprimé  dans  presque  tous  les  exem- 
plaires, parce  qu*en  effet ,  le  livre  une  fois  relié,  il  étoit  inutile. 
Il  est  blanc ,  ayant  seulement  deux  lignes  en  grec  et  en  latin ,  par 
lesquelles  on  avertit  le  relieur  de  le  retrancher.  U  correspond 
au  feuillet  contenant  la  fin  de  la  pré£ftce,  qui,  n'ayant  été  imi* 
primée  qu'après  le  corps  de  l'ouvrage,  et  s'étant  troutée  plua 
longue  que  la  place  qui  lui  avoit  été  réservée ,  aura  nécessité 
l'addition  de  ce  feuillet  impair.  On  conçoit  que  je  ne  fais  men^ 
tion  d'une  si  mince  particularité  que  pour  avertir  qu'il  n'y  « 
aucune  imperfection,  bien  qu'il  manque  réellement  un  feuillet. 

y.  x5i4*  Libri  de  Re  rustica.  //i-4* 

La  Série  annonce  un  exemplaire  de  ce  livre  sur  papier  bleu, 
carta  azurra.  J'en  connois  un  dans  la  bibliothèque  de  MM.  Re* 
roondini ,  un  autre  à  Milan  ,  chez  M.  le  comte  G.  Melzi ,  ve- 
nant de  la  bibliothèque  de  Heidegger,  de  Zurich. 

La  plupart  de  ces  anciens  Uvres  sopra  carta  turchina,  azurrOj 
sont  sur  une  matière  à  peu  près  aussi  belle  que  ce  petit  bien 
grisâtre  qu'on  emploie  pour  couvrir  les  brochures  ;  et  j'ai  très 
peu  vu  de  ces  volumes  dont  la  beauté  du  papier  et  de  sa 
nuance  fît  excuser  le  haut  prix  qu'on  attache  à  ce  genre  de 
curiosité, 

V.  i5i4.  Athenaevs.  Graece.  Iii'foL 

M.  SchweighaBUser  ,p.  a  S  de  la  préface  de  son  édition  d'Athé* 
née,  parle  d'une  page  d'essai  in-fol.,  spécimen  d'une  édition 
d'Athénée  qui  n'a  pas  eu  lieu  ;  et  il  croit  cette  page  d'impression 
aldine.  Elle  se  trouve  dans  mes  mains,  faisant  partie  d'un 
volume  de  lettres ,  et  autres  pièces  grecques  manuscrites  et 
imprimées  ,  venant  de  Beatus  Rhenanus ,  que  j'ai  acquis  de 
M.  Schweighseuser  fils ,  et  qui  sera  plus  tard  l'objet  d'une  no- 
tice particulière  et  curieuse  pour  l'histoire  littéraire  ;  j'ai  atten* 
tivement  examiné  cette  feuille, et  j'ai  reconnu  qu'elle  n'est  point 
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d'édition  aldme ,  maïs  qu'elle  a  été  imprimée  à  Bâle  par  Froben 
ou  Oporio. 

V.  i5i4*  Quintilianys.  7/^4 

La-  bibliothèque  impériale  en  possède  nn  exemplaire  sur  pa- 
pier bleu ,  Tenant  de  Imbert  de  Cangé.  Un  autre  fut  vendu  , 
en  i8o4y  à  la  vente  de  M.  de  Cotte.  Un  troisième  est  dans  la 
belle*  collection  de  M.  le  marquis  Fred.  FagnaiH ,  à  Milan. 

Y.  i5i4*  Il  Petrarcha.  //&-8^ 

Un  exemplaire  sur  vélin  se  trouve  dans  la  belle  et  nom* 
breuse  bibliothèque  de  M.  J.  Reina,  à  Milan.  On  en  connoît 
encore  quelques  autres ,  dont  un  dans  la  bibliothèque  Rîcardi  » 
à  Florence. 

y.  i5i4r  Arcadia  del  Sannazaro.  //^8. 

Outre  l'exemplaire  sur  vélin  vendu  à  Londres  à  la  vente  de 
M.  Paris  ,  il  en  existent  un  dans  la  bibliothèque  Pinelli  9 
n'  a46o  du  catalogue. 

¥•  i5i4.  Virgilivs.  InA. 

Il  y  a,  sous  la  même  date,  deux  éditions  bien  diflerentes  r 
Tune  extrêmement  correcte ,  et  méritant  à  tous  égards  l'estime 
que  lui  portoit  Nie.  Heinsius ,  qui  en  a  su  tirer  habilement  parti 
pour  son  édition ,  si  justement  estimée,  de  1676 ,  in-12;  l'autre, 
qui  est  incontestablement  la  première  des  deux,  est  remplie 
d'une  multitude  de  fautes ,  dont  une  partie  seulement  est  relevée 
dans  un  long  errata  de  quatre  pages,  placé  avant  le  dernier 
feuillet.  Il  est  à  croire  qu'Andréa  Navagero ,  auquel  on  doit  la 
seconde  de  ces  deux  éditions ,  aura  seulement  dressé  Vernua  d« 
la  première ,  sans  avoir  donné  aucuns  soins  k  son  impression. 
La  seconde',  quoique  datée  de  i5i49  ^*^  certainement  pas 
été  imprimée  avant  iSiq;  aucune  édition  antérieure  à  cette 
année  n'ayant  l'ancre  avec  nn  dauphin  à  la  gueule  ouverte ,  qui 
est  employée  dans  ce  second  Virgile.  Ces  deux  éditions  sont 
très  rares  ;  mais  la  plus  précieuse ,  quoique  la  plus  récente ,  est 
bien  certainement  ceUe  que  son  texte  épuré  et  sa.  coriecUom 
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vendent  si  recomraandable.  L*ane  et  Tautre  ont  ato  feuillets 
chiffrés ,  suivis  du  registre  et  de  la  souscription ,  sur  un  feuillet 
blanc  ;  ensuite  deux  feuillets ,  blancs  dans  l'édition  correcte ,  et 
remplis  dans  l'autre  par  Verrata  dont  j'ai  parlé.  L'ancre  est  sur 
un  dernier  feuillet.  Au  commencement  est  une  préface  d'Aide  à 
P.  Bembo ,  qui  n'est  point  celle  des  deux  éditions  précédentes , 
de  i5oi  et  i5o5. 

En  1808,  j'ai  acquis  un  très  bel  exemplaire,  en  grand  papier, 
de  l'édition  correcte  ;  c'est  celui  qui  est  indiqué  dans  la  Lib' 
breria  de'  f^olpi,  page  i44*  ^i^  autre  est  dans  la  bibliothèque  ém 
lord  Spencer. 


Dans  l'année  i5i5  mourut  Aide,  non  pas  en  avril,  comme 
je  l'ai  dit  dans  les  Annales,  mais  le  8  février  i5i5  style  véni- 
tien ,  et  i5i6  nouveau  style,  ainsi  que  le  prouve  une  note  ma- 
nuscrite trouvée  par  M.  Morelli ,  dans  une  espèce  de  journal 
de  la  propre  main  de  Marino  Sanudo.  Voici  cette  note  telle 
qu'elle  est  rapportée  dans  Aldi  scripia  tria,  pag.  24  : 

<  i5i5.  8  fcbbraro.  In  questa  mattina  essendo  moito  za  do 
giorni  qui  Domino  Aldo  Manutio  Romanooptimo  Hnmanîsta  et 
Greco  ,  quai  era  zenero  di  Andréa  di  Axola  stampador  ;  il  quai 
ha  fatto  imprimer  moite  opère  Latine  et  Greche  ben  corrette ,  et 
fatto  le  epistole  davanti  intitolate  a  niolti,  tra  le  quali  assai  opé- 
rette a  mi  Marin  Sanudo  dedicô ,  et  compose  una  Gramatica 
molto  excellente,  Hor  è  morto  ,  stato  molti  zorni  ammalato  ; 
et  per  esser  sta  preceptor  di  Signori  de  Carpi ,  et  fatto  délia  casa 
di  Pii ,  ordinè  il  suo  corpo  fusse  porta to  a  seppellir  a  Carpi ,  et 
la  mogUe  et  figliuoli  andassero  ad  habitar  ivi ,  dove  quelli  Si- 
gnori 11  detteno  certe  possessioni.  Et  il  corpo  in  chiesa  di  San 
Paterniano  posto  cou  libri  attomo ,  ivi  fu  fatto  le  exequîe  et  una 
Oration  in  sua  laude  per  Raphaël  Regio  Lector  Pubblico  in  questa 
città  in  Humanité  ;  et  il  corpo  posto  poi  in  un  deposito  fino  si 
mandi  via.  » 

Les  derniers  mots  font  présumer  que  son  corps  aura  été  porté 
à  Carpi, 


j4  ANDRE   D'ASOLA       i5l6. 

On  sait  que  les  éditions  des  années  suivantes  ont 
été  données  par  André  d'Asola  et  ses  fils ,  jusqu'en 
iSap ,  époque  de  la  mort  d'André. 

.y«  i5i6.  Bessarionis  in  calumniatorem  Platonis 

libri*  In^foL 

U  a  été  tiré  quelques  exemplaires  sur  beau  papier,  semblables 
4  ceux  qu*oii  connoit  de  Pausanias ,  Biblia  sacra  graeea  y 
Strabo ,  etc.  Un  exemplaire  que  j*ai  acquis  depuis  peu ,  m'en  a 
fourni  la  preuve. 

V.  iSij.  Terentivs.  InA. 

Edition  fort  rare ,  dont  je  n'ayois  pas  donné  la  description. 
Le  yolume  se  compose  de  i6  feuillets  non  chiffrés  ,146  chiffrés, 
dont  le  dernier  est  par  erreur  coté  i44*  Il  7  a  de  plus  à  la  fin 
deux  feuillets ,  dont  I*nn  porte  au  recto  le  registre  avec  la  date  , 
et  au  verso  Y  errata;  l'autre  feuillet  est  blanc.  Il  existe  une 
contrefaclion  qui  copie  cette  édition  page  pour  page. 

V.  iSij.  Cicero  de  Officiis,  etc.  InA. 

Je  dois  aussi  donner  cette  description  omise  dans  les  An« 
nales  :  i58  feuillets  chiffrés,  et  à  la  fin ,  deux  blancs,  dont  le  der« 
nier  porte  l'ancre;  au  commencement,  7  non  chiffrés,  et  un 
blanc.  Ils  contiennent,  avec  le  titre,  une  préface  ou  lettre 
d*£gnatio,  Marco  Molino  Patricia  yeneto^  une  autre  préface 
du  même ,  et  une  page  ^errata. 

Ce  Yolume  est  presque  aussi  rare  que  le  Térence  de  la  même 
année.  U  est  bien  éyident  que  l'édition  annoncée  de  1 5 14  est 
une  chimère. 

y*  1S18.  Saorae  Scripturae  Teteris  novae'que  om- 
nia.  Graece.  In^foL 

Il  y  a  de  cette  belle  et  rare  édition  quelques  exemplaires  sur 
grand  papier,  comme  le  Strabon ,  le  Pausanias ,  etc. 

y.  i5i8»  Artemidorus.  Graece.  InA. 
J.  Gott.  Reiff ,  qui  a  donné  l'édition  très  estimée  de  Leîpsic, 
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t8o5,  9  vol.  in-8,  dit,  en  parlant  de  celle-ci,  et  de  celle  de 
Paris ,  i6o3,  in-4  9  ^^  u^^  exiaùat  pagina  in  illis,  in  qua  non 
corruplnm  quid  legereUtr. 

V.  i5i8  —  19  —  20  —  ai.  Titus  Lmus , etc.  4 "ifoh 

La  Libbreria  de*  Folpi,  pag.  t44  9  f^^it  mention  d'un  trèabel 
exemplaire  de  ce  livre,  en  grand  papier,  alors  appartenant  à  la 
famille  Mussato  de  Pfedone ,  et  le  aeul  dont  jusqu'à  présent  on 
ait  eu  connoissance.  J'ai  la  satisfaction  de  le  pocaéder  depuis 
quelques  années  ;  il  est  senblable  au  Virgile  en  grand  papier 
imprimé  en  i5i9,aYec  la  date  de  i5i4,et  dont  je  viens  de  parler 
plus  haut.  La  cinquième  décade  n*y  est  point  en  grand  papier; 
mais  il  paroit  certain  que,  pour  cette  dernière  partie ,  publiée 
seulement  en  i533 ,  tant  d'années  après  les  autres  volumes ,  on 
n'aura  pas  songé  à  compléter  les  exemplaires ,  ou  peut-être  le 
seul  exemplaire  que ,  dans  le  temps ,  on  avoit  tiré  sur  papier 
flupérieurk 

V.  iSip.  Joannis  Joviani  Pontani  Operum  tomus 
secundus.  //^4. 

Dans  beaucoup  d'exemplaires  de  ce  volume,  on  a  arraché  le 
feuillet  64  9  contenant  une  partie  du  Dialogue  intitulé  Charon  , 
dans  lequel  l'auteur  s'égaye  un  peu  vivement  aux  dépens  des 
évéques  ,  des  prêtres  et  des  moines.  11  y  a  des  exemplaires  où  le 
zèle  des  commissaires  de  l'Inquisition  a  rendu  la  mutilation 
bien  plus  considérable. 

y.  iSip.  J.  Caesar.  //^8. 

On  annonce  de  ce  livre  une  édition  de  i5i8;  mais  ces  sortes 
d'exemplaires  sont  formés  de  feuilles  des  deux  éditions  de  i5i3 
et  i5i9;  c'est-è-dire  ,  964  feuillets  de  t  Sig ,  ayant  k  la  fin  la  date 
de  i5i8 ,  et  ensuite  l'index  de  Marliani,  sur  34  feuillets  pris  de 
l'édition  de  i5t3,  qui,  n'ayantpoint  dedate  à  la  fin,  donnent 
aux  exemplaires  ainsi  arrangés  l'apparenoe  d'une  édition  de 
i5i8.  J'en  ai  un  de  cette  sorte,  qu'un  libraire  de  Paris  me  vendit 
il  y  a  hien  des  années;  il  me  l'avoit  garanti  comme  une  insigne 
rareté ,  et  je  l'ai  long -temps  considéré  comme  tel. 
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V.  i520 —  ai.  Titi25  LiviuSy  Polybius,  etc.  InfoL 

Le  Polybe,  que  je  n'avoU  pas  encore  yu  en  i8o3,  contient  71 
feuillets  chilFrés,  dont  le  dernier  porte  au  verso  la  date  de  i5ai, 
mense  februario  ,  précédée  da  registre  des  signatures  de  tout 
le  Tolome  :  ensuite  vient  l'ancre  sur  un  dernier  feuillet  blanc. 

y.  iSsi.  Florilegiym  Epigrammatym»  Groéc^. //i-8. 

Dans  le  catalogue  Hohendorf  est  indiqué  un  exemplaire  im- 
primé sur  Télin  9  à  la  reliure  de  Grolier,  arec  les.initiaies  peintes. 
Il  est  maintenant  A  Vienne ,  dans  la  bibliothèque  impériale. 

V.  i5ai«  Svetonivs,  etc.  /;^-8• 

En  z8io,  un  exemplaire  sur  yélin  à  U  bibliothèque  impériale 
èParifl. 

V.  iSai.  n  Petrarcba.  //î^8. 

Non  décrit  dans  les  Annales.  184  feuillets,  dont  le  dernier 
est  blanc,  mais  cependant  chiffré;  à  la  fin,  a4  non  chiffrés, 
contenant  VAvçiso  tV  Aldo  agli  letiori,  le  Rime  aggiunie,  la 
table  et  la  souscription  avec  l'ancre.  La  préface,  de  deux  pages, 
n'est  ni  celle  des  précédentes  éditions ,  ni  celle  des  suiyantift. 
Elle  commence  ainsi  :  Tralle  moite  humane  passioni  ,  aile 
quali  siamo  soggetti  noi  miseri  mortali 

Il  s'en  trouYoit  un  exemplaire  en  papier  bleu  dans  la  précieuse 
collection  des  livres  de  Gius.  Gradenigo ,  à  Yenbe ,  dispersée 
en  1809. 

y.  iSai.  Horae  in  laydem  beatiss.  yirginis.  Graece. 

t6o  feuillets  chifirés ,  comme  dans  l'édition*  de  i5o5 ,  dont 
celle-ci  est  une  copie ,  imprimée  de  même  en  rouge  et  noir.  On 
y  trouve  de  plus ,  à  la  fin ,  deux  courtes  prières  en  grec ,  dont  la 
dernière  remplace  la  souscription  grecque  que ,  dtns  l'édition 
de  x5o5 ,  on  voit  en  lettres  rouges ,  sur  le  recto  du  dernier 
feuillet ,  ayant  la  date  qui  9  dani  l'une  et  l'autre,  est  énoncée  en 
latin. 
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y.  iSai.  LeVolgari  Elegantie  di  Nie.  Libumio.  /;»-8. 

La  mauvaise  exécution  de  ce  yolnme  in'aYoit  fait  autrefois 
présumer  qu'il  pouYoit  y  en  avoir  de  deux  sortes ,  les  uns  d^édi- 
tion  aldine ,  et  les  autres  d'une  contrefaction  ;  mais  tous  les 
exemplaires  que  j'ai  vus  depuis  sont  d'une  seule  et  même  édi- 
tion y  faite  dans  l'imprimerie  aldine  avec  des  caractères  usés. 

Il  en  existe  uu  ex.  sur  vélin  dans  la  bibliot.  de  lord  Spencer. 

4-  y.  i5ai.  Boetius  de  philos.  Consolatione.  //z-8. 

Quoique  citée  par  ScheUiom ,  Amœnlt.  fitt.  t.  x ,  p.  1 1 97,  cette 
édition  est  imaginaire.  Il  est  à  noter  que  ce  savant,  indiquant  plu- 
sieurs éditions  aldines,  dit  :  Qnœ  in  manus  meas  intérim  inci" 
derunt.  Il  paroit  que ,  citant  de  mémoire ,  il  donne  pour  aldine 
l'édition  de  Florence,  per  hœredes  Philippi  Juntœ  >  i5ai,  in-8. 

y.  i5u3.  Aldi  Pii  Manutii  Institut.  Gramm.  7(^-4* 

L'appendix  fait  partie  des  -104  feuillets  chiffrés ,  quoique  dans 
les  Annales ,  page  271 9  il  soit  dit  que  cette  pièce  est  à  la  suite 
des  ao4  feuillets ,  c'est-à-dire ,  en  sus  de  ce  nombre. 

y.  i524.  Herodianus.  Gr.  laU  InA* 

Dans  les  Annales,  p.  171,  j'avois  donné  pour  mort  M.  Irmisch, 
airvant  éditeur  d'Hérodien ,  et  déploré  la  privation  où  son  décès 
nous  mettoit  de  l'achèvement  de  cette  amplissime  édition.  Main- 
tenant il  ne  vit  plus,  à  ce  qu'on  m'assure;  mais  il  a  bien  fait 
preuve  d'existence  parla  publication  des  deux  derniers  volumes, 
qui  portent  à  $097  pages  d'impression  serrée,  cette  prodigieuse 
édition  ,  4  laquelle  on  peut  donner  pour  pendant  le  Pompon  î us 
Mêla  de  M.  Tzsdiucke ,  autre  savant  des  mêmes  contrées ,  qui 
a  su  pétrir  cette  docile  pftte ,  au  point  de  la  faire  lever  à  la  di- 
mension de  sept  bons  volumes  in-8.  Un  jour  viendra  sans  doute 
où  la  réunion  des  bons  ouvrages  qui  nous  restent  en  assez  petit 
nombre  des  Grecs  et  des  Romains ,. formera  une  masse  de  quatre 
à  cinq  milliers  de  volumes  ,  y  compris  les  discursus,  excursus, 
aniinadçer$iones ,  et  commentarii  perpMui»  Je  ne  parle  pas  des 
Indices ,  car  ils  ne  peuvent  jamais  être  assez  amples  ;  et ,  si  l'on 
•voit  un  souhait  à  former ,  ce  seroit  qu'il  y  eût ,  comme  du 
temps  de  nos  pères  ,  des  hommes  assez  studieux  pour  faire  da 
semblables  Indices  à  sosKacine ,  nos  GorneilU ,  nos  PaKal ,  etc. 
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L'Hérodien  dlrmisch  contient ,  i  la  yérité ,  beaucoup  à*ex-^ 
cellentes  choses,  de  très  sayantes  notes  et  animadçersiones , 
qui  seroient  surtout  un  utile  supplément  au  Thésaurus  lingues 
gragcœ  de  Henry  Estienne  ;  mais,  si  doctes  que  soient  ces  élncn-^ 
brations ,  il  n'est  pas  bien  prouvé  qu'elles  soient  toutes  ici  à 
leur  place ,  et  qu'un  tel  entassement  d'érudition  ne  soit  pas  une 
surcharge  plutôt  qu'un  serrice  rendu  au  lecteur. 

y.  1 5'i6.Simplicius  in  Arist. libr.  de Goelo.  Gr.  InfoL 

Aide,  croyant  publier  le  texte  de  Simplicius,  n'a  donné  qu'une 
très  mauvaise  version  grecque  faite  sur  la  traduction  en  latin  bar- 
bare de  Guill.  de  Moërbeka ,.  qui  vivoit  dans  le  xiii^  siècle.  Un 
manuscrit,  existante  Turin  dans  la  bibliothèque  de  l'Acadé- 
mie, contient  le  texte  original  de  Simplicius:  c'est  ce  qu'a  décou- 
vert M.  A.  Peyron  ,  savant  professeur  dans  l'Académie  de  cette 
ville ,  à  Toccasion  des  recherches  qu'il  a  faites  pour  son  édition 
des  fragments  d'Empedocle  et  de  Parmenîde ,  publiée  à  Leipsic  , 
1810 ,  in-8.  Dans  la  préface  de  ce  livre ,  il  compare  de  longs  pas- 
sages pris  du  manuscrit  et  de  l'édition  aidine,  la  seule  qui  existe 
de  ces  commentaires  ;  et  ce  parallèle  prouve  jusqu'à  l'évidence 
que  ce  n'est  point  de  sa  part  une  conjecture  ingénieuse,  mais 
une  découverte  très  réelle.  Il  seroit  à  souhaiter  que  l'on  publiAC 
ce  texte,  dont  le  manuscrit  de  Turin  est  peut-être  le  seul  exem- 
plaire existant  ;  mais  cette  publication  n'est  point  de  celles  que 
puisse  entreprendre  le  commerce  de  la  librairie ,  même  le  plus 
désintéressé  ;  elle  ne  peut  avoir  lieu  que  par  la  munificence  d'un 
gouvernement  ou  de  quelque  opulent  protecteur  des  lettres. 

Y.  iS^S.  Celsus  et  Serenus  Sammonicus.  /pi-4* 

'Un  exemplaire  sur  vélin ,  chez  M.  le  comte  Méjan ,  à  Milan, 

y.  i5â8.  Paiilus  AEgineta.  Graece.  In-foL 

Le  savant  M.  Morelli ,  dans  le  premier  volume  de  Bibliotheca 
manuscr. ,  caractérise  ainsi  cette  édition ,  à  l'occasion  d'un  ma- 
nuscrit ccxGii  de  la  bibliothèque  de  Saint-Marc  ,  Pmili  AEgi" 
netoi  Compendium  artis  medicœ  niultà  emendatius  in  codice 
hoc  exstat,  quam  in  editione  Basileensi  an.  i538 ,  quofjilditia 
an,  i5a8  prœstanUor  est.  Il  résulte  de  ce  jugement,  que  cette 
première  édition  n'a  d'antre  recommandation  que  sa  rareté. 
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V.  i5ag«  Sannazarii  Odae  et  Elegia,  J.  Cottae  Car-- 

mina*  In^S» 

Cette  rare  édition  est  saDi  nom  dHmprimeiir ,  et  n'est  point 
aldine;  en  qooi  se  sont  trompés  Maittaire,  Ind.  s^p.  3iS,  et, 
d*après  lui,  Panzer,  t.  8,  p.  Sia,  qui  l'annoncent  in  œdibus 
Aldi ,  etc.  Je  n*ai  pas  encore  réussi  à  en  acquérir  on  exem- 
plaire ,  mais  je  Tai  Tue  k  Venise  chez  M.  Morelli. 


A  compter  de  Tannée  i533y  l'imprimerie  aldine  est  régie 
par  Panl  Mannce. 

y.  1 534.  Arcadia  del  Sannazaro ,  — *  Sonetti  et  Can- 
zoni  del  medesirao.  //z^8. 

M.  le  comte  G.  Melzi  de  Milan  possède  un  fort  bel  exem* 
plaire ,  en  grand  papier,  de  ces  deux  Tolumes  ;  et  ici,  dans  la 
bibliothèque  impériale,  V Arcadia,  en  grand  papier ,  à  la  reliuro 
de  Grolier. 

y.  i535  *-  36.  Plinii  naturalis  Historia.  3  voL  Mi. 

Dans  la  bibliothèque  Magliabecchi ,  à  Florence  »  est  un  exem- 
plaire, en  grand  papier,  de  ces  trois  volumes,  sans  l'Index  ou- 
quatrième  Tolnme. 

Outre  les  tomes  x  et  2  que ,  dans  les  Annales ,  j'ai  annoncés 
se  tronyer  avec  la  date  de  i54o ,  j'ai  reconnu  depuis  qu'il  exista 
des  tomes  3*,  aussi  de  1 5 40,  quoique  toujours  de  la  même  édi- 
tion que  ceux  qui  portent  une  date  antérieure. 

y.  A  536.  Aristotelis  Poetica.  Gr.  ioL  //i*8. 

Un  bel  exemplaire  sur  yélin ,  chez  M.  le  comte  Triyulzio ,  à 
Milan. 

4-  y*  i538.  FiniHadriani  Fini  Ferrariensis  ialy» 
daeos  flagellym.  Fed.  Turresanus.  In-i» 

Volume  rare,  ainsi  que  les  deux  suivants. 

4*  y.  i538.  Tirante  il  bianco.  Fed.  Torresano.  In^4. 

4^  y.  iS38.  Il  Cortegiano  di  B.  Castiglioae.  Fcd. 
Torresano*  In^B. 
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>^  V.  1539.  Libri  tre  délie  cose  de' Tvrchi.  //^8. 

Mince  yolnme  de  40  feuiUeU  9  fort  rare.  Il  a  été  réimprimé 
aTec  beaucoup  d'aatres  pièces,  en  i543  et  i545,  soiu  le  titre 
y^ûfggi  alla  Tana» 

C'est  cette  édition  qu ,  mal  connue ,  a  induit  à  annoncer  dans 
la  Série  Paolo  Giovio,  Cose  de  Turchi,  iSSg,  in-8.  Cet  ouvrage 
a  bien  été  imprimé  aussi  à  Venise  dans  cette  même  année  iSSg» 
mais  ailleurs  que  chez  les  Aide ,  et  sans  nom  d'imprimeur  : 
c'est  un  petit  volume  de  43  feuillets  et  1  de  table. 

y,  i54o.  M.  T,  Ciceronis  Epistolae  £aimiliares.  InS* 

Un  exemplaire  en  grand  papier,  vendu  chez  M.  de  Cotte, 
et  un  autre  dans  la  bibliothèque  Brera,  à  Milan. 

^  y.  i54o.  Gonstantini  Lascaris  Grammatica  graeca. 
Gr,  lot»  Expensis  Fed.  et  Fr.  Asulani. 

Ce  volume  et  le  suivant  sont,  ainsi  que  les  trois  de  i538, 
imprimés  pour  les  Torresani ,  alors  séparés  des  G\i  d'Aide. 

^  y*  t54a»  Garoli  Y  Expeditio  in  Africain*  Franc. 
Torr.  de  Asula,  In^S. 

Y.  ]  543.  Orbecche  Tragedia  di  G.  B.  Giraldi  Gin- 
thio.  7/2-8. 

Il  y  a  deux  autres  éditions ,  contrefaites  sur  l'aldine ,  assez 
mal  imprimées ,  et  de  63  feuillets ,  plus  un  blanc.  Au  verso  du 
63',  l'une  des  deux  éditions  porte  seulement  la  date  m.  d.  xx.vii; 
l'autre  a  sur  ce  même  feuillet  :  In  casa  de* figliitoli  iT  Aldo ,  fit 
Venegia ,  neW  anno  m.  d.  xx.iii. 

y.  1 544- M*  '^*  Ciceronis  Epistolae  ad  Atticum. //i-8« 

Chez  M.  de  Cotte ,  un  exemplaire  en  grand  papier,  qui  paroit 
avoir  été  formé  de  deux*  J'en  ai  fait  l'acquisition. 

y.  i545«  L' Andria^  et  TEunucho  di  Terentio.  7/2-8. 

Un  exemplaire  en  grand  papier  bleu  ,  chez  M.  Smith ,  à 
Londres. 

y*  1 54s.  La  Hypnerotomachia  di  Poliphilo.  InfoLJig. 
Quadrio  dit  que  le  style  de  cette  seconde  édition  a  été  ret^a- 
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cH^.  Voulant recomioltre  si  son  assertion n'étoitpoînt hasardée, 
j'ai  conféré  à  dessein  un  grand  nombre  de  passages  des  deux 
éditions  ;  et  les  différences  que  j'ai  trouvées  ne  sont  autres  que 
des  fautes  d'impression ,  bien  plus  nombreuses  dans  la  seconde 
édition  que  dans  la  première,  et  à  peine  quelques  mots,  des  épi- 
thètes  surtout ,  qu'on  puisse  croire  avoir  été  changés  4  dessein. 

^  y.  i545.  Lettere  volgari ,  libro  primo,  /l^8•. 

Copie  de  l'édition  de  x544- 
y.  ^545.  Orlando  furioso  di  L.  Ariosto.  //^4« 

Les  cirufue  Canti  paroissent  dans  cette  rare  édition  pour  la 
première  fois.  Dans  le  i*  et  le  3*  chant ,  il  manque  nn  cer- 
tain nombre  d'octaves  qui  furent  rétablies  dans  les  éditions  sui- 
vantes ;  mais  il  est  à  remarquer  que ,  dans  celle-ci,  le  premier  de 
ces  5  chants  commence  par  une  stance  ou  octave  d'après  la- 
quelle on  voit  que  le  commencement  de  l*ouvrage  a  été  certai- 
nement perdu.  Aussi  cette  octave  a-t-elle  été  supprimée  dans 
toutes  les  autres  éditions  ;  la  voici  : 

Km  prima  che  di  qaeito  altro  vi  dîea , 

Siate  tignor  contcnto  ch*  io  ni  mené  , 

Cha  ben  ni  menerô  tensa  fatica  , 

La  done  il  Gange  ha  la  dorate  arène  ; 

Et  neder  faccîa  una  montagna  aprîca  , 

Che  quasi  il  ciel  aopra  le  ipaUe  tiene , 

Col  gran  tempio ,  nel  qoale  ogni  quint*  anno. 

L' immortal  Fate  à  far  consîgKo  oanno. 

V.  i54S.  Terentii  Comoediae.  //i^8. 

Un  bel  exemplaire  en  grand  papier ,  chez  lord^  Spencer.  Un 
autre  dans  ma  collection ,  notais  un  peu  gâté. 

^  y.  i546.  Lettere  volgari ,  libro  secondo.  InS. 

y.  i546.  Le  Occorenze  hymane,  per  Nie.  Libvrnio. 
7/^8. 

Chez  M.  le  comte  Melzi ,  i  Milan ,  un  bel  exemplaire  en  grand 
papier  et  à  grandes  marges ,  k  la  reliure  de  Grolier.  Un  autre 
dans  la  bibliothèque  publique  de  Trévise  ,  cédé  par  M.  l'abbé 
Rçssij  exemplair  aussi  en  grand  papier* 
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V«  i54&  Ammonii  Hermiae  in  Aristotelis  de  inter» 
pretatk>ne  librvm  Commentarivs.  //i^, 

£n  grand  papier  dans  la  bibliothèque  Saint-Marc  à  VeDÎae, 
arec  les  deux  autres  commentaires  du  même  qui  se  réiuâssent  à 
celui-ci. 

Y.  i54&  Dialo{[hî  di  M*  Speron  Speroni,  Irv^ 

n  parolt  qn*il  y  a  de  ce  livre  deux  éditions  sons  la  même  date^ 
car  Mlf.  Remondini  de  Venise  en  ont  un  exemplaire  contenant 
seulement  i58  feuillets  chiffrés,  sur  le  dernier  desquels* est  hi 
date  aTec  Tancre  ,  tandis  que  celui  que  j'ai  sous  les  yeux  em 
a  x6o. 

4-  V«  iS47«  I^ol^i^io  di  Benedetta  Bordone.  Fed. 
Torresano»  In^foU 

Y.  i548.  M.  T.  Ciceronis  Epistolae  ad  Atticum.//»S» 

A  la  Tente  de  M.  Donrches  étoit  un  exemplaire  en  grand 
papier,  qu'il  A>Yoit  acquis  de  la  bibliothèque  Rcrver. 

Le  catalogue  Ayala  indique  une  édition  de  i5499  qui  n'est 
atitre  chose  que  celle  de  i548,  dont  H  paroit  que  quelques 
exemplaires  portent  à  la  fin  la  date  de  1 549- 

1^  Y.  i548«  M.  T.  Ciceronis  OfBcia ,  etc.  cum  corn* 
mentariis  Pétri  Marsi,  Martini  Filetici,  et  Ascen* 
sii.  InrfoL 

Volume  peu  commun.  Dans  une  courte  préfoce ,  StudiotU 
hiteramm^  on  lit  : .,.,  dtlegimut  e»  inurprêtibus  probatisêimot 
fuoi^tie...,  rejecimuÈ  Omnibonum  ^uendam  et  Maturantimm  , 
^ubdin  lis  plurinta  contra  veram  Ciceronis  sententiam  conti" 
nebantur,  Idtfue  fecimus  Pauli  Manutii  consitium  secuU»>», 

4-  Y*  i548«  Lettere  Tolgari  y  libro  primo.  //i-8. 

4-  Y.  1 548*  Epistole  et  Orationi  di  S.  Catherina  da 
Siena.  Fed.  Torresano.  In^^* 
Imprimé  à  deux  cotoimes  »  et  à  la  fi»  na  feofllet  blane  ^  sur 
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lequel  est  ane  toor ,  marque  «k  Fed.  TorreMno  ^  joliment  grt* 
vée  en  bois  ;  j'en  donne  l'exacte  copie  dana  ce  yolume*  Cette 
édition ,  aases  rare  y  contient  de  plus  que  celle  de  i5oo ,  in-fol.^. 
une  préface  de  Fed.  Torresano  alla  Sora  Panla  Siniatra-,  deux 
pièces  de  poésie  latine,  une  Tie  de  sainte  Catherine,  et  PU 
tecundi  in  viuun  et  canonizationem  S»  Catherinm  Epistola. 

Y.  iS48«  P.  Paschalii  advenus  G*  Mavlii  parricidaS' 
Acdo.  InS* 

Il  parok  que  ce  lirre  est  imprimé  par  Gryphe  de  Venise.  OB' 
en  Toit  des  exemplaires  qni  ont  sur  le  titre  son  nom  an  lien  de 
Tancre  et  du  nom  d*Alde.  D'aillenrs  il  est,  pour  le  format  et 
l'impression ,  assez  peu  semblable  aux  éditions  aidines. 

^  y*  i548.  Nie*  Liburnii  Epitbalamium.  //t-4* 

Dans  le  catalogue  de  la  bibliothèque  particulière  de  Pie  ti  , 
Rome,  i8o5 ,  in-ia ,  n*  xlj  des  Miscellanea ,  ce  liyre  est  indiqué 
ainsi  daté  :  ApudAldum ,  i54B.  Est<e  une  autre  édition  qn» 
celle  de  i554  9  on  bien  une  faute  du  catalogue  ? 

1^  y*  1  $49*  Lettere  volgari ,  libro  secondo.  //»-8» 
y.  1 549*  Demosthenis  Orationes  nr.  Latine»  Jn--4» 

J'ai  de  cette  édition  un  exemplaire  imprimé  mr  un  papier 
jaune  brun ,  d'une  nuance  asses  peu  agréable. 

4-  y*  i549«  Gai'olus  Maguus  de  impio  imaginuiu 
Cultu:  Paulini  Aquilejensisepisc.  Libellas,  //m  s. 

Je  cite  ce  livre  sur  le  seul  témoignage  d'Uarwood,  1. 1,  p.  366, 
éd.  de  Venise.  Il  croit  cette  petite  édition  donnée  par  Bernard 
Turrisan ,  à  Paris,  en  i549  »  >>^  il  est  à  peu  près  certain  qu'en 
cette  année  «là  Bernard  étoit  encore  k  Venise;  car  le  premier 
livre  qu'on  connoisse  de  lui ,  A  la  date  de  Paris,  est  de  i554. 

4"  y*  i549«  Acoluthia  lectoris,   sive  Sylliturgica* 
Graece*  Fed.  Turrisanus*  Iri'S, 
Petite  pièce  rare  »  de  16  feuillets  9  imprimée  en  rouge  et  noir^ 
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3^  y.  iS49f  AEschinis  et  Demosthenis  Orationes  rr, 
inter  se  contrariae.  Graece.  Fed.  Turrùanus*  InrSm 

Rare  Tolume,  divisé  en  deux  parties,  dont  la  première  a 
^5  feuilleta  chiffrés,  plus,  4  aa  commencement,  et  la  seccmdey 
XI9  ;  le  44'  feuillet  de  la  première  partie  est  blanc. 

3^  y.  i55i.  Generalia  Statuta  fratrum  tertii  ordinis 
S.  Francisci.  //i-4* 

3^  y*  i55u  Apostolica  Privilégia  fratrum  tertii  or- 
dinis S.  Francisci.  //2-4* 

3^  y.  i55i.  Ordinationi  delli  frati  del  terzo  ordine 
di  San  Francesco.  /;i-4* 

Ces  trois  pièces  sont  destinées  à  être  réunies.  La  première  a 
4o feuillets,  la  seconde,  28;  et  la  dernière  n*en  a  que  6. 

4*  y.  iSSa,  m.  t.  Cicerokis  Epistolae  familiares. 
4*  y.  1 55a«  Ambrosii  Calepini  Dictionarium. //^/* 

C'est  l'édition  de  1 548,  dont  on  a  réimprimé  les  deux  seuls 
feuillets  du  titre  et  de  la  fin ,  mais  on  y  a  de  plus  ajouté  une 
partie  séparée  de  60  feuillets  non  chiffrés,  contenant  des  addi- 
tions et  corrections. 

y.  iSSa,  Historié  di  Nicolo  Macliiayegli.  //i-8. 

Cette  édition,  que  j'ayois  annoncée  in  casa  de  figUuoli  di 
Aldo,  porte  leur  ancre  sans  leur  nom.  Elle  est  fort  rare,  mais 
très  mal  imprimée,  et  je  la  crois,  non  pas  d'impression  aldine, 
mais  faite  pour  les  frères  Torresani,  par  l'imprimeur  qui  déjà 
aToit  imprimé  pour  eux  il  Cortegiano,  et  plusieurs  autres  liyres. 

y.  i  SSa.  Junioris  Lud.  Pariseti  Orationes  très*  InA* 

M.  Balbi  de  Venise,  qui  a  Tendu ,  en  1811 ,  sa  belle  collectioa 
aldine,  aToit  de  ce  livre  un  exemplaire  sur  grand  papier^  qui 
probahlement  est  à  Milan ,  chez  quelque  amateur. 
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a^  V.  i553.  Virgilius.  /n-S, 

Y.  j553.  In  Epistolam  Q.  Horatii  Flacci  de  Arte 

poetica  Jasonis  de  Nores  Interpretatio.  //i-8. 

« 

On  trouve  des  ezemplaireB  de  ce  livre  qui  portent  sur  le  titre  : 
ApudAndream  Arriçabenum ,  M.  D.  lui;  et  Tancre  y  est  rem* 
placée  par  la  marque  de  ce  libraire. 

y»  i553.  Terentius.  //^8• 

M.  Balbi  avoit  un  exemplaire  de  ce  livre  en  grand  papier^ 

i^  y.  i553.  Junioris  Lud.  Pariseti  Paysithea.  //»-8. 

On  annonce  aussi  ce  petit  volume  avec  la  date  de  i554- 

y.  i553.  P.  AEginetae  Opéra ,  a  J.  Guinterio  latini- 
tate  donata.  Fed.  Turrisanus.  In^. 

Ce  n'est  pas  une  réimpression  du  texte  grec ,  mais  seulement 
la  version  latine.  Celte  édition  existe  bien  réellement ,  mais  non 
pas  y  que  je  sache ,  celle  qu'on  met  à  l'année  i558. 

y.  i554*  Fr.  Luisinus  in  librum  Horatii  de  Arte 
poetica.  //z-4* 

J'ai  de  ce  livre  un  exemplaire  sur  grand  papier. 

y.  i554«  Demosthenis  Orationes.  Gr*  3  voL  i>i-8« 

Un  exemplaire  en  grand  papier ,  chez  M.  Balbi  ^  à  Venise.  Il 
est  maintenant  à  Milan. 

4 

y.  i554«  Poésie  yolgari  di  Lorenzo  Medici.  In-9» 

Dans  mon  exemplaire ,  et  dans  tous  les  autres  que  j'ai  vus« 
soit  avec  la  feuille  O  entière  et  de  i6  pages ,  soit  avec  la  même 
feuille  réimprimée  et  réduite  à  8  pages,  le  registre  qui  est  à  la 
fin  du  volume,  avertit  qpe  i  fogli  tutti  sono  quaderni,  ecceuo 
O  che  è  duemo  ;  et  cependant  cet  O  est  quaderno  dans  les  exem« 
plaires  non  mutilés.  Il  semble  donc  qu'il  faut  mettre  de  côté  ce 
petit  conte,  que  vingt  bibliographes  ont  répété  sans  examen , 
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que  Paal  Murnce,  derana  seal  ouitie  de  rimprimerie»  rappr^ 
ma  y  etc. ,  et  conclure  qae  la  suppression  des  5  cansoni  étoît  déci-^ 
dée  même  avant  que  Timpression  du  volume  eut  été  achevée.  U  se 
sera  échappé  dans  le  public  quelques  exemplaires  avec  U  feuille 
primitive  de  i6  pages  y  parce  qu'à  moins  de  précautions  bie» 
extraordinaires,  il  est  très  rare  que  les  suppressions  ou  chan- 
gements qui  s'exécutent  dans  un  livre  déjà  imprimé,  ayent  lîea 
pour  la  totalité  absolue  des  exemplaires. 

^  y.  i554*  Lettere  volgari ,  libro  secondo.  Irv-i. 

T^  V«  i556.  Eleganze  della  lingua  toscana  e  laùna  ^ 
5cielte  da  Aldo  Manutio.  //i4i. 

73  feuillets,  et  g  à  la  fin,  contenant  la  table,  suivie  d^nn  errata» 
Première  édition  d*nn  livre  tant  de  fois  réimprimé  dans  ce  siède 
et  dans  le  suivant ,  et  Tu»  des  titres  qui  ont  placé  Aide  le  jeune 
an  rang  des  enfants  célèbres  par  leur  savoir  prématuré.  Il  fau« 
droit  être  cependant  un  peu  crédule  pour  ajouter  foi  à  ce  qu'an- 
nonce le  titre  y  que  cette  compilation  est  l'ouvrage  de  ce  jeune 
enfant  ;  car,  étant  né  en  février  i54B  (i547  style  ancien),  il  avoit 
à  peine  8  ans  et  demi  quand  parut  cette  première  édition  ;  et 
des  lettres  de  son  père  prouvent  qtte,  plusieurs  années  même 
après  i556,  il  n^étoit  pas  encore  très  avancé.  (Y.  Ann.  t.  i» 
pag.  a35,  et  t.  a ,  p.  108.  ) 

y.  i556.  Car.  Sigonii  Fasti  consulares  ac  Triumphi 
acti  à  Romulo  rege  osque  ad  Tib.  Caes.  In-foU 

Les  deux  titres  qui  se  trouvent  dans  cet  ouvrage,  portent, 
dans  une  partie  des  «semplaires^  tu  lleo  de  l'ancre  et  du  nom 
de  P.  Manuce,0«  officinaSteUa/i  GiordanisZiUui^^^tc  l'étoile, 
marque  de  cet  imprimeur. 

Quelques  exemplaires  de  lani  Lacinii  pr9tiosa  Margarita  , 
i546 ,  portent ,  non  pas  le  nom ,  mais  seulement  la  marque  de 
Ziletti ,  et  la  date  de  zSâj ,  avec  cette  différence  cependant , 
que ,  dans  ces  exemplaires ,  la  première  feuille  de  16  pages  est 
entièrement  réimprimée. 
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4*  B.  1 557.  Julii  Carrarii  Discussio  theologica  de 
vitio  Simoniae.  jtnt.Manut.InrS. 

Petite  pièce  rare ,  de  sq  feuillets. 

y.  1 557.  In  Epistolas  Cic.  ad  Atticyin  P.  ManTtii 
Commentarivs.  In^S. 

Diaprés  le  catalogue ,  d'ailleurs  fort  exact ,  de  M.  Royer ,  on 
poorroît  croire  à  l'existence  d*ane  édition  de  i558 ,  et  la  re- 
garder comme  d'autant  plus  rare,  qu*il  seroit  bien  impossible 
d*en  découTrir  un  second  exemplaire.  J*ai  ùlt  acheter  à  cetttt 
▼ente  le  Yolume  ainsi  annoncé  ;  ce  n'est  autre  chose  que  l'édi- 
tion de  MD1.TII9  avec  un  i  ajouté  à  la  plume. 

y.  i558.  Commentarj  del  yiaggio  in  Persia,  di  Ga- 
terino  Zeno.  //i-8. 

Ce  Tolume  y  indiqué  dans  les  Annales  9  page  SoS,  n'appartient 
aucunement  à  la  collection  aldine,  et  porte  le  nom  de  Francesco 
MarcolinL 

^  y.  1 559.  Eleganze  scielte  da  Aldo  Manutio.  InAL 

On  a  Yu ,  dans  les  Annales ,  qu'il  y  a  deux  éditions  sous  la 
date  de  1 5 58;  il  en  est  de  même  pour  l'année  1 5 Sg,  pendant  la- 
quelle il  fut  fait  aussi  deux  éditions  de  ce  livre ,  sans  change- 
ment de  date. 

>^  y.  iSSp.  Âldi  Pii  Manutii  Grammaticae  Institu* 
tiones.  //i-ii. 

Edition  tonte  semblable  à  celle  de  iS58.  Je  n'ai  pas  encore 
Térifié  si  ce  ne  seroit  pas  la  mème^'  ayec  le  seul  changement  de 
la  date  sur  le  titre. 

^  y.  1  SSp.  Bemardi  Georgii  V.  y.  Perioche  in  zna 
publicas  flolennitates.  //i-8* 
10  feuillets  non  chiffrés  ;  petite  pièce  fort  rare. 

4^  y.  iSSp.  Ambr.  Calepini  Dictionariunu  In^ot. 

Copie  littérale  de  l'édition  de  i558.  Deux  éditions,  pubUéea 
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d'une  année  k  Taotre,  feroîent  croire  que  les  frontispices  seuls 
ont  été  renouTelés ,  si  les  feuillets,  chifirés  dans  les  exemplaires 
de  1 5  58  9  et  non  chiffrés  dans  eeux-ci,  ne  prouToient  que  les 
deux  éditions  sont  bien  distinctes. 

^  V;  i56o.  Lettere  volgari  di  diversi.  2  twL  ân-8. 
3^  y.  i56o.  Discorso  di  Rinaldo  Odoni.  //i-4« 

C'est  l'édition  de  iSSy,  dont  on  a  réimprimé  la  première 
feuille  contenant  le  titre  et  les  préliminaires. 

>^  V.  i56i.  Liber  precum.  Apud  JlRos  Gio.  Fraii' 
cisci  Turresani,  In^8* 

Ce  livre,  mal  annoncé  dans  la  Série,  édition  de  iSoS,  Test 
beaucoup  plus  exactement  dans  Bibliotheea  Duboisiana  , 
n«  55o4;  on  y  lit  :  «  Liber,  {forte  Breyiâbiux  oui  Missâlx 
MozARABUX  ) ,  liturulis  rubro*nigris  eUganter  impreseum, 
Venet.  ap.  filios  Gio.  Francise!  Turresani,  i56i ,  in.'S.  £n  tête 
du  Tolume  étoit  cette  note  manuscrite  :  «  Langue  mosarabe  on 
rauzarabe ,  dont  il  y  a  une  église  à.  Toledo  en  Espagne ,  qui  est 
la  grsinde ,  où ,  au  rapport  de  M.  de  Monconys ,  il  se  dit  tous  les 
jours  une  messe  en  langue  muzarabe ,  commençant  par  la  fin  de 
la  nôtre.  » 

3^  ¥•  i56i.  Terentius,  cum  notis  Mureti.  7/^8. 

3^  y.  i56i.  J.  Camillus,  de  ordine  ac  methodo  in 
scientia  servandis.  //i-4« 

Il  y  a  deux  sortes  d'exemplaires  de  la  même  édition.  Les  uns 
sont  dédiés  Andreae  Attriae,  et  les  autres  Carolo  Cicadae  épis* 
copo  Albin ganensi*  Ce  sont  les  4  premiers  feuillets  qui  ont  été 
réimprimés ,  avec  quelques  légères  différences  dans  le  titre. 

3^  y.  i56i«  Pianto  délia  marchesa  di  Pescara,  so- 
pra  la  passione  di  Christo.  In^. 

Avec  l'ancre  sur  le  titre  et  le  mot  Aldvs,  mais  point  les  mots 
pressa  ifiglivoli  di  Aldo ,  comme  le  dit  inexactement  Zeno  ;  ce 
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^i  m'aToit  fait  regarder  l'existence  de  cette  édition  comme  dû- 
mëriqne. 

3^  R.  i563.  B.  Theodoreti  in  Ezechielem  Commen« 

tarius.  Lat.  In-fol. 
>^  V.  i563.  Ambr.  Calepini  Dictionarium.  InfoL 

Cette  édition  est  bien  réelle,  et  différente  de  celle  de  i564.  II 
y  a  aussi  des  exemplaires  de  i558y  redatés  de  x563,  par  la  substi- 
tution d'un  X  à  la  place  du  t. 

V.  1 564*  Ciceronis  Oratoria.  /n-8. 

Ainsi  annoncé  dans  le  catalogue  Ayala ,  avec  cette  note  :  Deest 
in  catalogisflorenUno  et  parisien^»  Le  rédacteur  de  ce  catalogue 
n'a  pas  vu  que  c'étoit  une  partie  des  Libri  rhetorici ,  annoncés 
dans  mes  Annales,  page  34a- 

3^  y.  i564.  Ambr.  Calepini  Dictionarium.  In-foL 

II  y  a  de  ce  livre  deux  éditions  sous  cette  même  date ,  tontes 
deux  de  la  même  imprimerie ,  et  d'une  ressemblance  aussi  par- 
faite que  peuvent  l'être  deux  éditions  dont  l'une  est  servilement 
copiée  sur  l'autre ,  et  avec  les  mêmes  caractères.  Je  ne  fais  men- 
tion de  ceci  que  pour  faire  voir  Tétonnante  vogue  que  devoit 
avoir  un  livre  qu'il  falloit  réimprimer  aussi  souvent. 

'l'  R.  1 564*  Canones  et  Décréta  Concilii  Tridentini. 

Outre  les  trois  éditions  in-fol.  dont  je  n'ai  point  à  parler,  il 
y  a  cinq  éditions  différentes  en  in-8  et  une  în-4  9  faites  à  Rome, 
sous  la  même  date  de  i564  ;  pi  os,  deux  in-8  à  Venise,  aussi  de 
i564;  ce  qui  fait  onze  éditions  manutiennes  toutes  de  i5649 
sans  compter  une  douzième  édition  de  Venise ,  in-4  >  qui  seroit 
de  la  même  année  ,  mais  dont  l'existence  ne  m'est  pas  encore 
prouvée. 

Le  catalogue  Pinelli,  n«  294,  fait  mention  d'nn  exemplaire 
de  Rome,  1564»  in-8,  imprimé  sur  vélin,  relié  aux  armes  du 
cardinal  Sfondrati ,  évêque  de  Crémone  et  l'un  des  pères  du 
Concile.  Le  même  catalogue  indique ,  sous  le  n*  295^  un  exem« 
plaire  de  la  même  édition ,  sur  papier  bleu. 
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Dans  la  bibliothèque  Magliabecchi,  à  Florence,  est  on  ez< 
plaire  sur  Télin,  de  la  première  édition ,  in-fol. 

R.  i564«  Salyiani  Opéra*  InrfoU 

Dans  la  préfiice  de  Tédition  de  S.  Maxime ,  in-fol.,  exécutée 
à  Rome  par  les  ordres  de  fie  ti,  on  note  qu'il  y  a  de  ce  lÎTre 
«lenx  éditions  de  la  même  année ,  dont  la  seconde  est  plus  cor- 
recte et  nn  peu  augmentée.  Ce  livre  n'étant  point  rare ,  j*en  ai 
comparé  beaucoup  d'exemplaires  qui  tous  se  sont  trouvés  d'une 
•eule  et  même  édition. 

3f  y.  i564*  Favstini  Amici  Basaanensis  Epistola* 

6  feuillets  et  deux  blancs. 

La  parfaite  ressemblance  des  caractères  de  cette  brochure 
avec  ceux  des  autres  éditions  aldines  de  ce  temps,  prouve  qu'elle 
est  aussi  d'impression  aldine ,  quoiqu'elle  n'ait  point  l'ancre ,  ni 
aucun  nom  d'imprimeur. 

3f  R.  i564«  Index  librorum  prohibitorum.  /if»4* 

U  y  a  de  ce  livre ,  sous  la  même  date ,  deux  éditions  bien  dis- 
tinctes, mais  dont  le  choix  est  indifférent.^ 

ft  y*  i564«  Index  librorum  prohibitorum»  //i*8« 

Avec  l'ancre,  mais  sans  nom  d'imprimeur.  Réimpression  des 
éditions  in-4  de  Rome* 

1^  y.  i565«  Canones  et  Décréta  Concilii  Tridentinû 
//i-8» 

Outre  l'édition  que  j'ai  annoncée ,  il  y  en  a  une  seconde  sou 
k  même  date.  Elle  a  de  plus  sur  le  titre  :  BuUa  Confirmationis* 
S.  D*  N,  Ei  alia  Declamtoria ,  qu'effectivement  on  trouve  à  k 
fin  du  volume ,  après  l'Index. 

Quoiqu'un  peu  plus  ample ,  cette  édition  a  un  feuillet  de 
moins  que  l'autre ,  parce  que  l'Index  et  les  pièces  antéricorcs  y 
•ont  imprimés  «n  caractères  plus  menus. 
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>^  V.  i565«  Terentiusy  cum  notis  Muretl.  //i-8. 

Je  doutois  de  Texistence  de  cette  édition ,  mal  annoncée  dam 
la  Série;  mais  j'en  al  depuis  rencontré  des  exemplaires. 

4-  y.  1 565.  Fr.  Ambr.  Calepini  Dictionarium.  Irvjol. 

3^  y.  i565.  Clemends  Dolera  Compendium  theolo- 
glcarum  Institutionum.  //i-8. 

Ce  Dolera ,  général  de  l'ordre  de  Saint-François ,  éyéqae  de 
.Foligno,  et  cardinal,  fut ,  de  son  temps,  considéré  comme  une 
des  lumières  de  son  ordre  ;  mais  son  ouvrage  et  son  nom  sont 
maintenant  dans  l'oubli  le  plus  complet.  Il  mourut  en  i568. 

>^  R.  i566.  Catechismus  ex  Decreto  Concilio  Tri- 
dentini.  In-foL 

Il  y  a  deux  éditions  des  ii8  premières  pages;  ce  qu'il  est 
facile  de  reconnoitre  en  comparant  les  exemplaires  de  l'une 
et  l'autre  édition  ;  mais  il  n'y  a  aucun  choix  À  faire  entre  les 
deux. 

4*  y.  i566.  Discorso  di  Andréa  Marini.  contro  la 
falsa  opinione  dell'  Alicorno.  //2-8. 

39  pages.  Petite  pièce  rare. 

^  R.  i566.  Epistolae  D.  Hieronymi.  I^voLin^Z. 

Outre  les  trois  volumes  indiqués  dans  les  Annales ,  pour  cette 
édition  ,  il  en  faut  un  quatrième ,  qui  contient  les  scholies  de 
Marianus  Yictorins  (  Mariano  Yettori  ) ,  et  l'Index.  Il  n'a  ni 
titre ,  ni  date. 

3^  R.  i566.  Catechismo  del  Concilio   di  Trento: 
//*-8. 

R.  i566.  Matthaei  Curtii  de  prandii  ac  cenae  modo 
Libellus.  /n-8. 

J'avois  annoncé  cette  édition  sous  la  date  de  Venise ,  mais 
elle  est  de  Rome ,  et  imprimée  par  Paul  Manuce. 
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>^  V.  1567.  P.  Virgilius  Maro.  /«-8. 

Troisième  réimpression ,  assez  peu  soignée ,  de  la  jolie  édition 
de  i558.  ^ 

3^  y.  1S67.  Canones  et  Décréta  Concilii  TridentinL 
/jpi-8. 

4^  y.  1 567.  Orationes ,  Besponaa  y  Litterae  y  ac  Man- 
data ex  Actis  Concilii  Tridentini  collecta.  //i>-8* 

Ce  recueil,  dont  il  y  a  nne  réimpression  de  1S69  9  se  relie 
presque  toujours  Ik  la  suite  de  Canotus  et  Décréta  Concilii  Trid, 

Il  est  à  notet  qnt  cette  première  édition ,  portant  le  nom 
d'Aide ,  a  une  préface  de  Dopi.  de  Farris  y  édkeur  de  ee  recueil , 
et  que  cette  même  préface  ne  reparoit  plus  dans  la  réimpression 
de  i569y  faite  pour  le  compte  et  au  nom  de  ce  libraire ,  aussi 
dans  rimprimerie  aldine. 

4*  R.  i568.  Breyiarium  romanum.  In-fot. 

Il  7  a  deux  éditions  sous  la  même  date. 

4^  R.  i568.  Breyiarium  romanam«  7/^-8. 

•  Imprimé  en  rouge  et  noir^  comme  Tin-fol.  Ces  Bréviaires 
sont  fort  rares  de  Tun  et  l'autre  format ,  sans  en  être  »  à  la 
yérité,  plus  précieux. 

y.  i568.  Titus  Livius.  In^fol. 

Cité  dans  le  catalogue  Ayala  ,  ainsi  qu'une  autre  édition  de 
1578 ,  tout  aussi  peu  réelle. 

4^  y.  i568.  Eleganze  scielte  da  Aldo  Manutio.  InA* 
R.  iSGp.  Gatechifliuus  ^  etc.  //»-8. 

Indiqué  dans  le  catalogue  Ayala  9  comme  oublié  dans  mes 
Annales ,  ou  il  est  cependant  annoncé  9  page  869. 

^  y.  1570.  Francisci  Morandi  Sirenae  Epistola  ad 
Nicolaum  Ormanetum ,  Patavii  Ëpiscopum.  //t^4* 
Opuscule  de  quatre  pages  y  arec  Tancre  sur  le  titre. 


•1 
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3^  y.  i570«Ejusdem  Epistola  ad  Jacobum  Foscare- 
niim  Yeronae  praetorem.  /;z-4» 

Quatre  pages ,  comme  au  précédent.  • 

>J-  V.  1570.  Locutioni  dell'  Epistole   di  Cicérone. 
3^  y.  iSyo*  HoratiuSi  cum  notis  Mureti.  In-S. 

Horace  et  Térence,  l'un  et  Tautre  avec  les  notes  de  Muret ,  ont 
été  imprimés  dans  cette  même  année  chez  Paul  Manuce  et  chez 
les  Turrisan  ;  ce  qui  prouve  bien  la  jalouse  rivalité  qui  existoit 
entre  tous  ces  parents,  jadis  si  étroitement  unis. 

y.  iSyi.  Authoritates  sacrae  Scripturaje  a  P.  Çanisio 
collectae.  //i-4. 

Trois  volumes,  au  lieu  de  quatre  que  j'indiquois  dans  les 
Annales. 

Jj-y.  1571.  Ambrosii  Calepini  Dictionarium.    Ejc 
bibliotheca  aldùia*  In-JbL 

Il  paroit  qu'à  Venise  les  propriétés  littéraires  n'étoient  pas 
alors  grandement  respectées ,  car  cette  édition  de  Calepin 
porte  À  la  fin  les  Additamenta  Pauli  Manutii,  quoiqu'elle 
soit  exécutée  dans  une  imprimerie  rivale;  et,  au  contraire, 
dans  cette  ville  de  Lyon  ,  où ,  vers  le  commencement  du  même 
siècle ,  on  avoit  si  adroitement  contrefait  une  multitude  d'édi- 
tions aldines  ,  ^'e  vois  qu'en  i58o  une  réimpression  in-fol.  des 
Commentaires  de  P.  Manuce  sur  les  Epitres  familières ,  n'|i  pas 
été  faite  sans  l'autorisation  de  son  fils.  Apud  Carolum  Pesnot , 
cum  permissione  Aldi  Manutij* 

3^  y.  157a.   Eleganze  scielte  da  Aldo   Manutio. 

y.  1572.  Rime  del  Commendatore  Annibal  Caro. 

Un  exemplaire  en  papier  bleu ,  chez  M.  le  marquis  Fagnani , 
à  Milan.    . 

o 
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4*  R.  1572.  Pauli  Manutii  in  Ciceronis  Orationem 

pro  Ârchia  poeta  Gommentarius.  Apud  Josephum 

de  Angelis*  In^/^. 

Cette  pièce ,  ouTrage  de  Paol  Mannce ,  appartient  à  la  collec- 
tion aldine,  bien  qu'elle  soit  d'une  autre  imprimerie. 

y.  1573.  L.Paetus  de  Mensuris  et  Ponderibus  ro- 
manis et  graecis.  In^JoLJig. 

L'édition  est  petit  in-fol.  et  sur  un  papier  assez  commun.  J'ai 
un  exemplaire  sur  papier  très  beau  et  de  plus  grand  format. 

ik-  V.  1673.  Idem.  //i-4« 

Edition  difTérente  de  l'in-fol. ,  a^ec  les  mêmes  gravures  en 
bois. 

^  V.  1573.  Eleganze  scielte  da  Âldo  Manutio.  //»-8. 

J'ai  de  ce  livre ,  ainsi  que  du  suivant,  un  exemplaire  en  grand 
papier  bleu  (  caria  lurchina  ). 

i^  V.  1 573«  Locutioni  dell*  Epistole  di  Cicérone  , 
scielte  da  Âldo  Manutio.  //2-8. 

)^  V.  1573.  Ambrosii  Calepini  Dictionarium.  Infol. 

Ce  volume  est  terminé  par  le  Voiobolario  volgare  e  latino  , 
composta  per  Luc*  Antonio  Be^^ilacqua,  en  ^5  feuillets  et  un 
blanc ,  avec  cette  date  à  la  fin  :  Appresso  ]\'icol6  Bevilactjua  , 
MD1.XXIII. 

Dans  cette  édition  aldine  et  les  suivantes,  on  doit  trouvera 
la  fin  ce  Vocabulaire  dont  les  dates  varient ,  et  ne  sont  pas  tou- 
jours celles  du  Calepin  auquel  on  le  joint ,  ce  qui  est  tout  à  fait 
indifférent.  On  trouve  aussi  ce  Vocabulaire  relié  séparément , 
sous  diverses  dates,  et  quelquefois  avec  le  nom  et  la  marque 
d'Aide  ;  mais  comme  ce  n'est  réellement  qu'une  appendice  des 
Calepin ,  je  n'en  ferai  point  d'annonce  séparée. 

3^  y.  i573«Officium  hebdomadae  sanctae.  Ex  biblio' 
theca  aldina.  In^i^* 
J'ai  vu  ce  livre  dans  la  bibliothèque  de  Saint-])l9rc  y  à  Venise, 
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Il  est  imprimé  en  ronge  et  noir ,  avec  quelques  gravures  en  bois  ; 
à  la  fin  on  Ut  .*  Apud  Hieronymum  et  Bemardinum  Turrisa- 
nos,fratn$. 

4*  R.  iS^S.  Ad  excellentiss.  lac.  Boncompagnum 
Hippolyti  Capilupi  versus ,  cum  Epistola  Pauli 
Manutii ,  ad  eumdem  BoDCompagnum.  Jos.  de 
Angelis^  In^^. 

Mentionné  ici  à  cause  de  la  préface  ou  épître  de  Paul  Manuce, 
qui  occupe  4  des  6  feuillets  dont  se  compose  jcette  brochure. 

Dans  cette  préface ,  Paul  Manuce  se  félicite  d'être  à  Rome  , 
...*tjuod  in  ea  digitale  vitam  agere ,  çuœ  oiio  ,  libertate ,  copia 
rerum  omnium  ,  omni  denique  virtute ,  virtutumque  principe 
j tistiiia  fioreat,,».  ita„».  ui  ad  summam  felicitatem  prope  nihil 
déesse  videatur. 

Il  ne  jouit  pas  long-temps  de  ce  bonbeur ,  puisqu'il  mourut 
dans  cette  même  ville  le  6  avril  1 574. 


y.  iSjS.  Catechismus  Concilii  Tridentini.  //i-8. 

M.  l'abbé  Rossi,  à  Trévise  ^  avoit ,  en  1809,  un  bel  exem- 
plaire de  ce  livre,  sur  grand  papier.  Il  est  maintenant  dans  la 
bibliothèque  publique  de  cette  même  ville. 

3^  Florentiaej  iS^S.  Âdagia ,  PauUi  Manutii  studio 
atque  industria  ab  omnibus  mendis  vindicata,  etc. 
Apud  Juntas.  In^oL 

Chargé  par  les  pères  du  concile  de  Trente,  de  revoir  et  cor- 
riger les  Recueils  d'adages  et  d'apopbtbegmea,  autrefois  publiés 
par  Erasme ,  et  si  souvent  réimprimés  depuis,  chaque  fois  avec 
de  nouvelles  augmentations,  Paul  Manuce,  qui  eut  pour  adjoint 
Th.  Manriquez,  sacri  paiatii  magister  ^  laissa  probablement  à 
l'ecclésiastique  le  soin  de  la  révision  inquisitoriale  ;  et  considé* 
rant  sa  tàcbe  sous  le  rapport  littéraire ,  il  corrigea  et  améliora  ces 
Recueils ,  au  point  que  dans  ses  mains  ils  sont ,  pour  ainsi  dire , 
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devenus  de  nouveaux  ouvrages.  Ce  travail  fort  considérable  ne 
fut  achevé  qu'en  157a ,  et  soumis  par  Th.  Manriquez  à  l*exaitfen 
d*£ustachio  Locatello,  évéque  de  Reggio,  qui,  le  37  février 
1573,  y  donna  son  approbation,  qu'on  lit  au  commencement 
de  cette  édition  in-fol. ,  mais  qui  ne  reparoît  plus  dans  les  deux 
suivantes ,  in-4  «  de  i  SyS  et  i585. 

Pourquoi  P.  Manuce  envoya-t-il  son  manuscrit  aux  Giunti  de 
Florence  plutôt  qu'à  sa  maison  de  Venise  ?  ceci  tient  probable- 
ment à  des  considérations  commerciales  et  pécuniaires ,  qu'il  est 
maintenant  sans  intérêt  de  rechercher.  Il  est  très  probable  aassi 
que  les  Giunti  firent  cette  édition  de  concert  avec  Aide  le  jeune, 
qui  y  mit  une  préface  à  Grégoire  xiii ,  datée  de  Venise ,  kal. 
maij,  157$. 

On  ne  lit  plus  du  tout  cette  immense  compilation ,  et  cepen- 
dant on  y  trouveroit  bien  des  choses  fort  bonnes  à  savoir. 

3^  y.  1576.  Eleganze  scielte  da  Âldo  Manutio.  £x 

bibliotheca  aldina»  In^S, 

Ce  que  je  ne  puis  concevoir ,  c'est  la  double  réimpression 
d'une  quantité  de  livres ,  qui ,  étant ,  ainsi  que  celui-ci ,  évidem- 
ment la  propriété  littéraire  de  l'imprimerie  manutienne ,  se 
réimprimèrent  concurremment  dans  celle  des  Turrisani,  dont 
les  intérêts  étoient  bien  certainement  en  opposition  avec  ceux 
de  la  famille  des  Manuce.  Si  cette  faculté  d'imprimer  eût  été  le 
résultat  d'une  indemnité  convenue ,  d'un  traité  quelconque  , 
elle  seroit  certainement  indiquée  en  quelque  endroit  de  l'un  de 
ces  livres. 

>!•  V.  1576.  Catechismo  del  Concilie    di  Trento. 
IH'^ZmJig*  en  bois. 

T^  V.  1576.  M.  T.  Ciceronis  Epistolae  familiares. 
//Z.8. 

Edition  extrêmement  mal  imprimée,  et  dont  les  passages  grecs 
sont  tout  aussi  mauvais  que  le  texte.  Quoiqu'elle  porte  sur  le 
titre  l'ancre  avec  les  mots  Aldus  Ivnior^  elle  pourroit  bien 
cependant  ne  pas  être  d'impression  aldine. 
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y.  1576.  Nizolius,  sive  Thésaurus  Ciceronianus* 
In-^oL 

Edition  bien  plus  ample  que  la  précédente  de  1^70. 

Il  est  rare  de  trouver  ce  livre  et  les  Calepin  autrement 
qae  déchirés,  et  en  très  mauvais  état.  J*ai  de  cette  édition  un 
exemplaire  sur  grand  papier ,  mais  sa  conservation  n*est  point 
parfaite. 

^  "V.  iSy6.  Âmbr.  Calepini  Dictionarlum.  Irt^L 

Cette  édition  et  la  suivante  doivent  trouver  place  d«is  ces 
notes,, parce  que  j[e  les  a voi& annoncées  seulement  sur  parole 
et  comme  doutant  de  leur  existence. 

)^  V.  1577.  Ambr.  Calepini  Dictionarium.  In^foL 

MM.  Remondini,  de  Venise  ,  ont  bien  voulu  me  faire  savoir 
qu'ils  possèdent  cette  édition ,  qui  est  différente  et  distincte 
de  la  précédente  de  1576. 

4*  y.  1578.  Âdagia  Paulli  Mannuccii  studio  atque 
industriaab  omnibus  mendis  vindicata;  nuncvero 
incredibili  labore  emendata  à  F.  Angelo  Rocch* 
qui  exemplum  Florentiae  editum  ab  innumeris 
erroribus  expurgavit.  Apud  Hieronymum  Polum^ 

Réimpression  plus  correcte  de  l'édition  de  Florence  ,  iSyS  , 
in-fol.  Elle  est  en  petites  lettres  rondes,  et  assez  jolie.  Il  est 
plus  que  probable  que  ce  volume ,  ouvrage  de  Paul  Manuce , 
imprimé  à  Venise  ,  et  précédé  d'une  préface  de  son  fils ,  a  été 
exécuté  dans  l'imprimerie  manu  tienne.  La  préface  d'Aide  à 
Grégoire  xiii  est  celle  qui  est  dans  la  précédente  édition. 

>^  y.  1578.  Oratio  in  funereBern.  Rottarii,  ab  Aldo 
Manutio  habita  in  aede  DD.  lo.  et  Paulli.  iv  non. 
Dec.  00  DLxiix.  7/2-4* 

8  feuillets ,  dont  le  dernier  blanc  ;  avec  une  préface  de  Hora.. 
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tlo  GofTredoy  dans  laquelle  il  dit  qu'Aide  eut  k  peine  trou 
heures  pour  composer  ce  discours.  Is  paene  trihorio  confeciu 

MM.  Remondîni  en  ont  une  autre  édition  de  8  pages  seule- 
ment ,  qui  paroit  n*étre  point  aldine.  Celle  que  j'annonce  est 
en  belles  lettres  rondes ,  et  certainement  d'Aide. 

3^  y.  iSyp*  Âmbr.  Calepini  Dictionarium.  IrvfoL 

Encore  une  édition  bien  constatée  du  Calepin. 

V.  iSjp.  Cîcero  de  Philosophia  pars  m;  de  Offi- 
cils  ;.  Cato  major,  de  Amicitia ,.  etc.  //z^ ,  ZGopag. 

Vsà  eu  soin  de  faire  acheter  chez  M.  d'Ayala  ce  volume , 
qu'avec  grande  raison  il  annonce  comme  manquant  dans  tous 
les  Catalogues  aldins  \  et  c'étoit  le  troisième  tome  d'une  édition 
de  Gryphe  ^  dont  la  moitié  inférieure  du  titre  avoit  été  coupée 
et  remplacée  par  un  débris  de  titre  portant  l'ancre  ,  le  nom 
d'Aide ,  et  la  date  de  1669.  Il  est  facile  de  créer  ainsi  des  rare* 
tés  bibliographiques  ! 

V.  i58o.  Virgilius ,  cum  notis  J.  Meyen.  /«-8. 

Les  exemplaires  qui  portent  cette  date,  et  ceux  de  l'an  i5d7, 
sont  de  l'édition  de  1576 ,  dont  les  8  premières  pages  seulement 
ont  été  chaque  fois  réimprimées. 

3^  V.  i58o«  Âminta  favola  Boscareccia  del  S.  Tor-^ 
quatoTasso.  //z-S. 

74  pages  précédées  de  .4  feuillets ,  contenant  le  titre ,  la  pré- 
face d'Aide  k  Ferando  Gonzaga ,  datée  de  Venise ,  a*  xx  di  Di- 
cembre,  x.  d.  lxxx.  A  la  ûix^  sur  6  feuillets,  le  Conclusioni 
éimorose.  Il  n'y  a  d'autre  date  que  celle  de  la  préface. 

Edition  très  rare,  et  antérieure  à  celle  de  i58i,  jusqu'à  ce 
jour  réputée  la  première.  On  me  dira  peut-être  que  c'est  au 
contraire  une  réimpression  copiée  sur  l'originale ,  et  faisant 
partie  d'une  édition  des  Rime  tli  T.  Tasso  qui  seroit  datée  de 
]58i  ou  i58a.  Ceci  est  peut-être  vrai,  mais  ce  qui  est  très  vrai 
aussi ,  c'est  que  jamais,  je  n'ai  rencontré  aucun  exemplaire 
d'une  édition  aldine  des  Rimedi  Tas^o  en  in -8. 
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3^  y.  i58o.  Rocca  da  Camerino,  Osservationi  in- 
torno  aile  bellezze  délia  lingua  latina.  //i-8« 

Réimpression  de  rédition  de  1576.  Les  catalogues  d*Alde 
indiquent  une  édition  in*i6  que  je  ne  connob  point. 

^  y.  i58o.  JacobiCritonii  in  applausu  ad  celeberri* 
mam  urbem  yenetam  Carmen  ad  Aldum  Manu- 
tium,  7/1-4 • 

Cette  pièce  est  citée  dans  un  Catalogue  de  livres  à  vendre  ; 
jMgnore  si  elle  est  d'impression  aldine. 

^  y.  1 58a.  PauUi  Manutii  Epist.  lib.  xil ,  et  Praefa- 
tiones.  //i-8. 

Deux  éditions  sous  la  même  date ,  desquelles  9  an  reste  ,  la 
choix  est  tout  à  fait  indifférent. 

>^  y.  i58i.  Âmbrosii  Calepini  Dictionarium. //i^/« 

Chez  M.  Remondinl. 

y.  i58i.  Aloysius  Lipomanus  de  yitis  sanctorum. 
6  voL  iri'JoL 

Un  Catalogue  de  MM.  Molini  et  Landi»  de  Florence  ,  en  an- 
nonçoit,  en  1806  ,  un  exemplaire  avec  la  date  de  Rome;  mais  , 
vérification  faite ,  il  a  été  reconnu  que  c*étoit  une  erreur ,  et  que 
Texemplaire  étoit  daté  de  Venise. 

>^  y •  i58i.  Officium  B.  M.  yirginis.  //M2. 

Le  frontispice»  gravé  en  taille-douce,  représente  en  médaillons- 
les  quinze  mystères  du  rosaire.  Le  nom  du  graveur  est  ainsi 
désigné:  Gaspar^ab  Açibus  cittadelensU  încidebat.  En  tout 
56a  pages  chiffrées ,  suivies  d*un  feuillet  contenant  l'index. 
L'édition  est  jolie ,  en  rouge  et  noir ,  et  remplie  de  gravures 
entaille-douce,  par  divers  graveurs. 

>^  y.  i583.  Ambrosii  Calepini  Dictionarium.  InrfoL 

Cette  édition  est  en  caractères  plus  petits  que  les  précé* 
dentés;  aussi  le  volume  est  bien  plus  mince. 
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y.   ]584-  Il  perfetto  Gentil  -  Huomo  descritta  da 
Âldo  Mannucci.  //i-4- 

M.  Morelli  croit  qu'il  y  a  ici  un  double  plagiat.  En  1566^ 
Fr.  Sansovino  publia  à  Venise  ,   cbez  Rampazetto,  Dialogo 
del  Gentilhuomo  f^enetiano.  Cet  ouvrage ,  qu'il  donna  comme 
sien  ,  fut  toujours  réputé  tel ,  et  personne  ne  réclama.  Seu- 
lement en  1776 ,  M.  Morelli ,  faisant   le   Catalogue  raisonné 
des   manuscrits  de  la  bibliothèque  Nani ,  a  vol.  in-4  9  décoa- 
vrit  la  fraude  y  et  fit  connoitre  que  le  véritable  auteur  étoit 
Bemardo   Tomitano,   dont   l'ouvrage  est  en  manuscrit   dans 
cette  bibliothèque,  sous  le  n°  cxxxviii,  avec  la  date  de  Pa<-> 
doue,  i55o.  Sansovino  n'avoit  fait  autre  chose  que  changer  le 
nom  du   Mécène,    et  arranger  quelques  détails  qui  auroient 
été  inconvenants  dans  la  bouche  de  Trifone  Gabriele ,  l'un  des 
interlocuteurs  de  son  dialogue.  Ainsi  le  voleur  a  eu  a  10  années 
d'impunité.  Le  second  plagiat ,  dont  à  la  vérité  je  n'ai  pas  de 
preuves   sufiisantes ,    seroit  celui  d'un  voleur  qui  en  auroît 
volé  un  autre.  Il  s'agit  de  vérifier  si  Aide  le  jeune  n'a  point  pris 
son  Perfeito  GentiUiuomo ,  en  tout  ou  en  partie ,  dans  l'ouvrage 
imprimé  sous  le  nom  de  Fr.  Sansovino.  Pour  cette  vérification 
il  faudroit  avoir  à  ma  disposition  ou  le  manuscrit  de  Tomitano, 
ou  le  livre  de  Sansovino  que  j'ai  inutilement  cherché  à  Paris  , 
ou  enfin  un  ouvrage  publié  à  Milan,  en  x^ooxlstùria  dette 
scnote  delta  dottrina  cristianafondate  in  Milano ,  opéra  del 
canonico  Giambacista  Castiglione  ,  in-4 ,  dans  lequel  M.  Mo- 
relli  m'a  prévenu  avoir  inséré ,   i^^e  partie ,  pag.  a64 ,  une 
note  à  ce  sujet.  Je  croyois  trouver  ce  livre  à  Paris ,  mais  arrivé 
au  moment  de  mettre  cette  feuille  sous  presse ,  le  temps  me 
manque  pour  le  faire  venir  de  Milan ,  ou  pour  y  faire  au  moins 
copier  la  note. 

Si  cette  double  fraude,  en  supposant  qu'elle  soit  réelle,  eut, 
dans  le  temps,  attiré  l'attention  des  Vénitiens,  et  que  quel- 
qu'un ,  découvrant  le  manusciit  de  Tomitano,  eût  reproché 
publiquement  à  AldeManuce  de  l'avoir  copié,  de  s'être  appro- 
prié cet  ouvrage ,  Aide  eût  peut-être  dit  la  vérité ,  en  jurant 
ses  grands  dieux  qu'il  n'avoit  jamais  eu  counoissance  ni  du 
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maiiuscrit ,  ni  de  Touvrage  de  Tomitano  j  mais  cette  assertion  , 
niatëriellement  Traie ,  eût  été  cependant  un  mensonge ,  parce 
qu'elle  auroit  eu  pour  but  de  faire  croire  aju  public  le  contraire 
de  la  vérité ,  parce  que  l'auteur ,  accusé  de  plagiat ,  auroit  très 
bien  su  que  s'il  n'avoit  ni  connu  ni  copié  l'ouvrage  allégué  ,  il 
en  avoit  connu  et  copié  un  autre  ;  et  enfin  parce  que  ce  délit 
littéraire  ne  consiste  point  dans  le  nom  de  l'écrivain  qu'on  a 
pill^ ,  mais  dans  le  plagiat  lui-même  ,  et  surtout  aussi  dans  les 
précautions  prises  pour  en  dérober  la  connoissance  au  public , 
et  recevoir  des  applaudissements  non  mérités.  Au  reste  ,  ne 
faisons  point  les  gens  plus  noirs  qu'ils  ne  sont.  Le  plagiat  n'est 
point  avéré  ;  la  dénégation  mensongère  n'a  pas  eu  lieu  ;  et  s'il 
est  vrai  qu'Aide  se  soit  laissé  aller  à  un  larcin  littéraire ,  il  est 
très  probable  aussi  qu'il  n'anroit  jamais  eu  la  hardiesse  de  le 
nier  si  on  lui  en  eût  fait  publiquement  le  reproche. 

^W.  i585.  Adagia  PauUi  Mannuccii  studio  atque 
industria  ab  omnibus  mendis  yindicata,  nunc 
vero  ab  innumeris  erroribus  repurgata ,  et  ve- 
rae    lectioni    restttuta.    Ex   Unitorum  Societatc. 

Réimpression  de  l'édition  de  Venise,  1578 ,  in-4»  qu»  avoit 
été  corrigée  par  le  moine  Ang.  Roccha ,  dont  le  nom  ne  repa- 
rut plus  sur  le  titre  de  celle-ci.  Comme  celle  de  1578,  elle  est 
en  petites  lettres  rondes,  à  deux  colonnes,  d'une  assez  bonne 
exécution  ,  et  plus  correcte  que  l'in-fol.  On  y  trouve  la  même 
préface  d'Aide  le  jeune  ;  et ,  quoique  le  nom  d'Aide  ne  figure 
pas  sur  le  titre  de  cette  édition ,  il  est  indubitable  que  ce  vo« 
lume  a  été  imprimé  par  lui,  en  société  avec  quelques  confrères  : 
Ex  Unitorum  Societate. 

T^  V.  i585.  In  Q.  Horatii  Flacci  Carmina  atque 
Epodos  Bernardini  Parthenii  Commentarius.  7/^49 
a\fec  Fanera  sur  le  titre. 

Après  les  Odes  y  commentées  par  Part henius ,  sont  les  Satires 
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et  les  Epitres ,  sans  commentaires ,  en  une  partie  séparée  de 
(>i  feuillets,  ayant  un  titre  exprès. 

Il  y  a  des  exemplaires  dont  le  titre  est  une  planche  en  taille- 
douce  portant  :  Venet.  cio  lo  xxciv  apud  Dom.  Nicolinum. 
Dans  ceux  qui  portent  l'ancre  ,  on  a ,  pour  changer  le  titre  , 
réimprimé  les  huit  premières  pages  formant  une  feuille  entière. 

4"  R.  i585.  Antiqvitatym  Romanarym  PauUi  Man- 
nyccii  liber  de  civitate  romana*  Apud  Bartholo^ 
maeum  Grassum,  In^^* 

Sur  le  dernier  feuillet  du  texte ,  aTant  Tindex ,  Romae , 
CI9  lo  xxcY  ab  Aldo»  Typis  Francisci  Zannetti.  Après  le  titre  ^ 
une  préface  d*Alde  le  jeune  au  cardinal  Aless.  Peretti.  Les  deux 
mots ,  ab  Aldo ,  signifient  sans  doute  que  ce  livre ,  imprimé 
par  Zannetti ,  l'a  été  aux  frais  et  à  la  diligence  d*Alde ,  qui 
Taura  mis  à  vendre  chez  le  libraire  Bart.  Grasso. 

>^  B.  i585.  Antiquitatvm  Romanarym  Pavlli.Man- 
nvccii  liber  de.  comitiis.  Irv^foL 

B.  i585.  Ad  Sixtum  •  y.  Oratio  Aldi  Mannuccii , 
habita  in  academia  Bononiensi.  Apud  Joaimem 
Rossàim.  IrvfoL 

J'avois ,  dans  les  Annales ,  donné  mal  à  propos  à  cette  pièce 
la  date  de  i583. 

4*  B*  i585.  ASisto.  t.  Pontefice  Ouimo  Massimo  Ora- 
tione  di  Aldo  Mannucci ,  trad.  da  6.  Fr.  Costeo. 
Per  Alessandro  Benacci.  In-^. 

Ces  diverses  pièces  appartiennent  à  la  collection  aldine ,  non 
point  pour  leur  impression  ,  mais  pour  leur  auteur.  Elles  sont 
rares ,  et  surtout  les  deux  dernières. 

>^  Florentine f  1587.  Oratio  de  Francisci  Medices 
Laudibuâ  habita  in  augustissima  aede.  Pisana.  ab 
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Aldo  Mannuccio.  Ex  typographia  GeorguMareS' 
cotti.  //ï-4* 

S'il  est  Trai  qu'il  existe  de  ce  discours  une  édition  de  Pise  , 
1587,  in-fol.,  celle-ci  en  est  la  réimpression. 

>^  V.  1587.  Virgilius.  JnS. 

Edition  de  1  $76  ,  arec  les  huit  premières  pages  réimprimées, 
ainsi  qu'il  a  été  dit  ci-dessus. 

y.  i588*  De  medico  hebraeo  Enarratioapologetica, 
auct.  David  de  Pomis.  Apud  Joannem  Variscunu 

Le  savant  professeur  M.  De-Rossî ,  de  Parme ,  m'a  rendu  le 
service  de  m'apprendre  que  ce  livre  n'est  point  d'impression 
aldine  ;  et  en  même  temps  il  a  bien  voulu  se  dessaisir  en  ma 
faveur  de  son  exemplaire.  Ce  volume  ne  tient  à  cette  collection 
que  par  une  lettre  d'Aide  le  jeune  à  l'auteur.  Il  est  fort  rare. 

4"  y.  i588.  Terentiiis,  cum  notis  Mureti.  InA. 

Sur  le  titre ,  Ex  officina  aldina ,  et  à  la  fin  du  texte ,  apud 
Joannem  Garreum, 

4*  R.  1 589.  De  Bononiae  laudibus  Oratlo  a  Benedicto 
Morando  Bononiensi,  ante  centum  annos  Sixto  iv 
conscripta  et  édita.  Franciscus  Coattlnus»  //^4* 

47  pages  et  4  feuillets  de  préliminaires.  Cette  pièce  ,  qu'Aide 
venoit  de  trouver  en  manuscrit  parmi  les  papiers  de  sa  biblio* 
thèque  nouvellement  transportée  de  Venise  à  Rome ,  fut  pu- 
bliée par  lui ,  en  reconnoissance  de  l'accueil  qu'il  avoit  reçu  des 
Bolonois.  Il  l'accompagna  d'une  préface ,  F'exilli/ero  et  xl  viris 
Sénat  lis  bononiensis. 

4"  R.  iSgo.  Le  Attioni  di  Castruccio  Castracane ,  da 
Aldo  Mannucci.  Heredi  di  Gio.  Gigiiotti.  //2-4* 

Cet  ouvrage  est  estimé  des  Italiens ,  et  cependant  je  ne  vois, 
pas  qu'il  en  ait  jamais  été  fait  aucune  autre  éditien. 
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y.  iSps.  Viaggio  spirituale  di  Cornelio  Bellanda* 

/«-S. 

Cette  réimpression  de  rédition  de  iSjS  est  annoncée  dans 
les  Annales ,  mais  à  Tannée  iSgi,  ce  qui  est  une  erreur. 

>^  V.  iSga.  In  Epistolas  M.  T,  Ciceronis  finniliares, 
P.  Manutii  Commentarius.  In-foL 

A  la  fin  de  ce  volume ,  comme  k  beaucoup  d*autres  de  ces 
mêmes  temps ,  est  un  catalogue  des  Libri  di  stampa  d*  Aîdo  » 
che  si  troçano  al  présente ,  en  une  page  pleine.  J'y  vois  Prag' 
matice  del  Regno  di  Napoli ,  in-fol.  7  1. ,  volume  que  je  n'ai 
jamais  rencontré ,  et  dont  je  n'ai  trouvé  la  mention  dans  aucun 
autre  catalogue ,  non  plus  que  du  suivant ,  qui  est  dans  la  même 
liste  :  Modi  fflmigliari  (H  dire  ^  scielti  daAldo  Giovane  ,  in-8. 
C'est  M.  Ange  Pozzana,  bibliothécaire  de  la  bibliothèque  impé- 
riale de  Parme ,  qui  a  bien  voulu  me  faire  penser  à  consulter 
attentivement  ce  catalogue. 

Au  commencement  delà  Dcmonomania^  '^d^*  '^^'Ay  ^t 
un  catalogue  plus  détaillé ,  et  ayant  les  dates  des  éditions.  Je 
n'y  trouve  plus  Pragmatice  ni  Modi  famigUari  ;  mais  j'y 
vois  indiquée  une  édition  dont  l'existence  m'avoit  paru  dou- 
teuse ,  et  qu'effectivement  je  n'ai  encore  rencontrée  nulle  part  : 
c'est  la  suivante. 

4-  V*  1592.  M.  T.  Ciceronis  Epistolae  £amiliares. 
//z-8. 

>^  R.  iSpa,  Lettere  volgari  di  Aldo  Manucci.  Pressa 
al  Santi  et  comp.  In^4» 

Ce  qu'il  y  a  de  plus  curieux  à  lire  dans  ce  volume  est  une 
espèce  de  nouvelle  ou  anecdote  amoureuse ,  écrite  en  un  latin 
assez  bon  quoiqu'un  peu  trop  recherché ,  et  extraite  de  l'His« 
toire  de  Naples ,  de  Paolo  Emilio  Santonio. 

On  y  voit  aussi  un  tour  de  force  assez  remarquable  ,  dix-sept 
lettres  de  recommandation  données  le  même  jour  à  un  jeune 
Toyageur  pour  dix-sept  personnes  »  dont  seize  de  La  même  ville» 
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et  toutes  écrites  en  des  termes  différents ,  quoique  pour  le 
même  objet. 

>J-  R.  1 592.  De  Clémente  viii ,  Pont.  Max. ,  collap- 

sam  pietatis  disciplinam  restituente  (  Aldi  Man- 

nuccii  Carmen  ).  In^4» 

4  feuillets.  Pièce  de  $7  yers ,  précédée  d'une  préface  Ludc 
vico  Torres  j  archiepiscopo  Montis  Regalis» 

4"  R.  1 5()3.  Biblia  sacra  vulgatae  editionis.  Ex  tj-^ 
pographia  apostolica  Vaticana.  In'4» 

Cette  édition  peut  servir  à  défaut  de  la  précédente  de  iSga, 
în-fol. ,  dont  elle  est  la  réimpression.  Elle  est  rare. 

>^  R.  i5g'6*  Psalterium  romanum   ad  usum  cleri 
Basilicae  Vaticanœ.  Ex  typographia  Vaticana.  Iw%. 

Comme  les  Bibles  de  iSgo  et  1593  ,  et  même  iSgS,  furent 
imprimées  pour  être  les  prototypes  de  toutes  les  éditions  fu- 
tures 9  cette  version  littérale  du  Psautier  qui ,  dans  ces  der- 
nières années  ,  étoit  encore  en  usage  dans  la  chapelle  du  Vati- 
can (  chapelle  Sixtine  )  ,  est  de  même  accompagnée  d'un  bref 
motu  proprio  du  pape  Clément  viii ,  portant  anathême  contre 
tous  ceux  qui  la  réimpriraeroient  sans  se  conformer  entièrement 
à  cette  édition.  Ce  volume,  bien  imprimé  en  gros  caractèrei 
rouges  et  noirs ,  est  d'une  grande  rareté. 

>^  y.  1  SpS.   Horatius  j  cum  scholiis.  //z-8* 

Edition  indiquée  dans  le  catalogue  Ayala ,  et  probablement 
de  même  mérite  que  le  Térence  de  Tannée  suivante. 

>J-  V.  1594.  Terentius.  Apud  Dommicum  de  Farris. 

Méchante  édition ,  notée  ici  uniquement  à  cause  de  l'ancre 
qu'elle  porte  sur  le  titre.  Plusieurs  éditions  de  ce  temps ,  et 
réputées  aldines ,  sont  sorties  des  presses  de  ce  même  Dom.  de 
Farris  ,  et  sont  toutes  à  peu-près  aussi  mauvaises. 
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y.  iS94.  Eleganze  scièlte  da  Âldo  Mannucçio.  InrSm 

En  i8o3,  je  n^avois  yu  ni  l'édition  de  i58o,  in-8,  ni  celle 
de  i586y  in-ia,  et  je  conjecturois  cependant  que  celle  de  1S94 
n'étoit  qu'une  simple  copie  de  l'une  de  ces  deux  éditions,  mal- 
gré l'annonce  du  titre,  con  r ag^iurtta di ccccuauLViii  nuovi 
capi.  J'ai  depuis  vérifié  que  celle  de  t58o  est  la  dernière  qui  ait 
reçu  des  augmentations  ;  on  en  a  ensuite  copié  le  titre  en  i586, 
et  encore  en  1694 ,  de  fa^n  que  c'étoit  toujours  pour  le  public 
une  édition  récemment  augmentée.  De  même  dans  une  édition 
assez  élégante  des  OEuvres  de  madame  Deshoulières ,  imprimée 
à  Paris  en  l'an  irn  ,  1  yol.  in-8,  on  a,  sans  autre  explication, 
copié  l'ayertissement  d'une  édition  de  Paris,  1753,  1  yol. 
in*i  a ,  dans  lequel  il  est  fait  mention  de  beaucoup  de  pièces 
inédites  qui  yéritablement  parurent  pour  la  première  fois  dans 
cette  édition  de  1753  ;  de  là  il  résulte  que,  pour  la  presque 
totalité  de  lecteurs,  l'édition  de  l'an  yzi  est  censée  contenir 
beaucoup  de  pièces  non  encore  publiées.  Si  c'est  là  une  naî- 
yeté  de  l'éditeur ,  elle  a  tout  l'air  d'une  malice. 

V.  iSpS.  Discorso  di  cosmografia ,  in  dialogo.  //z-8. 
56  pages» 

Une  courte  préface  de  Pr.  Bellinato  à  Gîrol.  Foscari ,  datée 
de  Venise ,  xi  noy.  1571 ,  et  qui  cependant  n'est  point  dans 
l'édition  de  1690,  apprend  que  cet  <^uscule,  dont  il  ae  se  dé- 
clare pas  l'auteur,  est  extrait  de  Ptolomée  :  Un  hreife  compendio 
délie  Tavole  di  Tolomeo, 

s^  R.  iSpô.  Transsilvaniae  olim  Daciae  dictae  Des- 
criptio  a  Io«  Petro  et  PauUo  Manuciis.  Ex  tjrpo^ 
graphia  Accoltiana.  In^^. 

43  pages,  k  la  fin  un  feuillet,  et  au  commencement  quatre  , 
ayec  une  carte  géographique  de  la  Transsylyanie ,  grayée  en 
taille-douce. 

Ce  mince  yolume ,  très  rare ,  fait  connottre  deux  descen- 
dants de  la  famille  des  Manuce ,  desquels  je  ne  crois  pas  qn'E 
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•oit  question  aiUeors(i).Lia  préface,  adressée  Hugoni  Boncom- 
pagno  Marchioni  yincolae,  et  Ducix  Sorae,  est  signée  /o. 
Peints,  et  Paullus  Manucij.  Romae  ,  iSgfi  ,  kal.  apr.  Elle  com- 
mence ainsi  :  Decet  cum  majoribus  minores  idem  sentire.  Nos 
if  H  idem  ,  PauUo  Manucio  avo  y  et  Aldo  açunculo ,  prognati  ^ 
quid^uid  ipsi  debent ,  debere  nos  quoque ,  jure  existimamus, 
Pertinet  ad  nos,  colère  eos  ^  et  obserçare ,  quorum  beneficeu" 
tia  ipsorum  studia  subleçavit.  Neque  vero  est,  qui  magis  id 
praestiierit ,  quam  immortalis  rec.  Gregorius  xiii  eu  jus  ex 
liheralitatis  fonte  prodiisse  ^  fere ,  quanlumcumque  habei ,  siue 
rei  ,  sivê  existimationis ,  awunculus ,  in  omne  sermone ,  omni 
locoj  omni  tempo re  ,  graïus  animus  projltetur. 

Petits-fils  de  Paul  Manuce,  ces  J.  Pierre  et  Paul ,  qui  prenoient 
son  nom ,  étoient  indubitablement  les  SX»  de  sa  fille ,  qu^en  i573 
il  airoit  mariée  à  Rome.  Ils  nomment  Aide  Manuce  açunculus  ; 
ils  auroienC  pu  ajouter  le  mot  magnus  (  grand  -  oncle  )  :  pro« 
bablement  ils  Pont  omis  à  dessein ,  et  dans  la  crainte  qn*il  ne 
fit  équivoque  arec  les  qualifications  honorables  que  ,  dans  cette 
épître ,  ils  adressoient  à  leur  Mécène.  S^ils  nommoient  Paul 
Manuce  mfunculus ,  on  les  croiroit  fils  d'Antoine  Manuce  ; 
mais  alors  ils  seroient  cousins  germains,  et  non  point  neveux 
d'Aide  le  jeune ,  et ,  en  1 596 ,  des  hommes  déjà  avancés  en  âge. 

V.  1597—  9^'  Elektra  tragedla.  Glivbmir  pripo- 
vius  pastirska.  I  Glivbav,  I  smart  Pirama ,  I  Tisbe. 
I3  véchie  Tugiehiesiki  ii  Harvackij  i  sloxene. 
K'tomusu  pristavgliene  niekolike  Piesni  ii  sinart 
od  Raslizieh.  Po  Dominkv  Slatarichiv.  F^Bne' 
ziek  j  Polak  Aida,  cid.  lo,  xciix.  //z-4  ^J^g*  ^^  bois* 

Copie  exacte  du  titre  d*une  édition  fort  rare,  et  dont  les 
exemplaires  auront  été  probablement  presque  tons  envoyés 
dans  les  provinces  illyriques.    Celui  qui  j'ai  vu  à  la  biblio* 

(i)  Hormis  dans  la  légende  d'un  portrait  de  Paul  Manuce,  gravé 
en  taiUe-doace ,  et  employé  dans  plusieurs  éditions  aldinos.  On  7 
lit  :  PavUvs,  Manvtivs.  Aldi.  F,  Aldi.  Pater,  PwlU,  Avvs, 
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thèque  de  Brera ,  à  Milan ,  est  sur  beau  papier  fort;  îl  a  loa 
feuillets  chiffrés ,  suivis  du  Catalogue  d'Aide ,  sur  4  pa(^^  »  au 
bas  de  la  quatrième  est  la  date,  In  f^enetia  presse  Aldo  , 
ci'j.  13.  xcvii,  et  au  verso  le  portrait  d'Aide  l'ancien,  gravé 
en  bois.  Au  commencement  la  feuillets,  contenant  le  titre, 
ane  préface  de  l'auteur ,  et  autres  préliminaires.  Après  Electre , 
qui  finit  au  feuillet  36 ,  sont  4  feuillets  surnuméraires  et  non 
chiffrés, contenant  le  titre  de  Glivbmir ,  et  une  préface;  au  con- 
traire ,  le  titre  de  Pirama  I  Tishe ,  qui  vient  après  le  feuillet  83, 
est ,  ainsi  que  sa  préface ,  compris  dans  la  série  des  chiffres. 

Voici  la    traduction  du   titre  :  Elettra  iragedia.   Glivbmir 
rappresentazione  pastorale  ,  e  Amori  di  Piramo  e  Tishe  ;  da 
moite  straniere  lingue  in  Illirico  tradoUe,  Raccolta  di  diçerse 
scielie  rime  ,  in  morte  di  Raslizieh.  Di  Dominico  Slatarich. 
Venezia ,  presso  Aldo. 

4-  R.  1598.  Discorsi  sopra  Tito  Livio  dî  Antonio 
Cicarelli  da  Foligno.  jid  instanza  di  Gio.  Angelo 
Ru[jfineIlL  In^/^  ,  avec  F  ancre  aJdine  sur  le  titre. 

II  existe  encore  plusieurs  autres  volumes  ,  imprimés  i  Rome 
▼ers  ce  même  temps,  avec  l'ancre  aldine  sur  le  titre;  mais 
comme  ces  livres  sont  tous  de  mince  intérêt ,  et  d'ailleurs  tout 
à  fait  étrangers  à  la  famille  des  Manuce  ,  je  m'abstiendrai  d'en 
faire  ici  l'inutile  nomenclature,  et  je  ne  ferai  plus  mention, 
que  d'un  volume  in-4  9  imprimé  seulement  en  1601  ,  mais 
dont  Aide  le  jeune  est  l'auteur.  Quant  à  ceux  qui  sortirent  des 
presses  de  l'imprimerie  vaticane ,  de  iSqo  à  1596,  on  peut, 
ainsi  que  les  Bibles  de  iSgo  ,  9a ,  93  ,  les  joindre  à  la  collection 
aldine ,  par  la  raison  que  ,  dans  ces  années ,  Aide  le  jettne  diri- 
geoit  en  quelque  façon  l'imprimerie  vaticane. 

3^  R«  i6oi.  Yenticinque  Discorsi  poli tici  sopra  Li- 
vio délia  seconda  guerra  Cartaginese.  Guglielmo 
FacciottOj  m-8. 
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^Musarum  Panagyris  per  Âldum  Mannuccium  Bassia- 
natem  Latinum  cum  Hexasticho  et  Paraenesi  eius- 
dem  ad  Âlbertum  Pium  magnificum  atque  incly- 
tum  Garpi  principem.  7/1^4  >  sans  date. 

On  doit  À  M.  Morelli  la  connoissance  de  cette  pièce ,  qa*il  a 
réimprimée  en  entier  dans  Aldi  scripta  iria ,  pag.  i  et  suiv. 
OuTrage  d*Alde  l*ancien  ,  elle  a  nécessairement  sa  place  parmi 
les  éditions  aldines  ,  quoiqu'elle  ait  été  exécutée  dans  une 
autre  imprimerie  ;  et  comme  il  est  éyident  qu'elle  a  tu  le  jour 
lorsque  Aide  étoit  auprès  des  princes  de  Carpi ,  et  que  sa  pu- 
blication est  antérieure  i  14S9,  pour  cette  raison  je  la  mets 
en  tête  de  cette  liste.  ElJe  consiste  en  sept  feuillets  in-4  (  char^ 
lis  vix  sepiem  compre/tensa)  ;  et  M.  Morelli  la  croit  imprimée  à 
Venise ,  apnd  Anionium  Moreturn  Brixiensem.  On  en  connoît 
deux  exemplaires  ;  Tun  chez  M.  le  marquis  Tacconi  à  Naples , 
exemplaire  communiqué  à  M.  Morelli  ;  l'autre  dans  la  biblio- 
thèque Quirîni  à  Brescia.  Je  me  trompe  fort ,  ou  M.  Balbi  de 
Venise  en  possédoit  un  exemplaire  réuni  à  l'autre  pièce  d'Aide , 
ad  Leonellum  Pium ,  dont  il  sera  question  plus  bas. 

Musaeus.  Graece  et  latine,  In'4» 

Il  n'est  pas  inutile  de  noter  ici  que  le  deuxième  feuillet  du 
cahier  latin ,  qui  devroit  être  coté  h  ij ,  est  coté  ^  ,  le  troisième 
c  9  le  cinquième  v  y  sans  le  mot  b»  Avec  cette  explication  ,  on 
ne  courra  point  le  risque  de  transposer  les  feuillets  latins  dans 
leur  intercalation  avec  les  feuillets  grecs.  Les  deux  pages  inté- 
rieures du  feuillet  b  vj  portent  deux  gravurei  en  bois  repré- 
sentant Héro  et  Léandre. 

4*  Galeomyomachia.  Graece.  In'4* 

C'est  ici  le  cas  de  faire  amende  honorable  pour  avoir  témé- 

4    . 
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rairement  réroqué  en  doute  l'existence  de  cette  édition  ,  qui  a 
la  vérité  est  plus  rare  même  que  le  fameux  Musaeus ,  et  qui 
est  certainement  aussi  l'un  des  premiers  essais  typographiques 
d'Aide  Manuce. 

Ce  précieux  Tolume  est  imprimé  avec  le  même  grec  que  Iç 
Musaeus ,  et  se  compose  de  dix  feuillets  non  chiffrés ,  avec  la 
signature  «,  jusqu'à  a  iiiii>  Il  n'a  point  les  grandes  lettres  fleu- 
ronnées  en  bois  qu'on  voit  dans  le  Musaeus  ;  ce  qui  seroit  peut- 
être  un  motif  pour  le  croire  d'impression  antérieure.  Le  premier 
feuillet  est  occupé ,  recto  et  verso ,  par  une  lettre  ou  préface 
grecque,  sans  date ,  d'Arîstobule ,  Téditeur.  Le  recto  du  feuillet 
a  H  contient  les  noms  des  acteurs  et  Pargument  de  l'ouvrage , 
qui  est  une  espèce  de  drame  ;  au  verso  commence  le  texte ,  qui 
iSnit  au  recto  du  dernier  feuillet ,  dont  le  verso  est  blanc. 

Il  en  existe  un  bel  exemplaire  à  Milan,  chez  M.  le  comte 
Trivulzio,  de  la  bienveillance  de  qui  je  tiens  Pexacte  description 
qu'on  vient  de  lire  ;  un  deuxième  dans  la  bibliothèque  impé- 
riale à  Vienne  ;  un  autre  dans  la  même  ville ,  et  faisant  partie 
de  la  précieuse  collection  de  M.  le  chevalier  d'Elci;  un  qua- 
trième chez  lord  Spencer,  et  enfin  un  cinquième  dans  le  British 
Muséum. 

3^  Aldi  Manuocii  Bassianatis  Latini  ad  Leonellum 
Pium  Magnifi€u  praestantiq;  ingénie  puei)<:  atq; 
ad  eos  q  boni  eê  cupiCit  :  iibiq;  aditu  :  &  ad  virtu- 
tem  :  &  ad  cœlum  patere  expeditissimum  Parae- 
nesis.  /n«4* 
Petite  pièce  de  trou  pages ,  en  lettres  rondes. 

Alexandri  Benedicti  Pœantii  Diaria  de  Bello  Caro- 
lino.  //2-4* 

68  feuillets ,  sans  chiffres  ni  réclames ,  mais  avec  signatures. 

Ce  mince  volume ,  imprimé  en  beaux  caractères  ronds ,  com- 
mence et  finit  par  deux  lettres  ou  dédicaces  d'Alex.  Bened.  de 
Vérone ,  Alexander  Benedictus  P^eronensis ,  datées  de  Venise 
1496.  La  première ,  qui  occupe  les  pages  4  »  5  ,  6  ,  est  adressée 
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jiug.  Barhmdico ,  doge  de  Venise  (  f^enetorum  principi  ),  duo^ 
éiecimo  Kalentlas  ApriUi  ;  et  la  deuxième ,  Sehastiano  Badua- 
rio  (i),  et  Hieronymo  Bemardo  consiiianis  Senatus  F'eNeti , 
Sexto  Cal,  Septembres*  L'année  de  la  publication  de  oe  livre  est 
déterminée  par  ces  dates  ;  et  sa  conformité  avec  P.  Bembi  AEtntL, 
de  1495 ,  in-4  9  prouve  qu'U  est  de  même  sorti  de  l'imprimerie 
d'Aide.  Il  n'est  pas  moins  rare  que  l'AËtna. 

Dans  le  catalogue  de  M.  le  comte  d'Ayala  est  ainsi  annoncée 
une  édition  de  cet  ouvrage  :  Constat  libris  11  et  foliis  60  non 
numeratis  et  sine  registroy  in-4  9  Venetiis ,  apud  Aldum»  iSay. 
J'ai  inutilement  fait  demander  ce  volume  chez  M.  d'Ayala ,  on 
n'a  pu  le  produire ,  non  plus  que  six  à  huit  autres  éditions , 
annoncées  avec  importance  comme  inconnues ,  et  qui  néces- 
sairement le  seront  toujours. 

'^Novae  Academiae  Lex.  Graecâ. 

Feuille  in-fol. ,  qui  fut  trouf^ée  par  M.  G.  Marini ,  collée  dans 
l'intérieur  de  la  couverture  d'un  Etymologicnm  magnum , 
1499 ,  de  la  bibliothèque  Barberini.  M.  Morelli  l'a  publiée  avec 
une  version  latine ,  dans  Aldi  PU  Manutii  Scripta  tria ,  1806, 
in-8.  M.  Giampi,  de  Florence,  l'a  donnée  en  italien  ,  dans  sa 
Notice  sur  Scip.  Carteromaco ,  et  on  en  trouvera  la  traduction 
Françoise  à  la  /in  de  ce  supplément.  Il  n'a  pas  encore  été  décou- 
vert un  second  exemplaire  de  cette  pièce ,  rédigée  par  Scip. 
Carteromaco ,  de  concert  avec  Aide  et  Giovanni  Gregoropulo. 

Aldi  Manutii  Grammaticarum  Institutionum  libri  iv. 
7/1-8. 

Je  n'ai  point  vu  ce  volume  qu'annonce  la  Série  ;  oq  plutôt  je 
crois  que  ce  n'est  autre  chose  qu'une  édition  de  cette  Gram- 
maire ,  in-8 ,  sans  date ,  imprimée  avec  les  singuliers  carac- 
tères d'Aless.  Paganini,  et  dont  uia  exemplaire  m'est  venu 
parmi  les  éditions  aldines  du  cardinal  de  Brienne.  Ce  volume, 
qui  n'a  point  de  frontispice  ,  aura  probablement  été  pris  pour 

(i)  Sebastiano  Badoero  est  le  père  de  Fed.  Badœro ,  fondateur  de 
TAcademia  Veneziana  cru  délia  Fama. 
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édition  aldine ,  •  par  les  premiers  auteurs  de  la  Série ,  qui ,  i  ce 
que  Ton  sait ,  ont  fait  leur  trayail  sur  la  collection  de  Brienne  , 
dont  ce  volume  faisoit  partie. 

Bernardin  i  Georgii  Epistola  ad  Octavium  Stepha- 
nium  de  vita  solitaria  et  tranquilla.  f^enetus , 
(i537,)  w-4» 

Cette  piècene  m'est  jamais  tombée  sous  la  main;  je  la  crois  écrite 
en  z 5^7, au  moins  à  en  juger  d*nprès  deux  autres  opuscules  du 
même  auteur,  imprimés,  non  point  chez  les  Aide,  mais  par  Gio- 
vanni Padoano ,  qui  imprima  divers  livres  pour  Fed.  Torresano, 
entre  autres//  CortegianOy  i538 ,  in*8.  Ces  dçux  pièces  ont  cha- 
cune 8  feuillets ,  le  huitième  de  la  dernière  est  blanc.  Voici  leurs 
titres  :  i**.  *  Ben  Geor,  selectœ  iiii.  Epistolœ,  Aliquot  item 
ciusdem  de  sacro  sancto  Pavlo  m.  Max*  Pont»  Elogia,  Avec  la 
date  de  i538 ,  aux  quatre  lettres  ou  épîtres  contenues  en  ces 
feuilles;  a*».  *  De  Pavlo  m.  Max.  Rom,  Pont.  B.  G.  P.  ^. 
Opvscula»  Ce  sont  des  vers  latins ,  datés  de  i538 ,  et<à  la  fin 
Epistola  Peiro  Alçisio  Famesio  Nauariœ  principi ,  aussi  de 
i538.  Il  est  plus  que  vraisemblable  que -ces  trois  bagatelles  ont 
été  publiées  par  Federico  Torresano  ,  et  pour  cette  raison  elles 
appartiennent  à  la  collection  aldine. 

>^  Benvenvti  Stracchae  de  mercatvra ,  sev  mercatore 
Tractatvs.  //i-8. 

Imprimé  en  petites  lettres  rondes.  L'ancre  du  titre  est  celle 
des  fils  d'Aide ,  qu'employa  Paul  Manuce  de  1S46  k  i554.  Ce 
volume  est  rare. 

Une  notice  de  16  pages,  imprimée  À  Milan  il  y  a  quelques 
années ,  et  contenant  la  description  de  dix-neuf  éditions  aldines, 
annonce  ce  livre  avec  la  date  de  i553«  Il  est  possible  que  l'exem- 
plaire décrit  dans  cette  notice  porte  une  date ,  mais  ceux  que 
j'ai  vus  n'en  ont  ni  sur  le  titre  ni  dans  aucun  autre  endroit  du 
volume. 

^  Predica  dei  sogni  composta  per  lo  reverendo 
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pâtre  D.  Hypneo  da  Schio.  (  Nom  supposé  de  Dan. 
Barbaro.)  In-^S. 

Ce  rare  opuscule  consiste  en  i6  feuillets  non  chiffrés.  Au 
verso  du  frontispice  est  une  dédicace  de  l'auteur ,  alla  hones^ 
tissima  et  virtuosissima  madonna  Ginlia  Feretta ,  et  sur  le 
dernier  feuillet  sont  deux  sonnets.  Quoique  ce  petit  Tolume 
soit  sans  date  et  sans  nom  d'imprimeur,  sa  conformité  avec 
Leone  Dialogi  ,  de  i54i  9  et  plusieurs  autres  édition»  aldinei 
de  ces  temps-là ,  prouve  qu'il  sort  de  cette  imprimerie.  Le 
même  ouvrage  a  encore  été  imprimé  à  Venise  chez  Marcolini  , 
i54a  9  in-8,  et  les  deux  éditions  paroissent  avoir  été  faites  à  pea 
près  dans  le  même  temps. 

>^  Orthograpfaiae  Âldi  Mannuccii  PavUi  F.  Aldi  N. 
Gompendiolym  vt  puerilibus  scholis  usui  esse 
possit;  confectum  :  vna  cum  virorum  doctissi- 
morum  annotationibus.  //z-8. 

3o  pag.  in-8 ,  suivies  d'un  feuillet  blanc.  Sur  le  dernier  feuillet 
sont  deux  alphabets ,  Ton  en  grec,  et  l'autre  en  hébreu.  Ce  petit 
volume,  jusqu'à  présent  inconnu,  m'a  été  communiqué  à  Venise 
par  le  savant  et  très  obligeant  M.  Morelli.  Quoiqu'on  n'y  voye 
ni  marque  ni  nom  d'imprimeur ,  son  exécution ,  et  le  nom  de 
son  auteur  ,  ne  permettent  point  de  douter  que  ce  livre  ne  soit 
d'impression  aldine. 

>^  Aida  Mannucoio  Illustratione  di  un  lapide  di 
Gordiano,  dissotterrato  nella  città  di  Vicenza. 
7/1-4  • 

Opuscule  d'Aide  le  jeune  ,  imprimé  avec  les  caractères  et  les 
ornements  en  bois  employés  dans  le  volume  in-4  »  Rime  di 
Saçino  de  Bobali  Sordo  ,  Venetia  ,  Aldo ,  iSSg  ,  in-4  ;  ce  qui 
peut  le  faire  regarder  comme  imprimé  vers  le  même  temps. 
Je  ne  l'ai  point  vu,  et  j'en  dois  la  connoissance  à  l'amitié  ds 
M.  Gamba  ,  de  Venise. 
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Dans  le  second  yolume  de  Anecdota  litteraria  e  mss,  codich* 
kits  ertita^  publiés  par  Bianconî,  R<tane  y  1773,  in-8y  a  para 
pour  la  première  foU  un  petit  traité  d'Aide  le  jeune ,  Dt  Sia^ 
iuis ,  deque  earum  aniiquiiaie  et  usu ,  avec  une  préface  da 
P.  Amadnzzi.  Dana  cet  opuscule  ,  qui  n'est  que  de  33  pages  ^ 
huit  sont  employées  à  raconter  très  sérieusement  la  bizarre 
et  ridicule  aventure  de  Gombabus  ,  déjà  connue  des  Fran- 
çois par  le  conte  passablement  graveleux  de  Dorât ,  dont  la  date 
est  de  1765  ;  oe  qui  prouve  que  l'historiette  n'est  pas  ici  publiée 
pour  la  première  fois.  Ce  dont  le  poète  françois  se  moque  avec 
raison ,  l'auteur  latin  le  trouve  très  édifiant ,  et  digne  d'être 
célébré,  /fœc  dixit  rex ,  et  ingenni  Combabi  fidem  omnibus 
noiam.  fecit.  Ainsi  finit  cette  étrange  narration. 

Il  y  a  quelques  années ,  on  a  parlé  à  Milan  dVn  volume 
jusqu'alors  inconnu ,  imprimé  par  Aide  à  la  fin  du  quinzième 
siècle ,  et  dont  le  titre  auroit  été,  autant  qu'il  m'en  souvienne  y 
Icono  g  raphia  ou  Iconologia.  Gomme  depuis  il  n'a  plus  été 
question  de  ce  volume ,  il  est  assez  probable  que  cette  décou- 
verte est  aussi  réelle  que  celle  d'un  grand  nombre  de  comé- 
dies de  Ménandre  ,  dans  la  bibliothèque  des  religieux  du  Mont* 
Atbos ,  dont  l'annonce ,  qui  en  a  été  laite  Tannée  dernière  dans 
un  ou  plusieurs  journaux  ,  est  très  vraisemblablement  tout  oe 
qu'on  en  verra  jamais.  An  reste ,  si  quelque  personne  a  des  ren- 
seignements à  me  transmettre  sur  ce  volume ,  je  les  recevrai 
avec  grande  reconnoissance ,  ainsi  que  tous  autres  éclaircisse- 
ments on  rectifications  tendant  k  améliorer  mon  travail. 
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ÉDITIONS  PUBLIÉES   A  PARIS, 

PAR  BERNARD  TURRISAN  (i)« 

Et  après  lui  par  {Poutres  libraires  ou  imprimeurs  d& 
la  même  vUle  qui  employèrent  F  ancre  aldine* 

1557.  Fr.  Vergarae  Grammatica  graeca.  Bem.  Tur^ 
risanus  f  ifi  aldina  bibliotheca.  Irv^. 

Seloa  le  catalogue  Ayala  ,  ce  livre  est  oublié  dans  mes  An* 
nales,  où  cependant  on  le  troure  tom.  11 ,  pag.  188, occupant 
onze  lignes  entières. 

>^  iSS^.  Antiquitatum  romanarum  Pauli  Manutii 
liber  de  Legibus«  Apud  Bernardum  Turrisanum, 
in  aJdina  bibliotheca*  In*Q» 

Cette  réimpression,  faite' sur  la  première  édition  d'Aide ^ 
1557,  in-fol. ,  n*a  point  les  légères  augmentations  qu'on  trouve 
dans  les  éditions  suivantes. 

Vingt  personnes  et  plus  ont  bien  voulu  m'indiquer  l'exis- 
tence de  cette  édition ,  qui  de  fait  n'est  point  du  tout  rare ,  et 
que  je  suis  d'autant  plus  impardonnable  d'avoir  oubliée  dans 
mes  Annales  ,  que  j'en  avois  alors ,  et  depuis  long-temps ,  trois 
exemplaires  ,  dont  deux  à  vendre  y  que  je  crois  bien  avoir 
encore. 

^  1 56a.  Gabrielis  Fallopii  Medici  Mutinengis  Ob- 


(x)  Dans  le  tome  11  des  Annales,  pag.  i85  ,  j'ai  cité  de  mémoire 
TApologie  pour  Hérodote ,  k  roccasion  d'nue  anecdote  sur  Bernard 
Tnrriaan.  J*ai  depuis  vérifié  que  cette  plaisanterie  est  racontée  par 
Rrantôme ,  Dames  gal4fntes,  tom.  u,  pag.  64  ,  édition  de  174*^ 
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seirationes  anatomicae.  Apud  Bernardum  Twrrif 
sanufn  •  in  aldina  bibliotheca.  In'S» 

^  i564«  De  Catarrhe  Commentarius ,  authore  Léo- 
nardo  Dolallo.  Apud  Bernardum  Turrisanum, 
in  aldina  iibliotheca.  In-S* 

4*  1 565  -^  660  M.  T.  Ciceronis  Opéra  omnia  ^  a  Dio- 

nysio  Lambino  ex  cod.  mss.  emendata  et  aucta , 

cum  notis  et  indicibus.  Apud  Bernardum  Turri- 

sanum ,  in  aldina  bibliotheca.  4  '^oL  inrfoL 
Atcc  l*ancre  et  le  mot  Aldus  sur  les  frontispices  ,  ainsi  qo*on 
le  voit  sur  les  autres  éditions  de  B.  Turrisan.  A  la  fin  da  qua- 
trième Tolame  on  lit  :  Lutetiœ  excudebtu  Floricus  Prtvotiut 
(Flenrj  Préyost),  anno^  1566)  mense  fcbruario ,  sumptihus 
lac»  a  Puteo ,  Bem,  Turrisani ,  Ph.  Galt,  Roçillii.Uéàilion 
ayant  été  faite  aux  frais  de  trois  libraires  ,  chacun  aura  mis  son 
nom  et  sa  marque  sur  sa  portion  d*exemplaires  :  aussi  Ton  en 
rencontre  au  seul  nom  de  Dupuys  ,  sans  Tancre  aldine ,  et  pro- 
bablement d'autres  aussi  au  nom  seul  de  Ph.  G.  Rouille. 

Cette  édition  est  bien  imprimée ,  et  même  assez  rare ,  sur- 
tout en  grand  papier.  Les  exemplaires  n*en  sont  néanmoins  ni 
chers  ,  ni  fort  recherchés  ,  parce  qu'on  reproche  à  D.  Lambin  y 
son  éditeur ,  d'aroir  été  parfob  un  peu  téméraire  dans  ses  cor- 
rections. Une  réimpression  ,  faite  en  iSyB ,  aussi  in-fol. ,  est  plus 
châtiée  pour  le  texte ,  et  par  conséquent  préférable  ;  elle  ne  sort 
cependant  point  de  la  classe  des  livres  ordinaires  et  de  peu  de 
prix  ;  et  elle  est  d'ailleurs  totalement  étrangère  à  la  collection 
aldine  ainsi  qu'à  Bernard  Turrisan  ,  qui  étoit  retourné  à  Venise 
avant  1573. 

ifVi566.  In  omnes  Divi  Pauli  et  alias  septem  canonicas 
Epistolas  Catharini  Politi  Commentaria.  Apud 
Bern,  Turrisanum ,  sub  aldina  bibliotheca.  InrfoL 

Volume  fort  rare ,  mais  de  peu  d'intérêt. 

^  1569.  Histoire  generalle  des  Indes  occidentales 
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et  terres  neuves  qui  jusques  à  présent  ont  esté 
découvertes ,  trad.  en  françois  par  M.  Fumée , 
prieur  de  Marly  le,Chastel.  Bernard  Turrisan, 
a  la  boutique  éCAlde*  In^S. 

Cet  ouyrage  est  traduit  da  castillan  ,  de  Francisco  Lopez  de 
Gomara.  La  date  de  son  impression  recule  d*un  an  Tépocpie  à 
laquelle  Bernard  Turrisan  a  probablement  quitté  la  France. 


^  i58i.  M.  Antonii  Mureti  ad  Leonardum  Moce- 
nicum ,  Orationum  Ciceronis  in  Gatilinam  Inter- 
prétation Àpud  Robertum  Coulombel  y  in  aldina 
hiblioiheca.  In^S* 

1 590.  De  regio  Persarum  principatu  libri  très.  Ex 
adyersariis  V.  C.  B.  B.  S.  P.  P.  (  Viri  clarissimi 
Barnabae  Brissoni  Senatus  Parisiensis  praesidis  ). 
j4pud  Robertum  Columbel/um ,  in  aldina  biblio^ 
theca.  In^^. 

J*ai  annoncé  ce  liyre  avec  deux  dates  ,  iSgi  sur  le  titre ,  et 
iSpo  à  la  £n.  Il  y  a  des  exemplaires  dont  le  titre  est  aussi  daté 
de  1590.  Quant  à  une  édition  de  i595  ,  citée  dans  le  catalogue 
Âyala ,  j'ai  fait  vérifier  sur  Texemplaire  que  c'étoît  une  erreur 
du  catalogue. 

i6oi.  Censura  animi  ingrati  Lucubratio  Caroli 
Paschalii ,  etc.  jipud  Robertum  Columbellumy  in  al- 
dina bibliotheca.  In-Q. 

Si  c'est  encore  une  méprise  dans  le  catalogue  Âyala  d'ayoîr 
signalé  ce  livre  comme  oublié  dans  mes  Annales ,  la  méprise 
est  un  peu  forte,  et  du  genre  de  celles  de  la  première  édition 
du  Dictionnaire  bibliographique  de  M.  F. ,  sur  plusieurs  omis* 
sions  qu'on  m'y  reprochoit  à  tout  aussi  juste  titre.  J'ai  annoncé 
ce  livre  fort  au  long  dans  le  tom.  11,  pag.  190. 
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Le  même  Charles  Paschal ,  ayant  publié  pliwiears  autres  ou- 
Trages  qui  ont  été  imprimés  à  Paris  vers  le  même  temps  ,  il  est 
présumable  que  quelques-uns  d*entre  eux  auront  paru  chez  le 
même  Coulombel ,  et  aussi  avec  renseigne  In  aldina  biblio- 
iheca. 

On  trouve  encore,  en  i6i3  ,  Moyens  légitimés  pourparve^ 
nir  à  laftwûur,  ou  le  Réueiiie'tnéUin  dts  couriisaru ,  trad.  de 
l'espagnol  de  dom  Ant.  de  Guevarre,  par  Sébastien  Hardy. 
Paris ,  de  l'imprimerie  de  Rob.  Estienne ,  pour  Henry  Sara  , 
à  l'enseigne  de  l'Aide ,  (  mais  sans  F  ancre  aldine ,)  in-8. 


LIVRES 

IMPRIMÉS   A   VENISE 

POUR  L'ACCADEMIA  VENEZIANA, 

Par  les  soins  de  Paul  Manuge  ,  et  avec  ses 

caractères. 


JUepuis  la  publication  de  mes  Annales,  jai  re- 
connu que  jy  avois  omis  un  certain  nombre  de 
livres   imprimés  pour  VAccademia  Veneziana ,  ou 
délia  Fama;  je  me  suis  procuré  de  plus  exacts  ren- 
seignements sur  plusieurs  autres  y  j'en  ai  mieux, 
examiné  quelques-uns;  et  de  ces  différentes  recher- 
ches il  est  résulté  que  de  toutes  les  parties  de  mon 
ouvrage ,  la  notice  des  éditions  de  cette  Académie 
devenoit  celle  qui  laissoit  le  plus  à  désirer.  Ce  ne 
sera  donc  pas  un  supplément  que  je  donnerai  ici , 
mais  une  nouvelle  liste  plus  raisonnée,  bien  plus 
complète ,  peut-être  même  absolument  complète  ; 
ce  qui,  je  demande  la  permission  de  le  dire,  ne 
seroit  pas   une  petite  recommandation  pour  des 
notices  de  ce  genre.  C'est  aussi  parce  que  cette 
liste  présente  tout  lensemble  des  éditions  de  lAca- 
demie ,  que  j  ai   cru  convenable   de  la  donner  à 
part ,  au  lieu  de  la  confondre  dans  la  série   des 
éditions  aldines  de  i558  et  iSSp ,  comme  je lavois 
fait  dans  les  Annales. 
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Deux  ans  avant  l^impression  de  mon  ouvrage  , 
en  1801 9  M.  Lunze,  à  Leipsic,  avoit  publié  :  Aca- 
demia  Veneta ,  seu  délia  Fama ,  in  disquisitionem  z/o- 
'cata.  Cet  écrit,  que  je  nai  connu  qu'à  la  fin  de 
i8o3,  par  Tenvoi  que  Fauteur  a  bien  voulu  m*eii 
faire ,  contient  beaucoup  de  détails  qu'on  aime  à  y 
trouver  ^  mais  M.  L.  n'a  pas  asseï  eu  l'oecasion  de 
voir  les  livres  qui  font  le  sujet  de  ses  notices ,  de 
façon  qu'avec  beaucoup  de  travail  il  n'a  pas  tou- 
jours eu  la  satisfaction  de  pouvoir  donner  des  ren- 
seignements complets  ,  ou  au  moins  suffisants. 

Une  dissertation  du  P.  Domen.  Maria  Pellegrini , 
ci-devant  gardien  de  la  bibliothèque  des  Domini^ 
cains  aile  ZatterCy  de  Venise ,  fait  mention  d'un  vo- 
lume  très  intéressant  pour  l'histoire  de  l'Accademia 
Yeneziana ,  et  légué  aux  Dominicains  par  le  savant 
Apostolo  Zeno  (  i  )•  Ce  précieux  volume,  dont  la  notice 
m'avoit  été  communiquée  plusieurs  années  aupara- 
vant par  l'estimable  M.  Gamba ,  de  Venise,  et  que 
j'ai  attentivement  examiné  pendant  mon  séjour  dans 

(i)  On  lit  dans  Foscarini ,  pag.  57  :  «  Le  scritture  con- 
cementi  V  istituzione,  e  regole  dell'  Accademia  délia  Fama, 
benchè  stampate ,  si  sono  rese  rarissime  :  si  eonservano 
pero  in  gran  parte  appresso  del  Sig.  Apostolo  Zeno.  » 

£t  plus  bas  ,  pag.  80  :  a  Tutti  i  bellissimi  istitutî  e  îe 
Icggi  deir  Accademia ,  si  trovano  descritti  in  tanli  fogli 
separati ,  dati  fuori  conforme  air  occasione  ne*  primi  priir- 
cipii  délia  stessa.  E  assai  difficile  il  rinvenirli.  Tuttavia  il 
Sig.  Apostolo  Zeno  ,  felice  raccoglitore  de'  libri  più  rarl» 
ha  saputo  ritrovarli ,  ed  unirli  insieme  in  graa  parle.  » 
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tîette  ville ,  est  un  recueil  de  trente-cinq  pièces  im- 
primées pour  rAcadémie.  Les  six  premières  étant  des 
écrits  déjà  suffisamment  connus,  quoique  fort  rares, 
le  P.  Pellegrini  n'en  fait  pas  mention.  Le  septième 
est  le  Catalogue  latin  des  projets  d'éditions  de  cette 
Académie,  projets  véritablement  gigantesques,  et 
que  six  générations  entières  de  savants  n  auroient  pu 
réaliser.  Après  d  assez  amples  détails  sur  FAccademia 
Yeneziana,  et  même  sur  l'Académie  d'Aide,  le  P.  Pel- 
legrini imprime  tout  au  long  ce  Catalogue ,  Summa 
librorum  quos  in  lucem  emittet  Academia  Venetay  etc.; 
pièce  rare ,  il  est  vrai ,  mais  pas  assez  introuvable 
cependant ,  pour  mériter  d'être  réimprimée  en 
entier* 

11  donne  ensuite  les  titres  de  vingt -six  de  ces 
pièces,  et  en  réimprime  ivois  :  Supplica  delF Acca'- 
dermay  Prwilegio  del  SenatOy  et  Instrumento  di  depur 
tazhney  fatto  da  M.  Fed,  Badoeroy  etc.  Cette  der- 
nière est  l'une  des  plus  intéressantes  du  recueil ,  en 
ce  qu'elle  contient  le  plan  immense  de  cette  Aca- 
démie ,  tracé  par  son  fondateur  Fed.  Badoero ,  qui , 
à  ce  qu'il  paroit,  avoit  dans  les  idées  bien  plus  de 
grandeur  que  de  justesse.  Des  pièces  dont  le  P.  Pel- 
legrini ne  donne  que  le  titre ,  on  peut  encore  ex- 
traire plus  d'une  particularité  curieuse ,  ce  que  j'ai 
essayé  de  faire ,  mais  le  plus  brièvement  possible  , 
à  la  suite  de  chaque  intitulé. 

Les  comptes  d'imprimerie,  fournis  par  Paul  Ma- 
nuce  et  deux  autres  imprimeurs  de  TAcadémie, 
font  connoître  le  nombre  auquel  les  divers  ouvrages 
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furent  tirés.  Quoique  ce  nombre  ne  tàsse  rien  pour 
leur  rareté  actuelle ,  qui  dépend  de  mille  et  mille 
causes  ultérieures,  je  ne  négligerai  cependant  point 
cette  indication  ;  et  mes  diverses  notes  sur  toates 
ces  pièces  seront  faites  avec  autant  de  certitude 
que  si  j  en  possédois  un  exemplaire  imprimé,  parce 
que  j*en  ai  obtenu  d'exactes  copies,  tant  à  Venise, 
par  les  soins  obligeants  de  M.  l'abbé  Mauro  Boni , 
qu'à  Milan ,  par  la  bienveillance  de*  AL  le  comte 
Trivulzio  ,  qui  possède  aussi  un  exemplaire  de  ces 
pièces  f  à  peu  près  semblable  à  celui  des  Domina* 
cains ,  et  venant  de  la  bibliothèque  Mooenigo ,  de 
Venise. 

Le  3i  mai  i56o,  l'Accademia  Veneziana  fut  char«» 
gée ,  par  le  conseil  des  Dix,  de  l'impression  des  loix  , 
ordonnances  et  autres  actes  du  Gouvernement  ve«> 
nitien.  Pendant  cette  année  et  la  suivante  elle  a 
sans  doute  imprimé  un  certain  nombre  de  ces 
pièces,  qui,  pour  la  plupart,  doivent  être  des 
feuilles  volantes  de  4j  6  ou  8  pages.  M.  le  comte 
Trivulzio  a  bien  voulu  me  donner  la  notice  de 
trois  de  ces  imprimés ,  qui  lui  viennent  aussi  de 
la  bibliothèque  Mocenigo  ;  et  il  est  très  probable 
qu'il  en  existe  encore  d'autres  dans  les  anciennes 
bibliothèques  d'Italie. 


Somma  délie  Opère  che  in  tvtte  le  scienzô  et  arti 
piv  nobili,  et  in  varie  lingve,  ha  da  mandare 
in  Ivce  l'Academia  Venetiana,  parte  nvove,  et 
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non  piv  stampate,  parte  con  fedelissime  tradot- 
tioni,  giudiciose  corretrioni,  et  utilissîme  an* 
notation  i  riformate.    NelF  Academia  f^enedana , 

M.  D.  LTtlf*  IfH^L 

3i  feaillettaoïi  chiffirét  «t  an  bUaic. 

Dans  mes  Anoâkfl,  pag«  3ii ,  jVvoi?,  «ur  aiw  des  aatorités 
les  plus  respectables  en  histoire  littéraire  et  en  bibliographie, 
celle  d*Apostolo  Zeno ,  j'ayois,  dis-je,  annoncé  Tédition  latine 
(  Summa  Ubrorum  )  de  ce  catalogue  des  projets  littéraires  de 
Vyécademia  P^enesiana ,  comme  une  traduction  très  augmentée 
de  Titalien.  Le  P.  Pellegrini ,  dans  la  Dissertation  dont  je  viens  de 
parler,  a  grand  soin  d'établir ,  aussi  d*après  Zeno  «  che  illatino 
più  raro  deW  italiano  è  il  genuino  cd  auteritico  ,  ne  uno  dec 
con/ondersi  colP  altro ,  corne  se  il  latino  e  T  italiano  fosser  la 
stessa  casa.  »  Foscarini,  la  Série,  et  M.  Lunze  tiennent  à  peu 
près  le  même  langage.  Tous  se  sont  trompés ,  parce  qu'ils  n'ont 
pas  TU  le  livre.  Ils  le  nomment  tous  Sommario,  tandis  que  dans 
le  catalogue  Pinelli  on  le  nomme  avec  exactitude  Somma,  etc.  J'ai 
enfin  pu  me  procurer  cet  original  italien  si  mal  connu,  et  bien  plus 
rare  encore  que  la  traduction  latine  ;  une  attentive  confrontation 
m'a  fait  reconnoitre  qu'à  une  dizaine  de  lignes  près ,  l'un  n'est 
que  la  version  de  l'autre.  Titre ,  préface,  division ,  tout  est  de  la 
conformité  la  plus  complète.  Rien  de  moins  important  sans  doute 
qu'une  telle  vérification  ;  mais  combien  de  récits  historiques  allé- 
gués ,  discutés ,  appuyés  des  plus  respectables  autorités ,  comme 
rétoit  celui-ci,  deviennent  pour  les  siècles  des  vérités  incontes- 
tables ,  comme  ce  prétendu  fait  l'a  été  jusqu'à  ce  jour  aux  yeux 
de  tous  les  bibliographes,  et  gens  s*occupant  de  bibliographie! 

Ce  mince  volume  a  été  tiré  seulement  à  4oo  exemplaires  ^ 
•nombre  inférieur  à'celtii  de  toates  les  autres  éditions  de  TAccadc- 
mia  Venezitna,  h^-misde  petits  catalogues  qu'on  ne  connolt  plus 
que  par  les  comptes  d'impressiion  de  Pool  Manuoe  ;  et  il  est  très 
présumable  que ,  quoique  cette  brochure  ne  soit  pas  un  simple 
catalogue  bibliopoliqne ,  la  plupart  des  exemplaires  n'auront  pas 
échappé  à  la  destruction ,  sort  ordinaire  des  cSttilogaes  ^près 
qu'on  en  a  fait  lecture. 
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Summa  librorvm  qvos  in  omnibvs  scientiis  et  no- 
bilioribys  artibvs ,  variis  lingvis  conscriptos ,  rel 
antea  nvnqvam  diwlgatos  ,  vel  vtilissimis ,  et 
pvlcherrimis  scholiis ,  correctionibvsqye  illvstra- 
tos ,  in  Ivcem  emittet  Âcademia  Yeneta.  In  Aca^ 
demia  Vervetay  m.  d.  lix.  i>^4*  (Tiré  à  iioo  exem- 
plaires. ) 

39  feuillets  chifTrés ,  soivis  d*un  feuillet  blanc ,  et  précédés 
de  4  autres ,  contenant  le  titre  et  la  préface  au  nom  de  rAcadémie, 
adressée  à  la  noblesse  Ténitienne ,  et  au  doge  Laur.  Priolo,  aim- 
plement  désigné  par  sa  qualité,  dans  l'édition  italienne,  mais 
nommé  dans  la  traduction  latine.  Cette  préface  fort  cnrienje  est 
rapportée  en  grande  partie  dans  les  Annales ,  1. 1 ,  p.  3i3. 

Il  a  été  tiré  de  ce  Tolume  douze  exemplaires  en  grand  papier, 
ainsi  qu*on  le  voit  par  les  comptes  de  Paul  Manuce  :  Per  carta 
grande  perfardodici  sortie  de  V opère  latine* 

P.  Manuce ,  dans  une  lettre  du  3  juillet  i558 ,  conservée  dans 
le  Recueil  Zeno ,  dit  à  l'Académie  :  •  Doyendosi  dar  principio 
allô  stampare  T  Indice,  mando  prima  a  Y.  Eccellentiss.  tre 
mostre  di  caratteri,  Tuna  per  foglio,  Paîtra  per  quarto,  la 

terza  per  ottavo Il  carattere  maggiore  è  quelle  che  honoré 

molto  le  stampe  di  mio  padre.  Quel  di  ottaTO  ho  fatto  intagliar 
da  un*  anno  in  qua.  II  mezzano  ho  fatto  venir  di  Franza ,  e  sono 
tutti  i  più  eccelenti  nel  suo  génère.  » 

C'est  donc  avec  nos  beaux  caractères  françois  de  Garamond  , 
que  Paul  Manuce  a  fait  plusieurs  de  ses  belles  éditions  in-4>  tant 
pour  TAcadémie  que  pour  son  compte  personnel. 

Jt"  Indice  volgare.  IivJbL  piccolo. 

Deux  feuilles ,  tirées  à  3oo  exemplaires.  Pièce  connue  par  les 
comptes  déjà  cités ,  qui  font  encore  mention  de  deux  autres 
petits  catalogues  du  même  genre. 

3^  Indice  piccolo  latino. 

ik-  Indice  de*  libri  mandati  a  Francfort 

Ce  dernier  ett  cité  par  Foscarini  qui  paroit  Taroir  tq  ,  car  il 
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«A  donne  le  titre  :  Opère,  che  in  diverse  scieme  ed  ani,  ha  nu-a^ 
vamente  VAcademia  f^enetiana  inviate  alla  Fiera  di  Francfort; 
et  il  rapporte  une  note  de  ce  livre  annonçant  an  Commentaire 
d'Alciat  <{u*efTectivement  l'Académie  publia  en  i559. 

La  modicité  de  la  somme  portée  en  dépense  pour  ces  deux 
objets ,  prouve  que  ces  pièces  étoient  peu  de  cbose ,  et  qu*il 
n*en  fut  tiré  qu'un  très  petit  nombre  d'exemplaires. 

De  Dei  locvtione  Marci  Antonii  Nattae  Âstensis 
Oratio.  In  Academia  Venetay  m.  d.  ltiii.  {/i-4* 
(825  exemplaires.) 

Une  préface  de  4  pages  adressée  par  l'Académie  Card»  Alexan» 
drino ,  Academiœ  Venetœ  pairono. 

Cette  préface  y  doût  l'auteur  est  Paul  Manuce  qui'  l'a  insérée 
dans  son  Recueil  de  Lettres  et  Préfaces ,  imprimé  dans  cette 
même  année ,  semble  désigner  cette  pièce  comme  le  premier 
ouvrage  publié  par  ce  nouvel  établissement  littéraire.  Apparan^ 
tur  (juotidie  summa  cura ,  et  edentur  a  nohis  diçina  doctrina 
re/erii ,  qui  pietatem ,  ac  reli^ionem  compiectantur,  illustre* 

libri;  et  intérim,  quasi  spécimen  quoddam egregia  quœ" 

dam  de  locutiome  Dei—;  piis  mentibus communicanda 

censuimus* 

^  Hieronymi  Bvtigellae  Papiensis  eqvitis ,  et  V.  I. 
D.  clarissimi,  in  primam  partem  C.  commenta- 
ria ,  ac  repetitiones  y  ex  libro  ipsivs  avctoris  ma- 
nvscripto ,  maxima  fide  9  et  diligentia  excepta, 
Âdditis  svmmariis,  ac  copiosissimo  repertorio, 
nunc  primum  in  lucem  édita.  In  Academia  Ve-^ 
neta,  x.  d.  lviii.  in^o/.  (  iioo  exemplaires.) 

76  feuillets  imprimés  à  3  colonnes ,  un  blanc ,  17  de  table ,  et 
un  blanc  :  au  commencement  deux  feuillets  pour  le  titre  et  la 
préface  des  lurisconsiiiti  Academiœ  Venetœp  Emanueli  Phi" 
liberto ,  Sabaudiœ  Du  ci. 

Fort  rare  et  presque  inconnu  y  malgré  le  nombre  assez  comi- 

•  5 
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dérable  qui  en  fat  tiré.  C'est  peut  être  plus  à  la  destractioo  qa'à 
l'usage  j  que  ce  livre ,  très  peu  içtéressant  aujourd'hui ,  doit  sa 
grande  rareté. 

Historia  délie  cose  occorse  nel  regno  d'Inghilterra , 
in  materia  del  duca  di  Notomberlan  dopo  la 
morte  di  Odoardo  vi.  Neir  Acadenda  Venetiana^ 
H.  D.  Lviii«  iA-8.  (  I  loo  exemplaires.) 

60  feuillets  cotés  de  9  à  68,  au  commencement  3  feuillets 
suivis  d'un  blanc ,  et  contenant  le  titre  avec  une  préface  de  Luca 
Contile,  l'un  des  académiciens,  à  madame  Marguerite  d*Aa« 
triche. 

Ghilini  et  Tirahoscht  attribuent  cet  ouvrage  à  Luca  Contile  , 
sans  doute  parce  qu'il  en  a  fait  la  préface;  mais,  dans  cette  pré- 
face ,  je  ne  vois  rien  qui  puisse  appuyer  une  telle  conjecture  ; 
Contile  y  parle ,  au  contraire ,  comme  ne  pourroit  décemment 
s'exprimer  un  auteur.. .  Quelle  prime  opère  non  di  molto  volume^ 
ma  si  bene  d'alto  et  utilissimo  senso ,  etc.  Et  pas  un  mot  qui 
fasse  envisager  cette  histoire  autrement  que  comme  un  de  ces 
ouvrages  inédits  que  l'Académie  avoit  résolu  de  mettre  en 
lumière;  de  sorte  que  le  nom  de  l'auteur  reste  véritablement 
encore  inconnu. 

Le  commencement  de  cette  préface  mérite  d'être  cité  pour  ses 
éloges  de  Fed.  Badoero  et  de  l'Académie.  «  Il  Clariss.  Sig.  Fede- 
rico Badoero ,  in  ogni  sorte  di  virtù  veramente  a  niano  infe- 
rîore ,  con  maravigUoso  giudicio ,  et  con  prudentissima  soleci- 
tudine ,  anzi  spirato  di  Dio ,  ha  fondata  la  nobile  et  eccellente 
Academia  Venetiana,  in  tutte  le  scienze  et  arti  ripiena  d'uo* 
mini  d'alto  saper,  etc.  » 

Ce  volume ,  quoique  ayant  été  tiré  à  1 100  exemplaires ,  est 
devenu  fort  rare. 

Pavli  Manrtîi  Epistolae ,  et  Praefationes  qyae  dicvn- 
tvr.  In  Academia  Veneta^  x.  d.  lyiii.  iira^S.  (  1700 
exemplaires.  ) 
143  feuillets ,  cotés  de  6  à  148  ,  et  i a  an  commencement. 
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C'est  la  première  édition  des  élégantes  lettres  et  préfaces  de 
Pau!  Manuce ,  si  souvent  réimprimées  depuis  ;  elle  ne  contient 
que  les  lettres  qui ,  dans  les  éditions  suivantes ,  forment  les  trois 
premiers  livres ,  et  un  petit  nombre  de  préfaces. 

Ces  lettres  n*ont  pas  été  réimprimées  sans  altération.  Dès  la 
deuxième  édition  faite  en  i56o,  le  nom  de  Flaminius  disparoit 
d'une  lettre  adressée  Stephano  Sattlio ,  fol.  4*  Dans  des  éditions 
ultérieures,  d'autres  noms  ont  été  supprimés  ou  remplacés.  Ou 
a  prétendu  que  ces  changements  avoient  été  prescrits  par  l'au- 
torité ;  je  crois  bien  plutôt  qu'ils  n'avoient  d'autre  cause  que  les 
refroidissements  ou  les  brouilleries  survenues  entre  P.  Manuce  et 
les  personnes  qu'il  privoit  ainsi  de  l'honneur  de  figurer  dans  le 
recueil  de  sa  correspondance.  Au  reste ,  comme  on  ne  lit  guère 
ces  lettres  que  pour  leur  style ,  ces  légères  variations  ne  sont 
d'aucune  importance ,  et  ne  méritent  pas  d'être  conférées. 

La  préface  de  Paul  Manuce  est  adressée  ad  Albericum  Cibo , 
Malaspinam ,  Massœ  et  Carrarîœ  principem.  Il  dit  qu'il  n'au- 
roit  jamais  songé  à  imprimer  le  Bccueil  de  ses  lettres  et  préfaces, 
nisi  Academias  f^enetœ  suadenUs algue eiiam  petenùs  niovisset 
auctoritas. 

De  Legato  Pontificio.  Leonis  Baptistae  Alberti  Tri- 
via  Senatoria.  In  Academia  Keneta ,  m.  d.  lyiii. 
in^^.  (825  exemplaires.) 

4  feuillets  pour  le  titre  et  la  préface  de  Raffaele  Cîllenio ,  l'un 
des  académiciens  ,  à  Antoine  Perenot ,  évéque  d'Arras ,  depuis 
cardinal  de  Granvelle  ;  pour  le  texte,  19  feuillets ,  chiffrés  jus- 
qu'à 20 ,  parce  que  le  troisième  n'y  est  pas;  plus  un  blanc  .avec 
la  date. 

Le  catalogue  Barberini,  et  d'après  lui,  M.  L.  pag.  108, 
indiquent  ce  livre  deux  fois ,  de  i558  et  de  i55g  :  est-ce  sim- 
plement une  erreur,  ou  sont-ce  deux  éditions  différentes.*^  La 
préface  de  Raff.  Cillenio  prouve  qu'il  n'est  que  Téditeur  du 
premier  traité  ,  dont  l'auteur  n'est  pas  connu.  L'opuscule  2Vi- 
via  senatoria ,  qui  est  aussi  peu  de  chose  pour  le  fonds  que 
pour  l'étendue  y  commence  au  folio  16. 
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)^  Ordine  de  cavalieri  del  Tosone.  NelPAcademia 
VcTietianay  m.  d.  ltiii.  z>i-4.  (825  exemplaires.) 

Un  feuillet  pour  le  titre ,  deux  poi^r  la  préface,  et  un  bUcnc  ; 
ensuite  l'ouTrage  sur  i8  feuillets  chiffrés. 

Si  M.  L.  eût  TU  ce  Tolume ,  il  auroit  en  deux  minutes  aperça  , 
et  en  deux  mots  il  auroit  appris  à  ses  lecteurs  que  Francesco 
Sansovino  ,  qui  a  signé  la  préface  de  cet  opuscule ,  en  est  aussi 
Tauteur.  Il  se  seroit  épargné  vingt  lignes  dans  lesquelles  il  cite 
Niceron ,  Zeno ,  Foscarini ,  le  catalogue  Pinelii ,  Veesenmeyer, 
sans  cependant  pouvoir  nettement  conclure  ;  car  Foscarini , 
dans  le  passage  cité ,  dit  bien  que  la  préface  en  question  est 
adressée  à  Fr.  de  Médicîs ,  qu'elle  est  signée  Fr.  Sansovino  ; 
mais  il  ne  dit  pas  que  Sansovino  soit  l'auteur  de  l'ouvrage.  La 
difficulté  étoit ,  dira-t-on  ,  d'avoir  sous  les  yeux  ce  livre  qui  est 
fort  rare.  Mais  à  quoi  sert  la  bibliographie  quand  elle  n'est 
qu'hypothétique  ?  Cette  science ,  de  toutes  les  sciences  posi- 
tives la  plus  subalterne ,  à  quoi  se  réduisent  le  mérite  et  l'uti- 
lité de  ses  instructions ,  quand  il  n'en  résulte  pas  des  rensei- 
gnements clairs,  énoncés  avec  précision,  et  exempts  de  toute 
incertitude  ? 

De  Miseria  hvmana ,  Pétri  Haedi  Portvnaensis  libri 
qvinqve.  In  Academia  Veneta^  m.  d.  lyiii.  i^-4* 
(825  exemplaires.) 

64  feuillets ,  et  en  tête  un  pour  le  titre ,  dont  la  petite  gra- 
vure de  la  Renommée  n'est  plus  la  même  que  dans  les  précé- 
dents volumes,  quoique  représentant  le  même  sujet;  deux 
feuillets  pour  la  préface  au  cardinal  Hippolyte  d'Est ,  signée 
Humanarum  litterarum  in  Academia  Veneta  prof  essores  ;  et 
un  quatrième  feuillet  blanc. 

Dans  toutes  ces  épitrcs  ou  préfaces  on  ne  manque  pas  de  pré- 
coniser Feder.  Badoero ,  le  fondateur  de  l'Académie. 

Cet  ouvrage ,  élégamment  écrit ,  est  en  forme  de  dialogues 
entre  deux  interlocuteurs ,  AËmilian us  et  Ant.  pKonius,  de 
Reggio ,  à  qui  l'auteur  s'adresse ,  dans  une  courte  préface  ou 
introduction ,  par  laquelle  il  commence  le  premier  livre.  C'est 
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une  sorte  d'imitation  dès  Tascnlanes  de  Cicérou.  P.  Hsdus  ^ 
natif  de  Pordenone,  boarg  du  Frioul ,  qui  a  donné  son  nom  à  un 
fameux  peintre ,  est  encore  auteur  de  De  Amoris  gêner ib us  , 
Tarvisiiy  14939  in-4;  espèce  de  déclamation  dialoguée  contre 
l'amour 9  que  G.  Agrippa  a  crue  «u  contraire  un  recueil  de 
préceptes  amoureux. 

Syriani  antiqvissimi  interpretis  in  u.  xii.  et  xiii. 
Âristotelis  libros  metaphjsices  Commentarius  y  a 
Hieronymo  Bagolino,  praestantissîmo  philoso* 
pho,  latin  ita te  donatvs.  In  Academia  Venetaj 
M. D.  LYiii.  î>z-4*  (  iioo  exemplaires.) 

Ii3  feuillets  9  dont  le  dernier  est  par  erreur  coté  iSa,  trois 
au  commencement,  suiyis  d'un  blanc,  et  contenant  le  titre 
avec  une  préface  fort  curieuse  de  l'Académie,  €id  loannenk. 
lacobçm  Fvccarvnt ,  Baronem  Weissenkorem  Kirchbcrg.  Phirt 
(Fugger,  baron  de  Weissenhom),  dans  laquelle  il  est  encore 
parié  des  projets  étendus  de  l'Académie ,  pour  la  publication  de 
quantité  de  bons  ouvrages  inédits. 

Progne  Tragoedia ,  nync  primvtn  ediu.  In  Acade- 
mia  f^eneta,  m.  d.  ltiii.  in-4>  (  8a5  exemplaires.  ) 

I 

17  feuillets  ;  à  la  fin  un  blanc ,  et  au  commencement  6 ,  con<* 
tenant  le  titre ,  la  préface  de  Péditeur ,  l'argument  et  la  liste 
des  personnages. 

Cette  tragédie ,  en  vers  latins ,  fut  publiée  sans  nom  d'au- 
teur, et  dédiée  à  Fr.  Vargas,  ambassadeur  du  roi  d'Espagne 
auprès  de  la  République  de  Venise ,  par  Giovanni  Ricci  y.  qui 
paroit  n'avoir  point  connu  le  nom  de  son  auteur.  On  a  su  depuis 
qu'elle  étoit  l'ouvrage  de  Gregorio  Gorraro ,  Vénitien ,  neveu 
du  pape  Grégoire  XII ,  et  mort  à  Venise  en  14^4*  Lodovico 
Domenichi ,  trois  ans  après  l'impression  de  cette  pièce ,  publia 
une  tragédie  en  italien ,.  sous  le  même  titre ,  Progne ,  imprimée 
à  Florence  cbez  les  Giunti  ,  i56x ,  in-8 ,  qu'il  donna  comme  son 
ouvrage ,.  mais  qjai  n'est  que  la  traduction  de  la  tragédie  latine,^ 
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fort  élégante  et  peu  connue.  Voyez  Zeno  snr  Fontanîni ,  tom.  t^ 
pag.  493. 

Discorso  intomo  aile  cose  délia  gverra ,  con  vna 
Oratione  délia  pace.  NelV  Academia  Venetiana , 
M.  B.  LYiii.  Z72-4*  (  i^So  exemplaires.) 

Le  titre,  dcnx  feuillets  contenant  la  préface  d*Antonio  Gî- 
rardl  D.  Academîco  Venetiano,  à  Alphonse  d'Est  ^  prince  de 
Ferrare  ;  un  feuillet  blanc.  Il  Discorso  di  Guerra  occupe 
a8  feuillets  chiffrés;  et  aa  autres  ,  cotés  de  1  à  93,  contiennent 
Oratione  del  Cardinal  Polo  in  materia  di  pace,  a  Carlo  Qttinto^ 

On  ne  connoh  pas  Tauteur  du  premier  morceau ,  //  Discorso 

* 

di  Guerra»  Il  fut^  écrit  à  Toccasion  de  la  guerre  que  Henri  11 , 
roi  de  France ,  Touloit  faire  à  Charles-Quînt.  Les  comptes  de 
P.  Manuce  apprennent  que  cette  pièce  fut  traduite  de  Tallemand 
en  italien  par  Pietro  Fiamengo,  correcteur  chez  l'imprimeur 
Valgrisio ,  et  qu'il  lui  fut  payé  10  écns  {scudi)  pour  cette  tradac- 
tion.  Quant  au  Discours  du  caitlinal  Polo,  il  est  de  Tannée  i554  » 
lorsque  ce  Cardinal  fut  envoyé  comme  légat  du  pape  Jules  m  , 
pour  exhorter  à  la  paix  le  roi  Henri  11  et  Tempereur  Charles» 
Quint. 

I  Diece  Circoli  dell'  Imperio^Gon  Y  entrate  de  Preii- 

cipi ,  et  de  gli  stati  délia  Germania ,  Con  le  con- 

tributioni ,  si  délia  Caiialleria  ^  corne  délia  Fante* 

ria  y  Con  una  particolar  descrittione  délia  Repu- 

blica  di  Norimbergo.  Le  Rinuncie  de  gli  stati 

patrimoniali  fatte  da  Carlo  V  Imperatore  al  Sere- 

niss.  suo  figliuolo.  Et  il  gouerno  deU'Imperio 

lasciato  al  Sereniss.  suo  fratello.  Nelf  Academia 

Venetiana  ,  h.  d.  ltiii.  //^-4« 

39  feuillets,  lin  hlanc  à  la  fin  ;  au  commencement  trois 
feuillets ,  suivi  d*un  blanc ,  contenant  le  titre  ayec  une  pré- 
face de  l'auteur,  Valerio  Faenzi ,  Academico  Veneto ,  à  Pietro 
Lando ,  archevêque  de  Candie.  L'exemplaire  sur  lequel  M.  L. 
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a  donné  sa  defl€riptîon  manquoit  des  feuillets  de  titre  et  de 
préface. 

Le  Institvtioni  delFImperio  contenvte  nella  BoUa 
doro ,  nuouamente  dalla  latina  nella  uolgar  lin- 
gua  tradotte,  NelF  Academia  Venetiana,  m.d.lix 
sur  le  titre,  et  a  la  fin  m.  i>.  lyui,  i>i-4* 
55  feuillets  chiffrés  et  un  blanc;  an  commencement  quatre 

dont  le  dernier  est  blanc. 
Par  une  méprise  des  imprimeurs ,  il  n*y  a  point  de  feuillets 

chiffrés  9,  lo,  zi,  la,  et  les  feuillets  45  à  4^  y  sont  deux 

fois  ;  mais  il  n'en  résulte  aucune  imperfection. 

La  préface  à  Charles ,  archiduc  d'Autriche ,  est  signée  Gli 

Acadêmici  f^enetiani ,  et  appreud  que  Luca  Contlle  est  auteur 

de  cette  traduction. 

Après  la  BoUa  d'oro ,  qui   finit  au  folio  4^  9  est  nn  petit 

traité  sur  les  électeurs  :  Corne ,  e  qçando  fçrono  ordinati  gli 

EUuori  deU*  Imperio.  L*antenr  n'y  est  pas  nommé  ,  mais  il  est 

probable  que  c'est  le  même  L.  Contile. 

On  trouve  ce  yolurae  annoncé  tantôt  de  i558,  et  tantôt  de 

iSSg,  ce  qui  a  fait  croire  à  quelques-uns  qu'il  pourroit  bien 

y  en  avoir  eu  deux  éditions.  Il  me  semble  que  la  double  date 

de  i558  sur  le  titre  et  i559  à  la  fin ,  concilie  tout,  et  fait  voir 

la  cause  de  cette  double  annonce. 

Ce  mince  volume  et  les  deux  précédents  sont  peu  connus  et 

rares  :  leur  analogie  permet  de  les  relier  ensemble ,  et  surtout 

les  deux  derniers. 

A-  Discorsi  del  Yeniero  sopra  X  Etica. 

Je  n'ai  jamais  rencontré  ce  livre ,  et  je  ne  le  vois  mentionné 
nulle  part  ailleurs  que  dans  les  comptes  de  Paul  Manuce ,  où  il 
est  porté  comme  formant  six  feuilles,  tirées  à  8a5  exemplaires  » 
sans  indication  du  format,  que  je  présume  être  in-4. 

Ce  Veniero  n'est  sans  doute  point  Lorenzo.  Il  n'est  pas  pro- 
bable que  l'auteur  des  poésies  licencieuses ,  la  Za/feita  et  la 
P.  errante ,  ait  aussi  écrit  des  discours  sur  la  morale.  On  peut 
plus  raisonnablement  croire  cet  ouvrage  de  Domenico ,  Tun  da 
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ses  trois  frères ,  plm  connu  qae  les  deux  autres  ,  Girolamo  et 
Francesco  •  et  membre  de  TAccademia  Veneziana. 

Debure,  en  annon^nt  la  P.  errante  ,  édit.  de  i53i,  Bibliogr^ 
n*  3954  9  confond  Maffeo  Venieri  avec  son  père  Lorenzo,  ce  qu'il 
lui  eût  été  bien  fecile  d'éviter  s'il  eût  seulement  pris  la  peine 
d'ouyrir  Fontanini,  édition  de  1756;  il  y  auroit  aussi  trouvé  qae 
dans  l'édition  de  Lucerne,  i65i ,  qu'il  indique  purement  et 
simplement  sous  le  n®  3955 ,  on  attribue  effectiveneat  ces  poésies 
licencieuses  à  rarcheréque  Maffeo;  qu'oa  a  même  ajouté  à  ce 
Tolume  une  médiante  gravure  étant  soi-disant  son  portrait ,  le 
tout  sans  doute  pour  se  donner  l'innocent  plaisir  de  difiamer 
un  ministre  de  l'église  romaine. 

Je  trouve  encore  dans  les  comptes  de  P.  Manuce  per  trascri" 
perê  i  Consegli  d'yiltssandro  dal  Niepo^  scudi  3.  Il  n'est  pas  fait 
mentioade  l'impression  de  cet  ouvrage  qui  probablement  n'anns 
pas  été  publié.  Il  y  est  encore  question  de  la  traduction  ita- 
lienne d'un  ouvrage  nommé  dans  un  compte  la  Cosa  de  Sguim» 
xeriy  et  dans  une  lettre  à  l'Académie ,  la  Militiade  Sguizzeri  / 
il  paroit  qu'on  ne  l'aura  point  imprimé. 

^  Explanatio  libri  i.  Physicorvm  Âristotelis.  Ex 
Lvdovici  Bvccaferreae,  philosophi  praestantissimi^ 
lectionibvs  excepta.  In  Academia  Veneta,  m.  d.  ltiii» 
in-foL  (825  exemplaires.  ) 

x34  feuillets,  et  4'aa  commencement ,  dont  le  dernier  blanc. 
La  préface,  signée  Philosophi  Academiœ  Venetœ ,  est  adressée 
au  cardinal  Gouzaga.  Ce 'livre  annoncé  par  M.  L.  sous  la  date 
de  i559,  porte  bien  réellement  l'année  i558  et  sur  le  titre  et 
sur  le  dernier  feuillet. 

4-  Nova  Explanatio  Topicorym  Aristotelis.  In  Accv^ 
denda  Veneta^  m.  d.  lix.  vvfoL  (i  100  exemplaires.) 

IS9  feuillets  et  9  au  commencement  contenant  le  titre  et  une 
préface  adressée  au  card.  Othon  Truchses ,  signée  Logicœ  doc^ 
irinœ  professores  in  Academia  P^eneta, 

Ces  professeurs  paroissent  être  les  auteurs  de  cet  ouvrage , 
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car  dans  la  préface  ils  disent  :  «  Accipe  studii  nostri ,  atqne 
observantitf  sîgDum,  hanc  topicas  Aristotelis  doctrinse  explana- 
tionem.  •  Il  se  pourroit  néanmoins  qu'il  fut  de  Boccadiferro 
(  Buccaferrea  ) ,  anteur  du  précédent  Commentaire ,  in  Uh.  z 
phjrsicomm,  M.  L.  cite  Veesenmeyer  qui  rapporte  avoir  yu  le 
nom  Buccaferreae  écrit  sur  son  exemplaire  ;  preuve  qui,  à  mon 
avis  y  n*est  rien  moins  que  snfBsante. 

Ce  volume  est  fort  bien  imprimé  ^  et  l'un  des  plus  rares  des 
Commentaires  latins  sur  Aristote. 

>^  Federici  Delphini ,  Mathematici  praestantissimii 
de  Flvxv  et  Reflvxv  aqvae  maris ,  svbtilis  et  erv- 
dita  Dispytatio  :  Eiusdem  de  motv  octavae  sphae- 
rae.  In  Academia  Keneta,  m.  d.  lix.  infol.Jig,  en 
bois,  (  1 100  exemplaires.  ) 

3o  feuillets,  et  au  commencement  4  dont  le  dernier  blanc.  La 
préface  Cardinali  Tumonio  est  signée  Mathematici  j^cademiœ 
Kenetm.  Les  1 3  grandes  gravures  en  bois ,  qui ,  à  la  vérité  ,  ne 
sont  que  des  lignes  droites  et  circulaires,  sont ,  dans  les  comptes 
déjà  mentionnés,  portées  en  dépense  pour  16  livres  de  Venise 
seulement.  Ce  volume  est  aussi  fort  rare.  Il  est  bien  imprimé  et 
sur  très  beau  papier,  comme  le  sont  à  peu  près  sans  exception 
tous  les  livres  de  TAccademia  Veneziana. 

On  lit  dans  la  préface  :  «  Haec  emditissima  valdeque  a  multis 
optata  scripta  cum  in  tenebris  laterent ,  fortasse  pauUatim  vêtus- 
tate  corrupta  periissent ,  nisi....  Lucae  Hieronymi  Contareni, 
patricii  Veneti,  cui  praeceptor  fuit  Delphinus  ipsehorum scrip- 
torum  auctor ,  singularis    bumanilas   concessisset   Academiae 

nostrae >  Federigo  Delfino,  natif  de  Padoue,  y  mourut  en 

x547,  âgé  d'environ  60  ans. 

Flayii  Âlexii  Ygonii  nobilissimi  civis  Brixiani ,  De 

maximis  Italiae  atque  Graeciae  calamitatibus 

Cum  priuilegiis  Principum ,  et  permissione  Ga- 
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tholicaelnquisitionis.  InAcademia  f^eneta,u.ii, 

i>2-4«  (SaS  exemplaires.) 

74  feuillets  précédés  de  3  contenant  le  titre  et  une  préface  au 
dac  de  Savoie  ,  signée  Philosophi  morales  Academim  Venetœ , 
et  d'un  quatrième  feuillet  blanc.  A  la  fin ,  sur  un  feuillet  séparé, 
un  errata,  et  au  bas  du  recto  d*un  second,  InAcadentiaVeneta^ 

M.  D.  MX. 

Outre  l'ouyrage  annoncé  sur  le  titre,  ce  yolume  contient 
encore  six  opuscules ,  dont  la  table  est  au  yerso  de  ce  titre  :  ■  De 
Christi  pace ,  atque  civili  concordia.  De  Dignitate  atque  prae* 
stantia  Reip.  Casinensis.  Ad  Cardinalem  Polam  Epistola.  Ad 
Abbates  S.  Benedicti ,  in  Concilio  Tridentino  congregatos.  Epi- 
tapbium  in  obitu  Basilii  Leonis  Mantuani.  Consolatoria  ad  ami- 
cum  in  morte  uxoris.  » 

La  permission  de  Flnquisition ,  mentionnée  sur  le  titre,  se 
trouve  encore  à  la  fin  de  ropusculeZ^e  Montium  origine,  i56i, 
in-4 ,  en  ces  termes  :  Reçerendi  D.  Audiior  et  Inquisitor  lege' 
rnnt.  Cette  inspection  inquisitoriale ,  qui  étoit  loin  de  plaire  aux 
Académiciens,  et  sur  laquelle  Paul  Manuce  s'exprime  très  clai- 
rement dans  plusieurs  de  ses  lettres  à  Ant.  Natta ,  et  autres  y 
paroit  prouver  une  sorte  de  défiance  du  gouvernement  contre 
cette  immense  association  littéraire,  et  faire  connoitre  l'une 
dos  causes  qui  contribuèrent  à  son  anéantissement. 

Orationes  clarorvin  hominym ,  vel  honoris  officiî* 
qve  cavsa  ad  Principes ,  reL  in  fVnere  de  virtV'- 
tibvs  eorvm  habitae.  InAcademia  Veneta^  m.  d.  i«ix. 
i/i-4«  (1100  exemplaires.  ) 

176  feuillets  et  un  blanc;  au  commencement  7  feuillets  con- 
tenant le  titre ,  une  préface  au  cardinal  Alphonse  Carafa,  signée 
Rhetores  Academiœ  Venetœ  ;  la  table  des  Oraisons  qui  sont  aa 
nombre  de  3i ,  et  un  huitième  feuillet  blanc.  Les  feuillets  59  et 
60  sont  de  même  blancs.  Ce  volume  est  fort  rare. 

Les  projets  littéraires  de  l'Académie  font  presque  entièrement 
le  sujet  de  cette  préface,  comme  de  la  plupart  de  celles  qu'on 
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Ut  dans  les  antres  livres  qu'elle  a  publiés.  Bonne  à  être  lae  en 
entier,  elle  ne  contient  cependant  aucun  passage  assez  remar- 
quable pour  être  rapporté  ici  même  par  extrait. 
Ce  volume  a  été  imprimé  par  Nicolo  Bevilaqna. 

Jj-  Sacra  ac  recens  Psalmorvm  omnivm  Davidis  In- 
terpretatio ,  ab  eximio  theologo  Placido  Parmensi, 
ordinis  praedicatorvm  édita.  InAcademiaVeneta^ 
M.  D*  Lix.  i/z-4-  (ii25  exemplaires.) 

335  feuillets,  un  blanc  â  la  fin ,  et  au  commencement  4  ^<^^' 
tenant  le  titre  et  la  préface  qui  est  signée  jicademici  Feneti, 
et  adressée  à  Henri  ii,  Christianissimae  Maiestati,  Henrico  ij, 
Galliae  Régi,  Domino  nostro  colendiss,  La  petite  gravure  en 
taille-douce ,  marque  adoptée  par  l'Académie,  n*est  pas  la  même 
dans  tous  les  exemplaires. 

Ce  volume,  qui  est  rare,  et  non  moins  bien  imprimé  que  les 
autres  éditions  de  l'Académie,  contient  l'interprétation  ou  exposi- 
tion des  i5o  psaumes,  mais  non  pas  celle  des  lo  cantiques,  comme 
le  croit  mal  à  propos  M.  L.  A^après  Eccard,  Script,  ord.  Praed.^ 
t.  3,  p.  167.  Le  Registre  annonce  4^  doubles  feuilles  et  une  feuille 
simple,  ce  qui  est  d'accord  avec  les  comptes  de  P.  Manuce  qui  se 
fait  payer  une  feuille ,  et  ceux  de  Cornelio  et  Domenico  Nicolini, 
autres  imprimeurs  de  Venise,  qui  en  font  payer  84  pour  l'entier 
achèvement  du  livre  ;  et  dans  ces  85  feuilles  il  ne  se  trouve  nen 
sur  les  Cantiques. 

^  D.  Andrée  Alciati  excellentissimi  lurisconsulto- 
rum  Principis  in  secundam  Infortiati  partem  de 
legatis  preclarissima  Commentaria  nunc  primum 
édita.  In  Academia  Veneta^  m.  d.  lix.  in-foL  (  1 100 
exemplaires.) 

Au  commencement ,  4  feuillets  contenant  le  titre ,  la  dédicace 
à  Philippe  11 ,  roi  d'Espagne  ,  et  un  errata  ;  ensuite  le  texte  en 
i5i  pages  chiffrées. 

Imprimé  par  Nicolo  Bevilaqna,  au  prix  de  62  1.  de  Venise ^ 
pour  le  papier  et  l'impression  de  chaque  feuille. 
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Le  Tolnme  Oraiiones,  ia-49  imprimé  par  le  même,  eC  aa  même 
nombre  de  xioo,  lui  fut  payé  68  1.  la  fenille,  tout  compris.  Je 
cite  ces  deux  prix  seulement ,  pour  donner  une  idée  de  ce  que 
coùtoit  alors  la  fabrication  des  livres* 

Dans  le  compte  de  Bevilaqua  ,  je  Tois  i3 1.  12  s.  per  la  sutnf 
pâtura  de  5oo  Indici.  C'est  encore  un  petit  catalogue ,  proba* 
blëment  d'un  quart  de  feuille  ,  et  dont  tous  les  exemplaires  au- 
ront péri  ;  si  quelque  amateur  le  retrouve ,  il  le  reconnoitra  sur 
cette  indication. 

A-  Dyo  tym  gravissima ,  tvm  lepidissima  Poemata 
heroica.  lUvstriss.  lacobi  Sadoleti,  et  Franciscî 
Sfondrati.  Quorum  alterum  inscribitur  Curtius  j 
alterum  vero  de  Raptu  Helen»,  In  Academia  Ve-^ 
neta ,  m.  d.  lix.  in^4' 

a4  feuillets  ;  au  commencement  3  pour  le  titre  et  la  préface , 
suivis  d'un  quatrième  blanc. 

La  préface,  signée  Poetœ  Academia  Venetœ,  est  adressée  au 
cardinal  Cbrisloph.  Madruccio ,  évéque  de  Trente. 

Qu'on  ne  trouve  pas  minutieuse  l'indication  de  toutes  les 
petites  pièces  qui  vont  suivre ,  c'est  moins  pour  leur  extrême 
rareté  que  je  les  annonce  exactement ,  que  pour  les  renseigne- 
ments utiles  qu'elles  fournissent  sur  l'bistoire  littéraire ,  en  gé- 
néral ,  et  sur  l'Académie  Vénitienne  en  particulier. 

4-  Lettera  alMoltoMagn.  M.  Camillo  Vezzato  Amieo 
nostro  Car™*  et  bon"".  Anversa,  y**"'  iSB^. 

2  feuillets  in-4. 

C'est  une  lettre  de  négoce,  par  laquelle  on  annonce  &  ce 
M.  Vezzato  d'Anvers ,  qu'on  l'a  choisi  pour  associé ,  ou  plutôt 
pour  correspondant  de  l'Académie. 

«  É  stata  uolontà  del  clariss.  sign.  Federico  (Badoero  )  che  ii« 
la  compagnia  che  habbiamo  serata  insieme  del  mandar  à  le 
Btampe  nostre  moite,  et  diuerse  opère....  sia  accettata  vostra 
si  g.  per  compagno  nostro  à  si  import  fite  impres*....  • 
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^  Elettione  Et  obligo  dei  quattro  Nodari  delVAca- 
demia. 

9  feuillets  in- 4  »  sans  date. 

4*  Obligo  Particolare  D*Alcuni  Académie!  In  mate- 
ria  di  Danari. 

a  feuillets  in- 4  9  Mns  date. 

«  ....  Si  dichiara  per  la  présente  scrittura,  corne  quellî,  K 
quali  sono  per  bauer  sopra  di  se  cosi  il  carico  ,  et  spesa  ,  corne  il 
pro,  et  utile  de  la  compagnia ,  de  la  stamparia ,  et  Libraria  de  la 
Fania  saranno  11  sottoscritti  di  sua  propria  mano  à  questo  pre» 

sente  scritto rîseruando  sempre  la  supériorité,  arbitrio  et 

consenso  del  clariss.  Signor  Federigo  Badoer  autbor,  etprotettor 
di  tntta  l'Academia  nostra  de  la  Fama.  » 

Cet  acte  est  signé  par  Giovanni  Badoero,  sous  le  nom  duquel 
dcToit  être  la  maison  de  commerce,  Zuane  Badoer  e  compagni, 
par  Tabbé  Morlopin  Morlopino ,  Odoardo  Thiene  ,  Paolo  Manu- 
tio ,  Antonio  Girardi  D. ,  Aluise  Badoero ,  Giustiniano  Badoero , 
cin^  desquels  s'engagent  à  fournir  à  la  société  diverses  sommet 
montant  ensemble  à  aooo  ducats. 

^  Instrumento  Tra  alcuni  Aeademici ,  Et  ininistrl 
interessati.  i4  g**"*  iSSy,  i>i-4. 

C'est  Tacte  de  société  de  la  maison  de  commerce ,  dans  lequel 
sont  déterminées  les  fonctions  et  obligations  de  cbacun  des  inté- 
ressés. On  n'y  voit  pas  tous  les  mêmes  noms  que  dans  les  pièces 
qui  concernoient  l'Académie  sous  les  rapports  littéraires.  Paul 
Manuce  entre  autres  ne  fait  point  partie  de  cette  association 
commerciale. 

4*  Mandatum  Académie  Yenetie  Ab.  Morlupino.  Die 
Februarii  lUgesbno  tertio.  i558, 

4  feuillets  in-4* 

Instructions  et  pouvoirs  donnés  à  l'abbévMorlopîno  qui  alioit 
é  la  foire  de  Francfort  et  dans  diverses  parties  de  l'Allemagne 
€t  de  la  Flandre,  pour  les  affaires  de  la  société. 
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4-  Supplica  Dell'  Âcademia  alla  Serenifts.  Signoria. 

Cette  sapplique  ou  requête  a  pour  objet  d'obtenir  on  priri- 
lége  pour  l'impression  des  livres  déjà  publiés  par  TAcadémie  , 
et  de  tous  ceux  qui  sont  indiqués  dans  le  catalogue  Somma  délie 
opère,  în-fol. ,  ou  Summa  librorttm,  in-4  9  dont  l'un  n'est  que 
la  traduction  de  l'autre,  ainsi  qu'il  a  été  dit  plus  baut.  L'Aca- 
démie fait  les  plus  magnifiques  promesses  ;  elle  se  propose  de 
publier  le  recueil  de  toutes  les  lois  de  la  république  de  Venise  , 
une  histoire  de  son  gouyernement ,  de  ses  usages ,  antiquités, 
édifices,  etc.  Elle  offre  de  se  charger  du  soin  de  la  bibliothèque 
publique ,  de  la  mettre  en  ordre  ,  de  veiller  à  ce  qu'elle  soit  ap- 
provisionnée des  meilleurs  ouvrages  en  tout  genre ,  «  qnando 
sarà  alla  Serenità  Y.  richiesto  da  alcû  principe ,  personaggio , 
6  huomo  letterato  di  poterla  uedere  ci  oblighiamo  di  mandar 
secondo  le  qualité  loro  due,  quattro,  e  sei  de  gli  Academicî 
nostri...,  et  alcnna  uolta  le  mostraremo  à  suoi  nobili  diletti 
figliuoli ,  à  cittadini ,  et  ad  altri  amatori  délia  virtu....  •  N'allolt 
donc  point  visiter  cette  bibliothèque  qui  vouloit. 

Le  privilège  demandé  par  cette  requête,  fut  accordé  le  4  oc- 
tobre i558  ;  et  c'est  la  pièce  suivante. 

4*  Privilegio  delF  lUustriss.  Senato  Ail*  Academia. 

a  feuillets  in-4. 

>^  Procura  delMag.  M.  Giouanni  Badoaro  AlFAbate 
Morlupino ,  et  a  Yincentio  Alessandri.  Jamner 
1559. 

4  feuillets  in-4  en  langue  latine,  quoique  le  litre  soit  en 
italien. 

On  a  vu  plus  haut  que  l'abbé  Morlupino  vojageoit  pour  les 
affaires  de  l'Académie.  Il  lui  falloit  en  conséquence  une  procu- 
ration ;  mais ,  ce  qui  n'étoit  pas  fort  nécessaire ,  c'étoit  d'im- 
primer cette  procuration ,  ainsi  que  la  plupart  des  autres  pièces 
de  ce  recueil.  An  reste ,  leur  extrême  rareté  fait  présumer  que 
tous  ces  actes ,  comptes ,  mandats ,  n'ont  été  imprimés  qu'à  très 


ACCADEMIA    VENKZIANA.  79 

petit  nombre ,  et  uniquement  pour  Tusage  des  régents  ou  direc- 
teurs de  TAcadëmie. 

4*  Obligo  de'fieggenti.  laidi  Giugno  iSSg. 

a  feuillets  in-4. 

C'est  une  sorte  de  prestation  de  serment  par  les  dix  régents 
de  l'Académie. 

4-  Mandati.  //i-4* 

Quatre  mandats  ou  ordres  de  payement ,  et  un  mémoire  de 
copiste. 

3^  Conto  di  mistro  Domenico ,  e  Gornelio  de  Nico- 
Uni  Stampatori,  i558. 

3  feuillets  în-4* 

Ces  divers  comptes  d'imprimerie  ne  sont  pas  les  pièces  les 
moins  curieuses  du  recueil.  On  a  vu  dans  le  cours  de  ces  notices 
qu'ils  font  connoitre  les  nombres  tirés  de  chaque  livre ,  et  qu'ils 
donnent  même  l'indication  de  quelques  ouvrages ,  peu  consi- 
dérables à  la  vérité ,  mais  qui  ne  sont  maintenant  connus  que 
par  ces  renseignements. 

4-  Conto  di  Nicolo  Bevilaqua ,  detto  il  Trentino. 
i558. 

FeuHlet  in-4' 

3}^  Polizze  di  M.  Paolo  Manutio.  ÂUi  Nob.  Et  Ecc. 
SS.  Âcademici  Compagnie  e  SS.  Miei  Oss. 

Recueil  de  comptes  de  Paul  Manuce ,  précédés  de  quatre  de 
ses  lettres  dans  lesquelles  il  entre  dans  les  détails  nécessaires 
sur  les  impressions  qui  lui  ont  été  ordonnées  par  l'Académie. 
C'est  dans  l'une  de  ces  lettres  qu'il  parle  de  trois  caractères, 
dont  un  qu'il  a  fait  venir  de  France;  et  c'est  dans  les  comptes 
qu'on  trouve  l'indication  des  nombres  qui  furent  tirés  de  ces 
diverses  éditions. 

^  Âffittatione  délia  Yolta.  Aprile  1 56o. 

Feuillet  in  4* 

Bail  de  la  boutique  louée  pour  la  librairie  de  l'Académie*  Il 
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est  bien  à  noter  qu'il  zi*est  qaestion  que  d*une  boutique ,  et  que 
jamais  l'Académie  n*ft  eu  ^imprimerie  à  elle ,  quoique  c'eut  été 
dans  ses  projets. 

4-  Procura  D.  Joannis  Baduarii  ad  D.  Justinianani 
Baduarium.  Antuerpiae^  die  decimo  septimo  mensis 
Jebruarij^  i56o« 

G.  Badoaro  enroya  cette  .procuration  d'Anrers  où  il  étoit 
alors. 

)^  Goncessione  Dell'  Eccelso  Consiglio  di  Dieci  ail' 
Academia  i56o  A  di  ultimo  di  maggio.  In--^. 

Cette  pièce  étant  courte  et  assez  curieuse ,  je  la  donne  ici  en 
entier.  On  Terra  plus  bas  l'indication  de  quelques-unes  des 
pièces  qui  furent  imprimées  en  vertu  de  ce  privilège. 

«  Vedendosi  jier  isperienlia  de'  tempi  passati ,  che  tutte  le 
Parti  prese  in  quai  si  uoglia  de  li  consigli  nostri  da  douer  esser 
stampate ,  per  intelligentia  di  ciascuno,  sono  state  hor  da  questo, 
hor  da  quell'  altro  stampatore ,  per  lo  più ,  no  solo  poste  in 
brutti  caratteri ,  in  catiuissime  carte ,  et  in  brutta  forma,  ma  o5 
molti ,  e  diuerse  incorrettioni ,  et  essendo  appresso  state  stam- 
pate  de  le  cose  scandolose ,  spettanti  si  al  stato  nostro ,  vome  à 
Principi  d'  altra  natione  ,  da  le  quai  cose  sogliono  nascer  con- 
trarii  efîetti  4  quella  istimatione ,  che  in  tutte  le  cose  publicfae 
deue  essere  non  pur  desiderata ,  ma  procurata  ;  £  à  propoaito 
prouedere ,  che  esse  nostre  Leggi ,  che  uanno  per  diverse  parti 
del  Mondo  siano  uedute ,  in  bella  ,  et  degna  forma;  et  del  tutto 
corrette  y  et  non  potendo  esser  fatto  questo  pin  conueniente- 
mente ,  che  da  tanti  professori  délie  buone  lettere  ,  che  si  zidu- 
cono  ne  l' Academia  Venetiana ,  da  la  quale  si  uede  esser  uscite 
moite  opère  nuoue  degne  di  molta  lande.  Perô. 

■  L'anderà  parte,  che  ad  essa  Academia,  per  l' auuenire  sia  data 
facoltà ,  di  poter  ella ,  et  non  altri  stampatori  metter  à  le  stampe  , 
le  Parti ,  et  ordini ,  di  questo ,  et  altri  consegli ,  per  quali  uien 
deliberato  douersi  stampare ,  et  de'  Magistrat!  nostri.  Et  oitra  fli 
questo  tutte  quelle  cose,  che  sono  de  trionfi  publici,  corne 
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trate  de*  Pïrencipi ,  in  qnetu  città  »  et  faori  »  e  tatte  l' titre  coso 
dî  cirimonie ,  6  d'  altro ,  che  si  toj^ono  metter  à  le  stampe  , 
sotto  pena  k  li  contrafacienti ,  di  perder  Topere ,  et  di  pagar 
ducati  aoo.  da  esser  appHcati  à  commodo  dl  quelli ,  che  dî  con- 
tinuo  si  ridncono  in  essa ,  secondo  il  sno  lauderole  institnto , 
et  con  beneficio  degPamatori  di  yirtù.  Donendoti  perô  sempre 
*os8eraar  tutto  quello ,  che  per  le  noctre  leggi  è  disposto  in  ma- 
teria  di  atampe.  » 

)^  Lettere  di  Cambio  Nel  Mag.  M.  Giovanni  Ba* 
doer ,  e  Fratelli  Ditta  d^U'  Academia  Yenetiana. 

Si  j'annonçoia  sans  autre  explication  qne  ce  cahier  in-4  con- 
tient 43  lettres  de  change ,  on  deyroit  croire  que  ce  sont  des 
blancs  sans  date  ni  somme  ,  ainsi  qne  les  négociants  en  font 
imprimer  pour  diminuer  et  accélérer  les  écritures.  Mais  ce  sont 
bien  réellement  les  copies  imprimées  de  43  lettres  de  change  tirées 
de  dirers  lieux,  sur  G.  Badoaro^  par  ses  Toyageurs  fondés  de  pou- 
Toirs  ;  et  le  cahier  qui  Ta  suivre  contient  la  copie  de  3o  autres 
lettres  de  change  remises  par  divers  à  ladite  société  Badoaro. 
Je  le  répèle ,  tout  cela  ne  peut  avoir  été  imprimé  qu'à  quelques 
exemplaires  pour  les  divers  directeurs  de  cet  établissement  ;  eif  ^ 
pour  cet  usage  même,  c^étoient  encore  d*assez  inutiles  impres* 
sions. 

>}^  Lettere  di  Cambio  Di  diverse  rimesse  al  Mag. 
M.  Giovanni  Badoaro ,  e  Fratelli  Ditta  delF  Acad. 
Yen.  Ne  F  Anno  mdlx.  i>^4* 

Copies  imprimées  de  trente  lettres  de  change ,  envoyées  à 
Badoaro  et  C*  par  divers  correspondants. 

Ht  Obligo  Particolare  D'alcuni  Academici  in  Materia 
di  Danari. 

I  feuillet  in-4  mus  date. 

Obligation  de  8  Académiciens  de  fournir  à  l'Académie  diverses 
•ommes ,  montant  ensemble  à  33oo  ducats. 

6 
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^  Accorde  délia  Dku,  e  Fratelli  co'  ï  Tasso.  ti  di 
Gennaro  iS6o. 

9  feaUletsîn-4* 

Acte  soui  seing  privé ,  qui  accorde  an  diancelier  on  secrétaire 
de  TAcadémie ,  Bernardo  Tasso ,  son  logement  «  et  aoo  ducats 
pour  honoraires  annuels.  Le  même  acte  assure  toute  protection 
au  fils  de  Bernardo  (  Torquato  Tasso)  ,  soit  qu'il  veuille  s'em- 
ployer au  service  de  l'Académie ,  soit  même  qu'il  ne  le  puisse  on 
ne  le  veuille  point. 

31^  Lettere  del  Cardinale  Alessandrino  aU'Academiai. 
del  Cardinal  di  Mantova. 
del  Cardinal  di  Ferrara. 
del  Cardinal  di  Napoli. 
del  Cardinal  di  Trente» 
del  Duca  di  Sttvoja. 

del  VescoTO  di  Feltre,  Filippo  Maria 
Campeggio. 

Ces  sept  lettres  de  félicitations  sont  imprimées  chacime  sépa- 
rément sur  un  double  feuillet  dont  l'autre  côté  est  blanc.  EUes 
ne  contiennent  que  des  compliments  inutiles  à  rapporter  ici , 
excepté  la  dernière  à  la  suite  de  laquelle  on  lit  une  pronessa 
(  concessione  )  de  l'évéque  de  Feltri ,  de  payer  annuellement 
3oo  éctts  d'or ,  et  même  plus ,  pour  honoraires  d'un  philosophe 
académicien  qu'il  aura  agréé  sur  la  présentation  de  l'Académie. 
Cet  écrit,  daté  du  a8  novembre  1S609  n'aura  pas  long-temps 
re^u  sbp  exécution. 

^  Instrumente  Tra  alcuni  de  gli  Academici  Acettato 
ne'  Banchi. 

C'est  un  acte  d'association  de  même  nature  que  celui  dn 
xS  novembre  iSSj. 

3f  Instrumento  di  Deputatione ,  &c.  di  Federico 
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Bado6TO,ln  data  i56o,  3o  décembre:  o  sia  Fonda- 
tione  ed  ordine  dell*  Âcademia  Venetiana.  //i-4« 

Pièce  de  II  feuillets  et  i  blanc,  impr.  en  petites  lettres  rondes* 
Dans  cet  acte ,  Fcd.  Badoero  établit  tout  ce  ^*il  s*étoît  pro- 
posé de  faire  pour  l'étaMissement  et  la  prospérité  de  ton  Acadév 
mie;  il  en  trace  les  règlements,  y  nomme  les  divers  «dxninU* 
trateurs,  les  personnes  qui  le  remplaceroient  en  cas  de  décès} 
et  fait  la  désignation  de  biens  territoriaux  assez  considérables 
qu'il  bypotbèque  en  garantie  de  l'exécution  de  cet  acte.  Getto 
pièce ,  la  plus  importante  du  recueil ,  a  été  réimprimée  par  le 
P.  Pellegrini. 

4*  Parte  presa  nelF  illustrissîmo  et  eccellentiMimo 
maggior  Consiglio  sopra  la  Bestemmia ,  et  altri 
detti  etfatti  dishonesti ,  nuoyamente  dal  aereniss. 
Prencipe  eommessa  alli  Signori  di  notte  al  cri- 
minale*  Nelt  Academia  Venetiana ,  con  priidlegio 
délie  stampe ,  conceduto  dalP  eccelso  Consiglio  di  x. 

Pièce  de  4  Juillets  dont  le  dernier  est  blanc.  La  date  se  trOnve 
à  la  fin  dn  dernier  décret ,  ainsi  énoncée  :  «  A  xxiii  di  décembre 
M.  D.  X.X*  poblicata  sopra  le  scale  di  S.  Marco  et  di  Rialto  per 
Francesco  di  Simon  Comandadore.  > 

^  Parte  presa  nell*  eccelso  Consiglio  di  x.  et  Giunta, 

sotto  li  xxviij  di  Giugno  m.  d«  lx.  NelP  Academia 

Venetiaruij  con  pmilegio  délie  stampe  concedutole 

dair  eccelso  ConSn  di  x.  //t-4* 
4  feuillets. 

3^  Parte  presa  nell' eccelso  Consiglio  di  x.  et  Giunta, 

a  di  xxiii.  ottobre  m*  d.  lx«  Nelt  Academia  Fene^ 

tiana,  con  privilegio  délie  stampe^  conceduto  dalP 

eccelso  Cons.  x.  //i-4« 
a  feuillets. 
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On  a*  Ta  plus  haat  que  rAcadémie  ayoit  été ,  en  i56o ,  âiai^ée 
d*imprimer  toutes  les  lois,  et  autres  actes  de  l'autorité  publiée. 
Elle  en  aura  probablement  imprimé  bien  d'autres  que  ces  trois 
pièces  ;  mais  on  conçoit  que  de  telles  feuilles  Tolantes  ont  da  se 
perdre  9  ou  au  moins  devenir  très  rares.  Je  dois  la  connoîssanoe 
de  celles<i  à  M.  le  comte  G.  G.  Triyulzia  de  Milan ,  qui  a  bien 
Toulu  prendre  la  peine  de  m'en  envoyer  l'exacte  description 
prise  par  lui-même  sur  l'exemplaire  qu'il  possède.  Outre  b  ûgure 
accoutumée  de  la  Renommée ,  ces  trois  pièces  portent  le  Lion 
vénitien  au  bant  du  frontispice. 

Voici  enfin  la  dernière  pièce  qu'ait  publiée  l'Académie ,  dis- 
soute vers  ce  temps ,  comme  on  l'a  vu  au  tome  premier  des  An« 
naleSy  dans  la  courte  notice  qui  précède  la  liste  de  ces  éditions  , 
et  que  je  n'ai  pas  cru  nécessaire  de  répéter  ici. 

>^  De  montirm  Origine ,  Yalerii  Faventies ,  ordînis 
praedîcatorum  Dialogrs.  In  jécademia  F^eneta , 

i6  feuillets  cbiffrés ,  précédés  de  trois  et  un  blanc.  La  préface 
de  Tautenr,  qui  s'y  nomme  Academicns  Venetus,  est  adressée  à 
Fil.  Maria  Gampegio ,  évéque  de  Feltri  «  et  datée  «v  amoenissi^ 
mis  Ascanianû  MoniegolU  coUibus  xviii.  kéd*  Feh.  Cet  opus- 
cule de  mauvaise  physique,  mais  écrit  en  bon  latin ,  paroit  être 
le  seul  qu'on  connoisse  de  cet  auteur.  Il  est  rare.  La  Renommée 
ou  gravure  qui  est  sur  le  titre  des  éditions  de  l'Académie, 
est ,  dans  cette  seule  édition ,  gravée  en  bois  an  lieu  d'être  en 
taille  douce. 
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ÉDITIONS 


FAITES  A  LYON  ET   A  VENISE^ 

£N  IMITATION  DE  CELLES  D'ALDE. 


Vergilivs.  //i-8.  Non  chiffré  et  sans  daté. 

Ce  Tolome ,  le  premier  qui  ait  été  imprimé  en  italique  hors  de 
rimprimerie  d'Aide,  n'est  peut-être  pas  moins  rare  que  le  Virgile 
de  r5oi ,  dont  il  est  la  contrefaction.  Mais,  comme  une  copie  ne 
yaut  jamais  un  original ,  surtout  lorsqu'elle  est  moins  belle  eft 
moins  correcte,  cette  édition  lyonnoise  est  nécessairement 
moins  précieuse  que  Taldine.  Aussi  a-t-on  cherché  plus  d'une 
fois  à  la  faire  passer  pour  l'édition  de  i5oi ,  à  laquelle  il  auroit 
manqué  le  dernier  feuillet  qui  ne  contient  autre  chose  que  la 
date.  A  la  Tente  des  libres  du  bibliographe  G.  W.  Panzer ,  qui 
eut  lieu  à  Nuremberg  en  1807,  je  fis  acheter  à  un  très  haut  prix  le 
Virgile  de  i5oi,  annoncé  sous  le  n°  i557  du  catalogue.  Le  li^re 
arriyé ,  reconnu  pour  être  de  la  contrefaction ,  et  renvoyé  tout 
'aussitôt ,  j'eus  quelque  peine  à  me  faire  indemniser  par  les  hé- 
ritiers Panzer ,  qui  prétendoient  que  ce  Tolume  étoit  bien  d'édi* 
tion  d'Aide ,  puisque  leur  père  l'avoit  regardé  comme  tel.  Je 
n'entre  dans  ces  détails  que  pour  mettre  les  amateurs  en  garde 
ccmtre  l'erreur ,  ou  même  contre  la  supercherie  ;  car  on  a  aussi 
plus  d'une  fois  essayé  de  suppléer  le  feuillet  de  date  par  une 
copie  figurée,  écrite  sur  un  feuillet  de  yieux  papier.  Au  reste  9 
un  œil  tant  soit  peu  exercé  ne  confond  plus  les  éditions  aldine» 
avec  leurs  contrefactions  lyonnoises. 

'  Ces  deux  Virgiles  étant  presque  également  rares ,  et  chacun 
d'eux  le  plus  précieux  ToIume  de  ces  collections  in-8 ,  ils  figurent 
très  bien  l'un  à  o6té  de  l'autre  dans  le  cabinet  le  mieux  choisi. 

lyyenalis.  Persivs.  7/2*8,  Sans  date* 

Non-seulement  les  Lyonnois  ne  tardèrent  pas  à  faire  de  ce 
Uyre  une  seconde  édition  Mm  date  et  plus  correcte ,  mais  d'abord 
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ils  imprimèrent  ploslenra  cartoot  ponr  (■ir&  clisparoitre  de  leur 
première  édition  les  fautes  si^pnalées  dans  le  Monitum  d'Aide; 
et  ainsi  ils  eorentradressedetoomer  à  leur  profit  les  ayisqv'Alde 
avoît  crn  devoir  adresser  an  publie  contre  ses  contrefiieteiirs« 

LycanTft.  //t*8.  Sans  date. 

Je  connois  deux  éditions  non  chiffrées  y  copiées  sur  Taldine 
de  i5oa ,  et  avec  la  même  préface  d'Aide  à  Ant.  Mauroceno. 
L'une  des  deux  a  sur  le  titre  une  fleur  de  lis  roilge ,  et  c'est  la 
seconde ,  parce  que  cette  marque  ne  fut  adoptée  par  ces  contre* 
ficteurs  que  plusieurs  années  après  i5oo,  lorsque  ayant  tu  les 
Giunti  de  Florence  publier  aussi  des  éditions  in-8  fort  estimées  » 
ils  imaginèrent  sans  doute  qu'ayant  donné  à  leurs  éditions  la 
physionomie  de  celles  d'Aide ,  il  seroit  profitable  d'ajouter  ^  par 
une  demi-fraude ,  une  fleur  de  lis  qui  pût  au  besoin  les  faire 
croire  éditions  des  Giunti  de  Florence.  Ce  n'est  pas  la  seule  foîa 
qu'on  s'est  arrangé  pour  faire  passer  un  ouvrage  comme  étant 
d'un  tel  auteur ,  ou  une  édition  comme  étant  de  tel  imprimeur, 
sans  le  dire  positivement ,  et  sans  pouvoir  encourir  le  reproche 
positif  de  mensonge ,  si  la  fraude  venoit  à  être  signalée. 

Outre  ces  deux  éditions ,  il  faut  qu'il  y  en  ait  eu  encore  une 
qui  seroit  excessivement  rare,  et  la  première  des  trois; car  Alde^ 
dans  son  Monitum  contre  les  contrefacteurs  lyonnois,  dit  :  In 
Liicano  nulla  est  epistola  in  principio:  at  in  meo  maxime.  Or  les 
deux  éditions  ont  la  préface  d'Aide,  ainsi  que  je  viens  de  le  dire. 

M.  T.  G.  Epistolae  familiares.  //i-8.  Sans  date. 

Dans  la  bibliothèque  Magliabecchi ,  à  Florence ,  est  un  exem- 
plaire sur  vélin  ,  sans  titre ,  comtaie  un  autre  que  j'avois  vu  à 
Paris ,  et  qui ,  je  crois ,  est  maintenant  en  Angleterre. 

^  Aristotelis  et  Theophrasti  Opéra ,  latine.  Troi" 
sieme  volume ,  in-8.  Sans  date. 

Ce  troisième  volume ,  que  je  n'a  vois  pas  encore  vu  en  i8o3  ^ 
contient,  en  ai  a  feuillets  chiffrés,  Ariêtotelis  et  AlexandrL 
jâphrodisiei  ProblemcLta ,  ce  qui  fait  le  complément  «de  tous  le» 
ouvrages  annoncés  sur  le  titre  du  premier  vplume. 
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4*  Pomponius  Mêla ,  J.  Solinus ,  Yibius  Seques* 
ter,  etc.  //i^. 

Edition  annoncée  page  449  ^^  catalogue  de  Ménarf ,  où  elle 
est  ainsi  désignée  :  Vctus  edUio  Lugdunensis» 

^  Ciceronis  Orationes.  Impresse  Lugduni  anno  Do-^ 
Tniid  mUlesimo  •  cccccçiif,  die  uero  ultimo  octobris* 
InSf  dejormat  carré. 

CeTolume,  de  41^  feuillets,  contient  toutes  les  oraisons  de 
Gicéron,  à  l'exception  des  Yerrines,  dont  probablement  il  a 
été  fait  une  édition  séparée  ^  et  de  même  format. 

Commentarij  Caesaris  recogniti  per  Philippum  Be* 

roaldum.  jinno  Dnù  m.  cggcg.  viii.  die  uero  xxi 

Juni/\  Iri'S. 

Eyidemment  imprimé  par  le  même  Baltbasar  de  Lyon ,  qui  a 
donné  le  Suétone  de  i5o8 ,  et  autres  éditions  des  mêmes  temps. 
Il  est  à  noter  que  ces  éditions  lyonnoises  publiées  de  i5oi  à 
i5a5  ont  bien  été  faites  par  divers  imprimeurs,  mais  toutes  in-8, 
et  avec  le  même  italique ,  ce  qui  leur  donne  la  forme  d'une  co^ 
lectîon  suÎTie.  ' 

^  Horativs.  —  Exactunt  (  Lugduni)  anno  Domini 
mUlesimo  quingentesimo  undecimo.Dievero  xxyi  Fe^ 
bnuiry.  In'S, 

Cette  édition ,  donnée  par  Simon  Charpentier ,  est  une  copie 
fort  inexacte  de  Taldine  de  iSog.  Elle  en  reproduit  le  titre 
entier,  la  préface  d'Aide ,  avec  la  même  date  de  iSog  ;  et  elle 
a  juste  le  même  nombre  de  pages ,  chiffrées  de  même.  Sur  le 
titre  est  la  fleur  de  lis  rouge  qui  désigne  les  éditions  lyonnoises 
imprimées  de  i5io  à  i5i5. 

Mitscherlisch  fait  mal  à  propos  à  cette  édition  les  honneurs 
d'une  leçon  qui ,  si  elle  n'est  pas  la  véritable ,  est  au  moins  fort 
ingénieuse:  Dedicet  Euro  ^  pour  Hebro ,  Od.  a5  ,  1.  x.  Cette 
leçon ,  qui  a  beaucoup  occupé  les  commentateurs,  dont  plusieurs 
l'ont  jnise  en  ayant  comme  leur  propre  conjecture,  parut  pour 
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)t  première  fois  dans  Taldine  de  iSo^ ,  au  moias  ne  l*ai-j6  ptâ 
trouver  dans  ancane  autre  édition  antérieure  ;  et  les  Aide  ne 
Font  probablement  point  jugée  bonne  9  car  on  ue  la  revoit  dans 
aucune  de  leurs  éditions  subséquentes. 

M.  Vanderbourg ,  à  qui  je  dois  Pindication  de  cette  petite 
particularité  fiuéraîrè ,  et  qui  va  publier  utte  traduetion  en  vera 
des  Odes  d'HoTaee ,  accompagnée  d'un  texte  revu  sur  tontes 
les  meilleures  éditions  9  et  sur  une  quantité  considérable  de 
manuscrits ,  nous  dira  sans  doute  si  cette  rare  édition  contient 
quelques  autres  leçons  qui  lui  appartiennent ,  et  fassent  excuser 
les  fautes  typographiques  dont  elle  est  remplie. 

>^  Martialis.  AnnoDorrUrdM.  Qçingentesimo'X.n.mense 
Ix^midie  x.  //z-8. 

Sans  chiffres ,  avec  titre  et  fleur  de  lis  rouges. 

^  Commentarii  Caesaris  recogniti  per  PhiUppvm 
Beroaidym.  Anno  Dfài.  m.  gcccc.  et  iLu.pridie  nonas 
Nouibris,  In*%. 
Copie  de  Tédltion  précédente  de  1 5o8  ;  feuillets  chiffrés. 

4*  M.  Playti  Sarssinatis  Comédie  xx.  Yarroniane  ex 

antiqyis  recentioribusq;  exemplaribys    inyicem 

coUatis  diligentissime  emendate.  Aruio  post  Vit'- 

ginis  parfum  decimo  tertio  supra  mille  et  quingitos 

pridie  nonas  Apriles.  In^. 

feuillets  nop  chiffrés ,  titre  et  fleur  de  lis  rouges. 

Cette  édition ,  donnée  par  Simon  Charpentier ,  l'éditeur  Am 
THorace  de  i$ii ,  n'est  point  sans  mérite.  Elle  a  quelques  fng« 
ments  qui  y  paraissent  pour  la  premi^^  fois  ;  et  les  vers,  extré* 
mement  confus  et  mal  en  ordre  dans  tontes  les  éditions  précé* 
dentés,  commencent  à  y  être  un  peu  mieux  disposés  adnormant 
Titetri,  Quoique  ce  vc^ume ,  les  deux  César  qui  précèdent ,  et 
plusieurs  autres ,  tie  soient  la  contrefaction  d^aucune  édition 
aldine,  je  les  admets  dans  ces  notices,  parce  qu'elles  sont  données 
par  les  mêmes  imprimeursy  et  ayec  les  mêmes  caractères  des  édi« 
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tlons  aldinas  mentientes.  Ce  Tolame  est  Tun  des  pins  rares  et 
des  meilleurs  de  cette  collection  lyonnoise  ;  mais  on  ne  le  ren- 
contre  guère  que  dans  le  plus  pitoyable  état  de  conserration* 

îj"  lyvenalis.  Persivs.  Impressvm  impensis  Bartholomei 
Trot  y  anno  eu  Virginis  porta  mUlesimo  qmngente» 
simo  decimo  quinto  ultimo  die  mensis  luny,  In'S» 
Non  chiffré,  et  a^ec  la  préface  d*Alde. 

^  Qvintiliani  Oratoriae  Institrtiones.  Jmpressum 
anno  Domini  (  Domino  dans  une  partie  des  exem- 
plaires) M.  D.  xviiJ.  XIX.  mensis  Nouembris  die.  InAm 

Copie  de  l'édition  de  x5io ,  avec  cette  difTérence  que  le  grec 
y  est  imprimé.  Cette  réimpression  n'est  ni  belle  ni  correcte. 

)^.Q.  Horatij  Flacci  poemata  nuperq;  accuratissime 
castigata ,  &  in  quibus  multa  sunt  addita  ad  eo- 
rum  declarationem  spectantia.  Eiusdem  omnia 
metrorum  gênera,  quœ  sint,  quibusq;  constent 
pedibus  ;  ante  &  inter  suis  in  locis  adposita......« 

Adnotationes  aliquot  Matthsi  Bonfinis ,  etc.  £r- 
cusa  Lugdunisumptibus  BartholomeiTroL  m.  d.xvui* 
mense  Augusto.  In^i* 

Feuillets  non  chiffrés ,  titre  rouge  dans  un  cartouche  noir. 

Edition  faite  sur  celle  de  iSii ,  dont  il  rient  d'être  question 
plus  haut,  et  sur  l'édition  Juntine  de  1 5 14  dont  elle  a  la  préface, 
et  les  préliminaires ,  metrorum  gênera,  etc. ,  ce  qui  n'est  au  reste 
qu'une  représaille;  car  cette  édition  de  i5i4  avoit  pris  dans 
celle  de  i5i  I  plusieurs  bonnes  leçons ,  et  entre  antres  le  Dedicet 
Euro  pour  Hebro ,  qui  a  été  remarqué  plus  haut. 

>^  Suetonii  Caesares ,  etc.  In  calcographia  Gwlhelnd 
Hujron  Ludugn^  {^^^)  o^^f^^  o,  nativitate  Domini 
D.  XX.  supra  mille,  die  xiii.  mensis  Ianuarij\  Inr%* 
Feuillets  chiffrés ,  titre  ronge  duu  on  cartoncfae  noir.  Copte 
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de  ration  lantîne  de  iSiS»  avec  la  préfacé  de  son  ëditcw 
Ant.  Francûitis. 

>^  Ivrenalis  Persiiqve  Satjrae  feliciori  lima  qvam 
priTS  impressae  svnt.  iSsi.  —  In  incljrta  w6e 
Luffd.  Opéra  Guillelmi  Hujron  impressoris  mense 
lumo.  i5ai.  /n-8. 

Titre  rouge  et  noir ,  dans  un  cartouche.  Feoillets  chil&és. 
G>pie  de  Taldine  de  iSox  ^  avec  la  préface  d'Aide. 

ÉDITIONS  FAITES  A  VENISE, 

En  imitation  de  celles  d*Alde, 

Les  Lyonnois  n'ont  pas  été  les  seuls  qui  ont  con- 
trefait les  éditions  d'Aide  avec  l'intention  mani-- 
feste  de  &ire  servir  à  leur  profit  personnel  la  haute 
réputation  que  s'étoit  acquise  ce  savant  et  habile 
imprimeur.  Ils  furent  à  la  vérité  ceux  qui  se  livrè- 
rent à  ce  brigandage  avec  le  plus  d'activité  et  aussi 
avec  le  plus  de  succès ,  à  en  juger  par  la  multitude 
de  leurs  éditions ,  et  surtout  aussi  par  leurs  doubles 
et  triples  réimj^ressions  des  mêmes  ouvrages.  Ce  qtie 
les  Lyonnois  avoient  commencé  lors  de  l'apparition 
du  premier  volume  en  italique,  dès  i Soi  ou  i5o2, 
d'autres  le  tentèrent  plus  en  petit  ;  ce  sont  des  vo- 
leurs honteux  qui  ne  se  sont  essayés  que  dans  de 
petites  occasions.  On  a  vu  dans  les  Annales  que  les 
Giunti  de  Florence  ont  contrefait  l'Ovide  de  iSiS  , 
du  même  format,  avec  l'ancre  aldine ,  et  que  Fran- 
çois d'Asola  a  signalé  une  autre  de  leurs  contrefac- 
tions.Mais  dans  la  liste  que  j'ai  donnée  des  éditions 
lyonnoises ,  il  se  trouve  quelques  contre£sictions 
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que  je  reconnoissois  pour  être  Tënitiennes ,  sans 
avoir  pu  découvrir  quel  en  ayoit  été  rimprimeur* 
La  confrontation  de  plusieurs  livres  imprimés  à  Ye» 
nise  de  i5i5  à  iSsS  ,  ma  fait  reconnoître  enfin  que 
les  éditions  dont  je  vais  donner  la  notice  sont  de 
Gregorio  de  Gregori ,  qui  y  dès  iSoi ,  imprimoit  à 
Venise  avec  son  frère;  Joannes  et  Gregorius  de  Gre- 
goriis,  de  Forlivio.  Ce  sont  bien  des  contrefactions, 
puisqu  elles  sont  faites  dans  le  même  format ,  aussi 
en  italique ,  et  avec  les  mêmes  préfaces.  Il  en  existe 
une  y  pareillement  de  Venise ,  mais  dont  je  ne  con> 
nois  pas  encore  l'imprimeur. 


Le  terte  Rime  de  Dante  con  sito ,  et  forma  de  lo 
Inferno.  Novamente  in  restampito.  /fi-8* 

Non  chiffré ,  «t  sans  dtte. 

Copié  sur  Taldine  de  i5i5,  avec  la  même  prélacc,  et  lef 
mêmes  figures  en  bois ,  gravées  lui  pen  plus  en  petit. 

Dante  col  sito  y  et  forma  dell'Infemo*  /i»-8* 

Non  chiffré  et  sans  date. 

Cette  édition  est  d'un  imprimeur  qui  m*est  encore  inconnu. 
Le  caractère  est  plus  gros  que  celui  d'Aide  ;  la  préface  n'y  etC 
pas  ;  mais  les  gravures  en  bois  y  sont  aussi  copiées. 

J.  J.  Pontani  Opéra  poetica*  2  vol*  ift^. 

Sans  date;  feuillets  chiffrés. 

Copie  des  éditions  aldines  de  i5i3  et  xSaS,  dont  on  repro- 
duit jusqu'aux  fautes  typographiques. 

^  Q.  Horatii  Flacci  Poemata  omnia ,  etc.  //z-8. 

Sans  date;  feuillets  chiffrés.  Titre  ,  préface  9  préliminai- 
res, etc.,  tout  est  copié  de  l'aldiae  de  i5x9» 
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3^  Sallustiufl  j  etc.  //i  8.        - 

.  Sans  date  ;  feuillets  chiffrés.  Copié  snr  l'aldine  de  iSax. 

^  Trogi  Pompei  Historiae  in  compendiym  ab  Iy5- 
tino  redactae ,  etc.  //z*8. 

Sans  date;  feuillets  chiffrés.  Copie  de  Taldine  de  iSas. 
n  Petrarcha.  //t-8. 

Sans  date  ;  feuillets  chiffrés.  Copie  de  l'édition  aldine  de  1 5a  i, 
arvec  la  même  préfiice.  Dans  les  Annales ,  t.  ii  ^  p.  aoo  y  j'ai  dit 
que  cette  préface  n'étoit  dans  aucune  des  quatre  éditions  aldines, 
et  l'erreur  étoit  rennede  ce  qu'il  n'y  en  avoit  point  dans  rezem- 
plaire  que  j'avois  alors  du  Pétrarque  de  i5ai, 

Epistole  obscurorum  yiroru  ad  Yenerabilem  vinim 
magistrum  Ortuinum  Gratiû  Dauentriensem  Co- 
lonie Agrippine  bonas  litteras  docentem  :  varijs 
et  locis  et  temporibus  misse  ac  demitm  in  volu- 
men  coacte.  Cum  multis  alijs  epistolis  in  fine 
annexis  q  in  prima  impressura  non  habentur. 
In  F'enetia  ùnpressum  in  impressoria  Âldi  Minut^  : 
anno  q  supra  :  eti^  caïUsatu  est  ut  in  ali/s  ne  quîs 
audeatpost  nosimpssare  per  decèniuperiUustrissiinu 
Principe  f^enetianorû*  In^/^. 

Ce  n'est  pas  la  contrefaction  d'une  édition  aldine ,  mais  une 
édition  faite  en  Allemagne,  en  petites  lettres  gothiques,  et 
mise  par  plaisanterie  sous  le  nom  d'Aide.  L'annonce  de  seconde 
édition  est ,  à  ce  que  je  crois,  tout  aussi  supposée  que  le  nom 
de  l'imprimeur ,  car  je  n'ai  pu  découvrir  aucune  trace  d'une 
édition  antérieure.  Celle-ci  est  très  rare,  et  la  date  de  z5i6,  in- 
diquée par  Debure ,  n'est  point  celle  de  l'impression  |  mais  celle 
de  ravant-deniière  lettre» 


LOI 

POUR  UNE  NOUVELLE  ACADÉMIE (i> 


JCiV  égard  aux  nombreux  avantages  que  W  amap 
teurs  des  lettres  ne  peuvent  manquer  de  trouver 
dans  les  entretiens  en  langue  grecque,  il  a  unani- 
mement semblé  bon  à  nous  trois,  Aide  le  Romain, 
Jean  le  Cretois  (a) ,  et  à  moi  troisième ,  Scipion  Car- 
teromaco(3),  d'établir  une  loi  défendant  de  con- 

(i)  C'est  la  pièce  dont  il  est  question  ci-dessus ,  pag.  5i« 

(2)  Giovanni  Cretense ,  autrement  Giovanni  Grego- 
ropulo. 

(3)  Scipione  Fortiguerra ,  de  Pistoie ,  qui  prit  le  nom 
de  Carteromaco. 

M.  Ciampi ,  de  Florence ,  pag.  49  de  sa  Notice  sur  Scip, 
Carteromaco ,  parle  d*un  Théocrite  des  Giunti,  1 5i5,  in-8, 
enrichi  de  notes  manuscrites  de  ce  savant ,  et  il  paroit 
craindre  que  le  livre  ne  soit  perdu.  Questo prezioso  codice 
avrà  scffèrto  la  sorte  degli  altri  Ubri  deltinfeUce  cardinale. 
Le  sort  des  livres  du  cardinal  deBrienne,  à  qui  appartenoit 
ce  volume  9  a  été  d'être ,  pour  la  plupart ,  vendus  à  l'en* 
can^  les  uns  peu  avant ,  les  autres  après  le  décès  de  leur 
possesseur  ;  et  ce  sort  sera  nécessairement  presque  toujours 
celui  des  bibliothèques  particulières.  A  l'une  de  ces  ventes 
j'ai  acquis  le  livre  en  question  ,  et  il  fait  partie  de  ma  col- 
lection personnelle.  M.  C.  fait  aussi  mention  ,  pag.  18, 
d'un  manuscrit  grec  de  la  main  du  même  Carteromaco  ; 
et  il  ajoute  que  ce  manuscrit  si  conservava  nella  Lihhrerià 
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Terser  entre  soi  autrement  quen  langue  grecque. 
Que  si  quelqu'un  s'exprime  différemment  parmi 
nous ,  soit  à  dessein  ,  soit  par  inadvertance  ,  soit 
même  par  oubli  de  la  loi ,  soit  par  quelque  autre 
cas  fortuit ,  il  payera  une  amende ,  à  moins  toute- 
fois que  ce  ne  soit  à  dessein  et  à  ce  sujet,  qu'il  y  ait 
manque. 

Le  délinquant  payerai  amende  sur-le-champ,  sans 
pouvoir  différer  au  lendemain  ou  au  surlendemain: 

real  di  Parigi,  Tout  ce  qui  exista  dans  la  bibliothèqiie 
impériale ,  autrefob  royale  ,  de  Paris ,  y  est  encore ,  et 
s'y  consepre  avec  les  soins  que  mérite  un  aussi  précieux 
dépôt ,  mais  en  même  temps  avec  une  libéralité  de  com- 
munication qui  met  chacune  des  parties  de  ces  trésors 
littéraires  à  la  disposition  de  quiconque  veut  venir  en  faire 
usage  I  soit  pour  son  instruction  personnelle ,  soit  pour 
l'utilité  générale  des  sciences  et  des  lettres. 

Je  ne  dois  pas  finir  cette  note  sans  faire  remarquer  que 
le  P.  Laire  et  Bandiui  »  tom.  ii ,  pag.  72  des  Jrmales  Tun» 
tini,  se  sont  trompes  au  sujet  de  ce  Théocrite*  lies  notes 
qu'il  contient  ne  sont  point  de  Scipiou  Carteromaco ,  mort 
le  16  octobre  i5 1 5 ,  c'est-à-dire ,  avant  la  publication^  de  ce 
Théocrite ,  daté  du  x  janvier  1 5 1 5-6  »  mais  de  Michel ,  df 
la  même  famille ,  et  un  peu  moins  ancien.  Sa  sîgiuture 
se  trouve  deux  fois  dans  le  volume,  et  d'ailleurs  l'écriture 
de  ces  notes  ne  ressemble  poiot  du  tout  i  celle  du  ma- 
nuscrit de  la  bibliothèque  impériale,  reconnu  pour  être  tout 
entier  de  la  main  de  Scipion.  Dans  ce  manuscrit,  n^  v.  xlt, 
j'ai  trouvé ,  sur  les  deux  premiers  feuillets ,  quelques  lignes 
de  la  main  d'Aide  l'ancien ,  pour  lequel  Scipiou  l'avoit 
indubitablement  écrit. 
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s'il  ne  paye  aussitôt ,  il  devra  le  double  ;  s'il  ne 
donne  pas  non  plus  cette  somme,  il  deyra  le  qua* 
druple,  et  ainsi  de  suite ,  toujours  à  raison  du 
délai. 

Celui  qui  ne  tiendra  nul  compte  de  la  loi ,  ou  qui 
négligera  de  payer ,  sera  chassé  de  la  société  des 
hellénistes,  comme  indigne  de  siéger  parmi  les 
sages,  et  sa  rencontre  sera  ensuite  regardée  comme 
sinistre. 

L*ai^nt  payé  sera  chaque  fois  déposé  dans  une 
bourse ,  ou  même  dans  une  boîte  fabriquée  pour 
ce  seul  usage  :  la  garde  en  sera  confiée  soit  à  l'un 
de  nous ,  soit  à  quelque  autre  personne  désignée 
par  nos  suffrages,  et  jugée  digne  de  cet  emploi. 
Préalablement  la  boîte  sera  fermée  avec  soin ,  et 
scellée  pour  plus  grande  sûreté.  Lorsqu'on  aura 
cru  devoir  l'ouvrir,  elle  sera  apportée  au  milieu 
de  nous,  et  l'argent  sera  compté.  S'il  suffit  à  la 
dépense  d'un  banquet ,  il  sera  remis  dans  les 
mains  d*Alde  le  président,  qui ,  avec  cette  somme, 
nous  traitera,  non  comme  des  imprimeurs,  mais 
comme  il  convient  de  traiter  des  hommes  qui  déjà 
réalisent  le  beau  rêve  d  une  nouvelle  Académie ,  et 
l'ont  instituée  presque  à  la  manière  de  Platon.  Si  au 
contraire  l'argent  ne  suffit  pas  encore ,  il  sera  de 
nouveau  renfermé  dans  la  boîte  ,  et  y  restera  jus- 
qu'à ce  que  la  somme  devienne  assez  forte  pour 
suffire  aux  frais  d'un  banquet. 

Il  ne  sera  permis  d'admettre  parmi  nous  comme 
convive  aucune  personne  qui  ne  soit  digne  de  la 
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société  des  philellènes ,  c  est-à-dire ,  aucun  homme 

^ns  instruction  ,  ou  dépourvu  de  toute  littérature 

* 

greccjue ,  ou ,  ce  qui  est  le  principal ,  étranger  à  la 
nouvelle  Académie ,  et  ignorant  les  règles  par  nous 
établies.  Mais  si  un  étranger  ou  quelqu'un  du  de* 
hors,  retenu  ici  pour  quelque  affaire  y  instruit  et 
sachant  le  grec  ^  venoit  parmi  nous  ^  comme  il  ar- 
rive souvent ,  il  sera  de  même  soumis  aux  règles 
établies.  S'il  résiste  à  la  loi  ou  s'élève  contre  elle  j 
aussitôt ,  sans  être  admis  à  se  justifier ,  ni  pouvoir 
obtenir  aucun  pardon,  il  sera  condamné  comme  in- 
digne, et  expulsé  de  la  nouvelle  Académie;  et  jamais 
par  la  suite  il  ne  pourra  être  admis  parmi  nous ,  à 
moins  qu'il  ne  se  repente  de  sa  faute ,  qu'il  ne  con- 
sente à  rester  soumis  à  nos  lois,  et  qu'il  ne  produise 
presque  des  cautions.  Si  c'est ,  au  contraire ,  quel- 
qu'un qui  ne  sache  pas  le  grec ,  soit  pour  ne  s'y 
être  point  en^core  adonné,  ou  pour  n'en  être  pas 
à  pouvoir  I0  parler,  et  qu'il  l'étudié  encore,  ou 
même  ait  le  désir  de  l'étudier;  que  celui-là  admis 
parmi  nous  s'habitue  aussi  petit  à  petit  à  parler  grec 
comme  nous.  S*il  trouble  tordre ,  et  surtout  s'il  va 
jusqu'à  tourner  notre  assemblée  en  ridicule ,  qu  il 
soit  exclu  à  perpétuité,  sans  pouvoir  jamais  être 
jugé  digne  de  notre  société ,  même  quand  il  en  sup- 
plieroit  avec  instances. 

A  porté  la  loi ,  Scipion  Carteromaco ,  de  l'ordre  des 
lecteurs.  On t  recueilli  les  suffrages ,  Aide  le  Romain , 
çchef  de  ladite  Académie,  et  Jean  de  Crète,  de  l'ordre 
des  correcteurs, présidentSt  Ont  donné  leurs  suffra*' 
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ges,  tous  les  membres  de  la  nonyelle  Académie  ^  dont 
Baptiste  (i),  prêtre,  de  l'ordre  des  ecclésiastiques  ; 
et  Paul  {a) ,  Ténitien ,  de  l'ordre  des  nobles  ;  Je* 
rôme  (3) ,  de  Lucques ,  médecin ,  de  Tordre  des  mé« 
decins;  François  Roseto,  de  Vérone,  de  Tordre 
des  professeurs,  et  beaucoup  d'autres  cpii,  ayant 
le  désir  de  s'instruire ,  et  de  faire  partie  de  nou- 
velle Académie ,  n  y  sont  encore  admis  que  de  nom* 
Puisse -t- elle  prospérer  en  tout,  ainsi  que  ses 
membres  ! 

(i)  Battista  Egnalio. 

(2)  Paolo  Canale,  noble  Ténitien. 

(3)  Girolamo  Menocliio ,  de  Lacques. 


MAXIMILIANVS  SECVNDVS,  (i) 
Diuina  &uent«  clementia  electiu  Romanonim  Im- 
peratorsemper  Augiutiu,  ac  Germaniae,  Hungariae, 
Bohemiae,  Dalmatiae,  Croatiae,ScUuoniae,  &c.  Rex, 
Archidux  Avstriae ,  Dux  Bui^undiae  ,  Brabantbe , 
Stiriae,  Carîiithiae,Camiolae,  ftc.  Blarchio  Moni- 

(i)  Ce  dîplAme,  accordé  en  1571  à  Panl  Manoce  par 
l'empereur  Maximilien  11,  m'a  Étëcommnnicpié  par  HH.  les 
CoDMrvateiirs  de  la  bibliothèque  ambroùieime  de  Milan  , 
^ni  entoile  ont  eu  la  complaisance  de  m'en  enrober  une 
exacte  copie,  ainsi  que  de  la  pièce  qui  suit.  U  coniitte  ea 
une  feuille  imprimée  d'un  leul  cAté,  a^ant-aa  milieu  les 
aimes  accordées  par  ce  même  diplAme,  qu'on  roit  iâ 
représentées ,  et  qn'AJde  le  jeune  employa  constamment 
depuis  comme  marque  de  son  imprimerie;  c'est  le  n"  6  des 
ancres  aldines ,  1. 11  des  Annales. 
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uiae ,  &c.  Dux  Lucemburgiae,  ac  superioris  et  infé- 
rions Silesiae  y  Wiitembergae,  et  Teckae ,  Princeps 
Sueuiae ,  Cornes  Habspurgi ,  Tirolis ,  Ferretis ,  Fry- 
burgi  9  et  Goritiae ,  Landtgrauius  Alsatiae ,  Marcbio 
Sacri  Romani  Imperii ,  Burgouiae,  ac  superioris ,  et 
inferiorisLusatiaei  Dominus  Marchiae  Sclanonicae, 
Portus  Naonis,  etSalînarum,  &c.  Spectabili ,  docto, 
sincère  nobis  dilecto,  Paulo  Manutio,  gratiam  nos- 
tram  Cae4aream  et  omne  bonum.         Cum  in  more 
semper  fueritposituminstitutoquemajorum  nostro- 
rum  Imperatorum,  et  Regum  diligenter  obserua- 
tum^  ut  non  modo  qui  foris  res  fortiter  gessissent^ 
etbostes  strenue  debellassent,  uerum  ij  etiam ,  qui 
domi  praestantis  naturae ,  eximij  ingenij ,  et  prae- 
clarae  industriae,  fructum  Reipublicaegratissimum 
edidissent,amplissimis  bonoribus ,  praemijsq.  de- 
corarentur ,  tum  ut  uirtuti  suus  tribueretur  bonos , 
tum  ut  alij  ad  bonestissimos  quosq.  conatus,  et 
pulcherrima  de  Republica  benemerendi  studia  ex- 
citarentur.  Nos  sane,  quibus  laudata  majorum  nos- 
trorum  uestigia  sequi  magnae  semper  curae  fiiit , 
banc  quoq.  partem ,  ab  illis  ueluti  per  manus  tra- 
ditam,  minime  negligendam  esse  duximus*  Ani- 
maduertentes  ergo  te  uberrimis  praeclarissimisq» 
animi  et  ingenij  dotibus ,  quas  tibi  partim  natura , 
pardm  industria  tribuit^  in  optimarum  artium  ac 
disciplinarum  studijs ,  ita  a  prima  usque  adoles- 
centia  féliciter  uersatum,  omniq.  litterarum  scientia 
imbutum ,  ut  nec  ingenij  lumine ,  nec  eruditionis 
copia  y  nec  eloquentiae  studio  j  nec  uirtutb  probi- 
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tatisq.  laude  cuiquam  cedere  uidearis  :  ad  haec  de- 
menter  perpendentes  egregiam  tuam  erga  Nos,  et 
Sacrum  Romanum  Imperium ,  incljtamq.  nostram 
Austriae  Domum ,  obseruantiam ,  cultum ,  et  bene- 
merendi  studium  :  praetermittere  non  potuimus, 
quin  benignam  animi  in  te  nostri  propensionem 
peculiari  aliquo  munificentiae  nostrae  argumento  9 
quod  perpetuum  de  uirtutibus  tuis  testimonium 
perhiberet,  omnique  posteritati  tuae  ad  sectandam 
eandem  uiuendi  rationem  incitamentum  esset,  testa- 
tamrelinqueremus.Gonsiderata  igitur  familiae  tuae 
konestate  ,  atque  uetustate ,  auitam  Nobilitatem ,  a 
maioribus  tuis,  successionis ,  hereditatisq.  jure  ad 
te  deriuatam ,  non  solum  bénigne  approbandam  ^ 
confirmandam  ,  et  innouandam,  sed  majori  splen- 
dore  omandam,  amplificandam  ^  et  Equestris  or- 
dinis  dignitate  atque  condicione  exaequandam  esse 
duximus,  sienti  *  éandem  praesentium  uigore  ex 
certa  nostra  scientia,  animo  bene  deliberato,  et 
auctoritate  nostra  Caesarea ,  deq.  ejusdem  potestatis 
plenitudine ,  clementer  approbamus,  confirmamus, 
et  innouamus ,  ornamus  ^  ampiificamus ,  equestriq. 
dignitati  parem ,  et  conformem  reddimus,  ac  qua« 
tenus  opus  est  te  supra  dictum  Paulum  Manutium^ 
nec  non  uniuersos  iiberos,  heredes,  et  posteros 
tuos  legitimos ,  utriusq.  sexus,  natos,  et  posthac  ex 
te ,  et  iUis  aeterna  série  descensuros ,  denuo  ad  no- 
men ,  ordinem ,  gradum ,  statum ,  coetum ,  ac  digni- 
tatem  nostrorum ,  ac  Sacri  Romani  Imperii ,  Ëques» 
trium  nobilium^  assumimus ,  attolUmus ,  et  «ggte- 


BIPLOMA.  lOl 

gamus,  ac,  juxta  qualitatem  humanae  condicionu 
uere  nobiles  dicimus ,  nominamus ,  et  declaramus'i 
ac  ab  uniuersis  haberi  y  et  reputari  uolumus ,  prae- 
sentiq.  edicto  nostro  Caesareo  firmiter  dccemimus  ; 
quod  ubiq.  locorum ,  et  terrarum,  tam  in  iudicio^ 
quam  extra,  in  rébus  spiritualibus^  et  tempora» 
libus,  ecclesiasticis ,   et  prophanis,  quibuscumq. 
etiam  si  talia  forent,  de  quibus  in  praesentibus  spe- 
€ialis,et  expressa  mentio  fieri  deberet,  nec  non 
omnibus  et  singulis  actibus  possitis  et  ualeatis ,  qui- 
buscumq. bonoribus,  officijs,  iuribus,  libertati- 
bus ,  praeeminentiis ,  insignibus ,  gratijs,  et  praero- 
gatiuis  uti,  frui,  potiri,  et  gaudere,  quibus  alij 
nostri  et  Sacri  Romani  Imperij  Equestris  ordinis 
uiri,  ac  ueri  nobiles,  a  quattuor  auis  patemis ,  et 
maternis ,  geniti ,  et  procreati ,  utuntur ,  fruuntur , 
potiuntur,  et  gaudent,  quomodolibet ,  consuetu* 
dine,  uel  de  iure.  Yt  autem  huiusce  Nobilitatis 
uestrae  condicio  clarius  elucescat,  ac  euidentius  in 
te ,  tuosq.  gratiae  atque  beneficentiae  nostrae  extet 
testimonium  ;  eadem  auctoritate,  et  potestate  nos- 
traCaesarea,  scienter,  et  deliberate,  antiqua,  et 
gentilicia  armorum  tuorum  insignia,  non  solum  gra« 
tiose  laudauimus,  approbauimus ,  et  confirmaui- 
mus,  uerum  etiam  auximus,  amplificauimus ,  ac 
locupletauimus  ;  sicut ,  potestate  praesentium  ,  lau- 
damus ,  approbamus ,  et  confirmamus ,  augemus  , 
amplificaraus,  et  locupletamus ;  ac,  quatenus  opus 
est ,  de  nouo,  eo ,  quo  sequitur ,  modo,  gestanda  et 
deferenda^  clementer  concedimus ,  atque  élargi-» 
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mur.Videliceti  ut  scutum  secondum  latitadinem 
in  duas  aequales  partes  sit  dluiaum  :  quamm  info» 
rior  rubea  référât  Anchoram.  ai^enteam  hamU,  aea 
retinaculis,  utrimq.  sursumuersis,  ex  cujusima, 
ac  média  parte  anolus  dependeat  insertus,  inde 
intermedia  qtiasi  pertica  oblongior  circumflexo 
Delphino  candido,  assurgat  usque  ad  superiorem 
clypei  aream  crocei ,  siue  aurei  coloris ,  et  in  su^ 
prema  extremitate  alterum  anulum  erectum  conti* 
neat,  cui  Aquila  nigra  ad  dexteram  conuersa,  ros* 
tro  obunco  atque  aperto ,  lingua  rubiconda ,  et  non*- 
nihil  exerta,  alis  explicatis,  littera  maiiiscola  M, 
aureo  colore ,  pectore  inscripta,  unguib.  cumis, 
atq.  compressis  insideat.  Scuto  incumbat  Galea 
equestris,  beroicis  cancellis  aperta,  coronaaurea 
insignis  y  phaleris  a  slnistra  candidis ,  siue  argentei 
et  rubei ,  a  dextra  uero  crocei ,  siue  aurei  ^  ac  nigri 
colorum  y  mixtim  circumfusis,  ac  molliter  defluen* 
ûbus:  e  cuius  uertice  emineat  alia  Aquila  nigra, 
coUo  et  capite  erecto ,  alis  uero  y  pedibus ,  caudaq* 
diductis  y  nec  non  rostro  aperto ,  et  exerta  lingua 
rubea  similiter  conspicua^Sicuti  baec  omniaPictO'^ 
ris  soUertia,  in  medio  praesentis  nostri  Diplomatb, 
suis  coloribus  rectius  elaborata,  et  ob  oculosposita 
habentur.  Decernentes ,  et  boc  Gaesareo  edicto  nos» 
tro  firmiter  statuentes  y  quod  tu ,  saepe  dicte  y  Paule 
Manuti,  omnesq.  liberi ,  b^redes,  posteri,  et  des- 
cendentes  tui  y  utriusque  sexus  y  legitimo  coniugio 
orti ,  aeternisq.  temporibus  orituri ,  jam  descripta 
armorum  insignia,  sic  a  ITobis  aucta,  etlocuple- 
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tata  )  ex  hoc  terapore  deinceps  in  omnibus,  et  sin- 
guUs  hbnestis  ac  decentibos  actibus ,  exercitijs ,  et 
expeditionibus ,  tam  aerio,  quam  ioco  ,  in  bastili* 
bus  ludis ,  sen  hastatorum  diniicationibus ,  pedes* 
tribus ,  uel  equestribus ,  in  bellis ,  duellis ,  singu- 
laribus  cerlaminibus ,  et  quibuscumque  ptignis, 
cominus  )  eminus  ,  in  scutis,  uexillis,  tentorijs^ 
sepulcris,  sigillis  ,  monumentis,  anulis ,  aedificijs, 
sapellectilibus ,  tam  in  rébus  spiritualibus ,  quam 
temporalibus,  etmixtis,  in  locis  omnibus ,  prout 
uobis  libitum  fuerit ,  aut  nécessitas  uestra  postu* 
lauerit ,  aliorum  nobilium  armigeronim,  etEquestri 
dignitate  fulgentium  ,  more ,  habere ,  gestàre ,  ac 
déferre ,  et  ijsdem  quocumq.  modo  uti  possitis,  et 
ualeatis.  Aptiq.  sitis ,  et  idonei  ad  ineundas  et  reci« 
piendas  omnes  praerogatiuas ,  gratias,  libertates, 
exeihptiones ,  feuda  priuilegia ,  uacationes  a  mu- 
neribus ,  et  oneribus  quibuscumq.  realibus ,  perso- 
nalibus ,  siue  mixtis  ;  ad  ntendum  quoque  quibus- 
libet  priuilegijs,  immunitatibus ,  jiiribus,  et  con- 
suetudinibus ,  quibus  ceteri ,  a  Nobis,  et  Sacro  Ro- 
mano  Imperio  buiuscemodi  ornamentis  insigniti, 
et  feudorum  capaces ,  atque  participes ,  utuniur,  ac 
finiuntur  :  omni  impedimento ,  et  contradictione  , 
cessantibus.  Nulli  ergo  omnino  bominum ,  cuius- 
cumque  status  y  gradus ,  ordinis  ,  condicionis  ,  et 
dignitatis  exstiterint ,  liceat  banc  nostrae  approba« 
tionis  y  confirmationis ,  innouationis  ,  exaequatio- 
nis  y  armorum  augmentationis  ,  amplification is , 
gratiaei  decreti,  et  uoluntatis  paginam  uUo  modo 
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infringerei  aut  ei  quouis  ausu  temerario  contraire* 
Si  quis  autem  hoc  attentare  praesumpserit ,  praeier 
iibstram,etlmperij  Sacri,  graTissimam  indignado- 
nem  ,  poenam  quinquaginta  Marcharum  auri  pnri 
se  nouerit  toties  j  quoties  contrauentum  fuerit,  ipso 
facto  incursurum  :  pro  dimidia,  Fisco,  seu  aeraiio 
nostro  Imperiali  ;  reliqua  uero  parte  ,  injuriam 
passi,  aut  passonim  usibus  irremissibiliter  appli- 
candam.  Harum  testimonio  litterarum  manu  nostra 
subscriptanim ,  et  sigilli  nostri  Gaesarei  appensione 
munitarum.  Datum  in  Arce  nostra  Regia  Pragae, 
die  uigesima  octava  mensis  Âprilis,  Anno  Domini 
MiUesimo  Quingentesimo,  septuagesimo  primo; 
Regnonim  nostrorum ,  Romani ,  nono  ;  Hungarici , 
octauo  ;  Bohemici  uero ,  uigesimo  tertio. 
MAXmiLIANUS. 

Vice  y  ac  nomine  Reuerendiss.  Domini  Danielis 
Archicancellarij  Moguntini, 
Jo.  Bap.  YuBaBBa. 

Ad  mandatum  Sacrae  Gaesareae  Maiestatis  pro* 
prium, 

R.TA  B,  AaoBNTO.  M*  GBEsnujf • 

coll.* 


LICENZA 

ad  Aldo  Manutio  P.  U  ConsigUo  di  X*  (i) 

MICOLAUS  DEPONTE ,  Dbi  geatia  Dux  Yenstiar, 
uniyersis ,  et  siD|^is,  tam  amicis ,  quam  fidelibii3y 
ad  quos  praesentes  nostrae  aduenerint,  significamus^ 
heri  în  consilio  nostro  Decem  captum  fuisse ,  ut 
infra  YZ.  Essendo  il  fedeliss.*"  cittadin  nostro  Aldo 
Maunuççi ,  ordinario  délia  Cancellaria  nostra  Du* 
cale ,  figl""  di  D.  Paolo  Mannucci ,  che  fu  persona 
célèbre  per  le  singolari  uirtii  sue,  stato  con  hono* 
rate  conditioni,  in  luogo  di  D.  Carlo  Sigonio^maxi* 
cato  di  questa  uita,  eletto  alla  publica  lettura  d'Hu- 
manità  nella  città  di  Bologna  ;  onde  potrà  con  la 

(i)  Cette  pièce  ^  du  5  février  i584  9  ^ty^^  yénitien ,  et 
1 585  suivant  notre  manière  actuelle  de  compter ,  prouve 
qu'Aide  quitta  Venise  avec  Festime  de  ses  concitoyens. 

Elle  est  prise  d'une  copie  ancienne  existant  dans  la 
bibliothèque  ambroisienue ,  manuscrit  D  ,  n**  i57  9  dans 
lequel  sont  divers  mélanges,  MisceUanea,  rassemblés  dans 
le  seizième  siècle ,  par  Gio.  Vincenzo  Pinelli. 

Dans  la  bibliothèque  ambroisienne  est  aussi  conservé  un 
riche  et  volumineux  recueil  de  lettres  originales  latines  et 
italiennes ,  d'un  grand  nombre  de  savants  et  personnages 
illustres  du  seizième  siècle.  On  y  trouve  entre  autres  une 
grande  quantité  de  lettres  de  Paul  Manuce  et  d'Aide  son 
fils ,  et  quelques-unes  d'Aide  l'ancien.  J'ai  obtenu  d'exacts 
calques  de  trois  de  ces  lettres»  et  je  me  propose  de  les  faire 
graver  quelque  jour. 


106  XJCEHZA  AD  ALDO   HAIHJTKk' 

5aa  molta  peritia  nelle  lettere  Êir  conoscere  le  uir* 
tuose  doti  deiranimo  suo ,  anco  in  quel  floridiss.* 
studio  ;  Conuiene  alla  benignità  di  questo  Couse- 
glio ,  cK  egli  possa  partirsi  daUi  nostri  seruitij  con 
buona  gratia  délia  Republica  nostra  ;  poichè  dalla 
diligente  opéra  di  detto  fedeliss.^  cittadin  nostro , 
si  è  riceuuto  sempre  grato ,  et  honorato  seniitio  , 
nelle  publiche  ocoorrenze ,  et  parimente  nella  pa« 
blica  lettura  d'Humanità,  in  questa  città  nostra , 
dalui  essercitata  con  grande  profitto,  etgiouamento 
publico  j  et  con  Iode  sua  singolare.  Perè  L'ANDERA^  • 
parte ,  che  al  predetto  fedeliss.*  cittadin  nostro  Aldo 
Mannucci  sia  concesso  grata  licenxa  di  poter  trans- 
ferirsi  à  Bologna ,  perl'occasione  sopradetta.  Et  col 
présente  nostro  Decreto  sia  reso  testimonio  deUa 
nostra  satisfattione ,  che  si  è  sempre  hauuta  délia 
sua  persona ,  la  quale  ci  sarà  in  ogni  tempo  caris- 
aima* 

Datae  in  nostro  Ducali  Palatio  die  t.  Febniarij 
Ind.i^e  xzu*  coiDxxGiv. 

ni.nû  Consilij  Decem 
Secret*  Frakc*  GioiAaDus» 


CATALOGUE 

DES   ÉDITIONS   ALDINES, 


RANGS  PAR  ORDRE  DB  MATIERES,  (i) 


THÉOLOGIE. 

V.  Sans  date.  Aldi  Spécimen  Bîblior.  editionis ,  hcbr. 

gr.  et  lat.  Feuille  in-folio. 
V.  i5i8.  Sacrae  Scripturae  velerîs,  novaequc  omnia  : 

graect,  In-fol. 
y.  Sans  date.  Psalterîum  graecum.  In-4- 
R.  iSqo.  BibUa  sacra  latina.  In-foL 
R.  iSga.  Eadem.  In-foL 
R.  1593.  Eadem.  In-4* 
R.  1693.  Psalterium  romanum.  In-8. 
V.  1529.  Recognitio  Veteris  Tcstamenti,  pcr  Ang.  Eugu- 

binum  (  Steuchum.  )  In-4- 
R.  i564.  Eucberii  Comment,  in  Genesim  et  libres  Regtun. 

In-fol.  ' 
y.  1645.  Ant.  Flaminii  in  Psalmos  Enarratio.  In-8. 
y.  1664.  Eadem;  editio  auctior.In-8. 
y.  1559.  Placidi  Interpretatio  Paalmorum.  In-4. 
R.  i565.  Angelomi  Annotât,  in  libros  Regum.  In-fol. 


(i)  Ainsi  qne  dans  la  liste  chronologique  et  raisonnëe ,  la  lettre  V 
désigne  les  éditions  de  Venise ,  la  lettre  R  ,  celles  de  Rome ,  et  la 
lettre  B ,  le  petit  nombra  de  celles  qni  furent  publiées  à  Bologne  en 
i556  et  i557  par  Antoine  Manuce ,  et  trente  ans  après  par  Aide  Ma- 
nuce  son  nereu. 

On  ne  trouveia  dans  cette  liste  aucune  des  éditions  reconnues 
comme  apocryphes»  et  n ayant  existé  que  dans  des  catalogues  ou 
notices  fantÎTi^. 
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R*  i56i.  Theodored  in  EzecHielem  Comment.  In-foL 

R.  i562.  Ejusdem  inDânîelem  Comment.  In-fol. 

R*  i563.  Ejusdem  in  Canticum  canticorum  Explanatio. 

In-fol. 
y.  iS'/i*  p.  de  Palacio  Enarrationes   in  Evangel.   sec. 

M atthaeom.  £x  BibL  AkUna.  a  vol.  in-8. 
y.  1542.  (  Grimani  )  Comment,  in  Epist.  Fauli  ad  Roma* 

nos,  et  ad  Galatas.  In-4* 
y.   1546.  Folengi  Comment,  in  Joannis  Epist.  In-8. 
y.  1571.  P.  Canisii  Authoritates  sacrae  JScripturae,  etc. 

Ex  BibL  Aldina,  3  vol.  in-4* 
R.  x56a.  Reginaldi  Poli  de  Concilio  liber.  In-4. 
R.  i56a.  Ejusdem  Reformatio  Angliae.  In-4. 

R.  i564.  Canones  et  Décréta  Concilii  Tridentim.  In-foL 

R.  i564.  Eadem.  In-4. 

R.  i564.  Eadem.  In-8. 

y.  i564  Eadem.  In-4. 

y.  i564  Eadem.  In-S. 

R.  1564.  Eadem,  editio  seconda.  In-foL 

R.  i564.  Eadem.  In-8. 

R.  1664.  Eadem.  In-8. 

y.  i564.  Eadem.  In-8. 

R.  i564.  Eadem,  editio  terUa.  In-fol. 

R.  1564.  Eadem.  In-8.  « 

R.  1564.  Eadem.  In-8. 

y.  i565.  Eadem.  In-8. 

y.  i565.  Eadem.  In-8. 

y.  i566.  Eadem.  In-^. 

y.  iSSy.  Eadem.  In-8. 

y.  i568.  Eadem.  In-8. 

y.  i56g.  Eadem.  In-8. 

y.  1574.  Eadem.  In-8.  1  ^ ,.  .       , 

y.  1675.  Eadem.  In-8.  |  Motion,  douteuses. 

y.  iSSg.  Eadem,  cum  Indice  libr.  prohibitomm.  Iii-8* 
V.  1567.  Orationes,  Responsa,  Literae  ac  Mandata  es 
actia  Concilii  Tridentioi  collecta.  Ia-8. 


PAR   ORDBlE   des  matières.  IO9 

y.  i56g.  Eadem.  In-8. 

V.  i566.  Constitutiones  et  Décréta  Synodi  Medionalen- 

sis.  In-8. 
V.  1587.   Constitutiones  et  Privilégia  Patriarchatus   et 

Cleri  Venetiarum.  In-4* 
V.  1571.  V.  Quintianus  Patina  de  SS.  Missae  Sacra- 

mento.  Ex  Sibl.  AhUna*  In-4- 
R.  i564«  Breviarium  romanum.  In-fol. 
It.   i568.  Idem,  tn-fol. 

R.  i568.  Autre  édition  9  sous  la  même  date.  In-fol. 
R.  i568.  Idem.  In-8. 

T.  1574.  Missale  ronianum.  JSr  i^iMoe^eca  ^/é&Via.  In-4* 
V.  1573.  Officium  Hebdomadae  sanctae.  Hier,  et  Bern. 

Turrinani.  In*-I3,fig. 
V.  1497.  HoraeBeataeM.Virginis-.groece.  In-16. 

y.  Sans  date.  Eadem.  In-3a. 
y.  i5o5.  Eadem  t^atfctf.  In-3a. 

y.  i5ai.  Eadem:  gr,  In-32. 

y.  157a.  Officium  Beatae  M,  yirginis.  In-a4. 

y.  i58i.  Idem.  In- 12. 

y.  1587.  Idem.  In-I2,  45%iires. 

y.  1649.  Acoluthia  lectoris.  6r.  in-8. 

y.  i56i.  Liber  prêcum.  Jp.fiUos  G.  Fr.  Turresani.  In-8, 

y.  i556.  Athenagora  délia  Risurrettione  de'  Morti,  tr. 

da  G.  Faleti.  In-4. 
y.  i5o3.  Origenis  Homiliae.  In-fol. 
y.  i5i5.  Lactantius.  In-8. 
y.  i535.  Idem.  In-8. 
R.  i563.  Caecilii  Cypriani  Opéra.  In-fol. 
y.  i553.  Gregorii  Nazanzeni  Comment,  in  Hexaemeron  : 

latine,  In-8. 
y.  i5i6.  Ejusdem  Orationes  XVI  :  ^fltfcc.  In-8. 
y,  i536.  Ejusdem  Orat.  ix.  —  Greg.  Wysseni  lib.  de 

Homine  :  graece»  In-8. 
y.  1569.  Due  Orationi  di  Gregorio  Naxanz.  trad.  dâ 

Annib.  Garo.  In-4* 
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R.  i563.  Greg.  Kysseni  Conciones  «  P.  GalesÎDio   lat. 
Tersae,  Iii-4* 

R.  i56a.  Greg.  Nysseni  de  Virginitate  liber ,  lat.  Tersns. 
In-4. 

R.  x56a.  Ambrosîi,  Hieronjmi  &  Augnstmi  de  Virgini- 
tate opnscula.  Iii-4« 

R.  i56a.  S.  Joannis  Chrysostomi  de  Virginitate  liber, 
lat.  Tersus.  Ia-4* 

V.  i554«  GioT.  Crisostomo  délia  Providenza  dî  Dio.  In-8. 

R.  i565.  Hieronymi  Epistolae,  3  yoL  in*foL 

R.  i566.  Eadem.  4^ol.  in-8. 

R.  i564«  Salyianus  de  Bei  Jndicio  et  Providentia.  In-fol. 

V.  i554»  Joannis  Damasceni  adr.  imaginom  Oppngna- 
tores  Orationes  :  latine.  In-8. 

V.  i565.  Clem,  Dolera  Compendiom  Institut  Tkeolog. 
In- 8, 

V.  1 559.  M.  Ant.  Natta ,  de  Beo.  In*fol. 
Il  y  a  des  exemplaires  datés  de  i56o. 

V*  1570.  Ejusdem  libri  editio  altéra.  In-fol. 
V.  i558.  M.  Ant.  Nattae  de  Bei  Locutione  Oratio.  In-4- 
R.  x5g6.  Oratio  de  Virtntibus  B.  N.  Jesu  Christi.  In-4- 
V.  i563.  Isotae  Nogarolae  Bialogns  utrum  Adam  rd 

Eva  magis  peccaverit.  In-4- 
V.  1 553.  Il  sacro  Regno  del  gran  Patritio ,  etc.  In-8. 
V.  i55i.  U  Genesi,  THumanità  di  Christo ,  i  SalmL  Opère 

'    di  P.  Aretino.  In-4* 
V.  i552.  P.  Aretino.  Vite  di  Maria  Vergine  »  di  S.  Cate- 

rina ,  di  S.  Tommaso  d^Acquino.  In-4* 
B.  x557.  J.  Carrarii  Biscossio  de^itio  simoniae.  In-8. 
R.  i562.  Marianus  Victorius  de  Sacramento  confessionis. 

In-8. 
R.  1 566.  Ejnsdem  libri  editio  altéra.  In-8. 
V.  1 589.  Nie.  Vito  di  €>ozze  Biscorsi  délia  Penitenza.  Ia-8. 
V.  i562.  L'ArtedelPredicare,diFraLucaBaglione. In-8. 
R.  x566.  Catechismus ,  ex  Becreto  Concilii  TridentinL 

In-fol. 
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R.  i566.  Idem  Catechismus.  In-8. 

K.  i566«  Idem«  Iii-4* 

R*  1567.  Idem.  In-8. 

R.  1569.  Idem.  In-S. 

R«  1573.  Idem.  In-8. 

y.  1575.  Idem.  In-S. 

y.  iSSu,  Idem.  In-S,  fig.enbois. 

R.  i566.  Catechismoy  secondoilConciliodiTraito.In-S. 

R.  1667.  Ildetto.  In-S. 

y.  1567.  Il  detto.  In-4. 

y.  i568.  n  detto.  In-8. 

y.  i56g.  U  detto.  In-8. 

y.  1571.  U  detto.  In-8. 

y.  1573.  n  detto.  In^. 

y.  1575.  Ildetto.  In»8. 

y.  i58a*  Ildetto.  In-89  fig.  enbois. 

y.  1579.  Lorenzo  Giustiniano ,  del  Dispregio  del  Mondo. 

I11-4. 
y.  1597.  Il  detto.  In-4. 
y.  i58i.  Phil.  Mocenici  Inatitutiones  ad  hominum  per^ 

fectionem.  In-foU 
y.  i556.  Pianto  della  Marchcsa  di  Petcara  sopra  la  Pas« 

sione  di  Cbrîsto.  In-S. 
B.  1557.  ^^  detto.  In- 8. 
y.  i56i.  n  detto.  In-8. 

y.  1578b  F.  Cornel.  Bellanda  yiaggio  spirîtnale.  In-4* 
y.  1593.  u  detto.  In-8. 
y.  1578.  Gabr.  Flammae  Oratio  de  optimi  pastoris  mu* 

nere.  Iii-4- 
R.  i565.  Stanialai  Hosii  Confessio  catbolicae  fideL  In«foL 
y.  1543.  Magistri  Pétri  Aurelii  Samiuti  Lvtberanomm 

Oppugnatio.  In-4. 
y.  i538.  Fini  Hadriani  Fini  Ferrarienais  in  Jadaeoi  Fia* 

gellum.  Fed,  Turresanus.  In<-4« 


lia  l^DITIOICS   ALDINES 

JURISPRUDENCE. 

T.  i555.  Th.  Câmpegios  de  Auctoritate  et  Potestate  Ro- 
mani Pontificis.  Ia*4* 
V.  i558.  Leonis  Bapt.  Alberti  de  Legato  Pontificio.  In-4- 
R.  i563.  Fr.  Yargas  de  Episcoponun  Jarisdictione ,  et 

Pontif.  Max.  Aacloritatc.  In-4' 
y«  i554*  B.  Fiiini  aurea  Armilla  inquisitoris.  JnrS» 
Y.  i55i.  Statuta  patrum  ord.  S.  Francisci.  Iii-4« 
Y.  i55i.  Apostolica  PriviL  Fratrnm  ord.  S.  Franc  In-4* 
Y.  1 55i .  Ordinatione  delli  frati  di  S.  Francesco.  In-4* 
Y.  i558.  Hier.  Butigellae  in  I  part.  C  Comm,  InrfoL 
Y.  iSSg.  Alciati  in  Infortiat.  CommenL  In-fol. 
R.  1567.  Lucas  Paetus  de  judiciaria  Forma.  In-8. 
Y.  i554*  Tractatus  de  Nallitatibus  processuurn,  a  Seb* 

Yantio.  In-8. 
Y.  i553.  Matth.  Grihaldi  Mophae  Interpretationes  Jnris. 

In-8. 
y.  i56o.  Pacb  Scala  de  Consilio  sapienUs  adliîbendo  in 

causis  forensibns.  In*4* 
Y.  Sans  date.  Beny.  Straccha  de  Mercatora.  In-8. 
Y.  i56o.  Parte  presa  nel  maggior  Consiglio  sopralaBes- 

temmia.  In-4* 
Y.  i56o.  Parte  presa  nel  Contiglio  di  x,  iotto  li  a8  di 

Giugno.  In-4* 
Y.  i56o.  Parte  presa  nel  Consiglio  di  x ,  a  di  23  Ottobre. 

In-4. 

SCIENCES   ET  ARTS. 

y.  l584*  D.Arm.  BelloyisiiDeclaratiodifficiliiimtennino- 
mm  Theologiae,  Philosophiae  atque  Logicae.  InrS. 
(  Édition  douteuse.  ) 

Y.  i586.  Eadem.  In-8. 

y.  i5i3.  Platonis  Opéra  :  ^a«ce.  In*foK 


PAR  ORDRE  DE  MATIÈRES»  Xt3 

V.  i5o3.  Bessario  in  Platonis  libros.  InrfoL 

V.  i5i6.  Idem.  Ia«fol. 

Y.  i497*  lamblichus  de  Myaterîis;  Produs  in  PUtonem. 

Pflellus»  &c.  lot.  In-fol. 
Y.  i5i6.  lidem.  lot.  In-foL 

Y.  1 495-7-8.  Aristotelift  Opéra  :  graece.  5  toL  in-fol. 
Y.  iS5i-52-53.  Eadem  :  gr.  6  yoL  in-8. 
Y.  i5o^.  Aristotelis  Hist.  Animalium.  Theophrasti  Hist* 

plantamm,  &c.  lat,  In-foL 
Y.  i5i3.  Eaedem:  lot.  In-fol. 
Y*  i5o3.  Ammonius  Hermeus ,  Magentinos  in  Aristotelii 

libr,  peri'hermenîas  :  gr.  In-foL 
Y.  i5o4*  J-  Grammaticns  (  Philoponus  )  in  posteriora 

Resolntoria  Aristotelis  :  gr,  In-foL 
Y.  i534-  J«  Grammaticus  in  posteriora  Resolntoria.  Ens- 

tratins  in  eadem  :  gr,  In-fol. 
Y.  i5i3.  Alex.  Aphrodisiei  in  Topica  Aristotelis  Gom- 

mentarii  :  gr,  In-fol. 
Y.  1 520.  — in  priora  Analytica  Aristotelis  Comment*  g^. 

In-fol. 
Y*  i520.  —  in  sopbisticos  Aristotelis  Elenchos  Comment. 

gr.  In-fol. 
Y.  i526.  Simplidns  in  libros  de  Coelo  :  graece.  In-fol. 
Y.  i526.  —  in  libros  pbysicae  Auscultationis  :  graece. 

In-fol. 
Y.  1627.  — >  in  libros  de  Anima.  Alex.  Apbrod.  in  libr. 

de  Sensn^  &c.  graece.  In-fol. 
Y.  1527.  J.  Grammaticns  in  Ubros  de   Generatione  et 
Interitn.  Alex.  Apbrod.  in  Meteorologica  :  graece» 
In-fol. 
Y.  1534.  Themistins.  Alex.  Apbrodisiensis  de  Anima  : 

graece.  In-fol. 
Y.  i536.  Enstratii  et  aliornm  Comment,  in  libros  decem 

de  Moribns  :  gr.  In-fol. 
Y.  1546.  AmmoniiHermiaeinYocesPorpbyrii  Comment 
graece*  In-8. 

8 
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y.  i546.  Ammonii  Heraiiae  in  Praedicamenta  Arîstoteltf 

Comment,  graece,  In-8. 
y.  1546.  —  In  librum-Arbt.  de  Interpretatione  :  gr.  In-8. 
y.  i55o-5i.  J.  B.  Camotii  Gomment,  in  primum  Théo- 

phrasti  Metaphysices  :  gr,  In*foL 
y.  i55i.  Olympiodori  in  Meteora  Aristotelis  CoHunent. 

J.  Grammatici  Scholia  in  eadem  :  gr,  hit.  a  voLin-foL 
y.  i554*  Pselli.in  Physietn  Arist.  Gommentaxii:  laizne, 

In-foL 
y.  i558.  Syxiani  in  Aristotelis  Metaphys.CoHKmcnt./!alîine. 

In-4. 
y.  i558.  Lad.  Buccaferreae  Ëxplanatio  in  lib.  i.  Pliytic. 

Arist.  lot.  In-fol. 
y.  iSSg.  In  Aristotelis  Topîca  Ëxplanatio.  latine.  In-fol. 
y.  1542.  Banielis  Barbari  in  Porphyriom  Commentfr- 

tiones.  In-4* 

y.  1497*  Lanrentii  Maioli  Epipliyllldes.  In-'4« 

y,  i497«  Ejusdem  de  Convers.  proposit.  Tractatns.  In-4« 

y.  1497*  Ayerrois  Quaestio  in  Arist.  librnm  priorom. 

In-4* 
.y*  iSog.  Platardd  Opusenla  lxxxxii  :  graece.  In-fol 

moyen* 
y.  iSsd.  L.  A.  Senecae  natnralinm  Quaest.  libri  -m. 

In-4. 
y.  iSSg.  Discorsi  di  yeniero  sopra  Y  Etica. 

y,  1S60.  Octav.Ferrarii  de  Disciplina  Encyclioiyber.  In  4- 

y.  i533.  L*Anthropologia  di  Galeazzo  Capella.  In-8. 

y.  i544*  Isaliella  Sforza  ,  délia. vera  TranquiUità  deïï* 

Animo.'  In-4« 
y.  1546.  Le  Occorrenze  hnmane ,  per  Nie.  Libnmio.  In-8. 
y.  SansddMte^  BernardiniGeorgiîEpistoIadeyitasolitaria 

et  tran<{ailla.  In-4« 
y.  i585.  La  yicissitudine  didle  Cose>  di  Lnigi  H^io^ 

trad.  da  H.  Cato.  In-4. 
y.  iSga.  Ladetta.  In-4* 
y,  i558.  P.  Haedi  da  Misaria  hnmana  Utniv.  In-4« 
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T.  iSSg.  Flayii  Alexii  Ugonii,  de  Italiae  et  Grteciàe 

Calamitatibus.  In-4* 
y.  1557.  Rinaido  OdonideU*  Anima.  Iii-4* 
y.  i56o.  Il  detto.  Ia-4* 

y.  1576.  Ant.  Persio ,  deU*Ingegno  deirhaonio.  Iii*8. 
y.  i58a.  G. Huarte  Essame  degl'Ingegai.  In-8* 
y.  i586.  Il  detto.  In-8. 
y.  i58g.  U  detto.  In-8.  (  Édition  dotttease.  ) 
y.  iSgo.  Il  detto.  In-8. 
y.  iSoi.  J.  Fr.  Pici  liber  de  Imaginatione.  Iii-4- 
y.  157a.  Aldo  Gioyane,  Discorso  intorno  ail' Eccellenza 

délie  Repubbliche.  In-4* 
y.  iSgi.  Nie.  Yito  di  Gozzi,  dello  Stato  délie  Repubbli- 
che. In-4. 
y.  iSSg.  —  GoTerno  délia  Famîglîa.  In-8. 
y.  i558.  Discorso  intorno  aile  Cose  délia  guerra,  con 

una  Oratione  délia  pace.  In«4* 
y.  i558.  I  dieci  Circoli  dell'  Imperio.  In*4* 
y.  i558.  La  Bolla  d' oro.  In-4. 
y.  1545.  Discorsi  di  Franc.  Patritij.  In*8. 
y.  i584.  Il   perfetto  Gentil*haomo  ,  descritto  da  Aldo 

Mannucci.  In-4- 
y.  i528.  U  Cortegiano  di  Bald.  Castiglione.  In-fol. 
y.  i533.  Il  medesimo.  In^. 
y.  i538.  n  medesimo.  Fed.  Torresano.  In*  8. 
y.  i54i«  n  medesimo.  In-8. 
y.   1545.  Il  medesimo.  In-fol. 

y.   1 547.  Il  medesimo ,  coU'  aggiunta  d' nna  Tayola.  In-8. 
y.  iSqo.  Oracoli  politici,  con  i  Fiori  degli  Apoftegmi  di 

Plutarco.  In-8. 
y.  i58i.  J.  Lanr.  Ananiasde  Natora  Daemonizm.  In-8. 
y.  iSSg.  Idem  liber.  In-8.     . 

y.  1587.  G.  Bodino  Demonomania^  tr.  da  H.  Cato.  In-4« 
y.  iSSg.  La  detta.  In-4. 
y.  1592.  La  detta.  In-4. 
y.  1589.  L.  Vairi  de  Fascino  Ubri  très.  In<-8. 


Il6  XDITIOirS   ALDINES 

y.  iSSg.  Fed.  Delphinos  de  Flnxu  et  Reflozu  maris.  In- 
foL  fig. 

y.  1 56 1 .  yal.  Faventies ,  de  montium  Origine.  In- 4" 

y*  1 535-6-8.  Plinii  naturalis  Hbt.  4  "vol.  in-8* 

y.  i54o-38.  Eadem  :  même  édition ,  ayec  les  trois  pre- 
miers titres  réimprimés. 

y.  1559.  Eadem.  In-foL 

y.  1557.  P.ManatiodegliElementiyede'loroefiTetti.  I]i>4* 

y.  i5i4-  Authores  Rei  msticae,  Cato,  yarro  ,  Coln- 
mella ,  &c.  In-4* 

y.  i533.  lidem.  In-4. 

y.  i58i.  L'Agricoltura  di  C.  Stefano ,  trad.  da  Herc. 
Cato.  In-4« 

y.   iSgi*  La  medesima.  In-4« 

y.  1499*  Dioscorides.  —  Nicandri  Theriaca  et  Aiezîphar- 
maca  :  graece,  In-fol. 

y.  ]5i8.  Dioscorides  :  ^.  In-4« 

y.  i53a-a3.  Nicandri  Theriaca  et  Alexipbarmaca:  gr.  In-4« 

y.  i566.  Marini,  Discorso  sull' AJicomo.  In-4* 

y.  1576.  Andréa  fiacd ,  del  Teyere  libri  tre.  In-4* 

y.  1495*  P*  Bembi  Aetna.  In*4. 

y.  i5a6.  Hippocratis  Opéra  :  graece*  In-foK 

y.  1 55o.  Methodus  in  Apborismos  Hippocratis.  In-4* 

y.   i525.  Galeni  Opéra  :  graece,  S  yol.  in-fol. 

y.  i5a8.  Pauli  AEginetae  Opéra  :  gr.  In-fol. 

y.  i553.  Eadem,  iatine.  In-8. 

y.  1534.  Aetii  Amideni  Libri  médicinales  :  gr.  In-fol. 

y.  i547«  Medici  antiqui  omnes  9  latini.  In-fol. 

y.  i5a8.  Celsus ,  et  Serenos  Sammonicns.  In*4* 

y.  1497*  Majolus  de  Gradibns  medicinanim.  In*4« 

y.  Sans  date.  Oribasii  Sardiani  Collectorum  medicinalium 

libri  xyn  :  latine,  In-8. 
y.  i554-  Ejusdem  Synopseos  ad  Eustatbinm  lib.  nr:  lai, 

In-8. 
y.  i549*  ^m.  Thomaii  Methodus  ad  carandos  morbo 

intemarom  partium.  In-8. 
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V.  iSSg.  G.*  Mesye  libri  de'i  Semplici  pargatiyi.  Ia»8. 
y.  i558.  J.  Pacinus  de  Humoris  ÎDCrassatione.  In-8. 
y.  1497*  Nie.  Leonicenus  de  Morbo  gallico.  Iii-4« 
y.   i56i.  Hieron.  Gabucinius  de  Morbo  comitiali.  In-4* 
y.  x546.  Pretiosa  Margarita  noTella  de  philos,  lapide* 

In-8.  ûg. 
y.  1557.  Eadem.  InS.  fig. 
y.  i558.  Archimedis  Opéra  nonnulla  »  a  Fed.  Comman-i 

dino  lat.  facta.  In-fol. 
y.  1499*  ^*  Finnîcus  et  alii  veteres  Astronomi  :  gr»  Uu. 

In-fol. 
y.  i558.  Ptolemaei  Planisphaerium  :  latine.  Jordani  Pla- 

nisphaerium  ;  Federlci  Commandini  Comment.  In«4* 
R«  l562.  Cl.  Ptolemaeus  de  Analemmate  :  latine,  In-4* 
y.  i58i.  Censorinus  de  Die  natalî.  In-8. 
y.   i5i8.  Artemidorus  de  Somnîis  :  graece.  In-S. 
y.  Sans  date,  Predica  dei  Sogni.  I11-8. 
y.  i554«  I  quattro  primi  libri  di  Architettara  di  P.  Cata- 

neo.  In-fol.  fig.  en  bois. 
y.  1567.  Dell'  Architettara  di  P.  Cataneo  ,  libri  otto* 

In-fol.  fig.  en  bois. 
y.  i585.  Brancatio  nuoya  Dbciplina,  et  yera  KxXt  mili- 

tare.  In-fol. 

BELLES-LETTRES- 

y.  i56r.  J.  Camillns  de  Ordine  ac  Méthode  in  scientia 

serrandia.  In*4* 
y.  i49^-  Theodori  Gazae  Grammatica  graeca.  In-foL 
y.  i525.  Eadem.  In-8. 
y.  i496>  Thésaurus  Comucopiae  et  Horti  Adonidis  :  gr. 

in-fol. 
y.  1 5ia.  Chrysolorae  Erotemata ,  etc.  graece.  Ia-8« 
y.   i5i7.  Eadem.  In«8. 
y.  i549*  Eadem.  In'8. 


Il8  iSdITIONS  ALBIlfCS 

V.  1 494-5.  Lascaris  Grammatica  graeca.  In»4. 
V.  Sans  date.  Eadem.  In-4. 


V. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

y. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 


5ia.  Eadem.  In-4. 

540.  Eadem.  Expensis  Fed.  etFr.  Mulani.  ia-8. 
557.  Eadem.  In-8. 

497.  Urbani  Grammatica  graeca.  In-4. 

557.  Eadem.  In-8. 

560.  Eadem.  In-8. 
566.  Eadem.  In-8. 

5 1 5.  Aldi  Manu  tii  Grammaticae  Institutiones  enecae. 
In-4.  ^ 

570.  Nie.  Clenardi  Institut,  lingnae  graecae.  htS. 
5o2.  Julii  Pollucis  Yocabularium  :  gr.  lo-foL 
614.  Hesychii  Dictionarium  :  graece.  In-foL 
5 14.  Suidas  :  ^oece.  In-fol. 
497.  Aldi  Manutii  Dictionarium  graecnm.  In^oL 
524*  Idem,  auctum.  In-fol. 

549.  Magnum  Etymologicum  graecae  liniruae  :  #r. 
In-fol.  '  ^ 

527.  Priscianus  grammaticus ,  &c.  In-4. 

5oi.  Aldi  Manatii  Grammatica  latina.In-4« 
5o8.  Eadem.  In-4. 

5i4*  Eadem.  In-r4.  * 

523.  Eadem.  In-4- 

558.  Eadem.  In-8. 

559.  Eadem.  In- 8. 

56 1.  Eadem.  In*8. 
564.  Eadem.  In-8. 

568.  Eadem.  In-8.  (Édition  douteuse.) 

575.  Eadem.  In-8. 

576.  Eadem.  In-8. 

56 1.  Aldi  Manutii  P.  F.  Orthograpbiae  Ratio.  In-8. 
566.  Eadem ,  editio  aucUor.  In-8. 
591.  Eadem.  In-8. 

575.  Epitome  Orthographiae  Aldi  Manutii  P.  F.  In-8. 
590.  Idem*  In-8. 
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y.  Sans  date.  Aldi  Manotii  P.  F.  OrtliograpUae  Corn- 

pendiolum.  In-8. 
y.  1S57.  Th.  Linacri  de  Structura  latiai  aermonis  libri 

sex.  In-8. 
y.  i536.  Laurentuyallae£legantianimUbvLIn-4 
y.  i556.  AIdo  Manutio,  Eleganze  deUa  lûigua  ktina  e 

toscana.  In-4. 
y.  i558.  Le  dette.  In-S.* 
y.  i558.  Autre  édition,  sous  la  même  datOb  Iiip-8. 

y.  iSSg.  Le  dette.  In-8. 

y.  iSSg.  Autre  édition,  sous  la  même  date.  In-8v 

y.  i56i.  Le  dette.  In-8. 

y,  i563.  Le  dette.  In- 8. 

y.  x565.  Le  dette.  In-8. 

y.  i568.  Le  dette.  In-8. 

y.  1570.  Le  dette.  In-8. 

y.  1670.  Le  dette.  Ex  BibUoÛieca  Aldina^  Itt-8. 

y.  1672.  Le  dette.  Iii-8. 

y.  1573.  Le  dette.  In-8. 

y.  1575.  Le  dette.  In-8. 

y.  1576.  Le  dette.  Ex  Bihliotkeca  Jldina^^ln^Sk 

y.  i58o.  Le  dette.  In-8. 

y.  i586.  Le  dette.  Ia-12. 

y.  1694.  Le  dette.  In-8. 

y.  i584.  N.  Frischlini  Quaestîones  Cvamnaticae.  In-8. 

y.  i584.  Nie.  Frischlini  Strigilis  Grammatica.  In-8. 

y.  1576.  F.  Ang.  Rocca  Osserrazioni  sulle  bellcKe  délia 

lingua  latina.  In-8. 
y.  i58o.  Le  dette.  In-8. 
y.  1690.  Le  dette.  In-8. 
y.  1499.  Nie.  Perrotti  Conucopae  latinae»  Iii-foL 

y.  i5i3.  Eaedem.  In-foU 
y,  i5i7.  Eaedem.  In-foh 
y,  1627.  Eaedem.  In-fol. 
y.  1542.  Ambr.  Galepini  Dictioiiariiim.  la-foL 

y.  1548.  Idem.  In-fol. 
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y.  i552.  Ambr.  Calepini  Dictionarinm.  la-loI. 

y.  i558.  Idem.  In-foL 

y.  iSSg.  Idem.  In-foL 

y.  i563.  Idem.  In-fol. 

y.  i564*  Idem.  In-foL 

y.  i564*  Autre  édition  ^  sous  la  même  date.  In-fd. 

y.  i565.  Idem.  In-fol. 

y.  1571.  Idem.  Ex  BibUatheca  Aldina.  In-fol. 

y.  1573.  Idem.  In-fol. 

y.  1676.  Idem.  In-fol. 

y.  1577.  Idem.  In-foL 

y.  1579.  Idem.  In— foL 

y.  i58i.  Idem.  In-fol. 

y.  i583.  Idem.  In-fol. 

y.  i54i.  Regole  Grammaticali  della  Tolgar  lingua,  da 
Fr.  Fortunio.  In-8. 

y.  1545.  Le  dette.  In-8. 

y.  iSSa.  Le  dette.  In-8. 

y.  i5ai.  Le  yulgari  Elegantie  di  Nie.  Libumio.  In-8. 

y.  1543.  Fr.  Aiunno  Richezze  della  lingua  Tolgare.  In-foL 

y.  1 55i .  Le  dette ,  dâU'  autore  molto  ampliate.  In-foL 

y.  1589.  Orthographia  Manutiana  in  taTole. 

y.  1 508-9.  Rbetores  graeci.  2  voL  in-fol.  moyen* 

y,  i523«  Rhetores  graeci,  la  t.  yersi.  In-foL 

y.  i555.  D.  Longinus  de  Sublimitate  :  graece*  In»4« 

y.  i54i«  Bart,  Riccius  de  Imitatione.  In-8« 

y.  XS45.  Idem.  In-8. 

R*  i562.  Ant.  Bernardi  Institutio  in  Logîcam.  In-4* 

y.  i554*  Joyitae  Rapicii  de  Numéro  oratorio  libri  t,  et 
Carmina.  In-fol. 

y.  1575.  Octavianus  Ferrarius  de  Sermonibas  exoteridi. 
In.4. 

y.  i5x3.  Rhetonun  graeeorum  Orationes  :  graece.  3  par- 
ties in-foL 

y.  i5o4.  Demosthenis  Orationes  :  gr.  In-foL 
y.  i5o4*  £aedem  :  gr»  editio  altéra.  In-foL 
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V.  1554*  Demosthenis  Orationes  :  gmece*  3  vol.  in-8. 
y.  i549-  AEschinis  et  Demosthenb  Orationes  XT:^.i^tf</« 

Turrisanus»  Iii*-8. 
y.  i549«  I^^niosthenis  Orationes  contra  PkQippamy  a 

P.  Manutio  latinitate  donatae.  In-4» 
y.  i55i.  Eaedem.  In«44 
y.  i555.  Oratione  di  Demosthene  contra  la  legge  di  Let- 

tine.  In-8. 
y.  i554i  Due  Orationi  di  Eschine  e  di  Demosthene.  In-8* 
y.  1557.  Cinque  Orationi  di  Demosthene  ,  et  una  di 

Eschine.  In-8. 
y.  i5o3.  Ulpiani  Eoarrationes  in  Demosthenem  :  gr. 

In-fol. 
y.  1527.  Eaedem  :  gr.  In-foL 
y.  1 534.  Isocrates  >  Alcidamas ,  Gorgias ,  Aristides ,  Har- 

pocration  :  gr^  In-fol. 
y.  x549«  Platonis ,    Thucydidîs   et  Demosthenis  Ora- 
tiones funèbres  :  graece,  In-8. 
y.  Sans  date.  Dionis  Chrysostomi  Orationes  lxxx  :  graece. 

In-8. 
y.  i58a-83.  Ciceroy  cum  Mannucdorum  Gommentariis. 

lOYol.  in*fol. 

y.  i5i4.  Giceronis  Libri  Oratorii.  In-4* 

y.  x52i.  lidem.  In- 4* 

y.  i533.  lidem.  In-4* 

y.  1646.  lidem.  In-8. 

y.  l55o.  lidem.  2. vol.  in-8. 

y.  1554.  lidem.  a  vol.  in-8. 

y.  iSSg.  lidem.  ayol.  in-8. 

y.-  i564-  lidem.  2  toI.  in-8. 

y.  1569.  lidem.  2  vol.  in-8. 

y.  i56g.  lidem.  £x  BibL  Aldina.  a  toI.  in-8. 

y,  i583.  lidem,  cnm   Gomm.   Aldi  Mannnccii  P.  F, 

2  Yol.  in-fol. 
y.  1619.  Giceronis  Orationes.  3  YoL  in*8» 
y.  1 540-41*  Eaedem.  3Tol.in-8. 


laa  jioiTioirs  aldiites 

V. 


V. 
V. 
V. 
V. 
V- 
V. 
V. 
V. 
V. 

Y. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 


546.  Gceronis  Orationes.  3  toL  m-8. 
55o«  Eaedem.  3  vol.  in-8. 
554.  Eaedem.  3  vol.  in-8. 

559.  Eaedem.  3  toL  iii»8. 
56a.  Eaedem,  3to1.  m-8« 

565.  Eaedem.  3  vol.  in-8.  (  Édition  très  douteuse.  ) 
56g.  Eaedem.  3to1.  in-8. 

570.  Eaedem.  Ex  Bibl,  Jldina.  3  toI.  in-8. 
578-79.  Eaedem ,  cum.  Corn.  P.  Manutii.  3  toI.  in-foL 
572.  Ciceronis  Orationes  in  Antoniom ,  cum  Comia. 

P.  Alànutii.  In-8. 
5oa«  Gceronis  Epistolae  ad  familiares.  In«8« 
5ia.  Eaedem.  In-8. 
5a 2.  Eaedem.  In-8. 
533.  Eaedem.  In-8. 
540.  Eaedem.  In-8. 
543.  Eaedem.  In-8. 
546.  Eaedem.  In-8. 
548.  Eaedem.  In- 8. 
552.  Eaedem.  In-8. 
554*  Eaedem.  In-8. 
556.  Eaedem.  In-8.  (  Édition  douteuse.  ) 

560.  Eaedem*  In-8. 
562.  Eaedem.  In-8. 
566-67.  Eaedem.  In-8. 

571.  Eaedem.  In-8. 

575.  Eaedem.  In-8. 

576.  Eaedem.  In<'8. 
579.  Eaedem.  In-fol. 
582.  Eaedem.  In-fol. 
599.  Eaedem.  In-fol. 
592.  Eaedem.  In-8. 

5i3.  Ciceroms  Epistolae  ad  Atticum.  In<A 

521.  Eaedem.  In-8. 

540.  Eaedem.  In-8. 

542.  Eaedem.  (  Édition  douteuse.  ) 
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y.  1544.  Ciceronis  Epistolae  ad  Atticiiin.  In-B. 

y.   154B.  Eaedem.  In-8. 

y,   i56i.  Eaedem.  In-8. 

y.  1 554-55.  Eaedem.  In-8. 

y.  1558-59.  Eaedem.  In-8. 

y.   i56i.  Eaedem.  In-8. 

y.  i563.  Eaedem.  In-8. 

y.  1564.  Eaedem.  In-8. 

y.   1567.  Eaedem.  In-8. 

y.  lèjo.  Eaedem.  I11-8. 

y.  1570.  Eaedem.  £jc  BlhL  Jldina,  ln-8. 

y.  i582.  Eaedem  ,  c.  Comm.  P.  Mmnntii.  In-^ol. 

y.  i533.  Ciceronis  Opéra  philosophica.  avoLin-S. 

y.  i54i.  Eadcm.  2  vol.  in-8. 

y.   1546.  Eadem.  2  vol.  in-8. 

y.   i552.  Eadem.  2  vol.  in-8. 

y.  1 555-56.  Eadem.  a  vol.  in-8. 

y.   1 56o.  Eadem.  a  vol.  in-8. 

y.  i562.  Eadem.  a  vol.  in-8. 

y.  i565.  Eadem.  2  vol  in-8. 

y.  i583.  Eadem ,  cum  Comm.  Aldi  Mtiittciî  P.  F.  a  ▼ol. 

in-fol. 
y.  i5i7.  Ciceronis  Officiorum lib.  m.  Cato  Major  1  Lae- 

lius  ,  etc.  In— 8. 


y. 
y. 

■ 

y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 


1 


i5ig 

i54i.  l 

1545.  I 

1548. 

1548. 

i552. 

i555. 

1559. 

i56i. 

i564. 

1567. 


I 


idem.  In-8. 
tdem.  In— 8. 
dem.  In-8. 
idem.  In-8. 
dem ,  cum  Comment.  In-fol* 

dem.  In-8. 
idem.  In-8. 
dem.  In-8. 
dem.  In-8. 
dem.  In— 8. 
idem.  In-8. 


1570.  lidem.  Ex  Bibl.  Jidina.  In-8. 
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V.  1 58i.  Jidem ,  cnm  Cornm.  Aldi  Manuccii  P.  F.  in-fol. 
V.  iSga.  lidem.  In-8. 

V.  1554.  Oratione  di  acerone ,  in  difesa  dî  Bfilonc;  tradL 
da  G.  Bonfadio.  In-S. 

V.  i556.  Le  FiHppichedi  Cicérone,  trad.da  G.  Ragazzoni. 
In-4.  ^ 

V.  1545.  Epistole  famigliari  di  Cic. ,  (trad.  da  Guido 
Lolgio.)  In-8. 

V.  1545.  Le  dette,  con  molto  studio  rÎTedute  e  corrette. 

In-8. 
V.  1548.  Le  dette.  In-8. 
V.  1549.  Le  dette.  In-8. 
V.  i55i.  Le  dette.  In-S. 
V.  1 552,  Le  dette.  In-8. 
V.  1554-55.  Le  dette.  I11-8. 
V.  iSSg.  Le  dette.  In-8. 
V.  i563.  Le  dette.  In-8. 
V.  i566.  Le  dette.  In-8. 
V.  1573.  Le  dette.  In-8. 
V.  i556.  Le  Pistole  di  acerone  a  Bruto,  trad.  da  Anl. 

Waggi  In-8. 
V.  i555.  Le  Pistole  di  Cicérone  ad  Attico ,  trad.  da 

M.  Senarega.  In-8. 
V.  Sans  date.  Le  dette.  In-8. 
V.  1557.  Le  dette.  In-8. 
V.  1569.  Le  dette.  In-8. 
IL  i588.  Instmttione  di  Cicérone  a  Qninto  il  fratello, 

trad.  da  Aldo  Man.  In- 12. 

V.  1546.  In  libros  Gcer.  de  arte  Rhetorica  CommentariL 

In-fol. 
y.  i55i.  lidem.  In*fol. 
V.  i56i.  lidem.  In-fol. 

V.  i522,  Asconins  Pedianns  in  Ciccr.  Orationcst  In-8. 
V.  1547.  Idem.  In-8. 

V.  i553.  Idem.  In-8. 

V.  i563.  Idem.  In-8. 
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V.  i547-  In  Ciceronis  Orationes  Doct.  Tiror.  Lncnbratio- 

nés.  In-fol. 
y.  i55a.  Eaedem..  In-foL 

y.  i558.  Bern.  Lauredani  in  Orat*  de  L^e  agraria  Com- 
ment. In«-4* 
y.  i542«  Hieron.  Ferrarîi  Emendationes  in  Cicer.  Philip- 

picas,  In-8. 
y.  i556.  P.  Manutii  in  Orat.  pro  Sextio  Comment.  In-8. 
y.  iSSg.  Idem.  In-8. 
B..  1572.  Ejusdem  in  Orat.  pro  Archia  poeta  Comment. 

In-4. 
y.  i549*  Fr.PriscianensisObserv.  in  Cicer.  £pistolas.In-8. 
y.  i555.  Hier.  Ragazzomi  Comment,  in  Cic*  Epist.  ad 

familiares.  In-8. 
y.  i547*  P*  Manntii  Comment,  in  Epist.  ad  Atticom. 

In-8. 
y.  i553.  Idem.  In-8. 
y.  1557.  Idem.  In-8. 
y.  i56i.  Idem.  In-8. 
y.  i568.  Idem.  In-8. 
y.  1572.  Idem.  Id-8. 

y.  1 557.  p.  Manutii  in  Epist.  ad  Bmtnm  Comment.  In-8. 
y.  i562.  Idem.  In-8. 

y.  1570.  Nizolii  Thésaurus  Gceronianus.  In-foI. 
y.  1676.  Idem.  In-fol. 
y.  i5gi.  Idem.  In-fol. 

y«  1670.  Ciceronis  Epitheta  a  P.  J.  Nunnesio  collect.  In  8. 
y.  1670.  LocutionideirEpistole  di  Cicérone.  In-8. 
y.  1673.  Le  dette.  In-8. 
y.  1675.  Le  dette.  In-8. 
y.  i58j.  Le  dette.  In-8. 
y.  1587.  Le  dette.  In-ia. 
y.  1594.  Le  dette.  In-8. 
y.  1546.  Ciceronis  Defensiones  contra  Calcagninum  9  per 

Jac.  Grifolum.  In-8. 
y.  i5i4.  Quintilianust  (  Institut.  Orat.  )  In-4. 


Ta6  iDITIOKS  ALDIKES 

Y.  i5ai.  Idem  Qaintilîanus.  IiwA* 
V.  1 49H.  J.  Reuchlia  ad  Alex,  yi  Oratio.  In-8. 
V.  i5oi.  fiem.  Justiniani  ad  Lad.  xi  Oratio.  Iii-4« 
y*  i5oi.  Bieronymi  ûonati  ad  Chriitiaiiissimuiii  Reg< 

Oratio.  In*8. 
y.  i5oa.  J.  B.  Egnatii  Oratio  in  laudem  B.  Pninali.  In-S. 
y*  i5o4*  Scip.  Carteromachi  Oratio.  In-8* 
y.  Sans  d€Ue>  Christ.  Longolii  Defensiones  duae.  In-^« 
y.  1545.  Bemardini  Parlhenii  pro  iingua  latina  Oratio. 

In-4. 
y.   1546.  Ferdin.    Abduensis   Oratio  et  £pigrammata« 

In -8. 
y.  1 548*  p.  Paschalii  in  Maulii  Pairicidas  Actio»  In-S. 
y.  i55i>  yict.  Fansti  Orationes  quinque.  In«-4* 
y.  i55a«  Adeodatî  Senenib  Theol.  Oratio  habita  in  Cou-' 

cilioTrid.  In-4« 
y.  1554.  Bern.Lauredani  Oratio  in  fonereAntTriTisanL 

In-4. 
y.  i55a.  Lnd.  Pariseti  ad  Regienses  Orationes  très.  In-8w 
y.  i55g.  Eaedem.  In-8. 

C*eêt  rédirion  de  i5S% ,  avec  an  noQTeaa  titx«. 

y.  1557.  Jac.  Grifoli  Orationes.  In-4- 

y.  i555.  Ant.  Mnreti  Orationes  très.  In-4« 

y.  1675.  Mnreti  Orationes  et  Carmina.  In-8. 

y.  1576.  Eadem.  In^. 

Cest  la  m^me  édition,  avec  une  antre  date. 

y.  i555.  C.  Sigonii  pro  Eloquentia  Orationes  tiu.  In-4* 

y.  1 56o.  C.  Sigonii  Orationes  septem.  In-4* 

B.   i556.  mich.  Th.  Taxaqnetii  Orationes  dnae.  In«*4' 

y.  i558.  Hier.  Faleti  Orationes  III.  In-foK 

y.  iSSg.  Orationes  in  funere  claromm  Tirorum*  Ixt^i^* 

y.  i56i.  !•    Sadoleti  et   B.  Campegii  Orationes   dnae. 

In-4. 
y.  i56i.  J.  B.  Pignae  in  funere  Francisci  11  Oratio.  In-4* 
y.  i564.  yal.Palermi  Orationes  dnae  9  et  pastorale  Car^ 

men.  In-4* 
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y.  1573.  Raph.  Cyllenii  Angelii  Orationes.  In«8« 
y.  1578.  Aldi  Manutii  Oratio  in  fanere  B.  RôttariL  In-4« 
B.  i585.  Aldi  Manutii  P.  F.  Oratio  ad  Sixtuib  y.  In-fol. 
B.  i585.  Oratione  di  Aldo  Manntio  a  Sixte  ▼.  In--4« 
Pisis,  1587.  Aldi  Man.  P.<F.  Oratio  de  Fr.  Medices  Lan* 

dibus.  In-4* 
Fhrentiae.  iSSy.  Eadem.  In-4- 
R«  iSSg.  De  Bononiae  Laudibus,   B.  Morandi  Oratio. 

In-4. 
y.  i536.  Aristotelis  Poetica  :  gr.  hu.  In-^. 
y.  i5o3.  Florilegium  Epigrammatom  :  ^.  In-8. 
y.  i5ai.  Idem.  ^.  In»8. 
y.  i55o*5i.  Idem.  ^r.  In-8. 
y.  i5o4*  Homerus.  gr.  2  vol.  in— 8. 
y.  Sans  date,  La  même  édition ,  dont  les  exemplaires  sur 

▼élin  et  «pielcpies-uns  sur  papier ,  n*ont  point  de 

de  date. 
y.  i5i7.  Idem,  a  vol.  in-8. 
y.  i5<j4«  Idem.  2  vol.  in-8. 

y.  i52 1 .  Didjmus  et  Porphyrius  in  Homerum  :  gr,  In-8. 
y.  i528.  Didjmus  in  Odjsseam  :  ^.  In-8. 
y.  Sans  date.  Quintus  Calaber,  Tryphiodorusi»  Coluthus  : 

gr.  In-8. 
y.  149^*  Theocritus,  Hesiodus,  etc.  ^.  In-fol. 
y.  i555.  Mosclii,  Bionis,  Theocriti  Idyllia  aliquot,  ab 

Henr.  Stephano  lat.  facta.  In-4« 
y.  1 5 1 3.  Pîndarus,  Callimachus,  Dionyaitts ,  Lycophron  : 

gr,  In-8. 
y.  i52i.  Apollonius  Rhodius  :  ^.  In-8. 
y.  1517.  Oppianus  :  ^. /<l^  In-8. 
y.  Sems  date.  Musaeus  de  Herone  et  Leandro  :  gr.  lot, 

In-4. 
y.  i5i7.  Musaeus  :  ^. /a&  Orpheus:^.  In-8. 
y.  i5o4-  Greg.  Nazanzeni  Carmina  igr.  lat  In-4. 
y.  Sans  date,  Nonni  Paraph«  in  Evang.  sec.  Joannem  :  gr. 

In-4. 


îiâS 


iSDITIOirS  AIiDIlfÉS 


y.  Stms  date.  Craleomyomachia  :  gr*  Iii«-4- 


T. 
V. 

V. 

y. 
y. 

y. 
y. 

y. 

y. 
y. 

y. 
y. 
y. 

y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 
y. 


5i8.  AEscfayios  :  gr.  I11-8. 

5o2.  Sophocle»  :  gr.  In-8. 

5o3«  Euripides  :  gr»  2  vol.  in-S. 

5o7*  Eurip.  Hecuba   et  Iphigenia  in  Anlide  ^   ab 

Erasmo  lat.  Tersae.  In«8.  * 
498.  Aristophanîs  Comoediae,   cnm  Scholib  :  gr. 

In-fol. 
534*  Poetae  tref  egregij ,   Gratins  ,  Nemesiamu , 

Calphumius ,  &c.  Ia-8. 
Soi  -2.  Poetae  christiani  Teteres  :  Pmdentias  ^  Sedn- 

lîus ,  Jayeiicas ,  &c.  a  vol.  in-4* 
517.  yeterom  Poetamm  in  Priapum  Lusiis,  && 

In-8. 
534*  Idem.  In-8. 
5oo.  Lucretios.  In*4* 
Si 5.  Idem.  In-8. 

5oa.  Catnllus,  Tiballn&,  Propertius.  In»8. 
5i5.  lidem.  In-8. 
558.  lidem,  cnm  notisMureti.  In-8. 

562.  lidem.  In-8. 

554.  Catnllus ,  cnm  Comment.  Moreti.  In-8« 
564*  CatuUus.  In-8.  (  Édition  très  douteuse.  ) 

566.  Catullus,  cum  Comment.  Addllis  Statii.  In-8. 

567.  Tibttllus ,  cum  Comment.  Achillis  Statii.  In*8, 
Soi.  yirgilius.  In-8. 

SoS.  Idem.  In-8« 

Si 4-  Idem ,  cdente  Naugerio.  In-8. 

S27.  Idem.  In-8. 

S4i.  Idem.  In-8. 

545.  Idem.  In-8. 

5S3.  Idem.  In-8. 

555.  Idem.  In-8. 

558.  yirgilius  9  cum  notis  P.  Manutu.  Itt-8. 
56o.  Idem.  In-8. 

563.  Idem.  In-8. 
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V.  1567.  Virgilias,  cum  notis  P.  Manutii.  In-8. 

V.  1576.  Idem  y  cum  notis  J.  A.  Meyen.  In-8» 

V.  i58o.  Idem.  In-8. 

y.  i585.  Idem.  In-8,  fig. 

y.  1587.  Idem.  In-8. 

y.  1642.  Il  Libro  ottaTO  de  la  Enéide ,  trad.  da  Gior« 

Gittsliniano.  In-8. 
y.   iSoi.  Horatius.  I11-8. 
y.   iSog.  Idem,  In-8. 
y.  iSig.  Idem«  In-8. 
y.  1527.  Idem.  In*8. 

y.  i555.  Idem ,  cum  notis  Àldi  et  Mureti.  In-8. 

y*  i55g.  Idem.  In'8. 

y.  i56i.  Idem.  In-8. 

y.  1 564*  Idem ,  cum  notis  Aldi ,  Mureti ,  et  Mch.  firutL 
In-8. 

y.  i566.  Idem.  In-8. 

y.  i566.  Idem ,  cum  notis  D.  Lambini.  In«4* 

y.  1570.  Idem ,  cum  notis  Mureti  et  Bruti.  In-8. 

y.  1570.  Idem  9  cum  iisdem  notis.  £x  Bibl.  Aldina,  In»8. 

y.  1 585.  Idem  >  cum  Comm.  B.  Parthenii.  In-4* 

y.  1594.  Idem.  In-8. 

B.  i586.  De  Laudibus  yitae  rustlcae   Ode  Horatii  ab 
Aldo  Manuccio  explicata.  In-4« 

y.  1546.  Fr.  Pedimontii  in  Horat.  Art.  poetic.  Ecpbrasis. 
In-4. 

y.  i553.  Jas.  de  Nores  in  Horatii  Art.  poet.  Interpre- 
tatio.  In-8. 

y.  x553.  La  même  édition,  avec  le  nom  de  Aiidr,  Arri- 
-vabene.  In-8. 

y.  1554.  Fr.Luisini  in  Horatii  Artem  poet.  Comm.  In*4. 

y.  1576.  In  Horatii  libr.  de  Arte  poetica   Aldi  Man. 
P.  F.  Commentarius.  In-4* 

y.  i5o2-3.  Ovidii  Opéra.  3  vol.  in-8. 

y.  i5i5-i6.  Ovidii  Opéra.  3  vol.  in-8. 

y.  1533-34.  £adem.  3  vol.  in-8. 

9 


l5o  EDITIONS   AlBINfiS 

V.  i5i5.  CKidu libri  AmâtoriL  In-S.  ( Édît.  des  Jtmtc.  ) 
V.  1 583.  Ovidii  Heroidam  Epistolae ,  cum  Scbolixs.  In-S. 
V.  i588.  Eaedem.  In-8. 

V.  1575.  Herc.  Ciofani  in  Ovidii  Mcfamorpt  Obserra- 
tiones.  In-8. 

V.  ]58o.  £jusd«hi  Seholk  ÎH  Oridii  HaUeitticon.  In-6. 

V.  i5o2.  Lucanus.  In-8. 

y.  i5i5.  Idem.  In-8. 

V.  i5a3.  Valerias  Flaccus;  Orphei  Argon,  latine.  In-8. 

V.  iSaS.  Silius  Italiens.  In-8. 

V.  i5oâ.  Statins.  In-8. 

y.  iSig.  Idem.  In-8. 

V.  i5oi.  Jnvenalis  et  Persins.  In-8. 

V.  i5oi.  lidem  :   réimpression  postérienre  de  plosievs 

années.  In-*8. 
V.  i535.  lidem.  In-8. 
y.  i5oi.  Martialis.  In-8. 
y.  1617.  Idem.  In-8. 
y.   i5i7.  Ausonius.  In-4. 
y.  i523.  Claudianus.  In-8. 
y.  1622.  Plantns.  In^4. 
y.  i5i7.  Terentins.  In.8. 
y.  i52i.  Idem.  In-8é 
y.  i54i.  Idem.  In^. 
y.  1545.  Idem.  In«-8. 
y.  i553.  Idem.  In-8. 
y.  i555.  ïdem ,  cnm  notîs  Ant.  Mnreti.  In-8. 
y.  1 558-59.  Idem ,  cum  ejusdem  notis.  In-8. 
y.  i56o.  Idem.  In-8. 
y.  i56i.  Idem.  In-8. 
y.  i563.  Idem.  In.8. 
y.  i565.  Idem.  In-8. 
y.  i566.  Idem.  I11-8. 
y.  1570.  Idem.  In-8. 
y.  1570.  Idem,  cnm  Comifient.   y.  Cordalî.  Ex  BihL 

Aldina.  In-8. 
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y.  1575.  Terentitts^  cum  Scholiis  Mureti.  In<-8. 

V.  i588.  Idem.  In-a 

V.  iSgS.  Idem.  In-8. 

y.  1545.  L*Aiidria ,  et  rEunacho  di  Terentîo ,  trad.  da 

Giustiniano.  In- 8. 
y.  1546.  Le  Comédie  di  Terentio  Tolgarî.  In-8. 
y.  i585.  Aldo  Mannucci  ^  Locutioni  di  Terentio.  I11-8. 
y.  1 5 1 7.  Senecae  Tragoediae.  In  •  8. 
y.  Scms  date,  Aldi  Manucii  ad  Leonellnm  Pium  Parae- 

nesis.  In^4* 
y.  Sans  date,  Aldi  Manucii  Musarnm  Panagyris.  In-4- 

y.  i5o5.  Pontani  Girminnm  tomus  prior.  In-8. 

y.  i5i3.  Idem«  In-8. 

y.  i533.  Idem.  In-8. 

y.  i5iS.  Ejusdem  Carm.  tomns  alter.  In-8. 

y.  i5o4*    Cimbrîaci   poetae    Encomiastica    ad   Federi- 
cum,  &c.  In-8. 

y.  i5o5.  Adriani  Cardinalis  yenatio.  In-8. 

y.  i5o5.  J.  Aurelias  Augurellus.  In*8. 

y.  i5i3.  Strozii  poetae  Pater  et  Filins.  In^8. 

y.  1627.  Sannazarii  Carmina.  I]a«8. 

y.  i528.  Eadem.  In-8. 

y.  i533.  Eadem.  In-8. 

y.  i535.  J.  Sannazarii  Opéra  omnia  (  poetica  )  latine 
scripta.  In-8. 

y.   1670.  Eadem.  Ex  Bibl,  Aldina,  In— S. 

y.  1 529.  J.  Cottae  Carmina  ;  Sannazarii  Ode,  Elegia ,  &c. 

In-8. 
Sans  nom  d  imprimear ,  et  point  d'édition  aldine. 

y.  1 538.  Bem.  Georgii  de  Paulo  lu.  Opnscnla.  In-4« 

y.  i558.  Ejusdem  Epitaphia  et  EpigrammaU.  In-4. 

y.  Sans  date.  Même  édition  que  la  précédente.  In-4* 

y.  iSSg.  Bem.  Georgii  Periocha  in  publicas  solemnitatef. 

In-8. 

y.  1 546.  Scîp.  Capicii  Carmina.  In-8. 

y.  i55o.  Domitu  Marini  Carmina.  In'8. 


i5a  :iÊDiTioNS  aldines 

V.   i55o-5i.  Lad.  Parbetî  Theopeiae  librî  sex.  In»8. 

y.  i553.  Ejusdem  Pauftithea.  In-8. 

V.  i55i.  Natalis  Comituni  de  Venatione  libri  un.  In-8. 

y.  1554.  Nie.  Liburnii  Ëpithalamium.  Iii-4* 

y.  i556.  Bern.  Tomitani  Clonicus.  In-8. 

y.  i556.  Ejusdem  Cor ydon.  In-8. 

y.  iSSy.  Hier.  Faletus  de  Bello  Sicambrico,  &c.  Iq-4- 

y.  1 558.  Gregorii  Corrari  Progne ,  tragoedia.  In-4. 

y.  1559.  J.  Sadoleti  et  F.  Sfondrati  Poemata  duo.  In— 4* 

y.  i564*  Fauslini  Amici  Bassanensis  Epistola.  In-4- 

R.  1573.  Ad  J.  BoDCompagnum  H.  Capiluppi  yersns. 

In-4. 
y.  i583.  Germani  Audeberti  yenetiae.  In-4- 
y.  i585.  Scipii  Gentilis  Solymeidos  libri  duo  prîores. 

In-4. 
JéUcae»  i588.  Lepidi  Philodoxios  :  Fabula  ab  Aldo  Ma- 

nuccio  édita.  In-8. 
R.  iSga.  Aldi  Manuccii  Cannen  de  Clémente  yiii.  In-4' 
y.  i5o2.  Dante.  Ia-8. 
y.   i5i5.  Dante.  In-8. 
y.  i5oi.  Petrarca.  In--8. 
y.  i5i4«  Il  medesîmo.  In-8. 
y.   1 52 1.  Il  medesimo.  In-8. 
y.  i533.  Il  medesimo.  In»8. 
y.   1546.  Il  medesimo.  In-8. 
y.  i54i«  Stanze  di  Ang.  Politiano.  In-8. 
y.  i5i4*  Arcadia  del  Sannazaro.  In-8. 
y.  i534*  La  medesima.  Ia-8. 
y.  1534.  Sonetti  e  Canzoni  del  Sannazaro.  In-8. 
y.  1545.  Orland0furiosodiL.Ari0st0.In-4. 
y.  i553.  Stanze  pastorali  di  Bald.  Castîglione^  e  le  Rime 

di  G.  Corso.  In*8. 
y.  1554.  Poésie  TolgaridiLorenzo  de*  MedicL  In-8. 
B.    1557.  Ant.  Castellani  Stanze  in  Iode  délie  donne  di 

Faenza.  In-4* 
y.  1557.  Sonetti  morali  diP.  Massolo.  In-8. 


V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

.V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
.V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

V. 

V. 
V. 
V. 
V. 
V. 
V. 

V. 
V. 
V. 
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569.  Rime  di  Annibal  Caro.  In-4. 
573.  Le  dette.  In-4. 

58 1 .  Rime  e  Prose  di  T.  Tasso.  In-8. 

58a.  Le  dette;  parte  prima  e  parte  seconda.  In-ia, 

583.  Le  dette.  In-12,  fîg.  en  bois. 

585.  Aggiunta  aile  Rime  e  Prose  di  T.  Tasso.  In-12. 

589.  Rime  di  Savino  Bobali  Sordo.  In-4. 

543.  Orbccche,  tragedia  di  G.  Batt.  Giraldi  Cinthio. 
In-8. 

547.  Didone ,  tragedia  di  Lod.  Dolcc.  In^. 

549.  Giocasta,  tragedia  di  Lod.  Dolce.  In-8. 

549.  Fabritia ,  comedia  di  Lod.  Dolce.  In-8. 

550.  Comedia  del  Sagrificio  degli  Intronati.  In-8. 

570.  Nie.  Guidani ,  EusUchia ,  comedia.  In-8. 
58a.  Gli  Straccioni ,  comedia  di  Ann.  Caro.  In-12. 
589.  Gli  dctti.  In- 1 2. 

580.  Aminta ,  di  T.  Tasso.  In^. 

58 1.  U  detto.  In-8. 

583.  Il  detto.  In- 1 2 ,  fîg.  en  bois. 

589.  U  detto.  In-12,  ûg,  en  bois. 

590.  Il  detto.  In-4,  ûg.  en  bois. 

597-8.  Dom.  Slaurich,  Elektra,  Gliubmir^  Piramal 

Tisbe,  &c.  in  llngua  Schiava.  In-4,  fig. 
585.  Calestri  ,    tragedia   di  Carlo  Turco   Asolano. 

In^8. 
585.  Agnelle,  comedia  del  medesimo.  In-8. 
5o5.  Aesopi  et  Gabriae  Fabellae  ,  gr.  iai.  &c.  In-foL 
53 1 .  Apuleius.  In-8. 
522.  Il  Decamerone  di  Boccaccio.  In- 4. 
499.  Polypbili  Hypnerotomacbia.  In-fol. ,  ûg. 
545.  Eadem,  snb  hoc  titulo  :  La  Hypnerotomacbia 

di  Polipbilo.  In-fol. ,  ûg. 
538.  Tirante  il  Bianco.  Fed.  Torresano.  In-4. 
558-6o.  Gli  egregi  falli  del  re  Meliadus.  In-a 
559.  La  Seconda  parte  délie  Prodezze  del  re  Meliada5« 

In-8. 
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V.  i5i4*  Athenaeus  :  ^âtfctf.  In-fol. 

V.  i5i5.  Aolas  Gellius.  In>8. 

y.  i528.  Macrobius ,  Censorinns.  In-8. 

Y.  i5i6.  Lud.  CoeliiBliodiginiLectionesaBitiqiiae.  In-fol. 

y.   1557.  Car.  Sigonii  Ëmendationum  libri  duo.  Iii-4« 

y.  iSgo.  Jac.  Pontani  Progymnasmata.  I11-8. 

y.  i5i5.  £rasmi  Moria ,  id  est ,  Staltitia.  In-8. 

y.  i5o8.  Erasmi  Adagîa.  In-foL 

y.  i520.  Eadem.  In-fol. 

Florentiae*  1  SyS.  Adagia  A.  P.  Manutîo  expurgata.  Iii*fol. 

y.   1578.  Eadem.  In-4. 

y.  i585.  Eadem.  In-4* 

y.  1 577.  Apophthegmatum  libri  iix ,  a  P.  filanutio  ezpui^ 

gâta.  Iii-i2. 
y.  1546.  Andreae  Alciati  Emblemata.  In-8 ,  fig. 
B.    i556.  Gav.   Sambigucii  in  Hennathenam  Bocchiam 

Interpretatio.  In-4* 
y.  i5o3.  Lucianus ,  Pbilostrati  Icônes ,  àocgr»  In-fol. 
y.  i52a.  Eadem:  gr.  In- fol. 

y.  i5i6.  Luciani  Opnscula  :  latine,  Erasmo  interprète. 
In-8. 

y.  1498*  Ang.  Politiani  opéra.  In-fol. 

V.  i5oi.  Georgiiisyalladeexpetendisetfdgiendisrebns. 
2  vol.  in*fol. 

y.  1518-19.  J.  JoY.  Pontani  Opéra  soluta  orat.  compo* 
sita.  3  vol.  in-4* 

y.  i5i8«  Erasmi  OpusGula.  In-8. 

y.  i56a.  M.  A.  Nattae  Orationes  et  Opnscula.  In*foL 

y.  i564.  Ejusdem  Opuscnla  alia.  In»Ci>l. 

y.  i565.  P.  Bizzari  Opnscnla.  In-8. 

y.  1578.  Gasp.  Contareni  Opéra.  In-foL 

y.  i54o.  rïic.  Macbiavelli  Historié  Fiorentîne.  In-8. 

y.  i546*  —  Le  medeslme.  In- 8. 

\s  iSSa*  *-  Le  medesime.  In*8. 

y.  z54o.  ^-  Libro  dell' Arte  délia  Gaerra.  In«8» 

y.  1546.  —  Il  detto.  In«8. 
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V.  i54o.  —  n  Prencîpe  —  Yita  di  Gastrucdo  Castra* 

cane ,  &c.  In-8. 
V.  1546.  —  Idctti.  In-8, 
V.  i54o.  — «  Discorsi  sopra  la  prima  deçà  di  Tito  liyio. 

In-8. 
V.  1546.  —  I  dctti.  In-8, 
V.  i5o5.  Asolani  di  P.  Bembo.  Ib-4* 
V.  i5i5.  I  dctti.  In-8. 

V*  1 541 .  Dialoghi  di  Amore ,  di  Leone  medico.  In^. 
V.  1545.  Idetti.  In-8. 
V.  1549.  Idelti.  In-8. 
V.  i55a.  Idctli.  In-8. 
V.  i558.  Idctli.  In-8. 
V.  i588.  Dav.  de  Pomis  Enarratio  Apolog.  de  Medico 

Hebraco.  ln-4* 
y.  164  a.  Dialoghi  di  Sperone  Speroni.  In-8. 
V.  1543.  —  Idetti.  In.8. 
V.   1 544.  —  I  dctti.  In-8. 
V.   1546.  —  Idetti.  In-8. 

y.  1546.  -—  Autre  édition ,  sons  la  même  date.  In-8. 
V.  i55o.  —  Idetti,  In-8. 
V.  i55a.  —  Idetti.  I11-8. 

y.  1 499.  Epistolarnm  graecarum  Collectio.  a  Toi.  in-4* 
y.  1 570.  Bruti  Epistolae  a  J.  Scarpa  latinae  factae.  In-8. 
y.  i5o8.  Pliuii  Epistolae.  In-8. 
y.  i5i8.  Eadem.  In-8. 
y.  i556.  Epistolae  clarorum  yicoriun.  In-8«' 

y.  i538.  Bem.  Georgii  Epistolae  aliqnot.  In-4* 

y.  i553.  Lud.  Pariseti  junioris  Epistolarum  posterionun 

libri  très.  In-8. 
y.  iS58.  Pauli  Manutii  Epistolae  et  Praefationes,  Iii-8. 
y.  i56o.  Pauli  Manutii  Epist.  Ubri  tiil  et  Praefaliones. 

In.8. 
y.  i56i.  Eanimdem  Ubriv.  Ia-8. 
y.  1569.  Earumdem  libri  vin.  Ia-8L 
y.  1571.  Earnmdem  libri  x.  In-8. 
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V.  x573.  Panli  Manutii  Epîst.  librî  xi.  In-S. 

V.  i58o.  Earumdem  librixii.  In-S. 

V.  i58o.  Autre  édition,  sons  la  même  date.  In-S. 

y.  iSgo.  Eaedem.  In-8. 

y.  i57o.  Franc.  Sirenae  Epbtola  ad  lïic.  Ormanetom. 

In--4« 
y.  ïSyo.  Ejnsdem  Epiftt.  ad  Jac.  F oscarennm.  In^4. 
y.  1542.  Lettere  yolgari  di  diyersi  nobilissimi  huominL 

libro  primo.  In-8. 
y.  1543.  Le  dette.  In-8. 

y.  1544.  ^  <^«t^c*  in-8. 

y.   1545.  Le  dette.  In-8. 

y.  1546.  Le  dette.  In-8. 

y.  1548.  Le  dette.  In-8. 

y.  1 549-50.  Le  dette.  Li-8. 

y.  i55i.  Le  dette.  In«8. 

y.  i553.  Le  dette.  In-8. 

y.  i554.  Le  dette.  In-8. 

y.  i56o.  Le  dette.  In*8. 

y.  1545.  Le  dette.  Libro  secondo.  In-8. 

y.  1545.  Autre  édition,  sous  la  même  date.  In«4. 

y.  i546.  Le  dette.  In-8. 

y.  1548.  Le  dette.  In-8. 

y.   i549*  Le  dette.  In^. 

y.  i55o.  Le  dette.  Li-8. 

y.  i55i.  Le  dette.  Li-8. 

y.  i553.  Le  dette.  In-8. 

y.  1554.  Le  dette.  In-8. 

y.  i556.  Le  dette.  In-8. 

y.  i56o.  Le  dette.  Li-8. 

y.  i564«  ^  dette.  Libro  primo  e  secondo  »  con  la  gionta 

d*un  terzo.  3  toI.  in-8* 
y.  1567.  Le  dette.  3  vol.  in-8. 

y.  i5oo.  Epistole  di  Sancta  Catharina  da  Sîena.  In-foL 
y.  1548.  Le  dette.  Fed,  Torresano.  In~4. 
y,  i55o-5i.  Lettere  di  P.  Bembo.  yolume  secondo.  In-8. 


PAR   ORDRE   DE   MATIJSRES.  1S7 

V.  I  SSa.  Lettere  facete  raccolte  da  D.  Atanagi  e  F.  Turchû 

a  vol.  in-8.  Fabio  e  Jgostino  Zopini, 
V.  i556.  Tre  libri  di  Lettere  volgari  di  P.  Manutio.  In-8. 
y.  1 56o.  Le  dette ,  in  quattro  libri.  In-S. 
R.   1 592.  Lettere  Tolgari  di  Aldo  Mannucci.  In— 4* 
V.  1Ô72.  Lettere  familiari  di  A.  Caro.  Tomo  primo.  In-4* 
y.  i574*  Le  dette.  Tomo  primo.  In-4* 
y.  1675.  Le  dette.  Tomosecondo.  In--4« 

HISTOIRE. 

y.  i5i6.  Strabo  de  Sitn  orbis  :  gr.  In-foL 

y.  iSoa.  Stephanns  de  Urbibns  :  ^.  In-foL 

y.  i5i8.  Pomp.  Mêla,  Julius  Soiinus ,  Antonini  Itinera- 

rinm,  etc.  In«-8. 
y.  iSgo.  Discorso  di  Gosmographia  in  dialogo.  In-8. 
y.  1695.  Il  detto.  In-8. 
y.  1547.  Isolario  di  Bened.  Bordone.   Fed.  Torresano. 

In-fol. 
R«  iSgG.  Pétri  et  Panlli  Manucc.  Traasailvaniae  Descrip- 

tio.  In-4* 
y.  1543.  yiaggi  alla  Tana ,  in  Persia ,  etc.  In-8. 
y.  1545.  Idetti.  In-8. 
y.  1576.  p.  Clarantis  Epitome  in  libr.  de  Pascbatis  Chro- 

nologia.  In-4. 
y.  5^72^  date,  Exemplaires  de  la  précédente  édition. 
y.   i522.  Justinus  ;  Aemylius  Probns.  In-8. 
y.   l58i.  De  yitis  Sanctorum  ab  Aloysio  lipomano  scrip- 
tis,  et  a  F.  L.  Surio  emendatis  et  auctis»  6  vol.  in-fol . 
y.  iSgi.  Conversio  et  Passio  Afrae,  Uilaiiae  9  Dignae,  etc. 

aM.  yelsero.  In-4« 
y.  i558.  Ordine  de  Cayalieri  de!  Tosone.  In--4* 
y.   1 5o2.  Herodotus  :  gr.  In-(ol. 
y.  l502.  Thucydides  :  gr.  In-fol. 
y.  i56o.  Dion.  Halicarnassei  de  Thucyd*  Hist.  Judicium  : 
lau  In-4« 
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V.  i5a5.  Xenophontb  Opéra  :  ^.  In-fol. 

V.  i5o3.  Xenophontis  Omissa,  Hist.  graeca.  Gemistns, 

Herodianms ,  etc.  gr.  In-foL 
V.  i5o3.  Gemistus,  Herodianus,  etc.  gr,  lu-foL 
V.  i5i6.  Pausanias.'gr.  In-fol. 
V.  1  Sao.  Quintus  Curtins.  In-8. 
V.  1 5 18- 19-20-2 1-33.  Titus  Livius ,  Flonis ,  Polybius. 

5  vol.  in-8. 
V.   iSao-ai.  Titus  Livius,  Florus,  Polybius.  In-foL 
y.   i555.  T.  Livius ,  cum  Scholiia  S^onii.  In-fol. 
V.  i566.  Idem.  In-fol. 
V.  1571.  Idem.  In-fol. 

Sans  doate  la  même  que  fit  •urante. 
V,  1572.  Idem.  In-fol. 
V'   1691.  Idem.  In-fol. 

SU  existe  des  exemplaires  ainsi  datés  ^  ik  sont  de  mtee 
édition  que  les  soÎTants  de  iSga. 

y.  1592.  Idem.  In-foL 

y.  i555.  Car.  Sigonii  Fasti  consulares.  In-*foL 

y.   i556.  lidem ,  cnm  Commentario.  IiiF-fol. 

y.  i556.  La  même  édition,  avec  le  nom  et  la  marque  de 

GionL  Zileti.  In-fol. 
R.  1601.  Aldo,  Discorsi  sopra  Tito  livio.  Ii>-8. 
y.  1571.  yelleius  Paterculus,  c«  Scholiia  Aldi  ManuUi 

P.  F.  In-8. 
y.  1509.  Salhistius.  In-8« 
y.  i52i.  Idem.  In-8. 
y.  1557.  Idem.  In-a 
y.  i56o.  Idem.  In-8. 
R.  i563.  Idem.  In-8. 
y.  i563.  Idem.  In-8. 

y.  i564.  Idem.  In-8.  (  Édition  très  douteuse.  ) 
y.  1567.  Sallustius.  In^. 
y.  1573.  Idem.  In-8. 
V.  1577.  Idem.  In-8. 
y.  i588.  Idem.  In-8. 
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V.  1545.  Appiano  Alessandrino ,  trad.  da  Aless.  Braccio. 

3  parties  in-8. 
V.  i55i.  Ildetto.  3  parties  in-8. 
V.  i5i3.  J.  Caesaris  Commcntaria.  In-8. 
V.  iSig.  Eadem.  In-8. 
V.  lôSg.  Eadem.  In--8. 
V.  i56i.  Eadem.  In-8. 

V.  i564.  Eadem,  cum  Scholiis Mich.  Bruti.  In-8. 

V.  i565.  Eadem,  In-S.  (Édition  très  douteuse.) 

V.  i566.  Eadem.  In-8. 

V.  1569.  Eadem.  Ex  Bihh  Aldina.  In-8. 

V.  iSyo,  Eadem.  In-8. 

V.  1571.  Eadem.  In-8. 

V.  1576.  Eadem.  In-8. 

V.  1676.  Eadem.  In-8. 

La  même  édition  qnc  celle  de  i575,  ayec  une  nonvelle  daU. 

V.  i588.  Eadem.  In-8. 

V.  1547.  Commcntarii  di  Caio  Giulio  Cesare.  In-8. 

V.  i556.  I  detti.  In-8. 

V.  i534.  Tacitus.  In-4. 

V.  i5i6.  Suetomus,Aurclius Victor,  EutTopiu5,cdente 

Egnatio.  In-8. 
V.  i3ai.  lidem.  In-8. 

V.  1546.  Vita  di  Marco  Aurelio  imperadore.  In-8. 
V.  i5i6.  Hisloriae  Romanae  Scriptorcs ,  edcnte  Egnalio. 

In-8. 
V.  iSig.  lidem.  In-8. 
V.  1624.  Herodianus  :  ^. /fl^.  In-8. 
V.  i58g.  Gasp.  Contarenus  de  Republica  cl  Magpstratibus 

Venetorum.  In-4. 
V.  iSgi.  Republica  et  Magislrati  di  Venelia,  di  Gasp. 

Contarini.  In-8. 
V.  i55i.  P.  Bembi  Historia  Vencta.  In-fol. 
v!  1547.  Bern.GcorgiiEpitomcPrincip.Venctorum.In.4. 
B.   i586.  Aldo  Mannucci,  Vita  di  Cosimo  de*  Mcdici. 

In-fol. 
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R.  iSgo.  Aldo  Mannucci,  Vita  di  Castruccio  Castracane. 

In-4. 
V.  1572.  Hieron.  Rubei  Historia  RaTennatensU.  In-foL 
R.  i565.  Camillo  Persio,    Congiara  de*  Baron!  contro 

Ferdinando  i.  In-4. 
y.  Sans  date.  Alex.  Beoedicti  Paeantii  Diaria  de  bello 

Carolino.  In-4* 
V.  1575.  Vita  di  Cario  v ,  da  Alf.  l]lloa.  In-4. 
y.  1642.  CaroU  Y  Expeditio  in  Africain.  Franc.  Torr.  de 

Asula,  In-8. 
y.  1594.  M.  Velseri  rerum  Angast.  yindelia  Libri  octo. 

In-fol.  ûg, 
y.   1 558.  Historia  délie  cose  occorse  nel  regno  d*  Inghil- 

terra,  In-8. 
y.  1695.  yinc.  PribeTO  Origine  et  mccessi  degti  Slavi. 

In-4. 
y.  1 539.  Libri  tre  délie  cose  de  Turcbi.  In<^. 
y.  i54i.  P.  Giovio,  délie  cose  de  Turcbi.  Gambini  yiu 

di  Scanderberg.  In-8. 
y.  i5oa.  LayitaetSitode'Zichi.  In-8. 
y.  i5o2.  Les  mêmes,  en  lettres  gothiques.  In-8. 
y.  1 57 1 .  Rie.  Streinnios  de  Gentibos  et  Famiiiis  Romano- 

rum.  In-4* 
y.  1591.  R.  Streinnius  de  Gentibus  et  Famiiiis  Romano- 

rum.  In-8* 
y.  i565.  Jac.  Tanrelli  exquisitior  Patronymia.  In-4- 
y.  iSgo.  M.  yelseri  Inscriptiones  antiquae  Aug.  Vinde* 

lie.  In— 4« 
y.  1591.  Fragmenta  Tabnlae  antiqnae  ex  Peutingerorum 

Bîbliotbeca.  In-4*  %•  en  bois. 
y.  i56o.  Aeneae  y  ici  Comment,  in  Imper.  Rom.  numia- 

mata.  In-4*  ^g* 
y.  i56s.  Idem.  In-4*  ^g* 
y.  i558.  Augustarum  Imagines  et  yitae  y  ab  Aenea  yico. 

In*4*  fig* 
y.  i5a2.  G.  Budaeus  de  Asse.  In-4* 
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V.  iSSy.  p.  Manutii  Antiq.  Rom.  Liber  de  Legibns. 
In-fol. 

V.  1 557.  Ejusdem  altéra  editio ,  paulo  auctior.  In«-foL 

V.  1559.  Idem,  cum  indice.  In«-8. 

V.  1569.  Idem.  In-8. 

y.  1 58 1 .  Antiq.  Roman.  PauUi  Mannccii  Liber  de  Senatn. 
In-4. 

R.  1 585.  Antiq.  Roman.  Paulli  Manaccii  Liber  de  Civitate 
Romana.  In-4. 

B.   i585.  P.  Manutius  de  Comitiis  Romanorum.  Li-foK 

V.  1573.  Luc.  Paetus  de  Mensuris  et  Ponderibus  Roma- 
norum. In-fol.  Bg, 

V.   1573.  Idem.  In-4*%* 

V.  1576.  Aldus,  de  Quaesitis  per  Epistolam.  In-8. 

y.  Sans  date,  Aldo  Manuccio  Illustratione  di  un  lapide  di 

Gordiano.  In— 4* 
R.  i562.  Matth.  Curtius  de  Prandio.  In-4. 
R.  ]566.  Idem.  In-8. 
y.  1498.  Catalogns    librorum    ab    Aldo    impressorunu 

Feuille  in-folio. 
y.  i5o3.  Secundus  ejusdem  Catalogus.  In-fol. 
y.  i5i3.  Terlius  ejusdem  Catalogus  longe  auctior.  In-fol. 
y.  i563.  Index  librorum  qui  in  Aldina  officina  impressi 

sunt.  In-4* 

y.  i5o3.  Aldi  Monitum  in  Lugdunenses  typograpbos. 
In-fol. 

y.  Sans  date,  Academîae  Aldinae  Lex  :  graece.  Feuille 
in-fol. 

y.  i558.  Somma  délie  Opère  cbe  ha  da  mandare  in  luce 
r  Academia  yenetiana.  In-fol. 

y.  1559.  Summa  librorum  quos  in  lucem  emittet  Acade- 
mia yeneta.  In-4. 

y.  1557-58-59-60,  Vingt-neuf  pièces  in-4 ,  chacune  de 
peu  de  feuillets  ,  toutes  relatives  à  l'Accademia  Ve- 
neziana ,  et  à  son  administration.  Elles  sont  annon- 
cées en  détail  dans  ce  volume ,  pag.  76  à  83. 
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y.  1 558.  Indice  de'  libri  stampatL  per  V  AcademU  Teneta. 

In-fol. 
V.  i558.  Index  librorum  A-cademiae  Venetae. 
y.  i558.  Opère  che  ha  r  Academia  yenetiana  inviate  alla 

Fiera  di  Francfort. 
R«  i564.  Index  librorom  prdbibitonun.  In-4* 
R.   i564«  Antre  édition ,  sous  la  même  date.  In-4* 
y.  i564.  Idem.  In-8. 
y.  iSig.  Plu tarchi Para] lela  :  ^.  In-fol. 
y.  i5o  1-2-4*  Plulostratus  de  yita  Apollonii  Tyanei  :  gr. 

lot.  In-fol. 
y.  i522.  P.  Alcyonii  Medices  Legatos  de  Exsilio.  In- 4- 

y^  l5o3.  yalerius  Maximus.  In-8. 

y.   i5i4.  l<lem.  In-8. 

y.  i534*  Idem.  In-8. 


Dans  cette  nomenclature  très  resserrée,  on  Toît  d*nn  coup 
d*œil  quels  livres  furent,  pendant  cent  qttatre  années  entières  , 
Tobjet  des  travaux  de  ces  habiles   imprimears,  ceux   qu'ils 
affectionnèrent  plus  particulièrement.    On  y  pourra   remar^ 
quer,  non  sans  quelque  étonaemeni,  la  quantité  vraiment  ex- 
traordinaire de  leurs  éditions  des  divers  ouvrages  de  Cicé- 
ron.  On  en  verra  jusqu'à  dix-sept  deTérence  que  maintenant 
on  lit  trop  peu,  parce  que,  de  la  manière  dont  t>n  étudie 
le  latin  aujourd'hui ,  il  y  a  peu  de  latinistes  en  état  de  le  bien 
comprendre.  On  ne  trouvera,  jusqu'en  iSSy,  que  deux  seules 
éditions  de  Salluste ,  qui  alors  n'étoit  peut-être  pas  apprécié 
comme  il  mérite  de  l'être ,  et  comme  il  l'a  été  depuis.  Enfin  , 
l'observateur  philosophe  et  littérateur  verra  dans  cette  liste  antre 
chose  qu'un  Catalogue  de  librairie;  elle  sera  pour  lui  un  tableau 
assez  fidèle  du  genre  des  livres  qui ,  pendant  le  cours  du  sei- 
zième siècle ,  furent  généralement  préférés  par  les  hommes  les 
plus  instruits. 

Les  éditions  des  Lyonnois ,  celles  d'André  d'Asola,  de  Bernard 
Turrisan  etdeR.  Goulombel ,  ne  présentant  ni  le  même  intérêt, 
ni  un  ensemble  susceptible  d'aucun  résultat  de  ce  genre ,  je  me 
borne  pour  toutes  ces  dernières  aux  notices  chronologiques 
qu'on  en  trouve  dans  le  second  volume  des  Annales. 
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DOirr  IL  EST  FAIT  MENTION  DANS  CE  SUPPLIÉMENT. 


AcoLUTHU  lectoris.  i549* 

Aegineta  Pak/uj.  i5a8. -— Latine.  53. 

Aldi  Maûutii  Senioris  Grammaf.  Institut.  iSsS.  5g,  — « 
Musarum.Panagyris  :  absque  anno,  — «  Ad  Leonellum 
Pium  Paraenesis  :  absque  anno, 

Aldus  Manulius  PauU  filius  :  Eieganze.  i556.  Sg.  68.  7a.  yS. 
76.  94*  -—  Orthographiae  Compendiolum  :  absque  anno* 
«-LocutionideirSpist.  diCic.  1570. 73. — Orat.infunere 
Rottarii.  1578.  (i)— .  H  perfetto  Gentil -Huomo.  i584- 
—  Ad  Sixtum  v  Orat.  85.  —  A  Sisto  v  Orat.  85.  —  De 
Franc.  MedicesLaud.  Orat.  87.  •—  Attioni  di  Castruccio 
Castracane.  90.  —  Lettere  volgari.  ga.  —  Carmen  de 
Ciem.  Yiii.  g2.  —  Discorsi  sopra  Lîvio.  1601.— -Illus- 
tratione  di  un  lapide  di  Gordiano  :  sans  date, 

Ammonius  Hermias.  i546. 

Anthologia  graeca.  i5o3.  ai. 

Aristotelîs  Poetica.  i536.  (i5o8  édit,  suppos.)  —  Me- 
torica.  (i5o8  édit.  suppos,) 

Ariosto  Lodovico,  i545. 

Artemidorus.  iâi8. 

Athenaeus.  i5i4. 

Avcrroes.  l497- 

Bellanda  Cornelio.  iSga. 

Benedictus  Alexander  Paeantius  :  absque  auno» 

Bessario.  i5i6. 

(x)  Par  lonbli  d'an  x,  la  date  eat  portée  en  ce  yolame  page  Zjf 
comme  étant  de  i568(ooDLxnx}. 
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Biblia  sacra  graeca.  i5i8.  -—  Bîblia  sacra  latina.  iSgB. 

Boetius  de  PhiL  Consol.  (  i5ai  édU.  suppos.) 

Bordone  Benedeito.  i547- 

Breviarium  romanum.  i568. 

C,  Jul.Caesar.  lôig. 

C^epinus  Ambroàus.  iSSa.  Sg.  63.  64*  65.  71.  73«  76. 
77.  79.  81.  83. 

Camillus  Joannes,  i56r. 

Canisias  Petrus.  i57i. 

Canones  et  Décréta  Concilii  TrîdenUnl.  i564. 65. 67. 

Capiluppus  £r//7po(^/w.  1573. 

Caro  JnnibaL  157a. 

Curoli  ▼  Expeditio  in  Afaîcam.  \5/^i.  •—  De  impio  imagi- 
nam  Coltu.  49* 

Cavrarius  JuUus.  iSS'/. 

Carteromachos  Scipio,  Novae  Academîae  Lex,  sans  date» 

Castîglione  Beddassar.  i538. 

Catechbmus  Concilii  Tridentini.  i566.  69.  75. 

Catechismo  del  Concîiîo  di  Trento.  i566.  76. 

Catharina  da  Siena.  i5oo.  /fi, 

Catnllus,  cum  Tibnllo  et  Propertio.  i5o2. 

Cdsns,  cum  Sereno  Sammonico.  i528. 

Cicarelli  Antonio.  1598. 

Ciceronis  Oratoria.  i564>  — Epistolae  familii^res.  i5o2« 
40.  5a«  76.  9).  —  Ad  Atticum.  l544«  48*""^'^  ^^* 
Ep.  ad  Attic.  Gompent.  i557.  —  De  Offidis.  i5i7.  4^* 
(69  édJU.  suppos.  et  placée  par  erreur  à  tannée  1579.) 

Concilium  Tridentinum.  t564*  65.  67. 

Cotta  Joannes ,  cum  Sannazario.  1529. 

Critonins  Jacobus.  i58o. 

Curtins  Matthaeus.  i566. 

Dante.  i5oa. 

Demosthenis  Orationes.  i554*— *Dein.  et  Aeschinis  Ora» 
tiones  it.  49-  ~—  Philippicae.  49* 

Dioscorides ,  cum  Nicandro.  l499* 

Discorso  di  Cosmographia.  i  SgS. 
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Doler^  Clemens.  i565. 

Donatns  ffieronymus*  iSoi. 

Epûtolamm  graecarum  Collectio.  149g. 

Euripide^.  i5o3. 

AmicvL9  Fausttmts,  i564« 

Flnus  HadriànusFinnB.  l538. 

florilegium Epigr.  graec.  i5o3.  ai. 

Galeomyomachia ,  absqueanno, 

Georgii  Bemardi  Perioche.   iSSg.  —  Epistola ,  àbsque 

anno. 
Giraldi  Cinûùo*  i543. 
Gregorius  Nazianzenus.  l5o4« 
Herodianns.  i5â4* 
Hesiodas  »  cum  Theocrito.  1 495. 
D.  Hieronymus.  i566. 
Horae  B.  M.  Virginis.  1497*  iSai. 
Horatius.  i5oi.  09.  70.  93. 
Hypneo  da  Schio  (  Daniele  Barbaro  ) ,  seuu  date. 
Index  librorum  prohibitoram.  1 564* 
Lascaris  Constantini  Gram.  graeca.  i494*  9^*  iSia.  40. 
Lettere  Tolgkri.  i545.  48.  49*  ^4*  60. 
Liber  precum.  i56i. 
libri de  Re  rustica.  i5i4« 
Liburnîo  Nie,  Yolgari  Elegantie.  iSai.  —  Occorrenze.  46. 

—  Epithalaminm.  4^* 
Lipomanus  Aloysius.  i58i, 
Luisinus  in  Horatium.  i554. 
MachiaTelli  iWcptô.  i552.    . 
Manutius  Paulus.  In  Cic.  Or.  pro  Archia  Comm.  iS72.«* 

Epist.  cum  Capilupi  Carm.  i573.  —  Adagia.  iSyS.  78. 

85.  —  Epistolae  et  Praefationes.  i58o.  —  De  Ci^itate 

Romana.  85.  —  De  Gomitus.  85.  —  In  Epist.  ad  fam. 

Comm.  92. 
Manucii  Joannes  Petrus,  et  Paullus,  Paulli  Nepotes.  1596. 
Majolus  Laurentius,  de  Gradibos  medieinarum.  1497» 
Marini  u^/i^frmi.   i566. 
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De  Medici  Lorenzo.  i  S54. 
Morandos  i?e/ie^V;/tf^.  i58g. 
Morandns  Sirena  Frandscus.  iS^^. 
Miisaeus ,  absque  tumo. 
Kicander,  corn  Dioscoride.  i499^ 
Nizolii  Tkesauras  Ciceroniantt».  i5*f6. 
Oàoni  Binaldo.  i56o. 
Officium  B.  M.  Virginis.  i58i. 
Offichim  bebdomadae  sanctae.  i573. 
Orationes ,  Responsa  et  Literae  Concilîi  Tridentini.  15G7. 
Oratores  graeci  Teteres,  1 5 1 3. 
OrdinatioDi  delli  frati  di  S.  Francesco.  1 55i  • 
Paetûs  Xircom.  i573. 
Parisetus  Ludovicus^  i55a.  53* 
Parthenius  Bernardinus  :  in  Horat.  Comm.  1S8S. 
Paschalius.  i548. 
Pescara ,  SCarchesa  di ,  i56i. 
Petrarca.  i5oi.  14*  si. 
Philostratus*  i5oa. 
Picus  /.  Francisais*  i5ot. 
C.  Plinius  Secundas  :  Hist.  nalur.  i5à5.  36.  ifi* 
Plutarchi  Opuscula.  iSog. 
Poetae  christiani.  i5oi-a. 
Polyphili  HipAerotomacliia.  i499*  1^4^ 
Pomîs  David  de.  1 588. 
Pontanus  Joan*  Jovianus.  i5ig. 
Privilégia  fratrum  S.  Francisât  i55f. 
Propertius,  cum  Catullo  etTibiilkK  i5o2. 
Psakerium  romanum.  iSgS. 
Quintilianus.  i5i4* 
Rketores  graeci.  i5o8-g. 
Rocca  da  Camerino.  i^SSo. 
Sacra  Scriptara  graeca.  i5i8.  — Latina.  i5g3. 
Salvianiis.  i564- 

Sani»azarius  Acdns  Sincertts:  Carmina,  iSâg.  -«  Arcadia. 
i5i4*  34* 
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Serenus  Sammonicns  »  cum  Celso.  iSiS. 

Sigonias  Carolus,  i556. 

Simplicii  Comni.  in  Aristotelem.   iSaG. 

SiBtanchir  DominÂp.  1597-98. 

Speron  Speroni.   i546* 

Statnta  fratrum  S.  Francisci.  i55i. 

Straccha  Benpenmtus ,  absqne  anno. 

Suetonias.  i52i. 

Tasso  Torquaio,  i58o. 

Terentias.  i5i7.  45*  53.  61.  65.  88.  94.  —  TradoUo. 

1545. 
Theocritns ,  cnm  Hesiodo.  i495. 
Theodoretus.  i563. 

TibuUus,  cum  Catnllo  et  Propertio.  i5d3. 
Tirante  il  Bianco.  i538. 

Titus  LWius.  i5i8.  19.  ao.  ar.  (68  édit,  ttippos,  ) 
Turcbi  (  lihri  tre  délie  eose  de'  ).  1539. 
Valerius  Maximus.  i5o2. 
Yirgilius.  i5oi.  o5.  14.  53.  67.  80.  87. 
Zeno  Caienno,  i558. 

Editions  de  B»  Turrisan  et  de  R,  CoulofnbeL 

Brusonus  Bamabas.  1 590. 9 1 . 
Ciceronis  Opéra.  i565.  66. 
Dolallus  Leonardus,  i564. 
Fallopius  Gabriel»  i56a* 
Fumée.  1569. 
Lopez  de  Gomara.  1 569. 
Manutius  Paulus,  |557. 
Muretus  Antonitis,  1 58 1 . 
Paschalius  Carolus.  1601. 
Politus  Catharinus,  i566. 
Yergara  Franciscus.  i557. 
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Editions  données  par  PAccademia  VenezUma» 

Accademia  Veneziana  :  Somma  délie  sue  opère.  1 558*  "~« 
Summa  librorum ,  etc.  iSSg.  — -  Indice  Yolgare.  i559. 
—  Indice  piccolo  latino.  i  SSg.  •—  Indice  de*  lîbri  nian- 
dati  a  Francfort.  iSSq.  —  Liettera  a  Cam.  Yeixato. 
1557.  — -  Elettione  dei  Nodari  ^  sans  date,  —  Oblige  in 
materia  di  Danari ,  sans  date,  -*  Instrumento.  1 557.— 
Mandatum  Ab.  Morlupino.  i558.  —  Supplica.  i558.«— 
Obligo  de*  Reggenti.  Sg.  — -  Mandati.  —  Afiittatioiie 
délia  Volta.  6o.  —  Lettere  di  Cambio.  6o.  —  Obligo 
Particolare.  —  Accordo  con  Bern.  Tasso.  6o.  —  Lettere 
air  Accad.  6o.  -«-  Instrumento* 

AlciSLtns  Jndrcas,  i55g, 

Aristotelis  Topicoram  Explanatio.  l  SSg. 

Badoero  Federico ,  Fondatione  dell'  Acad.  Yen.  l56o. 

fiadoero  Giovanni ,  Procura  a  Morlupino.    i55g.  —  A 
Giust.  Badoero.  60. 

Bevilaqua  iV/co/o  :  Conto.  i558. 

Bolla  d*oro.  1 558. 

Buccaferrea  Ludovicus.  i558. 

Carlo  y.  Rinuncie  de  gli  Stati.  1 558. 

Gonsiglio  di  Dieci  :  Concessione  ail*  Academia.  i56o.  «— 
Parte  presa.  6o.  —  Altra  parte  presa.  6o. 

Consiglio  maggior.  Parte  presa.  i56o. 

Contile  Luca ,  trad.  délia  Bolla  d'oro.  i558. 

Corraro  Gregorio,  i558. 

Delphinus  Federicus.  i55g, 

Dîscorso  intorno  aile  cose  délia  guerra.  i558. 

Faventies  Falerius,  i56i. 

Institutioni  delF  Imperio.   1 558. 

Manutius  Paulus:  Epistolae  et  Praefationes.  i558.  — Po- 
llzze  e  Conti.  1 558-9. 

Nicolini  Domenico  e  Cornelio  de  :  Conto.  i558. 

Orationes  clarorum  bominnm.  1 559. 
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Placidusy  Parmensis.  iSSg. 

Polo  Cardinale.  i558. 

Sadoletus /aco^tf^.  iSSg. 

Senato  Venetiano  :  Privilegio  ail*  Academia.  i558. 

Sfondratus  Franciscus,  iSSg. 

Yeniero  :  Discorsi  sopra  1*  Etica. 

Ygonius  Flavius  Alexius.  iSSg. 

Editions  faites  en  contrefaction  de  celles  éCAlde^ 
par  les  Ljronnois  et  autres» 

Aristoteles ,  latine ,  absque  anno. 

J.  Caesar.  1 5o8.  i  a. 

Cicer.   Epistolae  familiares ,  absque  anno,  — «  Orationes. 

i5o8. 
Dante ,  sans  date»  — *  Autre  édition ,  aussi  sans  date. 
Epistolae  obscurorum  yirorum ,  absque  anno, 
Horatius.  i5ii.  18,  absque  anno. 
Justinus  )  absque  anno. 

Juvenalis  ^  cum  Persîo  ,  absque  anno.  i5i5.  2I, 
Martialis.  i5ia. 

Persius ,  cnm  Juvenale,  absque  anno.   i52i» 
Petrarca ,  sans  date. 
Plautus.  i5i3. 

Pomponins  Mêla  ,  cum  Yegetio  et  Yibio  Seq.  absque  anno: 
Pontanus ,  /•  Jovianus ,  absque  anno. 
Quintilianus.  i5^i8. 
Suetonius.  i520. 

Theophrastus ,  latine ,  absque  anno. 
Yegetius ,  cum  Pomp.  Mêla  et  Yibio  Seq.  absque  anno. 
Yibius  Sequester,  cum  Pomp.  Mêla  et  Yegetio,  absque 

anno, 
Yirgilius ,  absque  anno. 
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ADDITIONS. 

Horatius.  iSoi^i/z-S.  — -  Bembo ,  Asolani,  i5o5, 
2>i-4*  -^ Anthropologia.  i533,i>z-8* 

M.  le  comte  Trivulzio ,  de  Milan ,  possède  ces  trois  ouvrages 
imprimés  sur  vélin,  et  un  semblable  exemplaire  du  rare  opus- 
cule annoncé  dans  la  note  de  la  page  5»  :  De  Paçlo  m.  Max. 
Rom»  Pont,  B.  G,  P»y»  (  Bemardi  Georgii  Patricii  Veneti  ) , 
Opuscula ,  in-S.  Cet  exemplaire ,  orné  de  trois  inscriptions 
écrites  en  lettres  d'azur ,  et  des  armes  de  la  maison  Farnèse ,  six 
lis  d*azur  sur  cbamp  d'or,  av^c  les  initiales  P.  A.  F.,  est 
indubitablement  celui  qui  aura  été  présenté  au  prince  Peir9 
Alojrsio  Famesio,  et  peut-être  le  seul  qui  aura  été  imprimé 
SUT  vélin.  ' 

Ce  livret ,  à  la  louange  de  Paul  m  et  de  la  maison  Farnèse , 
étant  rempli  de  fiel  contre  la  maison  de  Médicis ,  aura  proba- 
blement été ,  ou  distribué  à  petit  nombre ,  ou  même  supprimé 
avec  soin. 

Dans  la  collection  de  M.  le  comte  Méjan,  à  Milan ,  est  un  bel 
exemplaire  du  Pétrarque  de  i5oi ,  sur  vélin  avec  des  mi- 
niatures. 

Note  pour  la  page  28.  Carolus  Magnus  de  impio 
Imaginum  cultu. 

Dans  VIndex  librorum  prohibitorum  ,  édition  de  Rome, 
Bladus ,  1590,  in-49  page  18 ,  est  ainsi  mentionné  cet  opuscule  : 
«  Caralo  Magno  fidtà  adscriptum  opus  de  imaginihus ,  sub 
titulo  illustristimi ,  et  excellentissimi ,  xeu  speciabilis  viri 
CaroUMagni  ,  nutu  Dei  Régis  Francorum  ,  Galliantm ,  Ger" 
maniae,  etc»  contra  synodum  ,  (juae  inpartibus  Graeciae  pro 
adorandis  imaginibus  gesta  est.  » 


EDITIONS  ALDINES 

QUI   MANQUENT    A    MA    COtLKCTION  y    ET    QUE    JE    DlisiEK 

ACQUéRlK, 


>497-  î°~4*  -LiAUli.  Majoli  Epiphyllides  in  Dialecticis. 

—*  Î11-16.  Uoraein  laudem  B.  Virginis;  latine. 
1498.  in  -  8.  J.  Reuchlîn  ad  Alexandrum  VI.  Oratîo» 

--^  Catalogue  des  lÎTres  d*Alde  ;  feuille  en  placard. 

— '  in-4*  Bern.  Justiniani  ad  LudoTÎcum  XI.  Oratio. 
i5oa.  in-8.  Ciceronis  Epistolae  ad  familiares. 

—  in-8.  La  Vita  et  Sito  de*  Zichi.  Védit.  en  lettres  italiques. 

—  in-8.  J.  B.  Egnatii  Oratio  in  laudem  B.  Prunuli. 
i5o3.  in-fol.  Catalogue  des  éditions  aldines. 

< —  in-fol.  Avis  d*Aldc  sur  les  impressions  in-8  des  Lyonnois. 
i5o4.  in-8.  Cimbriaci  poetae  Encomiastica. 
l5o5.in-8.  Virgilius. 

x5i3.  in-fol.  Catalogue  des  éditions  aldines. 
iSag.  in-8.  J.  Cottae  et  Sannazarii  Carmina.  Fn  de  Sabio. 
x54a.  in-8.  Il  Libro  ottavo  de  la  Enéide  tradotto.  Fr.  de  Sabio» 
x545.in-8.  Ciceronis  Epistolae  ad  familiares. 
x546.  in-8.  Il  Prencipe  di  N.  MachiaTelli. 

—  in-8.  Lettere  Tolgari ,  libro  secondo. 

x549.  in-8.  Cam.  Thoraaius  de  Morbis  internarum  partium. 

—  in-8.  Acoluthia  Lectoris  ;  graece, 

—  in-ia.  Carolus  Magnus  de  Impio  imaginum  cul  tu. 
x55o.  in-8.  Domitii  Marini  Carmina. 

i55i.  in-4.  Ordinationi  delli  frati  dî  S.  Francesco. 
i55a.  in-8.  Gualterii  in  Turcas  Carmen. 

—  in-4.  Adeodati  Senensis  Oratio  in  die  Cinerum. 
x553.  in-8.  Mattb.  Gribaldi  Mophae  Interpretationes  Juris. 

—  in-8.  Virgilius. 

i55S,  seu  i554.  in-8.  Lud.  Pariseti  Pausitbea. 
i554.  in-4.  Nie.  Libumii  Epithalamium. 
x556.  in-8.  Cicer.  Epistolae  ad  familiares. 
xSSt.  in-8.  Le  Pistole  di  Cicérone  ad  Attico. 

—  in-8.  Pianto  délia  Marchesa.di  Pescara.  Bologna. 

—  in-4.  Castellani ,  Stanze  in  iode  délie  donne  di  Faenza.  ib» 


f  55B^  6<v.  ia-S.  E^gj  ISnti  del  re  MelÎMlaf. 

iSSg.  in*8.  La  seconda  parte  délie  prodezze  del  re  Meliadua. 
1660.  in-4-  In  Vetera  Impp.  Rom.  namîsmata  Aenae  ViciCom. 

—  in-8.  Lettere  volgari  »  a  vol. 

i56i.  in-8.  Liber  precum.  Apud  Filios  G.  ^.  TurresanU 

—  în-8.  Vîrgtiiut. 

—  in-fbl.  In  libros  Rketor.  Cîcerouis  Commentaria. 
• —  in-4-  J*  ^'  Pignae  OmUo  in  funere  Francûci  II. 

—  in-8.  Aldo  Manatio ,  Eleganze  Latine  e  Toscane. 

—  in-8.  Pianto  délia  llfarchesa  di  Pescara. 

i56a.  in-8.  P.  Manutii  Comment,  in  Ctcex.  Epist.  ad  Atticnm. 

—  in-8.  Cicer.  Epist olae  ad  familiares. 

—  in-8.  Cicer.  Opéra  philosopliica ,  s  toI. 
x563.  in-8.  Virgilins. 

i564'in-8.  Sallustius. 

-~  in-fol.  Breviariam  Romanum. 
i565.  in-8.  Dolera  Institutiones  theologicae. 

—  in*8.  J.  Caesaris  Commentarii. 

i566.  în-4-  Catecfaismas  Concilii  Tridentini. 

—  in-8.  Canones  Concilii  Tridentini. 

1 568.  in-fol.  Breviarium  Romanum.  Deux  édiiions différentes* 

—  in-8.  Aldi  Manutii  Institutiones  grammaticae. 
iSfig.  in-8.  Le  Piatole  di  Cicérone  ad  Attico. 

iSyo.  in-fol.  M.  Ant.  Natta  de  Deo. 

—  in-8.  Bruli  Epistolae  a  J.  Scarpa  latine  redditae. 

—  in-8.  J.  Caesaris  Commentarii. 

—  in-4*  Fr.  Morandi  Sirenae  Epistola  ad  Nie.  Ormanctam* 

Opuscule  de  4  pages. 
-—  in-4*  Ejusdem  Epistola  ad  J.  Foscarenum.  4  pages* 
XS71.  in-8.  Catechismo  del  Concilio  di  Trento. 

—  in-fol.  Diplôme  de  Maximilien  II ,  accordant  des'armw* 

ries  à  Paul  Manuce. 


1573. 


1573. 

1574. 
1575. 
1576. 
1577. 


n-8.  Ciceronîs  Orat.  in  M.  Antonium. 
n-4.  Aldo  y  Discorso  sull'  eccellenza  délia  Repnb. 
n'S4.  Of£ciumB.M.  Virginis.  £«^fW.a/iûia. 
n-8.  Catechismo  del  Concilio  di  Trento. 
n-ia.  Officium  bebdomadae  sanctae. 
n-8.  Sallu6tins. 

n-4.  Missale  Romanum.  Ex  ùibl.  aldina. 
n-8.  Catechismo  del  Concilio  di  Trento. 
n-8.  Aldi  Manutii  Grammaticae  Institutione». 
in-8.  Sallustims. 
n-fol.  Ambr.  Calepini  Dictionarium. 


t58o.  iB-8.  Ciofiait  Seholk  in  Halieatîcoii. 
iSdi.ia-ii.  Offeîitak  B.  M.  Vîrginit;  Ëg. 
— -  în-fol.  Attbf .  dlepiai  Dictiotiariiitt. 
i58s.  in-8.  Letlere  facete  di  Turchi  ed  Auinigi ,  »  toI. 
i585.  m-8.  Vir|;tliiM. 

1587.  in-ii.  Officium  B.  M.  Virginia;  avec  4^figum^ 

—  in-fol.  Aidi  Manutii  de  Fr.  Medic.  laudibus  Oratio.  Pisis» 

1588.  in-8.  Lepidi  Comifi  yeteris  Philodoxiot  fabula.  (LéUCSê,) 

—  in-ia.  Inatrattione  di  Cicérone  t  Qninto  il  fratdlo. 

1589.  in-8.  Concilium  Tridentinom. 

—  Orthographia  Manutiana  in  tayole. 
1593.  in-8.  Yiaggio  spiritiiale  di  C.  Bellanda. 

—  in-8.  Cicer.  Epistolae  ftmiliares. 
1593.  in-8.  Horatius. 

1595.  in-8.  P.  Manutii  Antiquitatum  lihri  IV. 

1596.  in-4.  Oratio  de  yirtutibufl  D.  N.  Jesu  Chriiti. 

1597.  in-4.  Lor.  Ginatiniani,  del  Dispregio  del  Moiido. 

1 598.  in-4*  Elettra ,  Aminta ,  Piramo  e  Thisbe,  in  lingna  schiaTa. 
i6i9.in-xa.  Ragionamento  apirituale  di  Ant.  Antonii.  F'êneiia, 

iV/c.  Manassi» 

ÉDITIONS  ALDINES  SANS  DATE. 

In-4.  Aldi  Manutii  Musamm  Panagyrit. 

In- 4'  Ejusdem  ad  Leonelium  Pium  Paraenesit. 

In-fol.  Novae  Academiae  Lex ,  graece» 

Spécimen  Biblior.  editionia  hebr. ,  gr. ,  lat.  Feuille  in-fol. 

Horae  Beatae  M.  Virginia.  In-8  ou  in-3a. 

Iji-4'  Galeomyomachia  ;  graece, 

In-4.  Bemardi  Georgii  Epistola  de  Vita  tranquilla. 

In-4.  Ejusdem  Epitaphia  et  Epigrammata ,  etc. 

In-4*  Clarantis  Epitome  in  Paschatia  Chronologia. 

In-8.  Dan.  Barbaro  Predica  dei  aogni. 

In-8.  Aldi  Manutii  Orthographiae  Compendiolutn. 

In-4.  Aldo  Mannuccio  liluatratione  di  un  lapide  di  Gordiano. 

LIVRES  IMPRIMÉS  IN  ACADEMIA  VENETA. 

In-fol.  Indice  volgare  de  lihri  dell' Acad. 

Indice  piccolo  latino. 

Indice  de'  lihri  mandati  alla  fiera  di  Francfort. 
1^59.  in -foi.  Alciati  in  Infortîatum  Commeotariua. 


iS59*  L^s  ditenes  pièces  Yolantei.iB-4  inipilnées  pmfrU'J 

demie ,  dont^^isgt-neuf  «ont  mentiomées  dans  la  liste 
xaiscmnée  àfi  |^  éditions  9  et'^pû  seat-étre  sont  plus 
nombreuses^  "  **^^  • 

t56o.  Loîx  da  Gottiûrnement  vénitien  im|inBiéei.|lSt'  TAoi- 
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